








Manuel
p o w r

LES VOYAGEURS.





Manuel
p o u r

les voyagcurs en Allemagne
c t

<1 ans les pays limitrophes.

C o n t e n u.
1. Description des vilies, des relais et de leurs environs , errang«*«

par ordre alphabétique.
2. Comme appendice :

a. Les bains , V. 3 4’-
b. Le voyage du Danube , V. 36-4»
c. Voyage« des montagnes, V. 3 7 6.
d. Le voyage du Rhin, V. 3p5.
e. Suisse Sud - Orientale , V. 4<»4«

3. Route des postcs les plus notables.
4. Notices d'une utilité particulière u tön» les voyageurs.
5. Une cartc des post ec , nouvelle et exacte

Par

M. M, le docteur J. B. Engelmann, et Reichard,
Conseiller-privé pour le département de la guerre.

Troisième édition revue, augmentéc et corrigée.

A Francfort sur le Mein
eher. Frédéric W i 1 n» a n s.

1827. CBGiOŠ, ul. Twarda 51/55





De la p r é f a c e
de la preniière édition.

Le bnt que je m’e'tais proposé en travaillant â ce ina- 
ntiel, était de livrer d’une manière p ositive, com- 
plète et concise les objets indispensables, qui 
peuvent piquer la curiosité de tout voyageur dun 
esprit cultivé.

Pour y parvenir, je puisai non - seulemeut aux 
meilleures sourees, mais je rectteillis eneore plusieurs 
renseignements de toutes les pārlies de I Allemagne, 
tant de vive voix que par écrit. M. 1 éditeur, de son 
cdte', avait envoyé dans presque toutes ies vilies inar- 
quantes de l'Allemagne des tableaux iinprime's, avec 
la prière de vouloir bien reinplir les rubriques qui s y 
trouvaient indiquees.

Veuillent tous cetix qui, dans une entreprise 
aiissi peu facile , out daigné ine preter une main sc- 
rourable , accepter le tribut de ma sincère reconnais- 
sance. — IMalgré tous les soins qtt’exige un ouvrage 
de celte espèce, il n’est. cependant guère possible 
d’empècher que quelque inexactitude ne s'y soit peut- 
etre glissée, ou que des objets dignes d etre reniar- 
qués n’y aient éte omis , d’autant plus que dans les 
temps actuels, chaque jour apportc quelque ehange- 
nicnt aux objets donl iraite le présent nianuel; c’est 
pour celte raison que l éditeur et 1‘auleur aiironl la 



plus granile Obligation â Ions ceux qui voudront bien 
leur communiquer des renseignements, des additions 
et des rectifications, car l’uii et l’autre ne souhaitent 
rien plus ardemnient, que de donner a eet ouvrage 
le degrë d'utilité et de perfection dont il pcut ëtre 
susceptible sous tous les rapports.

D’après le but de ce lnanuel, tont devait ètre 
traitë avec la concision la plus scrupuleuse; consé- 
quemment, une relation succincte, des abréviations 
et lomission des relais insignifiants et n’offrant rien 
de remarquable devaient en etre une suite nécessaire. 
Ce procédé est aussi la raison pourquoi dans les ci- 
♦ ations des routes de poste par Ordre alphabetique , 
l’on n’r rencontrè que les plus notables, vu que I on 
peut très - aisément trouver toutes les autres sur l’ex- 
eellente carte qui fait partie de l’ouvrage.

Quoiqu’il fut impossible , â la eitation des ca- 
pitales de l’Alleniagne, telles que Vienne, Berlin, 
Dresdc, etc. d’entrer dans des ddtails qui seuls donne- 
raient matière â des volwnes. entiers , I on ne sera 
eependant pas fache de trouver dans divers artieles 
des descriptions spe’ciaies. Nous espérons e'galenient 
que nos lécteurs nous sauront grd de trouver ici 
les voyages des bains, des niontagncs et 
du Rhin.



P r é f a c e

<1 e la'seconde é d i t i o n.

Tuns aniöliorations que presente cette seconde édilion 
sc trouvent indiquées dans l’exposé suivant.

Monsieur Ulrich, architecte, a fait pour cet 
ouvrage une carte de postes absoluinent nouvelle, 
d’après le sources les plus authentiques; ct cc qui 
surtout lui donne èncore plus de relief, ce sont Ies 
renseigneinents officiels qui nous furenl transmis par 
plusieurs bureaux de l'administration des postes; et 
comnie depuis douze ans il s’est opéré des change- 
ments essentiels dans le de'partement des postes, le 
placement des relais, le caleul des milles etc. etc., 
cette dite carte de postes est sāns contredit la senie 
juste el exacte que nous ayons aujourd’hui.

Quant au texte, nous avons deinandé de noit- 
velles noticēs tant de vive voix que par e'crit sur los 
endroits les plus considérables, nous avons consulté 
les relalions de voyages, les ouvrages périodiques» 
etc. etc. 1,’on frouvcra aussi partout l’indication des' 
loges de Franc - magons.

Ce qui en outre relève encore plus le mérite de 
cette édition , c’esl la coopératiq^i de Monsieur Rei
chard , Conseiller-intiine de S. A. S. le Duc de Gotha,



an de'partement de la guerre, autetir de taut de ma- 
nuels iline'raires si avantageusement connus; il a eu 
la bonte' <lc nie fournir qnantité de mate'riaux , dont 
je lui te'moigne la plus vive gratitude. L’article des 
bains et celui de la Suisse out été presque totalement 
renouvelés par lui.

Etayé du secours de tant de coopérateurs de me'- 
rite, auxquels j’adresse de nouveau nies rcmerciinents 
les plus sincèrcs,et seconde' parun e'diteur qui n’épargue 
iii frais ni peines pour donner de bons ouvrages au 
public , j’ose espérer d’avoir re'pondu a toute attente 
équitablc, et je puis en conse'quence compter pour 
Celle seconde édition sur un accueil encore plus favo- 
rable que celui de la première.

Ne désirant rien tant que de donner a cct ou- 
vragc loute la perfection possible , noiis recevrons avec 
reconnaissance les matériaux et les rectifications que 
l’oii V oudra bien nous cominuniquer.

Francfort sur le Mein, le 7 Janvier ltF20.
i • ’ -

I». Engelmann, 
docteur.



P r é f a c e

d e la troisième édilion.

(jette troisième édition a été de meine totalcmcnt 

retouche'e, améliore'e et enrichie de grand nombre 

de rcnseignements qui in’ont été transmis de vive 

voix et par écrit. Mr. Reichard, Conseiller - intime 

au département de la guerre, a pris ä cette nouvelle 

édition une part si active , que je ine fais un devoir 

de le nommer comme coopératcur. Elle est enrichie 

de plusieurs descriptions locales , ainsi que de i’ar- 

ticle du voyage du Danube. Diverses aniéliorations 

dans l’inipression ne contribueront pas peu a la per- 

fection de l’ensemble. Pqrnii plusieurs renseignements 

qui m’ont été communique's et dont je suis infiniment 

reconnaissant, il ine parvint des lettres anonymes et 

non - affranchies; je suis très-sensible a la bonté de 

res amis ; mais cependant je ne puis m’empécher de 

les prier de vouloir bien dorénavant choisir une voix 

meins dispendieuse et de remettre ce qu ils daigneront 



me communiquer a quclque librairie, qui par Occa

sion . šaura les faire passer a leur destination.

L’excellente Carle de voyage a été extréinement 

perfeclionnée taut par sa nouvelle tourlie que par la 

qnanlité de nouvelles rectificatioiis , d’additions et 

surtout, par le beau fini de la gravure.

Francfort šur le Mein 1827.

J. B. Engelmann,
docteur.



C u r i o s i t é s

qui pcuvent intéresscr le voyageur dans les lieux 
de relais, soit en Allemagne, soit dans Ies 

pays limitrophes.

NB. On a omis dans cette liste alpbabétique les lieux de relais qui 
n1 offrent rien de remarquable, pour ne pas grossir inutilement 
le volumc; on a, par la mime raison, employé les abrëviatiou*  
suivante»: li. signifie, babitants; v. ville : v-ge village; CZJ löge 
de francs - macons ; aub. auberge.

Aalen. Dans le Nouveau - Wurtemberg , sur la rivière <le 
Kocher, anciennement v. imperiale. 2600 h. Agriculture, 
cominerce; lainage. Siege d’ un bailliage supérieur. Aub. 
â la Poste.

AraW. (Aarau) Capitale et siege du gouvernement du 
canton de l’Argow. Fabriques, cominerce, fonderie de Ca
nons, machine pour la filature, papcterie, fabrique d’in- 
diennes de Herose. Bibliothèque du canton. Collection 
de J. R. Meyer: costumes helvétiqnes, tous les portraits 
faits par Reinhard. Bas-reliefs de Meyer représentant une 
partie du haut-pays de Berne. Bas-reliefs du château de 
Habsbourg, patrimoine priniilif de la maison d’Autriche, 
avec le bain de Schinznach. Ecole du canton. □ Fidé- 
lité fraternelle. Aub. Au Sauvage, au Boeuf d’or, a la 
Rose Blanche.

(Argent de la Suisse: francs, batz, rappes. L’argent
de l’Emp. perd â peu près 3 pour cent, le carolin 20 
Kreutzers. Les écus du Brabant ont un cours général; les 
écus de 6 francs qui sont de poids, valent 4 francs de 
Suisse; toutes les espèces d’argent sont re<jues au taux de 

’ la valeur intrinscque sans agio.
II y a des bains dans la contrée; le château de Habs-

1



2 Adlcrsberg Aix-La- Cliapellc

bourg; des monuments du temps des Romains. Manière 
remarquable d’abreuvcr les prairies. Gouvernement du 
canton. Le Petit-Conseil (25 M.) choisi dans le Grand- 
Conseil Souverain.

Adlersberg, (Adlsberg, en esclavon, Postoina), bourg de 
Carniolc cntre Laybach et Fiume ; au Prince Auersberg. 
Au pied des rochers escarpés, ä une lieue d’ Adlcrsberg, la 
célèbre grottß de Saintc - Magdeleine, laquelle a 200 toises 
de longucur. Des Stalagmites. Plus près du bourg, urt 
Souterrain plein de stalactitcs curicuses. On voit dans le 
voisinage Lueg ( château et caverne), le lac de Cirknilz et 
un beau baras. Aub. â l’Ostéria - Grande. (grande hd- 
tellerie. )

Aix - La - Chapelle 9 (Aachen en allemand ) autrcfois v. 
imperiale celèbre; niaintenant siege d’un district dans la 
prov. prussienne du Bas - Rhin: plus de 3ooo M. plus de 
32,000 h. Cinq célèbrcs sources d’eaux thermales qu’on 
nomme les bains de l’Empereur; (les mcillcurs) ccux de
Cornelius, ceux de Quirin, les Petits-Bains et les Bains- 
Rosés. Les deux premiers sont les plus remarquables. En 
general, 7 inaisons de bains avcc 32 bains ordinaires et 5 
étuves. On y prend aussi les eauxz surtout celles des bains 
de l’Empereur. Voyez la dissertation de Kortüm sur les 
Iains d\lix-Ia-Chapelle et de Burtscheid , Dortmund 1798. 
L’ex- Empereur Napoleon a procuré de grands avantages â 
rette ville; c’est lui qui a fait réparer et améliorer, pour 
Fagrément des haigneurs, les bains qui auparavant étaicnt 
négliges ; il a fait démolir les vieilles fortifications qu’on a 
transformées par son ordre en charmantes promenādes. Il 
faut aller voir Féglise de Notre-Dame oü est enterré Char- 
leinagnc. Plusieurs colonnes antiques du tombeau de cet Emp. 
sont revenues de Paris; mais malheurcusement, d’autres y 
sont restées. On gardait jadis dans cette basilique quelques 
joyaux de la couronne de l’Empire , le glaive de Char- 
lemagne, le livre des Evaņgilcs sur lequel les Ein?. pré- 
taicnt le serment â leur sacrc , et une boite d’or avec un
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peu de terre imbibée du sang de St. Etienne; on y conserve 
encore quelques-uns de ces objets. L’hutel - de-ville oii 
sont les portraits des min. plénipotentiaires qui signèrent 
le traité de 1748. Le célèbre congrès des Monarques, l’an 
1817. Charlemagne naquit dans le vieux Palatinat, si res- 
pectable encore par ses anciens Souvenirs. Traßc considc- 
rable. Grandes et beiles manufactures etc. (Draps, épingles, 
aiguilles , des, papiers de tenture, dominoterie, toile 
cirée, broderies, chaudronnerie et dinandcrie; on cxploite 
aux environs, de la calamine, du fcr, du plomb et de la 
liouille). k t n Lycée et autres établ. scientißques. La 
superbe collection de tableaux de Bettendorf, dans laquelle 
se distinguc la Nuit par le Corrège. préférée par quelques 
Connaisseurs ä celle qu’on voit ä Dresde; quelques cabinets 
d’histoire naturelle. Spectacles (la salle est toute neuve ) 
casino, concerts, banques de pliaraon , belle salle de re- 
doute. Laus ou Ludwigsbourg ( Mont - Louis ) promenāde 
du beau inonde. Q Constance et Union. Aub. Le Dra
gon d’or, l’hdtel d’Hollande chez Henke et Gulpe, la nou- 
velle et superbe aubergc, connue sous le noni d’botei des 
Etrangers. La niaison de Komp , le bain de Cornelius.

Le bourg considérable de Burtscheid , situé près de la 
ville. 4000 h. (voyez ce noni ). On y trouve aitssi des 
eaux thermales et des manufactures considérables. Montjoye, 
avec d’importantes fabriques. A une demi-lieue d’Aix- 
la-Chapelle, Drimborn avec de superbes points de vue, čabi
not de raretés et d’histoire naturelle de Monsieur d’Auss em. 
Ar. A ix- La- Chapelle-, Burtscheid et Spa; Manuel pour les 
ètrangers, les indi genes et les baļgneurs par A. Schreiber 
et D. Hoepfner» Heidelberg et Aix- la- Chapelle 1824- 1 2. 

Alsfeld. Vieille ville dans la Haute-Hesse. Vieux château.
Environ 3ooo h. Drap, toile, mollcton, buanderie. O 
Louise ■ Auguste, aux trois Etoilcs.

Altenbourg. Capitale du duché de ce nona en Haute- 
Saxe, appartenant en grandc partie au Duc de Golha. 
Siege d un College des élats , d un bailliage et d une surin- 

1 * 



4 Altenbourg Altenbourg- Allemancl

tendancc generale du culte. Le chateau ducal ost situc sur 
un rocher devant la ville; il mcrite d’etre vu: il est remar- 
ciuable par le rapt des Princes Saxons. 1100 m. 11,000 h. 
Trafic depiceries, de laine et de fil, etc. Fabriques d’étoffés 
de laine. Tabatières vcrnissées, ouvrages en plâtrc ct 
fourneaux de Doell, brosses de Schmidt, vinaigrerie. Nou- 
vel hospice pour les pauvrcs et hopital pour les malades. 
Belle löge ma^onnique. Gymnasium illustre (c’est ainsi 
qu’on nomme en Allemagne la phipart des Colleges ou lycées 
oū l’on enseigne les humanitcs.) Chapitre noble pour l’cdu- 
cation de jeunes demoiselles luthérienncs. Institut de cha- 
rité. Maison d’éducation. Ecolc de Caroline pour filles , 
fondec par Demnie. Salle de spcctacle ct propre théâtre. 
Théâtre d’amatcurs clicz l’hospitalier Reichenbach. Biblio- 
thèque ducale et scolastique. Le club â la boite d’or; réu- 
nion musicale et poëtique. Voyez le Symposion qui a paru 
en 1824. Dans un bosquet prcs de Loebichau, se trouve 
lc tombeau de la Duchesse de Courlande; et non-loin de 
Schmoella , l’on voit dans un chène le tombeau du prc- 
mier ministre de Thummel dans une de ses campagnes. 
Agréables promenādes aulour de la ville. Palais et parc du 
Conseiller- intime de Thummel. Loebichau, belle maison 
de Campagne de la Duchesse de Courlande. Société littéraire. 
Le jardiii de M. M. Fleischer et Seidelmann. Le jardin du 
chateau, surtout la promenāde sur la jetée, nouvelle plan- 
tation prés de la chaussée de Leipzig. Dans la proximité, 
lieux de plaisirs très-fréquentés. Ehrenberg , Campagne appar- 
tenant â la chambre oii l’on trouve d’excellente bière. Beau
pont sur la Pleiss. La fortificalion, nommée Panditzar; 
Munse. Dans la contrée , les bains de Ronneburg. Aub, 
la ville de Gotha , le Cerf Rouge, le Soleil d’or, la Char-
rue d’or. C3 Archimède aux trois ais. Costume et usage 
des Vandales panni les paysans d’Altenbourg; Chaussee de
Leipzig avec une quadruple allëe de tilleuls. Ronnebourg,
Zwickau*

Altenbourg- Allemand (Deutsch-Altenburg). Village, 
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cliâteau, retais. Source minerale. Aux fronlières de la 
Hongrie, sur Ic Danube.

Altenlandsberg. Petite rille de la moycnne Marche, â 
3 milles cle Berlin. 1000 h. château, métairie, brasserie, 
branderie. Bailliagc. See Kiepitz, tout proche.

Altona» Ville qui appartient au Roi de Danemarck, a 1400 
pas de Ilambourg. Plus de 3ooo M. Plus de 24000 h. 
Liberté de conscience illimitée. 2 cglises luthériennes, 2 
tempies de Reformēs, 1 égli^ catholique, i grande et 
une petite synagoguc; des Mcnnonitcs et FrèreS Moravcs. 
Grand commerce de mer et de terre. Pèche, fabriques 
considérablcs et manufactures (sucre, tabac, eau-de-vie, 
Liane de céruse, sucre de Saturne; vinaigre, savon , bière, 
empois , toile cirée, velours , ruh an de soie, épingles , ma
nufactures de coton et de la ine. Lithographie ; fours â chaux , 
toile peinte, bas, gants glacés, gants de pcau, cuirs; nii- 
roirs, eau- régale, etc. Quatre grands chantiers pour la cons- 
truction des vaisscaux. Depuis j 777, unc banque. Anatomie. 
Christianeum académique. Bibliothèque du Gymnase, du 
Musée. Socicté des négociants. Etablissement de secours , 
établissement de salut, caissc d’cpargnes. Edifices remar- 
quablcs, sans compterla cathédrale luthéricnne, une catho 
lique. l’hotel-de-ville , la comédic, lamonnaie, la banque, 
ie gymnase, l'hopital des accouchées, l’Anatomie, les Inva
lides nouvellement rebâtis, l’hopital, celui des juifs,la mon 
iiaie, la lotteric, l’hutel de la péche, le lombard , les ca- 
sernes, le musée, les orphelins, la maison de force, la 
charitc, Institut de bicnfaisance sous la dircction des Dames ; 
bcau port beaucoup agrandi, l’an 1Ö21. La perspective de 
l’Elbe. Le manege Reper. Belle et ravissante vue au Schla
fenhof, métairie maintenant jointe au jardin- Rainville a Ot
tensen. (On voit dans le cimclière de ce liameau le tombeau 
de Klopstock et desonépouse, renversé par le Aandalisme, 
niais solennellemcnt rétabli en 1815. Jardin de Flotlbeck 
et de Eauer â Dockenhoude. Le don de Frédéric; la nou- 
velle Institution de la colonie des pauvres pour 20 familles
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a 3 mīlies d’Altona. Loge de Francs-macons, Charles 
au Roc. Poids et inesures comme aHambourg, monnaie 
danoise. Aub. l’Aigle noir, la maison dc Holstein. Aux 
environs , de beaux parcs et des maisons de Campagne.

AltOl’f. Bourg; relais de poste, ancien chef-lieu d’iine sé- 
néchaussée autriehienne en Souabe. 400 m. éparses. 7000 h. 
Seigneurie primitive des ancicns Comtes d’Altorf. Près dc 
la, l’ancienne et superbe abbaye imperiale de Weingarten , 
aujourd’hui siege d’une*  haute préfecture. Les alentours 
ressemblent a un vaste jardin. La chausséc bien ferrée. 
Dans le licu mème, de beaux édifices deserts, ruinēs d un 
temps plus heureux pour ces contrees.

Altorf. Pctite ville: 200 m. 1800 h. L’université a olé 
suppriniée en 1809. Le College est l’édifice le plus remar- 
quable: l’auditoire , Ies classes et plusicurs collections. Grande 
culture de houblon; brasseries. Beaucoup de tourneurs et 
dc bimbelotiers. Dans la contree de bonnes niarbrières. 

Alverdissen» Petit bourg, château, anciennenicnt rési- 
dence d’un Comte de la Lippe. Chapitre noble, dont 
l’abbesse est toujours une Comtesse de la maison dc Lippe- 
Schaumbourg.

Alzey. Anciennement â l’Electeur Palatin, maintenant au 
Grand - Duc de Hesse - Darmstadt. Dans une contrée des
plus fertiles, entre Worms et Creuznach. 450 m. 3ooo li. 
Commerce de grains, souliers de cuir de Praetorius , casino', 
cabinet littérairc, Institut musical, spectacle d’amateurs 
a 1 hdtel de Darmstadt. O......... Aub. l’hotel de Darm
stadt, les trois Rois , l’Empereur; la Pinte. Le Mont- 
Tonnerre n’en est qu’ â trois lieues : la grand - route impe
riale de Maycnce a Paris; les chaussées de Kreutznach, Bin
gen , Worms , Oppenheim.

Arnberg. Jolie capitale du Haut-Pa la tinat, sur la rivière 
de Nils. 6000 h. 853 m. Casernes, Arsenal, palais royal, 
bâliments de la Régcnce, la superbe église de St. Martin 
avec beaucoup dc monuments, l’hotel- de-ville, ancien bâ- 
timent gothique, le ci-devant College des Jésuites, superbe
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édifice, contenant aujourd’hui le Gymnase, le Lycéc et le 
séminairc. Dans un ancicn couvent de rcligieuses, l’école 
élémentaire et une autre pour les maitres d’école: l’hupital 
militairc; la cha pelle de la cour; théâtre, niuséc réuni 
au cabinet littéraire; grande bibliothèque provenant des 
abbayes sécularisécs. Cabinet d’histoire naturelle dans la 
sallc du Jjycée: chez le professcnr Graff, plusieurs objets 
d’antiquité et d’autres, trouvés par des fouilles faites dans 
ces tombeaux; forges , dépot de sei; fabriques dans la mai- 
son de correction royale, et dans 1 institut de la ville pour 
les pauvres: fabriques de tabac et faienceries. Tout proche, 
le célèbre pèlerinage â Notre-Dame de bon secours avec 
une superbe église. Champ de bataille ou le général Jour
dan fut battu par les Autrichiens, le 24 Aout 1796. Aub. 
a l’hotel de Wittelsbach; au Sauvage; â la Buvette; au 
Lion. Chausseés dans toutcs les dircctions»

Amersfort. Jolie ville, fortifiée, dans une contrée agréable 
de la prov. holl, d 'Utrecht sur l’Enis qui est navigable en 
cet endroit, yooo h. Beau carillon. L’archilecte, Jacques 
de Campe, qui a bâti l’hotel de ville d'Amsterdam, est en- 
terré près du choeur du tcinple des réformés. Commerce 
de tabac, de graius, de bière. Entrepöt des marchandises 
qui passent d’Allemagnc a Amsterdam. Vcrrerie ou l’ou fa- 
brique des tasses qui iniitent la porcelaine. Manufactures de 
dimmites et de bombasin,

Amniensleben. Abbaye de Bénédictins au village nomnié 
le Grand-Amensleben dont les moines sont seigneurs, dans 
le duché de Magdebourg.

Amsterdam. La plus grande ville ainsi que la plus pcu- 
plée de tout le royaume des Pays-Bas, â dcux lieues du 
Zuidersee, sur le golfe nomine Y; la pelilc rivière d Amstel 
a donné son nom a cette ville; parcequ’elle la traverse. II 
y a plus de 26000 m. dans cettc villc et presqu autant dans 
les faubourgs. On y conipte 217,000 â 220,000 h. Le sol 
est marécageux, c’est pourquoi les maisons y sont bâties 
6ur pilotis. Amsterdam est entrccoupé de nombreux ca-
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naux navigables qui facililent le iransport des marchandiscs, 
et entretiennent la propreté des rues. Cette ville est for- 
tifiée du cotc de la terre et peut s’inonder aisément. L’ho- 
tel-de-ville est un édifice des plus remarquables. La bourse, 
la banque de pret, le niont de piété, trois grandēs ba- 
lances. L’école pour lelatin, le célèbregymnase, le College 
d’anatoiiiie et de Chirurgie, la vieille église avcc une cha- 
pelle remplie de beaux vitraux en peinture d’apprèt, l’église 
neuve oü l’on voit les tombeaux de Ruyter et de Benlink , 
ainsi que le monunient de Vondel. Au total, 46 églises, 
dont plusieurs dignes d’ètre vues, une synagogue pour les 
juifs portugais. La bourse aux grains, la tour (Heerings- 
pakkertooren), les 4 maisons de charité, le lazareth, les 
incurables, l’hdpital des fous, l’hotel des veuves, les niai
sons des orphelins, la niaison de force, la niaison de tra- 
vail pour les femmes, la niaison du juif Pinto, l’amirauté, 
oii se trouvent plusieurs Souvenirs en l’honncur de Ruyter: 
l’arsenal de l’amirauté; l’hotel ou la niaison de la Compa
gnie des Indes - Orientales, celle de la Compagnie des Tndes- 
Occidentales, 6 arsenaux, la salle de spectacle, le port, 
beaucoup de cabinets d’histoire naturelle, de galeries de 
tableaux et d’autres collcctions, le jardin botanique près de 
la ville, etc. etc, La société felix meritis et son beau 
local. On a de dessus la plate - forme une superbe vue. 
Avant la révolution, la première ville de commerce en Eu- 
rope; aujourd’hui, quoique bien déchue de son ancienne 
splendeur, eile est encore très-importante, Compagnie des 
Indes Orientales et Occidenlalcs. Les principaux articles de 
ce grand commerce sont, grains, vin, épices, couleurs, 
poisson, tabac, coton, niarchandises russes, toutes les 
marchandises de l’Italie et du Levant, de l’or, de l’argent 
et des pierreries, etc. La banque est des plus importantes 
(ses trésors dans les caveaux de l’hotel de ville); il y a aussi 
une banque-de-prèt considérable. Dans la ville ainsi qu’aux 
environs, des manufactures et des fabriques qui fournissent 
toutes sortes d etofl’cs, du dainas, des den lelles d’or et dar-
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geilt, du vclours, des étofles de laine, des tapisseries, du 
stiere, du tabac, du borax, du camphre, du cinabre, du 
soufre, etc. Plaisirs et divertissements: spectacle allemand, 
bollandais et francais, concerls.» promenādes, et courses en 
voiture sur les quais de l’Y; la Heerengracht, la Kcizcrs- 
gracht dans la ville, le pont sur l’Amstel, le Diemermcer, 
les nouvelles culturcs, les bains, le Secbourg. C2 Grand 
Orient de la löge des Pays- Bas. Aub. aux Annes d’Amster- 
dam, Heereiogement, Middelste Liesveldse Bybel, hdtel 
d’Allcmagné, aux Doeles sur le marclié Garnalc, et aux 
Doeles sur le Doelentraat Rondeei. V. Tableau d’Amster
dam, , par Witsen, Giesbech. A. cliez Hesse 1808.

L’on voit â l’hotel de ville les portraits des Ducs dc 
Poméranie. Fabriques de tabac , de savon et dc chandelles.

A peu de distance dc la ville , vous voycz Zardani qui a 
des fabriques et des nianufactures, des chantiers de cons- 
truction, 2000 moulins â vent, la niaison de Pierre le
Grand (le Furstenbourg , â présent au Prince-royal, orné 
d un rnonunient) Aub. â la Loutre.

Alīdām. Après Stettin , la ville la plus considérable de la 
Poméranie Prussienne, sur la Péene, â un niille de leni- 
bouchure de cette rivière dans le Half. 600 in. 35oo b. Na
vigation, trafic, manufacturcs de laine et dc toile, tanneries, 
brasseries. U11 faubourg dc l’autre cuté de la Pécnc. O 
Jules aux 3 Coeurs Sensibles. Aub. Au Raisin d’or.

Andernach. Ville ancienne sur le Rhin, entre Coblence et 
Bonn, jadis dépendante de l’Electorat de Cologne, 36o 
m. 25oo b. Mégisseries et tanneries, principalement dans 
landen couvent de Saint-Thomas. Fahrique de fer-blaue. 
I n peu de négoce et de navigation. Cette belle contrée 
est surtout remarquable pour scs tufleaux ou pierres de tut 
(qu’on envoie fréquemment en Hollande) nieules dc moulin , 
terre de pipe, et cn général pour ce qui concernc la géo- 
logie et la mineralogi?. II se fait beaucoup de polerie dans 
celte villc. C’était autrefois près d’Andcrnach qu’on allon- 
geait (es trains de bois que Ton Holte sur le Mein, le Rhin 
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ct le Neder pour ctre conduits en Hollande. On recueille 
da ns la contréc beaucoup de vin et de fruits. Deux sources 
d’eaux minerales (eau médicinale de Heilbronn et celle 
de Toennistcin) Une porte de l’architecture des Romains du 
coté de Coblence; les bains judaiques, vraiseniblableinent 
d’origine romaine. On dit que le corps de l’Empereur 
Valcntinien repose dans leglise paroissiale, un des édifices 
les plus sublimes du commenccment du onzièijjc siècle. La 
vicille tour, l’un des plus anciens bâtiments de la ville. 
Oii a une vue magnifique de la terrasse d’un petit jardin 
de plaisance situé â mi-cote de la montagne. Le Kirch
berg (Mont-ccclésiastique) avec ses tombeaux romains, Le 
Krahn (la grue) avec ses meules de moulin qui se font 
d’une lave porcuse et dont on fait des envois jusqu’en 
Augleterre, en Russie, et en Amérique, La perspective 
ravissante des ruinēs de Rheineck, Hainmerstein et de la 
large vallée du Rhin, en descendant jusquâ la contrée de 
Rhemagen. Ruinēs d’un château des Rois d’Austrasie. Gym- 
nase, avec une Collection de pièces de monnaie romaine 
lrouveés â Andernach et dans les environs, Beiles vallécs 
dans les alentours de ccttc ville. Jardin de Richter, près 
de la porte de Pologne, sur la montagne de la Grue. Aub. 
au Lys, au Chène (près du jardin attenant a la maison, 
un autel romain avec inscription, sur lequcl on inmiolait 
les victimes) â la Carpe. Lac de Laach, V. cet arlicle, 
voyage du Rhin.

AngCl’boiirg. Pctite ville de Prusse, siluée sur l’Angerapp, 
a sa sortie du lac, dit Maursee. 2Öo m. 25oo h< qui 
gagnent Ieur vie a fabriquer des marchandises de laine et de 
lil, ainsi qu une étofle qn’on nomine Prahlsacht et qui se 
fait de crin et de poil de boeuf ct de chèvre. □ Louise, 
a l’Angc Consolatcur. (Parakletos)

Aunaberg. Jolie ville montagneuse du royaume de Saxe, 
dans le cercle de l’Erzgebirg. Siege d’une sous inlendauce 
des niines. 690 in. 4200 h. Principa! siege des fabriques et 
du negoce des dentelles de l’Erzgebirg, Passern en terie (sur- 
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tout celle d’Eisenstuck, Gloeckner, Soeldner, Gerhardt.) 
Belle église de Sainte-Anne (avec un tableau de Lucas 
Cranach.) Le niaitre-autel est composé de dix sortes de 
marbre, cimetière de l’église, de l’hupital; église des mi 
neurs; magasin des niines, Musée; agréable réunion en 
été et en hiver, jardin de Giesel et Muller; cellier muni- 
cipal; collection de mines et de minéraux du bourg-niaitre 
de Sedtwitz. Maison des orphelins. Dans la contrée en- 
chanteresse, Wiesenbad â cinq quarts de lieuc de la ville. 
Bielberg. Le bâtiment Beiring, d’oii on a la plus belle vue 
de la ville: exploitation d’argent, de cobalt et de marbre. 
Le Schreckenberg qui rendait autrefois beaucoup d’argent, 
donna son nom a cette ville jusqu’ en Fan i5oo. Route de 
poste â Walkenstcin, Marienberg, Scheidenberg, Ehrenfrie- 
densdorf. Aub. Au Sauvage; a 1’ Oie d’or.

Anspach. Jolie capitale de la principauté franconicnne de 
ce nom, niaintenant du ccrcle de la Rctzat, roy. de Ba- 
vière. Jadis résidencc des Margraves d'Anspach et Bareuth, 
dans un riant vallon sur les bords de la Relzat et du pelit 
Holzbach. 1060 m, i3,ooo h. Très- beau château de résidencc 
avec bibliothèque, chancelerie, hotel de ville, ouvroir, 
maison considérable des orphelins (dans laquelle est un 
hopital. On distribuc les enfants dans les campagnes.) 
Riehe hopital, église de St. Jean, caveau des Margraves. 
L’cglise de Saint-Gumbert, dont la tour est extraordinaire; 
une fabrique de draps, unc detoffe de laine , une de terre 
de pipe et une de cartes âjouer. Gymnase avec bihliothèque 
et cabinct d’histoire naturelle. Collection de tableaux du 
fameux peintre Naumann au château. Ecole pour les Elles: 
17 niaitres et maitresses. Jardin de la cour, Orangerie, socie- 
tés choisies, connues sous le nom de casino et d harnionie. 
On trouve dans la contrée, Friesdorf et Bruckberg (dans ce 
dernicr lieu la fabrique de terre de pipe.) L’église claustrale 
de Heilsbronn, â 3 lieucs, olfre beaucoup de monuments 
de 1 art antique. zz Alexandre aux 3 Et ailes. Aub. la Cou- 
rönne; l’Eloile; l’holel de Brandcbourg et le Lion.
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Anvers. (allem. Antwerpen) Belle et grandc ville de coni- 
inerce sur FEscaut, dans Fanden Brabant Autrichien. La 
citadelle est une des plus fortcs ; lc port des plus com- 
niodes; il peut contenir 2000 vaisseaux. 8 canaux principaux 
conduiscnt a la ville. II y a 260 ans , qu Anvers était 
cncorc la prcmière ville de connncrce du monde; mais eile 
est bien dccliue de ce qu’ellc était autrefois , depuis la 
foudation des Provinces - Unies, surtout depuis le traité de 
Munster en 1648, oii fut décidée la cloture de FEscaut, 
Depuis l’ouverture de cette riviëre, le commerce reprend 
faveur. Cette ville a de grandēs buandcries très - estimées , 
des inanufactures de tapisseries de haute -lice, des ralTinc- 
ries de Sucre, des fabriques de dentelles considérables (Ma
li nes), d’argent, d'or, d habiles lapidaires pour la taille 
des diamants etc. etc. Autrefois 200,000 h. aujourd’hui 
60,000. Une bourse très - considérable, la maison de ville, 
la douane, la maison de force, la monnaie, la verrerie, 
la salle d’eau, la comédie, la maison anséatique avec 3oo 
demeures pour les marchands et beaucoup de magasins, 
Une cathédrale magnifique; les égliscs des Dominicains, 
des Jésuites et de Saint-Jacques, avec le tombeau du célèbre 
Rubens, la demeure, le fauteuil de ce grand artiste. L’an 
i8i5, les églises récupércrent tous les objets précieux qui 
leur avaicnt été enlcvés et conduits â Faris. Un chantier 
considérable, perfcctionné et achevé par Napoleon, un 
superbe bassin, de superbes quais. Académie de peinture, 
de sculpture et d’architccture. Beaucoup de collections de 
tableaux, surtout de l’école flamande et hollandaise, p. ex, 
chez van Lankercn, Vinck, van Haveren , Monetw et Stu- 
necruys. Musée; bibliothèque appartenant â la ville: on 
voit encore Fimprimeric du célèbre Balthasard Morelus 
avec quelques exemplaircs de ce qu il a imprinié de plus joli. 
Les alentours de la ville oflrent encore de beaux restes 
d une antique splendcur et de l’opulence des anciens habi- 
tants. L’ancicnne et célèbre poste de pigeons: un baleau 
â vapeur d’ici â Rotterdam, (v. Rotterdam) o l’Amie du
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Conimerce; les Elèves de Thémis. Aub. Le Grand La- 
boureur; l’Hotel d’Angleterre. Saint-Antoine. La Cour de 
Brabant.

Apenrade. Jolie ville et bien peuplée dans le duché de 
Scleswick, au fond d’un golfe de la Baltique. Cornmerce , 
navigation. Près de la ville , le châtcau de Grafenstein et ses 
charmants environs. Aub. la Poste. Bains marins: les lieux 
oü se trouvent les bains chauds sont portcs par Feau; l’air 
extrémement doux, puretsain. Voiturc pour aller aux bains; 
teilte pour les bains; guérites des bains: lieu pour prendre 
les bains, situé sur une hauteur, avec promenāde et de 
superbes points de vue. Observations sur les ejfèts des 
bains marins d’apenrade- V. Neuber, Schleswig 1822. 

Arbois. Ville de Fancienne Franche-Comté, aujourd’hui 
du Dép. du Jura , daus un vallon sur les bords de la Lui- 
sance. 900 m. 6000 h. Patrie de Pichcgru. Faicnce, sal- 
pètre. La contrée est renommée par son bon vin.

Al’des ou Ardres. Petite ville, forte, a 3 Heues de Calais, 
du Departement du Pas de Calais , (anciennc Picardie) 4000 h. 
Un peu de négoce en productions naturelles et industrielles 
du pays; 9 greniers souterrains. La contrée entre Ca
lais et Ardres est remarquable par la magnißqüe entrevue 
de Francois I, Roi de France, et d’Henri VIII, Roi d’An- 
glcterre , en 1520.

Arendsée. Petite ville de la vieille Marche, sur les bords 
d?un lac. 1000 h. Bureau de poste. Chap. noble de de- 
moiselles luthériennes.

Arensberg. sur la Ruhr, ci - devant capitale du Duché de 
Westphalie , a prèsent chef-lieu du canton de la Marche- 
Westphalienne: Siége de la rcgence et et de la Cour su- 
prème; bon Gymiiase très-fréquenté . établi dans les bali- 
roents de la ci-devant abbaye de Wedinghausen; 3,400 h. 
Depuis que cetle ville est sous la domination Prussienne, 
eile s’est beaucoup embellie par beaucoup de nouveaux ba- 
tinients dont le Roi a fait une partie de- frais ; la niaison 
de société, la grande nouvclle auberge de M. Linnhof, au
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Roi <le Prusse, sur le nouveau marché, oii l’on voit aussi 
le nouveau temple luthérien. Aub. Au Roi de Prusse, â 
coté de la poste, â l’hdiel de Berlin, â l’hutel de Darm
stadt.

La ville est très-agréablement située au pied et au som- 
met d’une hautenr, baignéc par la Ruhr, qui forme une 
presqu’ile, dont listhme est forme par une petite foret, 
percee par de très-agréables promenādes. Au-dessus de 
la ville, les ruinēs du beau château d’Arensberg sous les 
niurs duquel, les barons de la Wcstphalie s’assemblaient 
chaque armée dans l’ancien temps. Beiles chaussées bien 
entretenues pour aller au Rhin par Iserlohn, Hagen etc. et 
par Olpe, pour aller a Francfort.

Arensbourg. Beau villagc et seigneurie du Comte de Schim
melmann, près de Wansbeck en Holstein.

ArnllCim. Belle ville forlißée de la Gucldre (â présent au 
Dcp. de la Gue ldre) a 3 milles (5 lieues) d’Utrecht, sur 
le Rhin. 10,000 h. Cette ville n’est pas sans cominerce. Les 
anciens Comtes et Ducs de la Gueldre résidaient a Arn
heim ļ leur sépulture est dans la calhédrale. Pont de ba- 
teaux. Balance. Promenade d’oulmière sur les remparls. 
Aub. â l’Aigle bleu ; â la Charme d’or. A. Nyhofs Beschou- 
ving van de Stadt Arnhem A. 1820.

Arnstadt. Bailliage de la principautc de Schwarzbourg-Son
dershausen. Chateau et ville du Haut-Comté de Schwarzb. 
en Thuringe, sur la Géra, â 3 lieucs d’Erfort. 720 in. 
4600 h. Siege d’un dicastcre et du bureau de poste de 
Schwarbourg et de Tour-Taxis. Lycée; Ecoles pour gar- 
50ns et filles; petites maisons , maison pour les travaux 
forccs ; leglise de Notre-Dame , très - antique dont les sculp- 
lures sont atiribuées aux Tcmpliers et dont Hammer donne 
la copie dans scs Fundgruben d. O. V. ce tjuécrit Hallback 
sur cette église. Arnst. 1821. Forges de laiton, dinan- 
derie, foulerie, moulins â chaux, pressoirs pour l’huilc, 
papelerie, draperies, fabrique de cartes et autres branches 
d’industrie; (grand nioulin de Gunther â 16 tournants).
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Bonne bière de front ent; grand commerce de grains et de 
bois. Dans la ci-devant maison des orphelins, une collcc- 
tion des productions des arts et de la nature, et une Collec
tion remarquable de poupées, portant les costumes de 
divers temps. Dans une contrée charmante, la très-antique 
église, nommée Fruhkirche (l’église du matiņ) ci-de- 
vant leglise U. L. F. L’on y voit d’anciens tableaux que 
Hammer rapporte aux Tcmpliers. Voyez ce qu’écrit Hell
bach sur cette église. Les ruinēs du Kaefernbourg sur une 
montagne dans la forèt, dite Haynwald, et la manufac- 
ture de porcelaine de Dorothéenthal. Promenādes menaut 
â Schoenbrunnen (ou l’on trouve d’exccllente bicre de fro
ment, une belle arquebuse oii l’on tire tous les ans au 
Papegai. L’ermitage Dorothéenthal, Trugeismuhl proche 
Molsdorf. Le val de Plaun (Plauische Grund) ne le cède 
guère en aménité a celui des environs de Dresde. Nou- 
velle et bonne chaussée conduisant â Ilmenau; l’on espère 
en voir bienlot une pour aller a Erfort. Dans la proximité, 
Molsdorf et Ichtershausen. Le Dimanche, casino. Aub. 
a la Poule; au Griffon; au Cygne; au Soleil.

Arolsen. Ville reguliere, jolie capitale et résidencc du comte 
de Waldeck. Siege des discarères. Grand château du Princc- 
régnant avcc de jolis tableaux, entrautres la mort du Ge
neral de Wolf par West. La bibliothcque du Princc, 
3o,ooo volumes. Cabinet d’histoire naturelle et de médailles. 
Club. Institut musical. Manufactures d’oeuvres blanches; 
belle allée de ebenes en six pārlies. Dans la contrée, 
des minières de fer et beaucoup de forèls. Aub. au Cellier; 
a l’hotel de Waldeck.

Arone. (Arona) bourg du Piémont et port sur le Lac Ma- 
jeur, non-loin du lieu oü il se termine au Sud. 3ooo h. 
Ce lieu est l’entrepot principal du commerce entre Genes et 
l’Allemagne par la nouvelle route du niont Saint-Bernard 
qui se croise avec celle du Simpion. Les environs sont 
ebarmants. Statue colossale en métal. Bateau a vapeur, 
Aub. â La Poste, Albergo reale.
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Ascha. Chcf-lieu de la Baronnie de Zedwitzschcn, sur les 
confins de la Bohènie, de la Franconie, et de la Saxe, ap- 
partenant aux Barons de Zedwilzch et relevant du Roi de 
Boheme. C’est un bourg de 400 m. Chateau silué sur 
la hauteur. Poste de Boheme et d’Empire. Tisserandcrie de 
lin, laine et coton ; moulins â papier; tréfilerie d’archal. 
Ce joli bourg a bcaucoup souflert de plusieurs incendies 
dans lesquels la petite, mais bonne auberge, a cté la proie 
des flammes. On löge maintenaut â la poste.

OUrg. Capitale d’une principauté de ce nom ,
laquelle est aujourd’hui â la Bavière. Elle est sur le Mein. 
Pont de pierre. Superbe château oü sont d interessantes 
collections de tablcaux, surtout d’anciens mailrcs de l’école 
allemande: Cranach, Holbein, Durer; etc. Bonne bi- 
bliothèque; (j6,000 volümes; ouvrages en liege; gravures. 
7000 h. Navigation, tanneries et mégisseries, commerce 
de bois| fabrique de tabac a fumer et en poudre; fabrique 
de papiers coloriés. Lycée et gymnase; école de l’admi- 
nistration des Eaux et Foréts; école de dessin; l’ancienne 
église collégiale, la nouvelle église paroissiale; hâtiment 
du Lycée dans lequel sont des collections de livres, de gra
vures et d’instruments de physique. Casino et cabinet de 
lecture, beau théâtre neuf; belle caserne neuve. Péage flu
vial , beaux environs, montagncs voisines, beiles allées, 
beau vallon, le joli bocage avfc une maison de plaisancc 
du domaine du Souverain, parc superbe, faisanderie, le 
moulin de la montagne, celui de la vallée (Aumuhle.) A la 
proximitc, la suisserie de Mergenbaum. Aub. le Freihof 
(hdtel-Libre), au Craquelin (Brezel); â l’Empereur Romain 
(la poste.) Dans le voisinage, la montagne boisée du Spes
sart, les salines , les forges , les papeteries , les verreries , 
et principaleraent celle dite Kahlerhutte-, appartenant a 
M. K. Beck. Chaussee conduisant â Francfort et W urzbourg«

Ville immédiate prussienne dans la princi-
pauté d’Halbcrstadt sur l'Eine et la Wipper, près de la 
route de Leipzig â Hambourg, en passant par Brunswich.
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Bureau de poste prussien. Jadis ville anséatique et capltale 
de l’ancicn comté d’Ascanie. i 153 m. 7000 h. avec la 
garnison. Eglise de Saint-Étienne. Brasserie, nianufactures 
de ratine et de Handle. En 1822, l’on y comptait 258 
maitres, 98 compagnons ou garcons • ouvriers , 83 niétiers 
battants ; poteries. Dans la conlrée, des carrièrcs de pierre 
sablonneuse, une salpetrière, des plantalions de muriers. 
Le grand lac qui était en Ire celte ville et Goltersleben a été 
desséché, il y a cent ans; c’est aujourd’hui une excellente 
terre labourable. Ruinēs pittoresques de landen château 
d’Ascanie. d Aux 3 feuilles de trèfle, en commun avec 
Eisleben. Aub. Au Cheval Noir.
■»Sens, Petite ville danoise dans l’ile de Fionie avec un
port sur le Petit - Belt. Passage â Haderslcben en Holstein. 
Ici le Belt a 4 milles de large; dans le trajct, on voit l’ile 
d’Aroé.

Atli. Jolie ville et bien peupléc du Hainaut, â 4 milles de 
Mons, 6 de Bruxelles, sur la rivière de Dender. Elle est
fortifiée. De Lonnes toiles, blanchisserie, comnierce; for-
ges et fonderics de fer aux environs. 

Aiigsbourg. Jadis ville imperiale en Souabe maintcnant
la seconde ville du royaume de Bavière, située sur le Lech
et la Wertach. Siege d’un conimissariat general de cercle 
ou département; grande , irrégulière, niais en partie très- 
belle. Dans l enceinte des murs, environ 3ooo ni. hors
des murs, plus de 3oo. 27,000 h. Autrefois ville de coni- 
incrce très-grande, et très- célèbre, (aujourd’hui cncore très- 
importante) comme Kältestent les ancicns édifices : le su
perbe hotel - de-ville, oü ^ont exposés provisoirenient plus 
de 1200 tablcaux de Holbein, Lucas Cranach, Albert Durer, 
Kager, etc. et de plusieurs maitres de lecole italicnne. Ar
senal, églises, fontaines (surtout celle d Auguste , de Mer- 
cure et d’Hcrcule) la Fouggerie (on sait que les Fuggers 
qui portaient le titre de Comtes de KEmpire, et qui ont 
aujourd’hui de si grandēs alliances , ctaient des négociants 
originales d’Augsbourg. Antoine Fugger, le premicr de
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celle īnaison, laissa i» ses liéritiers plus de six millions 
decus d’or, sans compler d’aulres richesses acquises par le 
connnerce dans lespacc de soixante- dix ans.) Les cliâ- 
tcaux d’eau, ou inachines hydrauliqucs (l’an 1821. Monsieur 
Reichenbach ajouta a ces anciennes et superbes niachincs 
hydrauliques plusieurs nouveaux arrangements ) les bouche- 
ries, lc palais jadis épiscopal oü la célèbre Confession de 
foi, du nom d’Augsbourg, fut présentée, en i53o, a lEmp. 
Charles Quint , par Luther et Mélanchton. La superbe 
église gothique de St. Ulrich et de St. Afre, la cathédrale, 
l’égli se luthérienne de Sainle-Anne avcc des tableaux de 
Lucas Cranach et avcc. des toinbeaux, leglise des Carinos 
déchaussés avec son orgue <jui ost excellent. Bourse neuve , 
halle royale, beaux bâtiments parliculiers. La vieille .fausse- 
porte, la bibliothèque urbaine et plusieurs autres. Aca
démie de peinturc et des arts, plusieurs collections de ta
bleaux, d’cstampes, de médailles , et dc curiosités natu
relles. Câ et la, des monuments romains, p. ex. près de 
leglise des Dominicains, du chapilre Saint - Ulrich, a qucl- 
ques portes de la villc; quelques-uns sont meine cxposés 
séparéincnt. lroyez antiquités romaines d'Augsbourg, par 7>. 
de Kaiser , A. 1821. Deux hospices pour les pauvres et 
les orphclins, M. Schaclzler a fait rebâlir â ses propres 
frais celui des Lulhéricns, nou veile Institution pour les 
jeunes filles , fondée par Madame de Stellen, lecole gra- 
tuite des pauvres de la fondalion du sieur Schactzler, leta- 
blissenicnt des soupes économiques , occupatio» et assištance 
pour la classe indigente. Dcpuis 1822 , la fondation d une 
caissc cconomique pour cette classe. Dcpuis i8a3, 011 voit 
dans le jardin la Villa qui appartient a Monsieur Schactz
ler, ce digne ami de ses concitoycns, un ouvrage reniar- 
quable en bronzē, tout d’une jelée, un groupe colossal pc- 
sant io,5oo livres , cxécuté en lhonncur de Fugger par 
Chirardi, niaitre de la Fontaine d’Augustc. L’intercssant musée 
Ahorn, la galerie dc tableaux chez I aubcrgisle des 3 Mores , 
et chez le conseiller - asscsseur Huber, un brau tableau
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d’autel. Augsbourg est une ville très - importante sous le 
rapport des manufacturcs : célèbrcs fabriqucs de siainoises , 
imprimeries d’indicnne, é tolles de lahie, orfévrerics, bijou- 
teriès, principalemeirt chez Scethaler, horlogcries j instru
ments de physique, cartes géographiques ; gravures, etc. 
Tabac, niagasin de meubles de Glccker; l’ingénieusc taille 
des pierrcs du sictir Neus ; la machine â vapeur de Ding- 
ler, des filières, des moulins â polir, poterie d’dtnin, etc. 
Commcrce important de Commission et d’expédition entre 
l’Allcmagne et ITtalie par le Tyrol ; aflaires de banque très- 
considérablcs. Le Lechfeld qui n’est pas éloigné , remar- 
quablc par lâ victoire que remporta Otton - le - Grand sur 
les Htins, en g55. La saite de spectacle, la grande so- 
cicté , harmonie, le casino estival â Oberhausen, cortcerts, 
hals, redoutes , promenādes devant la Porte Goeggingcn, au 
Pare ( oü est le monument de l’Archiduc Charles) la haute 
Cuvetlc (hoher Ablafs) les 7 tablës, Goeggingen, Oberhau
sen, le Mont-ces-Pèlcrins Kobel, Wellenhourg, le Schiess
graben (fossé des tireurs ) le Bach ( ruisseau ) Rosenau 
(la Roscraie) Almanach pour renseignements exacts d’'Augs
bourg , par Jean de Seide et J’ .andsberg A. >822. Aub. 
Aux trois Mores, au Raisin d’or, a l’hotel Vērt, ;i l’Agneau 
Blanc, au Chapeau de Fer (Eisenhut) au Cheval Blanc, 
a la Tète de Nègre.

Alima. Petite ville de la Saxe Royale, au cercle dë Neu
stadt. Bureau do poste, sur la route de Leipzig n Nurcm-
berg , en passant par Gera (chaussée pour aller â Schlei tz 
et Gera.)

Auras. Petite ville seigneuriale de la Basse - Silésie (cercle 
de Breslau) 6 â 7000 h. Drapicrs, fileurs de tabac, doUane 
et bureau de poste. Dans la contrée, plantâtions de tabac. 

Aurich. Capitale de la Principauté d'Oslfrise. Siege des 
dicastères, chanibre des monuaies et bureau de poste. 
446 ni. 3200 h. L’on voit au chAteaii les portiaits de tous 
les Souverains jusqu’au Roi de Prusse actuel. Aub. â l’Ours 
Noir; a la conr Pi quer. Eglise réFopilcc nouvellement hâtie;

0 *
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helles promenādes. Canal entre Aurich et Embden d’une 
étcndue de 3 inilles d’Allemagne avec trois écluses. Par 
lenioyen des bateaux appclés Trekschuiten, l’on peut chaque 
jour communiquer avec ces deux vilies. Lycée. ....
Ressource littéraire â 1’0 urs Noir. Plusieurs collections 
de livres et d’autres objets , surtout celles de Wiarda. Nou- 
lins de differentes espèces. Chemins sablonneux , mais bien 
en treten us.

Alissée, Bourg de la Haute - Stiric, sur la Traun Siege 
d’un bureau de saline et de douane. Saunerie pour le sei 
minéral qu’on tire de la riebe mine de sei natif, qui est 
a un mille nord - ouest du bourg (Sandling') ( i 5o,ooo 
quintaux par an). Allez voir dans la contrée unc tourbière 
et le village Alten-Aussée, sur le lac de ce uoin , d’oii sort 
la Traun.

Aussig. (en Bohèm. ./lusti nad Labem) petite ’ville de la 
Bohème, au cercle de Leutmeritz â l’cmbouchure de la Bila 
dans l’Elbe. 262 in. hotel - de - ville.. Négoce important sur 
l’Elbe en grains, en fruits, en bois Dans les vallons de la 
contrée , bcaucoup de grain , sur les coteaux , bcaucoup de 
vin. Le Podalskv , ou vin de la Roche ( Steinwein ) croit 
sur un roc escarpé assez près de la ville; c’est le ineillcur 
vin de la Bohènie. Chute d’eau , défilé étroit et dont les 
anfractuosités font frémir. Perspective magnifique du som- 
met du Schneeberg (niont-neigdux). Beaucoup de voyageurs, 
surtout ceux qui viennent dc la Bohème, s’cmbarquent ici 
stir l’Elbc, font un voyage agréable au courant de l’eau , 
et descendent en cheniin dans cette délicieuse région, qni 
a mérité le nom de Suisse - Saxone. Le meilleur guide, 
pour cette excursion , est, le tableau des environs de Dresde 
par Lindau.

Avenches, (en allem. Wifliburg.'') Petite ville dc Suisse 
au pays de Vaud, a une denii-lieue du lac de Moral, 
dans une contrée fcrtile en grain et en vin. i3oo b. Cha
teau, anciennement le siége d’un grand-bailli dc Berne, 
au lieu 011 était situé le fameux Aventicuni, ou l’on voit en- 
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core les ruinēs d un amphithéâtre, aqueducs, autres anti- 
quités romaines. ( On a découvert réceinment de beiles iiio- 
saiques. ) (Bien des curiosités antiques se perdent dans les 
chaufours, ou disparaissent parnii les niatcriaux de bâli 
nients.) L’auberge est â la Maison - de - ville.

Baccarach. ( sur le Rhin. ) Dans le duclié prussieu du Bas- 
Rhin, autrefois Bas - Palalinat, entre Coblence et Mayence. 
3join. i5ooh. vin excellent, ardoisière, fabrique de poudre 
et denipois, taainerie et incgie, navigalion. Route de lâ 
sur les niontagnes pour aller dans le Hunds-Ruck (Hunno- 
1 uni Traclus ) Bacchusaltar, plusieurs ruinēs, surtout le 
château Stahleck et la W’ernerskirche. Casino. Aub. La Roue 
et le Ccrf, sur les bords du Rhin; le Lion et la Couronne, 
dans la ville.

Raden. Petite ville sur la Limmat, â 4 lieues de Zurich, 
entre deux ha Utes niontagnes. Eaux thermales; châlcau neuf. 
Aub. â la Balance.

Bade. Capilale de 1 ’ancien Margraviat de Bade - Bade en 
Souabc. Cettc ville est fort recommandable par ses bains 
d’eaux minerales chaudes , déjâ connus du temps des Romains , 
auxquels on vient d’ajouter encore ceux d’embrocation, de 
douche et de vapeurs; bains ferrugineux ; grand reservoir 
sur lequel se trouve une colonnade pour les baigneurs , qui 
p renn ent l’eau de la source principale , situce tout près , 
ou celle de Cajlsbad , préparée par Part; ancienne voute 
roinaine sur la source chaude principale ; la place est pavéo 
de marbre de Carara : batinients oü se trouvent les bains de 
vapeurs du Grand-Duc; les uns entiers, les autres partiels 
ont depuis 28 jusqu’ â 42 dcgrés de chaleur d’après Réau- 
mur : bains libres, ou bains pour les pauvres : bains froids 
et chauds ct d autres bains préparés par l’art, hors de la 
ville près de l’allée de Lichtenlhal: pourchevaux ou autres 
animaux ; nouveau bain d’embrocation ct de douche : belle 
maison, dite la maison de eonveisation tout en neuf et 
située dans les promenādes anglaises; la maison dc promc-
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na de etc. Promenādes autour de la ville; jardin du château, 
jardin de Madame la Grande-Duchesse, reine douairière dc 
Suiule. Grands jardins anglais près dc la ville ; belle allée 
dc ebenes. Le bain de Louis ( Ludwigsbad ) ou bains fer- 
rugineux et acérains naturels â Beuern ; la vallce de Beuern : 
lc couvent des Dames de Lichten thal avec une très -honne 
école pour filles. La niaison du chasseur, la vallée de 
Ceroldsauer, et la cataracte; vicnx château de Bade: la 
cliaire du diahle (Teufelskanzel): la niontagne de Mercure 
avec un autel et la figurē de ce Dieu : le petit château 
des Jésuites; château de chasse, la chapelleaux trois chénes ; 
Fremersberg, couvcnt de Franciscains, ruinēs d’Ybcrg et du 
château d’Eberstein. La vallée de Mourg (Murgthal ) oü se 
trouvent Gernsbach, le château d’Eberstein, Forbach, Gag
genau avee verrcric, forges; Amalienberg, une fabrique de 
terre de pipe; jardins anglais de Stolzenfels ; la Favorite. 
Auberges et maisons de bain, au Saumon, au Soleil, au 
Cerf, â l’hotel de Bade, au Dragon, au Baldreit. V. Les 
oeuvres connus de Schreiber > et l’histoire et la description 
de Bade', les sources minerales du Grand-Duché de Bade. 
JSouvelle carte des environs de Bade - Carlsrouhe 1823 
QÜ les sentiers meine se trouvent indiqués Bade et ses en
virons , trois cahiers , gravures de Frommei f le texte est 
d'Aloys Schreiber. Fabriques de chandelles, de savon , 
ouvroir de potasse; monuments'romains; monunicnt du cé- 
lèbre général le Prince Louis de Bade e\ du Margraf Leo
pold Guillaume dans l’église paroissiale. Ancien château de 
résidence avec jardins et des voutes dignes d’étre vues (siege 
du tribunal criminel) gymnase catholique, riebe collégiale 
le couvent du Saint • Scpulcre avec école pour filles et un 
peiisionnat; bdpital, la niaison estivale de Mde. la Grande- 
Duchesse , située sur une ci-devant sépulture roinaine. La 
salle d’antiquités oü Ton voit des antiquités roinaines . l'hopi- 
tal de la ville pour ouvriers et domestiques; niaison de cha- 
rité (Gutleuthaus) pour les vieillards : thcâtre; grand 111a- 
gasin â paiu de Marxiche, bibliolhèqtie de leclure, la col- 
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lcclion de tableaux, d’estaubpes et dc niusique de Velten, 
eollcction de minéraux provenaiit des cnvirons de Bade de 
Giinbcrnat, Kramer, Asbrand : voilâ cc qu’il y a d’intéres« 
sant a ce bain, la ville en soi est peu reinarquablc; 400111. 
2600 h.

Baden. Jolle petite ville â 4 licucs , Sud - oucst de Vienne. 
Bains chauds, dc lâ le noni de la ville. Jolics cullurcs, 
belle contrée. Bâlhncnts pour redoute, le superbe palais 
que l’Archiduc Charles vient dc faire construire, casino, 
vieux-Café, Café-ncuf, jeu d’arquebuse, le Pare ou 
Thérésiengarlen. Les sources minerales que Kon a près 
de Vienne , et la manière dont tout y est arrangé pour 
en jouir , sontcausc que les bains de Baden sont maintenant 
peu frequentes. Beautés naturelles et promenādes de
la ville de Baden etc. Flenne et Baden, chez Geislin
ger. Chez le méjne, Carle de la ville de Baden et des 
cnvirons. Le Guide portatif des baigneurs de Baden par 
le médecin des eaux} Schenk, avec 4 grav. et une carte. 
Fienne et Baden, i8o5. Petite Flore et Faune de la 
contrée de Baden , par le meine.

Badenhausen. Bourg dans le pays de Brunswick5 niaison 
de poste.

BahlingCn. Wurtemberg. V. de 3ooo b. Dans le voi- 
sinagc, eaux niin. sulfureuses et maison de bains. I.a 
montagne dito: Heuberg. Draperie ct tisseranderie. Corn- 
merce de bestiaux et de grain, Aub. â la Poste.

Bailenstaedt. Petite v. <1 Anhalt*  Bcmbourg sur lc Harz. 
Dans le voisinagc, beau château, résidence ordinaire du 
Duc Anhalt Bcmbourg. Joli jardin , niaison de chasse, la 
grande Hotellerie , la maison de bains. Contrée romantiquc 
et reniarquablc. Lc pittoresque Selkelhal avec le Maedcbcn- 
sproung, les eaux minerales (Alexisbad v. les bains,) fonderics 
et forges etc. L anliquc Falkcnstein , le Meiseberghaus , lc 
Stufenberg (mont des degrés ) avec le Ilerrnhaus (maison 
très • fréqueméc): tout auprès, le nioulin du Diablc avec
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une perspective lointaine, et la chute de la bonne eau. 
Entre Blankenbourg et Ballenstaedt, près du village de Kat- 
tenstaedt 2 collines, oü l’on a trouvé beaucoup d’arnies et 
de cadavres de guerriers tués dans le conibat. Aub. a la 
Grande-Auberge. La plus nouvelle et la nieilleure description 
en almanach pour ceux qui parcourentle Harz, est par Got- 
schalk. Magdeb. 1023. secor de édition.

Ballstall. (Balz - ou Pfalzthal). Beau bourg, dans un vallon 
entre Bâle et Soleure. Transit considérable. Chute du 
Steinbach , minos de fer aux environs.

Bamberg. Capilale de 1 ’ancien évèché de ce nom, au- 
jourd’hui ville du cercle ou départ. du Mein, appart. au 
roy. de Bavière. Dans une belle et fertile contrée, sur les 
deux rives de la Régnitz, qui est navigable dans ce pays, 
et qui va se jeter dans le Mein â une lieue de la ville. 
C’est le siege de la cour suprème d’appel et de plusieurs 
autres charges importantes. En parlic de beiles niaisons 
de helles rues, plus de 2000 feux, plus de 20,000 h. en 
comptant le militaire. La cavalerie dans deux petites casernes 
hors des niurs, l’infanterie dans 2 grandēs casernes dans 
la ville. Conimerce, beaucoup de inetiers, lycée (l’uni- 
versité supprimée ainsi que la plupart des fondations ec- 
clésiatiques). Séminaire pour les pretres et les maitres 
d’école; école pour la Chirurgie; cinq librairics , plusieurs 
imprimeries et lithographies. Cathedrale reniarquable par 
son vieux style gothique, beau château (hiont- Saint- Pierre) 
une croix â la place ou le Prince Berthier se jeta a bas des 
croisées et resta niort sur le pavé; église des Jésuites, le 
Moenchsberg (mont-monacal) autrefois superbe abbaye de 
bénédictins. Excellent hopital, celui des fous, celui des 
incurables, celui des fein nies en couche. Eglise primatiale 
de St. Martin, celle de Saint Gangolph, teniple des re
formēs. St. Etienne; maison de force et de trarail, 
beaucoup de fabriques et de nianufactures en draps, 
circ d’Espagne, empois et poudre, instruments de musique,
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tabac: superbe paratonnerre du château; magasin de 
mcubles , constructiön de bateaux , navigation; deux foires , 
grande culture de jardins. Excellenle bibliothèque pu- 
blique, et cabinet d’histoire naturelle, Collection de ta- 
bleaux très-estimables p. Ex. de Dengel (et aussi des gra- 
vures) de Pfeiffer, d’Eisenberg, les cabinets d’estampes de 
Hoelz, de Beil; de Bruckener, de Schneider, de Heller et 
des héritiers de Renzel. Théâtre national, Musée (réuni 
â l’harmonie). Dans le voisinage, le Bouch, lieu de 
divertissement. Le châtcau Marquardsbourg, avec unc 
suisserie; la superbe abbaye de bcnédictins, Banz, inainte- 
nant supprimée, située sur une haute montagne, aujourd hui 
château du Duc Guillaume de Bavière. Thérésienhayn 
(bosquet de Thérèse). Vues fort helles de l’Altcnbourg et 
infiniment embcllies par le propriétaire actucl Monsieur de 
Grafenstein , du Kreuzberg (Calvaire) Giechschlofs. Aub. 
au Prince Charles, â l’Aigle Noir, â l’Aigle d’or, ä l’hotel 
de Bamberg, a l’Agncau Blanc. Aux trois pots, â l’Arbre 
de trefle — â sept milles de Bareuth , six de Schweinfort, 
neuf de Wurzbourg, trente - un de Munic.

v. sur l’Elbe, chef- lieu du Comté de ce nom. 35ooh.
Colonie considérable de frères- moraves. Letir pédagogie 
au château. Bibliothèque, cabinet d’histoire naturelle et 
de curiosités etc. Bureau de poste. Diverses manufaclures. 
A un mille de Barby, on trouve Gnadau ou Gnadenau, 
également pcuplé de herrnhoutois. Ils ont des manufac- 
tures de laine et des savonneries.

Baruth. Chef-lieu du Comté de ce nom appart. aux Comtes 
de Solms - Baruth. Chateau de résidence, sur-inten- 
dance des églises, filière, forge et martinet. A une heue 
de lä, vous trouvez la verrerie de Glasdorf, renommée pour 
son beau verre bleu.

Dans la Haute-Lusace , bourg , seigneurie, jardi n ,
au Comte de Guersdorf, dans une beite et fertile conlrée 
appelée la Prairie d’or.
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Balo. Sur le Rbiii, capitalc du cant. liehet. de meine 
noni , et la plus grande ville dc loute la république. V. 
vieille, anguleu.se, en grande parlie, dans une très-belle 
contréc, divisée en grand et petit Bâlc. 2100 m. environ 
16,000 h. Scjour de plusicurs personnes célèlycs qui s’y 
sollt retirées, cclèbre uni vērsi lé , bon gymnase , superbe 
catbédrale gothique avec le tombeau d’Erasmc, inaison 
de-ville, arscnal, les niaisons jadis â la famillc Sarasin , 
niaintenant aux faniilles Vischer et Bachofen ; beaucoup de 
niaisons de Campagne, parnii lcsquellcs se distinguc celle 
de M. M. Bernoully, Laroche-Mérian, Mérian. Danse 
Macarc ou des moris (de Jean Ilug. Gruber, nest plus , 
bibliolbèquc publique , et beaucoup de collections consi- 
dérables de livres, tableaux, gravures, aptiquités appart. â 
des parliculiers. Jardin botanique. Panorama de Thun par 
le peintre Wochcr. Grand conimerce dc commjssion, d’ex- 
péditiou, dc inanufacture, aflaircs de banque. Une foire 
d’autonme, 28 Octobre. Des papeteries considérablcs. 
Rubaneric, soirie, lainage, peausserie, fabrique de tabac , 
d’eau - forte et aulres nianufaclurcs auxquelles participenl les 
lieux circonvoisins. Teinturcries considérables, imprinieries, 
fonderies de caractères typographiques. Concile tenu dc- 
puis 14.31 jusquen 1444*  Bataille livrée prochc la maladrerie 
ou Saint-Jacques, en 1444. On doit ériger a cetle place 
un monument en fer de fonte.. Traité dc paix entre la 
France et la Prusse et autres transactions diploinatiques, 
en 1795. Antiquités dans les villages dits : Basel und Kai
sers-Augst {Augusta rauracorum, batis par l’Emp. Auguste, 
détruils par Attila jardins et bains dans les environs in- 
téressants d'Arlesheim; la cerisaie, les jardins Vischer, For- 
kard, Haas, de Mérian, de Bernoully et leurs niaisons de 
Campagne. La hauteur du Bruderholz oü se trouve leglisc 
dc Sainte-Marguerith. Le monument en fer, Construit en 
niémoire dc la bataille livréc dans le voisinage du viilagc 
dc Saint - Jacques , 1 an 1444 , a été solennellement érigé , 
sur le champ dc bataille, lan 182 p L’on en voit lein-

anguleu.se
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preinte sur un médaillon et une cstampe. Les écoles 
pour les artisans et pour l’agriculture, méritent d’étre 
placées au rang des institūts avantageux, tout réccmnicnt 
créés pour l’utilité de la classe indigente. Cheniin de tra- 
vcrsc pour aller â Binningen, Bottmingen, Oberwyl, Biel, 
Bcnken, Leimen, ruinēs de Landskron, Lains de Bourg 
abbaye de Mariastein, bain de Flühen, le village de Riechen 
avcc la hauteur de Wenkenhof, le village de Bettingen , 
l’église de Chrischona délabrée , d’oit un superbe point 
de vuc sur le Vorlaud (pays situé en vuc) et les glaciers 
éloignés. Promenādes, pont sur le Rhin, la place du 
Munster; celle de Saint-Pierre, les villages circonvoisins, 
Grenzach, Loerrach; Saint - Jacques, Saint-Louis, Weil. 
Casino , société d’artistes. Cabinet de lecture. Café Ba
rette. O A l’Amitié et a la Constance d’après le Systeme 
écossais rectifié. — Société de bienfaisance; hospice gene
ral de charité, établissement de soupes â la Rumford ; 
dames de charité; hopital des bourgeois, infirmerie de St. 
Jacques: monnaies: écus de Bâle de 3o batz, florins et 
Kreuzers, écus neufs de France 2 fl. 40 kreuzers. Aub. 
Les Trois Rois, la Cicogne et lc Sauvage. V\. l’ouvrage 
recommandable de M. le Prof. Lutz: Descrij>tion de Bâle 
et des environs, zme édit. Bdle, chez Flick 1814.

Bassano. Ville sur la Brenta, autref. au pays vénitien, 
aujonrd’hui au Roy. de Loinbardie, belle; 11,000 b. Fa- 
briques de draps et de peaux, vin et culture d’olivicrs. 
Commerce d’entrepot. Pont, célèbre imprimerie dn Comte 
Remondini, avec 5o presses d’imprimerie et de gravurcs 
en teilte douce.

Bautzen OU Budissin«. SurlaSpréc, en h. Lusace, capit. 
de la partie saxonne royale du Margraviat, bien bâtie : 800 111. 
8000 h. (en y comprenant la vilette de Seyda ou Seydau qui 
en est séparée par la rivière : 1000 in. et 10,000 b.) Chateau 
d Ortenbourg. Siege du bailliage swpérieur de la prévoté du 
Cercle etc. L’antique cathédrale commune aux catholiques , 
et aux luthériens, avcc la riebe collégiale de St. Pierre,
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compos'ée de 12 cbanoines. Hotel - de- villc , 2 maisons pro
vinciāles, niaison du syndicat avec la bibliolhèque du Se
nat. Nouvelle école gratuite, niaison des orphelins, niai
son de force, niaison de correction pour fernmes , hon 
gymnase. Manufaclures considérablcs surtout de tolles . 
draps (en décadence), siamoises (aussi de grandēs fileries', 
peaux, cuir, cire d'Espagne, cbapeaux, principalement de 
poudre â canon et de papier etc. On voit sur les rives 
de la Spree des papelcries , des foulons , des poudrièrcs , 
des filières , des tanneries , des inöulins a blé, â tabac , 
des coutelleries , une forge, une usine â ciiivre. Directoire 
de poste. Commerce de fabrique. Dans la proximité, 
clianip de bataille de Hochkirchen , l’an 1766 et celui de 
Killitz en 1813. La Campagne de Hund si célèbrc dans la 
Franc-ma$onrierie , oü doivent se trouver des docuinents iin- 
porlants sous la pierre qui forme le coin de 1 église. Au- 
berges, a l’Agneau , a I’Aigle d’or , au Raisi». CZ au Mur d’or, 
Kleinwaelker, colonie de frères Mo ravēs; plus loin Herrnhut 
avec une niaison d’éducation, commerce de cuir etc.

Bayreuth. Belle capitale, régulièrenient bālie de 1 ’ancicnne 
Princi p. de ce nom, autrefois la résidence des Margraves 
de Brandenbourg-Bayreuth, â présent capitale du cercle on 
département du Mein, Royaume de Bavière, dans une 
agréable conlrée sur le Mein. 8 â 900 in. 10,000 1k 
Siege de la régence, de plusieurs autres comités, d un bureaut 
de poste etc. Le château neuf (avec la statue équestre du 
Margrave Clirétien Ernst.) Deux salies de spectacle, dont 
la plus vaste appelée Opernhaus (la niaison d’opéra) charmc 
tous les aniis de l’art par sa grandeur et sa distribution. 
La chancellerie, â trois portails avec divers syniboles taillés 
dans la pierre. Le nianége est bâti tout en pierre et d une 
longueur frappante. Le Gymnase, fondé en 16€4, a été 
transféré dans deux batiments (niaison des orphelins dont 
l’extérieur est tout â-fait semblable.) Le local de l’hotel 
de la monnaie est employé pour les écoles allemandes. La 
fabrique de terre dc pipe de Leer, fabrique dc voitures.
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inanufactures de draps, grande brasscrie. Tout près de 
lâ , Saint-George du Lac (St. Georg am See) ou le Bran
debourgeois , jolie petite ville, que t on considère eomme 
un faubourg: le lac est desséché. Chateau, maison de 
force avec fabrique de marbre, fabrique de fa'ience, niaison 
de charité pour les aliénés , aussi remarquable par son éten- 
due que par sa boune tenue, l’on y amene les alicnés du 
royaume et meine d’autres pays , et souvent on les guérit. 
Dans la maison de force et de correction , on exécute des 
autels, des monuments de cinquante-quatre espèces de 
marbre; quatre foires ou grands niarchés annuels. Dans 
la contrée, fours de potasse très-considérables. Voyez 
Moritzhosfe, ville vicille Bayreuth villages avec quelques beaux 
jardins et des maisons de plaisance, qui méritent d’etre 
vues, des jardins bien dessincs, le superbe crniitage, avec 
les» maisons de plaisance, teniple, quarante neuf places dif
ferentes, seize points de vue variés, neuf pārlies d’eau. 
Phantaisie, Ressource, Harmonie, cz au Soleil. Eleuxis a 
la Discrétion, Aub. au Soleil d’or, â l’Ancre d’or, â 
l’Aigle d’or, â la maison de Brandebourg. Plusieurs col- 
lcctions de tableaux chez les particuliers. Cette ville était 
le séjour de feu Jean Paul Richter. Chaussces passant 
par Crossen pour conduire â Nuremberg, Amberg, par 
Berneck pour aller â Hof, par Hellfeld pour sc rendre â 
Bamberg.

Bellinzona. (en allemand Bellcnz) une des trois vilies 
capitales du canton Tessin en Suisse. 140 m. i3oo h. 
Contrée extrémement pittoresque et superbes points de 
vue, â partir des trois anciens châteaux. Point de réunion 
des routes du mont Saint - Bernard, du pied du Saint- 
Goth ard, du lac Majeur, Lugano et du lac de Como. 
Aub. â l’Aigle; au Cerf.

Benadky OU Benatck. Petite ville et joli châtéau en Bo- 
hème, au cercle de Runzlau, sur ITser, au Comte de 
Kl en au. Refuge de Tycho de Brahé.

Bentheim, Grand bourg et chef - lieu du Comté de ce noin 
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hutcl des Invalides devant la porte d’Oranienbourg. Pou- 
drière et magasin de poudre, grenier â sei; Hangar pour 
les caissons et fourgons de l’artillerie. 3) Faubourg Stra
lau, 5oo m. niagasins de bois, jardin botanique.

2. Cologne sur la Sprée. öoo in. Long pont avec la statue 
du Grand - Electeur, jardin de plaisance ou place d armes 
avec la statue du Prince Leopold de Dessau, par Schadow; 
grand château de residence, remarquable, contenant des 
arebives, des collcctions, des caisses etc. cathédrale avec la 
sépulture royale, lcglise St. Pierre brulée cL déinolie en 
1809. La niaison de Campagne ncuve et pleine de gout 
de la famille Velger. Bourse, écuries royales, académie 
d équitation. Dans la nouvelle-Cologne, la saunerie et la 
factorerie du sei, leglise de l’hotel-Dieu; et l’hopital Ger- 
trauten; les balinienls de Splittgarber avec les jardins, la 
raffinerie Splittgarber, aujourd’hiii hopital pour de pauvres 
bourgeois. On compte comine faisaut partic de Cologne, 
la Louisenstadt, di le autrefois faubourg de Koepcnick , et 
renfermant peu d’objcts intéressants. 600 m.

3. La chaussée de Frédéric (Friederi ehswerder). 300 ni. La
banque. IVIaison des adresses (unc niaison de prét) le grand 
botei des monnaics (la cour supérieure de justice avec des 
prisons) église de la chaussée, églisc allein an de, église 
francaise; l’hotcl de la vénerie, le pont des chasseurs, la 
niaison de péage et d’accises, le gymnase francais, l’ancieu 
palais du Prince dePrusse, brulé en 1794, maintenant 
résidence du Roi, arsenal et belle fonderie de canons avec 
la statue de Frédéric I. (On voit devant 1 arsēna! quelques 
pièces d artillerie francaises qui sont remarquablcs; et depuis 
löai , on y voit les slatues de Scharnhorst et de Bulow par 
Dennewitz, dans une salle de l'arsenal, on voit les modèles 
de 18 forteresses de France.

4. La ville de Dorothee ou la villc - ncuve. 400 111. Ancien palais 
du Prince Henri de Prusse, maintenant destiné â l usagc 
de l’université. Place de l'opéra et bei opéra, excellcntc 
bildiothèque royale, tillculs , écuries royales (ou se trouvent
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aussi l’académie royale des sciences et l'observatoire) , nou- 
velle porte de Brandebourg, pres de la, la ménagerie 
(Thiergarten) la faisanderie, Bellevue (jardin et niaison de 
plaisance du Prince Ferdinand. Dans 1 église de Sainte- 
Dorothée, le beau monument du Comte de la Marche et 
d’autres.

5. La ville- Frédéric (Friedrichstadt). La plus considérable 
et la plus belle partie de Berlin. 1800 m. La place Daehn- 
hof, la belle rue de Leipsig, rue Frédéric, la place des 
gendarmes, fabrique de porcclaine (porcelaine de santé) 
l’école polymathique, la inaison des dicastèrcs (la chambre 
de justice) les palais des Comtes Reus , le palais d An
spach ; aujourd’hui c’cst le local de l’institution de Louise; 
le palais du Duc Frédéric de Brunswick, grand-maitre de 
Vordre de Saint-Jean etc. Près de ce dernier, la place 
Guillaume avcc les statues de marbre de Schwerin , Winter
feld , Keith, Ziethen et Seidlitz. Superbe église catholique 
nouvellement bâtie , appelée l’église de Sainte - Hedwig, église 
fran^aise, églisc neuve, nouvclle šalle de spectacles toute 
neuve (brulée dans l’été de 1818 et mieux rebâtie). La 
porte neuve de Postdam; le nouveau pont; la statue de 
Blücher. Le caffé de Beyermann. Le théâtre de la ville 
royale, récemment construit et extrèmement frequente.

La nombreuse colonie fran^aise a 6 égliscs, 12 ministres, 
d’excellentes écolcs, une nouvelle université a laquelle 
se trouve réunie l’académie de la partie des foréts; 5 gym- 
nases : 1) celui dit réformé de Joachimsthal, 2) celui qu’on 
nomme le Couvent Gris , ou le gymnase luthérien de Ber
lin et de Cologne, 3) le gymnase uni de Friederichswerder 
et de Friederichsstadt, 4) l’école polymathique royale, 5) 
le gymnasc fran^ais. Institution des sourds et muets, beau- 
coup d’écoles gratuites, des maisons d’éducation particu- 
lières, par exemple, les écoles de Hartung .pour les deux 
sexes; académie des scicnces, académie des arts et des 
sciences mécaniques, académie militaire, corps noble de 
cadets, excellente écolc vétérinaire, societe naturāliste, col- 
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lége médico - chirurgical. L’an 1023 , il parut trente-huit 
feuilles périodiques parnii lesquelles, trois qui traitent de 
la polilique, en y comprenant celles de l’Elat. Comité de 
réunion pour la culture des jardins du Royaume de Prusse. 
Nouveau cabinet de lecture dans la halle de la Boursc (dans 
la prcmière année, ce cabinet fut frequente par plus de 
i3oo étrangers) collections considérables de livres , de mé- 
dailles , d’objets <1 histoire naturelle et d’autres. Dessins de 
Reinhard, en pierrcs taillces, du général de lYlinutoli \ 
maintenant collections royales d’objets d’arst et d’antiquilés de 
l’Egypte. Beaucoup d’établissements dc bienfaisance, surtout 
celui de Wadzek, ou fondation d'Alexandrine pour les 
pauvres enfants des deux sexes , les hopitaux, l’hötel des 
invalides, l’hopilal des fous, la niaison dc correction etc. 
Belle niaison de bains sur la Spree, toute neuve et très- 
bien arrangée. Bains artificiels de Welp er, de Pochham- 
mer , de Nean der. Les environs ne présenten t â l’oeil qu'une 
plaine couverte de sablcs arides qui n’oflrent que la plus 
triste nudité. Ce qu’il ya encore de plus agréable, c’est 
la ménagerie (promenāde favorite des Berlinois), Hasen
haide, Jungfernhaidc (les landes des lapereaux, des 
lillettes) le Pays des Moabites, quelques jardins, les villages 
de Schrenberg , Stralau, Pi ckels werder , Lichtenberg, Tem
pelhof, Pankow, Buchholz (près de Grossbeeren , le monu- 
ment de fer de la grande bataille de 1813) Buch , mai- 
son de Campagne avec des jardins , château de plaisance â 
Scharnhausen, le Friedrichsbrunnen , (Fontaine - Frédéric). 
Le château de Charlotte , Britz et l’ile des paons. I/an 1819, 
le bureau des chariots de poste a pris les mesures pour , 
dans tous les temps et a des prix modcrés fixes , pouvoir 
se procurer des voitures dans la direction de tous les envi
rons. Depuis 1822 , le chariot de poste, la journalière, va a 
Postdani en trois hcures et demie. Amüsements des Ber
linois : un excellent t’néâtre national , quelques théâlres dc 
société , une acadéniie de chant, des redoutes ou hals â 
l’Opéra , et plusieurs autres. Divertissements dc carnaval , 
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casino , clubs ou Ressource«. Cafle de Beyermann très- 
en vogue, le cafle Royal. En hiver, les scrres chaudes de 
Boucher, et quelques autres. O Loge-mère nationale aux 
Trois Globes; 4 — en dépendent; elles se nomment l’Union , 
l’Etoile Flamboyante, les 3 Séraphins, la Discrétion); la 
grandc löge patriotique de l’Allemagne a 7 dépendances 
quisont, les 3 Clefs .d’or, le Vaisseau d’or , Pégase , Cons
tance, le Pèlcrin, la Charrue d'or, le Bélier; et 4 dopendent 
de la grande löge Royal-York de l’Amitié : Fréderic- 
Guillaumc â la Justice Couronnée, l’Innocence Séante, 
Uranie â l’Immortalité , Pythagore â l’Etoile Flamboyante. 
P~. Description de Berlin et de Potsdam par Nicolai, ou 
L^lbrégé intitulé: Guide dans Berlin et Potsdam, ou 
plus brièvement: Berlin , la plus nouvelle et la plus courte 
descriplion etct Plan de Berlin par Reimann , revu en 
»817, petit et joli format chez Schropp, Les plus récents 
tableaux topographiques et statistiķes de Berlin et de ses 
environs par le Docteur Kortli, Berlin 1821. Recueil de. 
toutcs les adresses de Berlin par Bricke, nouvelle édition, 
la première est de 1820. Aub. en trois classes , la Ville de 
Paris; l’Aigle d’or; la Ville de Rome; le Cerfd’or: l’hotel 
de Brandebourg; l’hotel de Russie , le Solei 1 d’or (sous les 
tilleuls, l’on trouve table d’hote dans la plus grande par- 
tie) le Prince-Royal , le Roi d’Angleterre, le Roi de Portu
gal. Depuis I an 1823 , il y a une voiture accélérée de Ber
lin â Magdcbourg, le prix des places par niille avec 36 
livres pesant de Franc, sept gros et demi d argent (Silbergros) 
Depuis l’an 1822, l’on en a établi une autre de Berlin â 
Breslau , qui fail la route en 42 heurcs.

Bernard (Saint) Montagne de la chaine des Alpes de Suisse 
et de Savoie entre le Valais et le Val d’Aost. Route arrangée 
avec beaucoup d’art pour conduire en Italic» Direction 
avantageuse et sans le nioindre danger.

Sur la pente méridionale, se trouve un petit village du 
meine nom. Les eaux thermales conliennent des partie« 
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ferrugincuses. (Voyez l’arlicle Suisse sud - orientale , a la 
Serie propre aux mots commencant par un ö* )

Berne. Capitale d it Canton de ce nom, dans une contrée 
élevée, agréable, salubre, dans une longue presqu’ile formée 
par l’Aar. 1062 m. la plupart belles, 12,000 h. Plusieurs 
édifices publics sont superbes, principalcment la vieille 
cathédrale, leglise du Saint - Esprit, l’hotel de ville, l’ar- 
senal, le grand . höpital, la nouvelle maison des orpbelins, 
la bibliothèque bourgeoise (oü est aussi une collcction de 
médailles , d’antiquités et d’objets d’histoire naturelle. In- 
firinerie , grand magasin de blé, hutel de la monnaie, butei 
de niusique (oü l’on donne des concerts , des bals et qucl- 
quefois des spcctacles), la douane, la maison de force. 
Un pcu de comnierce et de manufactures. Horlogerie. 
mécanique , marchandises de soie , de laine , de coton et de 
lin, cuir. Filature de soie de Naegeli, fabriquc de cha- 
peaux de paille de Gerber, attelier de Schenk oii l’on con- 
fectionne des paratonnerres, des machines a vapeur; attelier 
de Schenk le jeune, oü l’on fait toutes sorles d’instruments 
de mathématiques. Berne a ses monnaies particulières : 
ducats, batz (10. 5.) et kreuzers , presqu’au taux du pied 
de 24 fl. et de la monnaie du Rhin. Dcux foires. Gym- 
nase , académie , société économique, société d’encourage- 
ment pour les sciences naturelles et les connaissances phy- 
siques et autres: quclques coHections particulières de mé- 
dailles , de raretcs et de curiosités naturelles etc. Collectioiis 
ahondantes d’objets d’histoire naturelle au sieur Wyttenbach ; 
celles de M. M. les Professeurs Stüter, Meisner; la biblio- 
thèque de Mulinen pour l’histoire naturelle; dc la Suisse; 
le magasin d’objets des arts établis en Suisse de Burgdorfer, 
les tableaux transparents de Koenig. Etablissement pour 
les exercices propres â dénoucr, a fortifier le corps, connu, 
depuis quclques années , en Allemagne, sous le nom de 
Turnanstalt. Hains dans la ville et hors des murs. Le 
Fortin d’oü l’on a une perspective magnifique, est fermé 
a la multitude, niais les étrangers peuvent y aller. Pro-
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menades : terrasse auprès de la calhédrale, et devant la 
ville, ce qu’on nomine le Délilé qui conduit â Bienne ainsi 
quâ l’ile de St. Pierre, (séjour dc Rousseau). Le Leist 
haus, lieu de divertissement pour l’étc devant la ville; les 
pavillons , les jardins , Hofwvl, (â une lieue et demie) ainsi 
que les excellentes institutions*de  Fellenberg; Hindelbank 
(a 2 Heues), oü se voit le beau monument de Madame 
Langhans. Alpes bernoises, la chute dite le Staubbacb ou 
Ruisseau - Poudreux, la Jungfrau, Grindelwald, Haslithal etc. 
Champs de Bataille, a Schlofshaldcn, la victoire remportée 
sur les Fribourgeois en 1298; â Laupen et Fraubrunn, o 
grande löge du pays , et â l’Espérance. Aub. Le Faucon . 
la Cicogne, la Couronne. V. Le pays haut de Berne , 
d’après lex meilleurs guides, par Hofmann 1824.

Bernau. V. immédiate pruss. de la Moy en ne - Marche de 
Brandebourg, â 3 luilles de Berlin . poste. 3oo m. 1600 h. 
sans y comprendrc 4 a 5oo militaires. Grande culture de 
houblon, brasseries , quelques nianufactures de velours , de 
soieries, de siamoiscs , de toiles fa^onnées , detofles demi- 
soie.

Bcrnbourg. Capitale du Duché d'Anhalt-Bernbourg , sur 
la Saale, a 5 inilles de Halle, en allant â Halberstadt. 
Chateau sur un rocher (le Duc réside ordinaireinent â Bal- 
lenstaedt) pont de pierre, écluse remarquable dans la Saale. 
600 ni. 4000 h. Bâtinients neufs pour la chanccllerie avec 
unc bibliothèque, une collcction d’estampes et de planches 
de gravures en Bois, provcnant des anciens niaitres d’Al- 
lemagne. Fabrique ducale de gresserie, de faience et de 
bouteilles , fabrique d’aniidon , dc poudre et de cuir. Forges 
aux environs. □ Alexis â la Constance.

BcrnCck. Petite v. du pays de Bareuth , lieu de rclais sur 
la route de Leipsig â Nurenibcrg, Manufactures de calicots ; 
dans le voisinage, deux tréfilerics, fabrique de vitriol . 
d’alun , carrière de Serpentine, pèche de peries dans le 
ruisseau près de la niaison de poste. On voit cncore 
quelques ruinēs des fameuses fortifications de Berneck. Aub.
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â la Poste. Au Lion : ä la Couronne. L’on y coniptc 
mille habitants. Cette petite ville est dans un site vrai- 
nicnt romantique. L’on a reconstruit une tour des ruinēs, 
oü l’on a adapté une horloge et placé des cloches.

Bieberach. Autrefois v. imperiale de Souabe, aujourd’hui 
au Roy. de Wurtemberg dans une vallée agréable et fertile 
de l’Algow. Lieu natal de Wieland, a 4 milles d’ülni. 
600 in. 4 â 5ooo h- Assez d’industrie, surtout de tisse- 
randerie, draperie , inanufactures de coton , tannerie, mé- 
gisserie, économie rurale aclive et lucrative. Grand et 
riebe hopital, le bain froid (le Jourdain) aux environs. 
Combat sanglant â Biberach et Schussenried entre les 
Fran$ais et les Autrichiens, le 2. Oct. 1796, lors de la 
fameuse retraite de Moreau.

Bielefeld. Capitale du Comté de Ravensberg en W’est- 
phalie. 760 in. 5 â 6000 h. commerce, 4 foires. Eglise 
de Saint - Nicolas et de Sainte - Marie; l’on voit dans cette 
dernière une grande table d’autel a hattants de l’année 
1400; l’hotel de ville tout neuf. L’église du couvent des 
Franciscains. Gymnase. Ressource, et casino. Société musi- 
cale. Cabinet de lecture. Blanchisseries importantes. Com- 
nierce de fil, fabriques de toiles damassécs, savon , cuir, 
toiles de coton; marchandises de cuivre de fer et d’aeier. 
Les ruinēs de Sparenberg. Johannisberg avec ses promenādes 
Jolis jardins , riche culture de fleurs , la promenāde sur le 
rempart. La chainedela foret de Teutobourg, la Kesselbrink. 
La Senne, célèbre par la bataille d'Hermann et la grande 
quantité de sépulturés germaines, oü l’on trouve encore 
des urnes très - antiques. Brakwede (forges pour cuivre) 
Herpcn etc. Les montagnes sont abondantes en pétrifica- 
tions, surtout en encrinites et coquilles de lner. Charbons 
de terre â Dornberg. Chaussee conduisant â Minden ; 
une autre par Lippstadt a Düsseldorf. Aub. Aux trois 
Couronnes, au Pin, et au Lion d’or.

Bielitz. joiie capitale de la principauté de ce noni, dans 
la Silésie autriebienne, au Prince Sulkovvsky , sur une
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colliue au bord de la Biala , chaleau , drapcrie considd- 
rable. 3700 h.

Bienne (Bicl.) Sur Ies Lords du lac de niènic nom, dans 
une contrée superbe, riche en blé et en vin, ainsi qu en 
bcstiaux. Ancien chef-lieu d’un petit état helvétique, 
appartenant aujourd’hui au canton de Berne, au pied du 
.Jura. Tannerie , com inerce de toile.

BiilgCll. Ville â l’embouchure de la Nah dans le Rhin, jadis 
au chapitre de Mayen ce, aujourd’hui au Grand-Duc de 
Hesse - Darmstadt. 5oo ni. 3 â 4000 h. Belle contrée, 
beaucoup de vin, (le meilleur croit sur la monlagne nomméc 
Scharlachberg) inarchés ,*tannerie , relais , pont deDrusus, 
belle église paroissiale, aveC le tombeau du prophete Bar- 
thélémi Holzhäuser, mort en 1658 ; la Fontaine de Drusus. 
Rochusberg (Mont Saint-Roch) le célèbre Gcelhe a fait , 
en 1817, présent d’un très-beau tableau â la chapellc qui 
est bâtie sur cetle montagne et oü 1 on va en pèlerinage. 
Le Binger-Loch (Trou de Bingen) peu dangereux. Ais-i- 
vis Büdesheim et le Niederwald , belle vue du jardin Faber, 
environné des ruinēs du château Klopp , qui, un jour, servit 
de prison â Henri quatre, ü fut detruit paries Franņais , 
en 1689. Dans la proximité , le cLateau d Ehrenfels , la 
tour des souris (Maeusethurni) dans le Rhin. Aub. a la 
Poste, au Cheval Blanc.

Bischofsheim am Sieg. Non-loin du Rhin, en Souabe 
(autrefois â Darmstadt , aujourd hui bailliage superieur 
de Bade). Bourg, château. 860 h. Pèlerinage a leglise 
des Franciscains sur le Bischofsberg. (Mont-episcopal).

Bitche Oll Biche. Ville et forteresse de la Lorraine allemande. 
(Dép. de la Moselle). z3o m. 2000 h. Eaux minerales dans 
le voisinage. Attaque infruclueuse des Prussiens pour sur 
prendre celte place dans la nuit du 16 au 17. Déc. >79^- 

Bl an Len bourg. Cap. de la pelile principaulé bruns-
vvickoise de ce nom , au pied du Harz, â 2 milles de Hal
berstadt , un mille de Kubeland , un mille de la Rofclrappe 
(Trot du cheval). 386 m. 2600 h. Ecole savante, bounc
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école pour Ies jeunes filles, īnagasiu ducal pour le fer, 
Pendant quelque temps , le séjour de Louis XVIII. Collec
tion d’objets de l’art et de la nature du conseiller du tri- 
bunal criminel Nithack , fait pour piquer la curiosité. Vieux 
château sur une niontagne près de la ville. Dans la contrée, 
de bonnes carrières de marbre, d’ardoise et de pierre. Mines 
et forges au Heidelberg, sur lequel se voit cette série de 
rochers appeltie, dans le pays, la Muraille du Diable. 
Belle contrée. Les caveriies de Baumann, de Biel, belle 
promenāde sur la Thie avec deux très- vieux tilleuls. Souterrain 
rempli de stalactites au - dessous d’une maison située sur le 
inarché. Le romantique Regenstein (Roc pluvial). Aub. aux 
3 Couronnes, chez Hoerneck, âl’Ange; â l’Aigle "Blanc, oū 
se trouve la šalle pour Ies concerts et Ies bāls. Le chemin qui 
conduit â Langensalza était eiicore très- mauvais, l’an 1822. 

Blankenese. V-ge du Holstein sur l’Elbe, â 2 niilles de
Hambourg; on fait de la le trajet â Cranz dans le pays 
de Brūnie.

Blochingeil. Relais non loin de Stutgart, pont sur le 
modele de landen pont de Schaffhouse; entre Stutgart et 
ce lieu de relais, on passe par le joli Efslingen.

Blocksberg OU Brocken. Vojez l’article; Voyage au 
Harz.

Bochnya. V. de la Gallicie occidentale, sur la route de 
Lemberg et de Cracovie, saliues célèbres , école du cercle. 

Bochum OU Böckum. p. v. de la Westphalie prussienne. 
o aux 3 Boutons de rose.

Petite V. du Mecklenbourg- Schwerin a l’ein-
bouchure de la Boize dans l’Elbe, a 7 m. de Hambourg, 
pcage de l’Elbe, bureau de poste, bailliage, pcche du 
saumon, vinaigrerie, branderie. 600. m. 2000 habitants. 

Bologne. Autrefois v. de l’Etat de l’Eglise et la plus con- 
sidérable après Rome, entre les rivières de Savena et de 
Réno, dans une contrée très- fertile, au pied de l’Apennin , 
de lâ vient le surnom Grassa. 63,649 h- d’après le 
calcul qui en fut fait, lan 1819. Plussieurs couvents
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pour la plupart fort beaux, plusieurs églises ornées de 
superbes tableaux et d’autres ouvrages de l’art. Charles V 
fut couronné par Clement VII, en i53o, dans I’église de 
Saint- Pétronius , (oü l’on voit aussi une inéridienne de Ca- 
sini.) Tombeau de Saint - Dominique dans l’église des Do- 
minicains. Ancien palais du vice- légat du Pape, et 
beaucoup d’autres palais; tcls que Sampieri , Fantuzzi, 
Ranucci ctc. La belle chartreuse, avec ses sépultures rernar- 
quables. Les tours degli Asinetti et Garisenda ; la pre 
inière a 871 pieds, la dernière nest pas droite, aussi 
l’a-t-on réduite â 90 pieds. Autrefois résidence d’une 
nombretfee noblesse. Lieu natal de Benoit XIV. Boulogne 
est célèbre par^lecole de Caracci qui, après Michel Ange 
et Raphaël, rétablit le bon goiit dans la peinture. Jadis 
fameuse université, académie des sciences et des arts, ou 
l’institut avec ses superbes collections. Manufactures très- 
considérables de toile , de drap et surtout de soie. Coni- 
nierce important, favorisé par le canal qui joint le Réno 
au Po. Le couvcnt de religieuscs, appelé Madonna di St. 
Luca, â 3 millcs d Italic de Bologne, communiquc avec 
la ville au moyen d une galerie de 640 arcades. Depuis 
1824, l’on y a étahli une diligence très-commode qui passe 
par Florence pour se rendre a Rome, eile parcourt cette 
route en 68 heures.

Bonn (sur le Rhin) Jadis résidence dc l’Electcur de'Co
logne, maintenant a la Prusse. Nouvelle université, qui 
a obtenu pour local, Fan eien palais du Prince. 1200 ni. 
io,oOo h. La cathédrale, maison de ville öü est le local 
d un cabinet dc lecture. Depuis l’an 1823 , le Musée est 
divisé en deux parties, consacrées aux antiquités du Rhin 
et de la Westphalie; un trésor, surtout du temps de la Ger- 
manie, on y voit les collections de Pick, Crevelt, Reuth, 
James , Dorow , le bouclier de la forèt de Tcutobourg : V Ara 
ubiorum etc. Les collections de tableaux de Falkenstein et 
de Beldcrbusch , maison pour accouchcment, Clinica , hiblio- 
thèque considérable, šalle de spcclacles. Club, la récré-
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ation. Superbe vue de- dessus lebaslion au jardin du chateau, 
promenāde près de la inaison de ville. Belle contrée. Les 
7 montagncs, Hochkreutz (la haute Croix) Friesdorf J^inea 
domini, Godesberg, Poppelsdorf, ( oü se trouve le chateau 
Clemensrouhe (repos de Clement) dans lequel est placée 
la collection des objets d’histoire naturelle, de physique et 
de chimie de l’université, auditoire pour les lecons d’histoire 
naturelle, demeures de quelques professeurs, un jardin bo- 
lanique) Draitsch, avec une source thermale. Pépinière , 
lieu de plaisance très - agréable. Bonn et ses cnvirons, 
par Gebauer. Mayence 1820. 8. Aub. a l’Etoilc, a l’Ange, 
â la Carpe, â l’hotel de Cologne, â la NouyelleoCave, chez 
Colmant, â l’hotel de Saxe.

Boppai’t (sur le Rhin). Ville très-ancienne, jadis de 
l’Electorat de Trèves, aujourd'hui a la Prusse. A 4 lieues 
au - dessus de Cohlence. 460 ni. 2200 h. Péage du Rhin, 
église metropole. Le chateau d’Otlo, l’école secondaire, 
fabrique de pipes de Hollande . de bas de laine, grandēs 
tanncries, gros niarche de denrécs et de farine; belle 
chaussée le long du Rhin et vers le Hundsruck ; jolies pro
menādes, superbes points de vue près et loin; â deux 
lieues de lâ , près de Rhense, se trouvait autrefois le Koenig- 
sthoul (chaise du Roi). Aub. la Poste, l’Ours, le Miroir, 
le Cerf, le Paradis.

Bori’OmeCS (lies), sur la partie du Lac Majeur apparte- 
nant au royaume de Sardaigne. La nature et l’art en out 
fait une des premières pārlies remarquables de la Haute- 
Italic. Les relais les plus près sont Arone et Magadino.

Boncliaill. Pellte v. très - forte et chateau sur l'Escaut. 11 
s’est livré dans la contrée de grands combats, en 1793 et 
le 7. Mai , 1794 , victoire sanglante des Autrichiens sur 
les Francais.

Bouillon. Jolie pelite v. et chateau bien forlifié dans une 
conlrée montagneuse des Ardenncs. Jadis chef-lieu d un 
Duché, dont Godefroy, chcf des Croisés dans le on- 
zièine siècle, prenait le titre de Godefroy de Bouillon,
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l'ayant hérité de sa inère. C’est ici qu’en 1794, le général 
autrichien Beaulieu remporta au mois de Mai, un avanlage 
sur les Francais.

Boxberg. Jadis au Palatinat, â présent petite ville de 
Bade sur la route de Heidelberg pour aller en Franconie. 
A peine 1000 h. Vieux châleau sur un rocher, belle église 
( vraiseniblablenient une fondation des Tenipliers.)

Bozen. Sur la rivière d’Eisach et sur l’Adige dans le Tyrol, 
V. de 9000 h. Siege d un bailliage, beau chateau, hotel 
de ville et prévöté des marchands, belle cglise, manufac- 
tures de soieries, 4 foires, droit dentrepot, conimerce 
important de transit (entre l’Italie et 1’AllemagneX Allaires 
de banque et de comnierce. Dans la contrée, la culture 
des vers a. soie est considérable. On y fait de bon vin. 
Les confitures de Bolzano sont estiniées. Cette ville fut 
prise d’assaut en 1809*  et en partie incendiee. Aub. la 
Poste, FEchelle (alia Scala.) Nouvel établisscment de poste 
par le Vinsgau , pour aller de Bozen par Méran et Mals 
a Landeck.

Bramstedt. Bourg du Holstein. Relais entre Hamboürg 
et Kiel, la colonne de Roland, eaux minerales.

Brandebourg (sur le Havel). Capitale de la Marche 
de Brandebourg, dans la Moyenne - Marche. Vieille ville, 
ville neuve et château de Brandebourg. 1400 ni. 11,000 h. 
Cathédrale et chapitre (oü sont des tablcaux de Luc Cra
nach), College de Chevaliers, hdpitaux , bureau des postes, 
direction provinciāle d’accises et de péage, niagasin de fer, 
caserncs, pont du Havel, agriculture, vignoble, cducation 
de bestiaux, fabriques, manufactures (futaine, drap , toile, 
ras de Brandebourg, étofles de laine, cuir, chapeaux, 
bas, bière, brandevin, grande filature de laine, naviga- 
tion. L’antique pglise de Saiute- Catherine, 4 c^u^’s* KY,n 
nase , écoles priniaires pour les bourgeois , salle de spec- 
tacles , bibliothèque de Schocppenstuhl. Société littéraire 
avec une bonne bibliothèquc. L’on ferait bien de voir le ca- 
binet d liistoirc naturelle du ministre aZachow, deux milles
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de Brandebourg; l’école de Rckalin. o Frédéric ala Vertu f 
Aub. â la Boule d’or, â l’Aigle Noir, â l’Ange d’or.

Brandebourg (Prusse orientale). Bourg, habité en grande 
partie par des pècheurs qui gagnent bien leur vie sur les bords 
poissonneux du Frisch - Half. Chateau. C2 â l’Union de la 
Paix.

Braunau. V. et fortercsse de Finnviertel sur Finn. 288m. 
3ooo h. Tisseranderie considérable. Dans la contrée, 
vicloirc des Autrichiens sur les Bavarois, le 9 Mars, 1748.

Brauneck. Petile ville du Tyrol, peu éloignée de Brixen. 
Eaux minerales.

Braunsberg. Sur la Passarga, dans la Prusse orientale. 
Capitale de Fanden évèché de Warmie (Ermeland). 660 m. 
4900 li. sans la garnison. Gymnase catholique, séminaire, 
poste, burcau d’accises et de douane, couvent de religieuses, 
commerce considérable, surtout en toile et en fil. Bois 
de construction , blé, lin etc. Le vieux château, siege- 
d une chambre de justi ce et d’une chambre des domaines.

Breda. V. fortifiée du Royaume des Pays - Bas, sur le 
Merck, rivière navigable, par oü Fon communique avec 
la mer du Nord. i5oo ni. 9400 h. Commerce, draperie 
bonneterie (en décadence), Eelle cathédrale avec des mo
numents. La ci - devant cour du Prince, maintenant Fhu- 
pital militaire; Valkenbourg; • salle de spectacles , fabriques 
de tapis, manufactures de draps et de bas O Het Vry 
Geweton. Agréables promenādes au Bloemkool, auberge 
sur le chemin qui conduit au beau village de het Haagje, 
oü se trouve un célèbre Institut fran^ais et anglais; tout 
près , la belle forèt de sapins, le beau village de Genneken. 
Chaussee conduisant en France. Aub. au Prince, au Car
dinal, a l’hotel de Flandres , au Cerf*  au Lion d’or, a la 
Couronne, a l’hotel d’Angleterre.

Breme. V? libre, anséatique, en Basse-Saxe. dans une 
plaine, sur les deux rivcs du Wéser. La ville se partage 
en vieille ville, et ville neuve, la preniière, au Nord-Est,
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la seconde, au Sud-Ouest; elles sont joinles par deux ponls 
de bois. Les remparts ainsi que les ouvrages extérieurs ont 
été démolis depuis l’année 1800, et on les a convertis en 
promenādes. 55oo m. 37,000 h. Marché considérable oii 
se trouve la cathédrale avec la Bleikeller (cave de plomb ) 
avec des cadavres intacts. Ces cadavrcs ont été transportēs 
de la Bleikeller dans un aulrc local. Depuis 1823 , les 
catholiques ont l’exercice de leur culte dans l ’église de Saint - 
Jean , qui a été réparée pour celte fin. Superbe hotel de 
ville d un style antique avec le Cellier- Officinal oii sont les 
douze Apotres. (C’est ainsi qu’on appelle 12 foudres remplis 
du vin le plus géuéreux et le plus vieux des bords du Rhin 
et do la Moselle: le plus vieux du dix-septième siècle se 
trouve â la Rose (qui est une autre division de ec cellier.) 
Schütting, lieu de rassemblemcnt des Dignitaires, connus 
sous le noin de Alter-Maenner. Rolandsaeule, belle bourse. 
Le domshof (la cour de la cathédrale) en toure de la ca- 
thédrale, la maison des orphelins de Petri, l’hotel de ville, 
le Musée et quelques jolics maisons particulières, šalle de 
spcctacles. Tableau du maitre - autel de Fischbein dans 
1 église d’Ansgari. Excellents établissements de nouvelles 
écoles, école préparaloire , école des savants, école pour 
les īnarchands, école pour les pauvres et la basse classe; 
séminaire des maitres d’école. Hopital avec une anatomie, 
maison de correclion et laboratoire, maison pour les pauvres, 
deux maisons pour les orphelins, arrangécs dans la perfcc- 
lion, institution pour l’indigence, grenicrs publics, la 
Mercerie (oü est la salle de concert) un excellent musée 
ou Société Physique , collcction de livres, d’instruments 
et de curiosités naturelles, collection de tablcaux de Gar
lich, le cabinct de curiosités naturelles du sieur Hagedorn, 
collection d’antiquités chez Uckermann. La roue a volets , au 
inoyen de laquelle une partie de la vieille ville est pourvue 
d’eau. L’obscrvatoire des Sieurs Olber et H eineck. La 
religion réformée est la dominante; cependant il y a plus 
de Luthériens. Les manufaclures ne sont pas des plus im-
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portantes; du drap, du cuir, de la calmande, du camelot, 
des bonnets et des bas de laine, du bombasin, du fil , une 
brasserie de Porter, du vert de Breme . des raffineries , 
eonslruction de navires (a Vegesak , et â Bourg, gros endroit 
Brèmois avec le port. Plaisirs, promenādes et agrcables mai- 
sons de Campagne. Bains de mer; blanchisseries de toiles. 
Le commerce est bien plus important, principalement celui 
d’enlrepot. Toiles, fil, bois, grain, viii , production des 
Indes - Orientales , marchandises anglaises; bâteau â vapeur 
entre Vegesak et Breme, les cliaussées sont en très-bon 
état. Navigation sur le Wéser, en remontant, davantage sur 
i’Aller jusqu’a Celle, un peu sur la Leine jusqu’a Hanovrc, 
et sur le Wéser en descendant. Bcaucoup de navires brèmois , 
pecbe de la baleine. Lieux de divertissemehts sont: théâtre, 
1'Erholung (l’amuscment) une espèce de casino, le Museum, 
l’L iiion ( avec salle de danse et de concert) le Schutzenwall 
( le rempart des arquebusiers ) l’académie de chant. Bains 
dans la ville neuve; le Belvédère au faubourg, Horn, 
Oberneuland et Rockwinkel; Lilienthal, oii se trouvent des 
bains, oü était l’observatoire de Schroeter; Lankenau; 
Hunengraeber (TomLeaux des Huns ) â 2 milles dc la ville; 
bateau â vapeur; tout le bas Wéser avec ses établissements 
pour la navigation et le commerce; l’église de Blexen, â 
cause de son maitre-autel; la banque d’escompte, le Frau
enverein (Réunion des Dames) monnaics : Fréderics d’or 
et grotes ; valeur du Frédéric d’or 5 écus, lecu â 72 gr. 
Aub. la Ville de Londres. La ville de Francfort, la cour
des Tilleuls (Lindenhof) Hotel Oldenbourg, la Métairie ou 
le Vorwerk. Dans la ville ncuve: le Raisin , la Rose. 
! ! Au Rameau d’Olivier. Jrues de la ville libre anséa-
ti(/ue de Breme et de ses environs par Stork. Frank
fort 1822. grand 8. ouvrage elegant avec 16 planches,

Bremervoerde. Bourg du Duché de Bréme, sur la riv.
d’Oste. Relais â 7 milles de Breme et de Hambourg. La 
verrerie qui était dans le voisinagc de ce bourg, n’existe plus. 
Aub. a la Poste. Chez le Bourgmailre de Haller; â la
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ville de Hanibourg. Commcrce de tourbe et de bois, Nou- 
veile chaussée.

Brenner. Haute niontagne du Tyrol, entre Inspruck et 
Sturzing; on y trouve un village du meine nom et une route 
de quatre Heues de longueur , qui cst quelqucfois dangereuse 
â cause des avalanches. C’est au mois de Juillet et d Aout 
que le passage est le moins périlleux. La source thermale 
de l’Eisach. On est regale de bonnes truites a la maison 
de poste.

Breslau. Capitale de la Silésie. Dans une grande plaine 
sur la rive gauche de l’Oder. Ville vieille, et ville neuve. 
Depuis 1822, le faubourg Saint - Nicolas fut réuni a la 
ville par un pont de fcr. 75,000 h. 3700 m. Chateau, 
gouverncnient, haute cour de justice. La table des can- 
tiques (Liedertafel). La Statue de Blücher au Salzring. 
La maison du philosophc Garve avec une inscription. La 
nouvelle salle de la bourse. La nouvelle église des onze 
inille Vierges; bourse pour les négociants, hotcl de ville, 
raffinerie, salle de spectacles, machines hydrauliques, ca- 
serne de l’artillcrie, plusieurs bcllcs maisons particulieres. 
33 églises (dont 22 catholiqiies) synagogue, grand chapitre 
(belle cathédrale et 1 eglise de la Croix sur ce qu on appelle 
l’ile du chapitre) la Sandkirche (Kirche signifie église) 
la collégiale, 3 prélaturcs , cloitre des chanoines de l’église 
de la Croix, le monastère des frères de la Charité. Le Col
lege des ex-jésuites, l’université catholique (réunie â celle 
de Francfort); gymnase catholique, séminaire (le grand 
bâtiment de l’université avec un observatoire), 3 gymnases 
protestants et un sémiriaire, école d’architccture, école mili- 
taire , école des arts et métiers , diverses bibliothèques pii- 
bliques, cabincts de raretés et d’objets d’histoire naturelle. 
La galcrie 011 sont 700 tableaux (beaucoup de Willmann), 
provenant en partie des chapitres et des couvents supprimés; 
la bibliothèque cen trale au chapitre, dt Sandstift; la biblio- 
théque de Sainte- Elizabeth et de Ste. Marie-Magdeleine 
avec des trésors reiuarquables. Le raourenienl perpétuel
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récemment découvert par Klinger. Le modele de la mon- 
tagne des Géants par Kahl; vue magnifiquc du haut de la 
tour Sainte - Elizabeth, le canal de l’Oder avec dcux écluses, 
le jardin de plaisance Hohenlohe, le monument du gén. 
Tauenzicn. Le trois Aoüt 1023 , on établit la couche de 
rochers de la hauteur de 14 pieds et de la longueur de 24 
sur lcsqucls sera érigé le monument de Blücher. La su
perbe sallc, Aula Leopoldina, dans le bâtirnent de l'insti- 
tution des sourds et mucis de Burgei; le muséum; le jardin 
botanique; la société Silcsienne pour les progrès de la ci- 
vilisation nationale, concerts allem an ds et de Richter. 
La table des cliansons (Liedertafel) société récemment 
formée pour l’exercice du chant. Fabriques et manu- 
factures considérables : marchandises de peaux, drap, laine, 
lingerie, soieric, indienne, fil de coton garancé , marchan- 
dises d’or et d’argent, fabrique de tapisserie, vernissure. 
Tabatières , tamis . couleurs , salpètre, potasse, eau régale, 
verrcrie, miroiterie, aiguilles a coudre, sucrc, tabac , 
liqueurs , eau-de-vic etc. fonderie de canons, irnpri- 
nierie de toile de coton , calicot etc. Le commerce est 
encore plus important; affaires de banque, négoce de pro- 
ductions et de marchandises; 2 foires, banque royale qui 
dépend de celle de Berlin. On comptc ici ainsi que 
dans toute la Silésie : 1 risd. .(1 fl. 48 kr. du Rhin.) — 
= I thaler de Silésic. == 24 gros = 3o gros d’ar
gent = 90 kreuz. = i2ogroeschel = 36o fenins. C’est 
ici que le Duc de Bevern fut battu par les Autrichiens en 
1767, e* Q116 v’^e lut prise; un niois après, le grand 
Frédéric la reprit après un bombardement violent, et fit 
prisonnière sa garnison qui se niontait â 18,000 homnies. 
Canonnée en 1760, par les Autrichiens; bombardée au mois 
de Déc. 1806; prise par le gén. Vandame, le 7. Janv. 1807; 
les fortifications démolies; occupée pour la seconde fois par 
les Fran^ais, le 1 Juin 1813. Champ de bataille de Lissa 
et Leuthen , le 5. Déc , »757. Divertissements: spectacles , 
bāls; nouvelles promenādes autour de la ville; le bastion du
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Sablon; les jardins anglais de Scheitnig, Marienau, Kriech, 
Treschen, Goldschmith. Les eaux minerales de Skarsine qui 
sont bien fréquentées : Oswitz avec le Mont - Sacré et le 
Fort-Suédois; Mangenau, Poepelwilz, Tonschen , Schlei
bitz. Bains de Zirtzow, Joeckel et Hackel. Cabinet 
de lecture , clubs , promenādes, courses dans la contrée, 
le charmant lieu qu’on nommc l’Antre de la Sibylle, le 
château d'Oels qui est a 4 millcs de Breslau : parc, théâtre, 
collections; parc de M. de Hoym a Dyrenfourth. l’on voit 
a Criblowitz , â trois milles de Breslau, le tombcau et le monu- 
nient du Prince Blücher. O , O , les deux loges provin
ciāles de la Silésie avec cinq loges. Aub. Les 3 Montagnes ; 
1 Oie d’or; le Cerf Bleu; l’Arbred’or; le Sceptre d’or. A’’. 
Uistoire et description de Breslau 1784. Depuis 1822, on 
a établi une voilure accélérée entre Breslau et Berlin, qui 
fait ce chemin en 42 heures. Depuis l’an 1823, le chemin 
jusqu â Francfort n’est que chaussée et la distance n est que 
de 4.3 millcs et demi.

BiiCg Cap. de la Princip. de ce noni, dans la Basse- Silésie, 
sur lOder, a 6 millcs de Breslau. Une des plus grandēs 
et des plus heiles vilies de la prov. anciennement fortifiée. 
mais les Francais en ayant démoli les fortifications en 1807, 
on a depuis changé les remparts en jardins. L’ancien 
château a été endommagé. 600 ni. 8000 h. sans lc mi- 
litaire. ( 1 reg. d’infant.) Gymnasc luthérien, rnaison de 
corrcction et hopital des fous, avec une manufacture de toile 
pcinte. Siege d une régcnce supérieure et d’un consistoire 
pour la Haute-Silésie. Tribunal aulique et criminel, Bureau 
des domaines etc. Bureau des postes, arscnal, distillerie 
de liqueurs, brasserie , manuf. de drap, toile, gaze, étoffe, 
chapeaux, bas, den teile; fahr, de chicorée, blanchisseric 
de cire et de toile.
ct industrielles asscz 
Bataille de Mollwitz, 
Soleil Levant.

Brisacb (Vieux-) pd

Commerce de productions naturelles 
considérable. Grand grenier royal, 
le uu-Ayril. 17Ä1. C3 Frédéric au

lin , en Suabe. Plus
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<le 2000 h. Marcli. de fer, nianufac. de drap a la maison 
de force. Vis-â-vis la forteresse francaise de Brisach-le- 
Neuf, d’oü les Francais tirèrcnt sur le Vieux au niois de 
Sept. 1793, Passage hardi du gén. Desaix sur un pont 
qu’il y jeta en 1796. Sur la montagne, on voit leglise de 
S. Etienne avec les ossements des martyrs Gervais et Protais, 
et les tombeaux de quelques grands capitaines. Vue de la 
place du château sur la montagne dite Eggardsberg oii était 
autrefois la citadelle, a présent le tonibeau du Grand-Duc, 
Charles Frédéric de Bade.

13fixen (ßressaivone'). Dans le Tyrol. Dans une contrée 
agréable et ferlile sur les bords de l’Eisach. Excellent vin. 
An c i en n em ent capit. d’un évéché, aujourd’hui capit. d’une 
Princip. 40G0 h. Beau château, palaid épiscopal. Ca- 
thédrale ( crucifix dc Schoeph.). La route conduit de Brixen 
par Villach a Trieste. Lieu des exploits des Tyroliens sous 
les ordres de leur chef Hofer, principalenient prés d’Obenem. 
Aub. A la poste , bonnc. A l’Elépliant.

Brocken. Z oyez le Ioyage du Harz parmi les voyages 
des montagnes.

Brody. Ville de commerce considérable avec de grandēs
foires, dans la Gallicie orientale, sur les frontières de 
Bussie, i5,ooo h. dont la plupart sont juifs.

ßromberg. Capit. du district de la Netz dans la Prusse 
occidentale, sur la Brahe , rivière navigable ( la quelle est 
jointe avcc la Netz, également navigable par lc canal de 
Bromberg.) L’on conipte aclucllement dans cette capitalc 
du district de la Netz, 600 ni. 6000 h. un gymnase 
catholiquc, 3 couvents (peut-ètre supprimés â présent?) 
et 3 hupitaux catholiqucs. Siege d’une cour de justice pour 
la Prusse occidentale, d’une chambre des domaines et d’un 
trésor de la guerre , factorerie du sei et de pierrcs de mou- 
lin, entrepdt de la compagnte du commerce maritime, iiia- 
gasin royal dc fer, eptrepdt de cuivre jaune, bureau des 
postes, niagasin de grain , Hangar pour les objets du train 

•et les bagages, caserne en pierrc pour la garnison , grand
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four â chaux , haras. Commerce, navigation , raffinerie, 
brasserie, branderie, tannerie et mégisserie, bonneterie et 
draperie. EZJ Janus.

Bruchsal. Jolie petite ville â 6 lieties de Heidelberg, 5 
de Carlsrouhe, dans la contrée de Prourhein , sur la Salze, 
Jadis capitale de 1 evèché de Spire et résidcnce de lcveque, 
maiutenant V. du Grand-Duché de Bade, bureau des postes, 
salines. Leglise de Saint-Pierre; I’hopital des Bons- Hommes 
ou des Frères de la Miséricorde; le Wasserbourg ou 
Chateau d’eau. Beau châtcau avec une vue magnifique sur 
la plaine du Rhin. Beiles promenādes. Aub. L’hutel de 
Bade; le Cerf; la Rose.

Briickenau» Petite v. du pays de Fouldesur la Sinn. 5ooo h. 
Eaux minerales célèbres a une lieue de lâ dans une jolie con- 
trée, avec de helles promenādes, 3 sources. L’eau composée 
de pārlies alcalines muriatiques et ferrugineuses, se conserve 
dans des crucbons pendant plusieurs années; un bain d’em- 
brocation et quatre de marbre. Aub. â la Maison Rouge; 
la grande maison des bains est un superbe édifice Loudwigs- 
eiche, Thérésienbouche, Eichenhain, Moosbrucke sur le 
Schwarzenfels, sont de superbes places. La plus belle route 
et la mieux ferrée, est celle de la nouvelle poste <le Boutlar 
â Bruckenau.

Bruges. Grande et belle ville de commerce en Flandre, dans 
une belle et large plaine, â 3 lieues de la mer. Elle est 
fortifiée et communique avec la mer du Nord par Sluis et 
Ostende, au moyen de deux beaux canaux bien remarquables 
et si profonds, que les navires de 400 tonneaux peuvent 
avancer jusqua la ville, qui faisait jadis partie de la Hanse 
Teutonique. Elle est encore aujourd’hui assez considérable: 
tabriques de dentellcs, de fa’ience, de maroquinerie, étofles 
de laine, de coton . savon, sucre etc. Pèche du hareng, 
chambrede commerce, école de navigation (du moiiis avant 
la révolulion). 34,000 li. C’est ici que fut institué, en 
1430, l’ordre de la Toison d’or par Philippe-le - Bon, Duc 
de Bourgognc. Foires de Mai et d’Octobre. Anciennemcnt 

4*
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residente des Comtes de Flandre; maison de ville gothique, 
la Bourse, un vieux bâtiment de la famille van der Beurs , 
d’oü I on prétend qu?est venu le mol de Bourse. L’église de 
Notre-Dame avcc les superbes monuments de Charles lellardi 
et de sa fille Marie. Académie de peinture.

Brunn OU Brinn*  Capitale actuelle de la Moravie, préro- 
gative quelle a enlevée â la v. d’Olniulz. Sur une colline 
au confluent de la Schwarzawa et de la Zwitawa. Siege de 
l’administration , d un évèque , gymnase, ccole de philo- 
sophie, séminaire épiscopal, chapiire séculier de Demoi- 
selles ; l’école Marie, l'école Buse pour les enfants des pro
testants; société d’agriculture, d’histoire provinciāle, d’his- 
toire naturelle. Fortifiée et le château de Spielberg qui est 
sur un rocher sert de citadelle ( Prison d’Etat). La ville 
<*st  petite; mais les faubourgs sont considérables. 1800 ni. 
36ooo h. Beiles églises, cloitre des ermites Augustins, 
<oü est une image miraculeuse par Luc Cranach; le palais 
Dietrichstein , la Commanderie de l’ordre de Saint-Jean. 
Hotel imperial et royal des dicastères ; cel ui de la régie 
du tabac et autres revenus de l’état; l’hotel de ville, la 
•neille maison provinciāle, ou est maintenant la Com
mission pour l’habillement des gens de guerre. ( On y voit 
une salle peinte par Daniel Legran); bibliothèques des Au
gustins, de M. Cerroni, du Comte Mitrowsky etc. Cab. 
d’histoire naturelle du gouvernenr, général Comte Mi
trowsky, de M. M. Holler, Ulram, Rincolini. Collec 
tions de tableaux des Sieurs Eberl, Rincolini, Licht, Nie- 
metz , Schlosser ( de 1 ’ébéniste Skaupy â Kumrowitz ). Cab. 
d’eslampes de M. M. Licht, Koelbel et Cerroni. II faut 
aller voir surtout le nouveau Musée impérial pour la Mo
ravie et la Silésie autrichienne : il emhrasse l’historiographie, 
la statistique , I histoire naturelle, la physique, les mathé- 
mathiques , le génic, l’économie rurale, la chimie. Com- 
merce considérable de productions naturelles. Manufacturcs , 
draps, soieries , chapeaux , rubans, toiles , cuirs, potasse. 
Teintureries j 4 foires. Lieux d amusement : le théâtre , le
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glacis, les nouvelles promenādes, le Franzensberg (Mout- 
Francois ) devant la porte de Brunn, le Kiosque devant la 
porte Froehlich; le jardin dit. Augarten; le Schreiwald, 
Kumrowitz; Slaup et Adamsthal (Val d’Adam ) oü sont 
des sites et des pārlies roniantiques ainsi que deux grottes 
calcaires nomrnées Begzy Skala et Macocha , c’est - â - dire 
Rocher du Taureau et Marâlre. Obrowitz , ancienne abbaye 
de Prémontrés , la Chartreuse Koenigsfeld. Marbrière. Beau 
château et jardin â Austerlitz (oü se livra la célèbre Ba
taille de ce noni, le 2 Décembre i8o5.) Aub. aux 3 Pririces 
aux 3 Coqs; â lAigle Noir. Depuis >823 , il existe entre 
Vienne et Brunn une voiture accélérée , quifaitles igmilles, 
depuis 6 heures du rnatin jusqua 9 heures du soir.

Brugg an der Muhr, c’est-â-dire Brugg sur la Mouhr, opu
lente, jolie et pelite v. de la Haute - Stirie» 200 m. 1600 h. 
2 forges, Siege d’une cour de justice provinciāle, vieux 
château. Transit considérable â cause de la réunion de la 
route italienne par Klagenfurtli â Vienne et de celle de 
Vienne par Graetz â Trieste. Bonaparte est venu jusqu’ici 
en J797 (Près de la, Léoben et Campo Forniio, oü fut 
signé le traité de paix de la mème année. Aub. â l’Autruche.

Brunjpt. Joli bourg. Anciennement a Hesse-Darmstadt; 
aujourd’hui au département du Bas-Bhin. 3oom. 2600h. 
Théâtre de plusieurs combats sanglants au mois de Déc. 1793.

Brunilrut. Jadis capitale de l’éveché de Bâle. C’est la 
ville que les Francais appellent Porentru, et qui est inairi- 
tenant le chef-lieu d’un district du dép. du Haut-Rhin.

Brunswick. Capitale de la Principauté de Wolfenbuttel , 
résidence du Duc dc Brunswick-Wolfenbuttel sur l’Ockre, 
grandc, irrégulière, bâtie en grande partie dans le vieux 
gout; parmi les niaisons de Fan eien style, on en voit dans 
le genre moderne qui sont fort heiles , p. e. celles des familles 
Degener, Vieweg etc. 3ooom. 31,000 h. avec la garnison; 
2 gymnases, académie des Chevaliers, (le Carolinum ), le 
College anatoniico- chirurgical (théâtre anatomique) 2 eba- 
pilres nobles de Dcnioisellcs protestantes. Le Grau - Hol
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qui est le grand château de résidence, avec les jardjns, 
l’arsenal avec le musée; la nouvelle maison de ville, nouvelle 
serre, nouveau manége , l’hotel des Etats, la löge des Francs- 
macons, la Prévöté, l’église calhédrale avec la sépulture 
ducale (sur la place du dome ou cathedralc, le Lion de 
Henri - le - Lion) la grande maison des orphelins avee une 
imprimerie. Hopilal, opéra , cabinet géologique de Rom*  
beck : excellent Musée,- dans lequel se trouve la galerie de 
tableaux de Salzdalum, les vases Mantouans, les vases de 
Majolica. Collections importantes de curiosités, les antiques, 
les médailles, les pierres taillées, les estampes et les dessins 
en i5oo voluiues. La bibliotlièque du Carolinum: collec
tions de tableanx de Siersdorf, WoJland, Wietsch, Feuers- 
jader; le commcrce d’estampes du Sieur Schenk. 11 y a 
des fabriques et des manufactures considérables : draps, 
étofics de laiue, toi les } marchandises de soie, d’argent, 
d’or, cuir, objets en papier - mache, surtout de très-belles 
tabatières qui offrent de charmantes figurēs, laboratoire 
chiniique des frères Gravenhorts), voitures , clavecins et 
piano-fortés, tabac , attelier oü l’on fait un excellent sub- 
slitnt de café, dont le principal ingrédient est la chicorée. 
Beaucoup d artistes, de luthiers , de facteurs d’instruments 
d'habiles ouvriers, des ébénistes; la célèbre Mumme, et les cé- 
lèbres cervelas. Deux foires, commerce d’expédition ct de 
productions. Promenādes dans le parc du Duc, oü l’on 
voit le nionunient des dcux Ducs; Windberg (la montagne 
du vent) aux deux jardins du château , les anciennes forti- 
fications transformées en jardins et promenādes; coniédie 
allemande; opéra, vauxhall, bals masqués, concert d’ama- 
teurs, jardin et club Gravenhorst, sociélé â l’hotel d’An- 
gleterre. Baius Kaulitsch, place de l'Arqucbuse. Cave du 
Sieur Roenkendorf, celle di le: Sackkeller, jardin Schub- 
bert, celui dit: Moschgarten, Kummergarten, le grand 
Weghaus (maison du Cheinin). Nouvellcs promenādes 
autour de la ville. Dans le voisiuage, le parc'et château de 
Jtichmaiul, On peut voir la platrière avec d enormes’ os
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fossiles, près du village de Thiede, â 2 lieues de Brunswick , 
et â 3/4 de licue de Wolfenbuttel. Jardi ns â Hedwigsbourg 
Dcstett, Luklum. Aub. la Maison Teutonique, l’hotel 
d’Angleterre, le Prince Guillaume, l’hotel de Prusse, le 
Grand Caffé, la Ville de Hambourg. c? Charles â la 
Colonne courormée. Essai d’une descripiton de. la
ville de Brunswick et de ses alentours par Schmidt, ina- 
nuel pour les étrangers*  Brunswick. 8. chez Lucius. 
Garges, la calhédrale de Saint - Blaise , et la sepulture 
des héritiers ; par le meine.

Bruxelles. Anciennement capit. du Brabant et de tous les 
Pays-Bas autrichiens, en parlie sur une eminence, en partie 
dans une plaine, au milieu desquelles coule la Senne. 
66,000 h. (autrefois 80,000) 4000 M. Tr.ès--belle-ville.
Manufactures célèbres : (surtout de dcntclles, camelot,.
chapeaux, voitures, tapisseries) Beau canal qui commu- 
nique avec l’Escaut, cominerce des plus étendus. Grand 
hu'.el de ville, arsenal , salie de spectacles; l’église de 
Sainte- Gudule d une beauté incomparable , avec le portrait 
de Rubens , par van Dyk, près du tombeau d une Dame 
Schotti; le palais Aremberg, Fanden palais du gouverneur
general, l’église des Jésuites, la magnifique place royale etc. 
Académie de dessin et de peinture; bibliothèque contenant 
120,000 volumes, riche Musée et une colleclion de tableaux. 
Beau jardin botanique, le parc tout auprès. Le châleau 
de plaisance appelé Laken, avec des promenādes dans le 
gcnre anglais. Rotunda vue du Temple; le village d’Alza. 
Près de la, les champs de bataille de Ligny et de Belle - 
Alliance, le 18. Juin 1815- V. Waterloo. Aub. L’hotel de 
Wellington ; l’hotel Belle Vue; l’hotel de Flandres, bonne 
et située sur la place royale. Depuis 1822, on peut pour 
un prix fixe oü tout est compris, aller a Paris en deux jours 
ct demi et coucber ileux fois, et lorsqu’on est dans celle 
ville, on y est nourrl et logé gratis pendanl douze jours-, temps 
nécessaire pour en voir - les beaulés les plus remarquahles- 
f'oj'ez, le nouvel Indieatcui dc Bruxelles, pour 1820.
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Budissin. Voyez Bautzen.
Buren, v. du pays de Paderborn. Ancien College des Jé- 

suites , oü les Trapistes usèrent si mal de l’hospitalité quon 
leur avait accordée.

Buhl. Relais dans le pays de Bade, sur la grand’route 
de Rastadt et d’Oßenbourg, Beaucoup d’industrie. Fa- 
hriques de meubles, de voitures et de clavecins; teintu- 
reries en rouge - turc et en bleu , dans la proximité de trois 
quarts de lieue, le bain Hub (Hub-bad), le château 
Windeck, Affenthal (oü croit le vin rouge si bien connu); 
la vallée de Bo uh ler ( Buhlerthal) avec forges et de superbes 
points de vue. Aub. â la Fortüne, au Lion, au Boeuf, 
Calle chez Fritz.

ButZOW. P. V. bien bâtie du Grand- Buche de Mecklen- 
bourg-Schwerin. 3oo M. 3ooo h. châtcau, bailliage, pé- 
dagogie, université (réunie â celle de Rostock depuis 1789). 
Quelques manulactures. Aub. â l’Aigle Noir.

Bunzlau OU Boleslaff. V. immédiate de Silésie et la pre- 
mière ville des montagnes, dans une agréable contrée sur 
le Bober, avec double rang de xnurailles et de fossés. 400 m. 
2800 h. Maison des orphelins, hopital, gymnase, couvent 
de Doniinicains , bureau de saunage; direction des postes, 
greniers â sei, â blé, â houblon. Bière, brandevin , drap , 
dainas, toile â raies de couleur et autre, pelleterie, po- 
terie de terre fine , en gros vases , atteliers des mécaniciens 
Jacob, Huttig et d’autres. Près de la ville, le Quekbrun- 
nen (Source). On trouve dans cette contrée des onyx, 
du jaspe , des cornalines , des agates. Le parterre Liehner- 
La ville a beaucoup souflert en 1813. A une lieue de lâ, 
Gnadenthal ou Val-de-Grâce: colonie de Frères moraves, 
et bonne auberge chez Stephan (Etienne). A une denn- 
lieue de la ville, le monument érigé â la mémoire du ge
neral Kutusow Smolensky, au Service de Russie, mort en 
cette ville.

Burg. V. du pays de Magdebourg sur l’Ihle. 1 100 in. 5ooo h. 
Poste, hopital, école gratuite considérable. Beaucoup de
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draperie. Bière, eau de vie. Deux casernes. Dans la 
contrée, on a des plantations de tabac et de muriers.

Burkhauseil. Petite v. de Bavière bien bâtie sur la Salza; 
château fort. Académie d’économie rurale, gymnase, rnaison 
deducation des Demoiselles anglaises, Jusqu’en 1802, siége 
de l’administralion financière de Burkhausen; maison de 
force au vieux château. L’on y compte 2000 h.

Burscheid. A 5oo pas d’Aix-la-Chapelle, â mi-cote 
d’une éminence. 4000 h. appart autrefois a une abbaye 
de Dames nobles. Fabriques considérables de drap , de 
casimir et d’aiguilles â coudre , fondécs cn partie par des 
protestants, auxquels on n’accordait pas autrefois l’indi- 
génat â Aix. Eaux minerales, di fieren les de celles d’Aix 
( c’est-â-dire sans parties sulfureuses), coulant très-abon- 
damment et formant le bain chaud; â coté coule le froid ; 
séparés Tun de l’autre par un sentier, réunis ensuile dans 
le “Weiber qui est si chaud qu’il ne gèle jamais, et dans 
les eaux salées duquel prospèrent des brochets, des carpes 
et autres poissons ; cependant comme ils ont un arrière- 
gout désagréable, il faut les mettre une bonne quinzaine de 
jours avant de les manger, dans une eau froide pour leur 
oter leur salure. Les bains sont peu fréquentés â cause de 
la proximité d’Aix-la-Chapelle. La meilleure auberge et 
les meilleurs bJins sont chez Stephani*

Butzbach. P. v. de la Vétéravie au Grand - Duc -Je Kesse- 
Darmstadt*  2 3oo h. Chateau, manufactures detoffes de 
laine; toile, cuir, cordonnerie considérable, en général 
beaucoup dIndustrie, et la contrée des plus fertiles. Relais. 
Aub. â l’hdtel de Francfort; â la Poste; au Soleil.

Buxtehude. V. du Duché de Brème sur la riv. d’Este, 
au vieux Pays. 35o ni 23oo h. Commerce, manufactures 
de laine, raffinerie, savonnerie, cuir, chapeaux, gresserie 
et poterie, contrée fertile oü l’on cultive beaucoup de rai- 
fort. (20,000 qtiintaux par an?)

(-cilais. V. belle et*bien  fortifiée sur le canal de la Manche, 
anciennement capitale de la Picardie, au département du
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Pas de Calais. 7,000 h. Port fortifié vis-a-vis de Douvres
sur la cöte d’Angleterre, avec laquelle en temps de paix
Calais communique régulièremcnt, au nioyen de deux pa-
quebots, dont trois francais et quatre anglais qui font le 
trajet de six â sept inilles en cinq â six heures (et quelque 
fois moins) lorsque le vent est favorable. Depuis l’an 1821
l’on a établj des bateaux â vapeur entre Calais, Douvres et
Ramsgate : Fon en compte aujourd'hui déjâ plus de dix
qui chaque jour vont et vicnnent de Calais a Douvres en
trois heures, et font le trajet de Ramsgate en quatre et 
cinq heures. Commerce, inais surtout celui de contre-
bande. Eglise de Notre- Dame. Arsenal. L’hutcl Desscin , 
célèbre par le voyage sentimental de Yorick et d’autres , 
cst une des plus helles et des plus commodes auberges de 
l’Europe. EZJ Les amis réunis sur les cotes de l’Océan. 
llbe. Sur la Saale au pays de Magdebourg. 600 in. 4000 h. 
Vieux chateau ; boublonnières en quantité ; marchandises de
laine; commissariat des guerres , chambre des domaines.
Aub. â l’Etoilc. 0,41 au Chateau Fort.

Cßinbrai. (En allemtand Cametyk.) Sur l’Escaut, un peu 
forlifiée \ boniie citadelle. 3qoo in. 17,000 h. II y a dans 
la ville et dans la contrée des manufactures d’une toile de
lin très - claire , qu’on nomine Cambresine. Manufactures 
de drap et de cuir dont on fait un grand trafic. La 
cathédrale a.vec des tours remarquables, Fhdtel de ville et
le palais épiscopal. Cette ville est importante sous le rapport 
historique, en sa qualilé d’ancienne capitale des Nerviens, 
de la Gaule Bclgique, du iioyaume des Francs etc. i5ag. 
Paix entre Charles - Quint et Francois I : la Paix des Dames.
Restes d?un camp romain entre Cambrai et Douay, (Celui 
de César), oü les Francis se sont retranchés en 1793, 
1794, sanglantc bataille dans la contrée que Fon iioinme 
ordinairement de Bouchain et Landrecies.

Canienz. Ville sur l’Elster-IVoire, au pied du niont dit 
Hulbcrg, dans la Haute-Lusace. 5oo*m.  33oo h. Lycée, 
bihliolhèquc. La fondalion de Lessing toul récemment
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reconstruite; drap, toile, bière. Nouveaux bains sulfureux 
au pied du Vignoble (Weinberg), non-loin d un chapilrc 
de Dames, nommé Maricnstern (Etoile de Marie).

Canstadt (Canslatt). Roy. de Wurtcmberg. Petite ville sur 
le Necker. 2800 h. Commission, cxpédition. Beau vignoble. 
Fabrique de ponipes â feu , fabrique de tabac, imprimcrie 
de calicots, le bain dit Hirschbad (Bain du Cerf), eaux 
minerales , antiquités , pétrifications , ossements de Mani- 
mouth. Charmante perspective du haut du Kahlenberg 
(mont pelé). Le cheniin qui conduit â Stuttgard traverse 
une contrée si belle, qu’on la prendrait pour un parc. 
Aub. au Boauf. K. Description de Canstadt et de ses 
environs , ņar Memminger. Manuel, pour ceux qui voj'- 
agent dans les environs du Necker jusqu’a Heidelberg et 
dans 1’Odenwald, par Jaeger 1824. Et pour ceux qui 
veulent parcourir l’Alb, le coté du Necker de l’Alb suabe ; 
Fon a le Guide et la description du voyage en dix jours, 
par Schwab, Stuttgard 182.3.

Carlsbad. (C’estrâ-dire , Bains de Charles). Petite ville 
du cercle et â 3 Lieues d’Elnbogen sur la Tcepel, enlre de 
hautes montagnes, en Boheme. 400 m. 3ooo h. Célèbres 
bains d’eau minerale chaude. Sources remarquables. 1) le 
Sproudel ou Bouillon, la plus brillante, et le nouveau 
Bouillon qui ne date que de 1809, et qu on nomine l’Hy- 
gidne. 2) Le Muhlenbad (Bains du moulin), belļe maison 
de bains, fondéeen 1762 par l’lmpératrice Bt|rie-Thérèse, 
et tout auprès la fontaine Saint-Bernard, dont les eaux 
ainsi que celles du Muhlenbad s’emploient particulièrement 
pour le bain. 3) Neubrounnen ou Nouvelle Source dont 
on prend presquc généralement les eaux. 4) Theresiabroun- 
nen (Fontaine-Thérèse), dont on fait usage depuis la dis- 
parition du Schlossbrounnen (Fontaine du châtean) c. â d. 
depuis 1809. (tout prcs, la salle polonaise, ou Ion trouvc 
table d hole.) 5.) lekalle Säuerling ou le Froid - Acidule, 
(cst maintenant arrangé et Fon en fait usage.) Ouvrages 
ou Fon parle de ces bains Dissertation de Becker sur
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Carlsbad 1789 3 v. Apercu ou Nouvelle description de 
Carlsbad tel iļu’il est actueliemént, par Sloehr. Praņue 
et Carlsbad, 1818 troisieme edition. Plan de Carlsbad 
et de ses environs par Weiss et Germen. La planche 
est parfaitement bien lithographiée et bien colorée, 1820. 
Les meilleurs logements : â l’hotcl du Bouclier d’or ; au 
Lion ; au Boeuf«; a la Sirène ou Meerfraeulein , â la Belle 
Reine; au Faisan ; aux Trois Degrés ; a l’Agneau d’or; â 
la maison de Pierre; aux Trois Roses; au Lion; â l’Aigle; 
â la maison de Poste ; au Dien Mer eure. Spectacles , 
conccrts , hals, pique • niques, déjeuners dansants. Prome
nādes sur les terrasses , le long de la Toepel ou de la prairie, 
la plus belle place de Carlsbad, sous des allées devant les 
salies de Saxe et de Bohème; les autres promenādes sont: 
le Freundschaftssitz ou siége de l’amitié et la papeterie; 
le Posthof (holel des postes) bien agrandi depuis »817; 
le Rocher de Frédérique (Friederikens Felsen), le banc de 
Schwarzenberg; les charmantes routes de Findlater; le 
temple de la Reconnaissance et le monument du noble 
Lord ; c’est ici oü se trouve le Siege du Roi (Kcenigssitz) , 
place favorite du Roi de Prusse, et tout près de lâ le Salon 
prussien, nouvelle auberge; le Hammerberg (montagne des 
forges) ; le Calvaire, le Hirschsprung ou le Saut du Cerf. 
On va aussi â Fischern, Einbogen, Engelhaus; Schlacken
werde, Schoenhofen etc. etc. Fabriques de dinanderie, 
d’épingles"^ d etaim et d’aeier. Armuriers , travailleurs en 
pierre. Bâtiments remarquables : église, hotel de ville, 
nouvelle salle de spectacles. Les chemins autrefois si niauvais 
sont maintenant beaucoup meilleurs par Egra , Asch, 
Prague et Annaberg. Chaussee presque partout. L’on ny 
voit plus la moindre trace des dégats de la terrible inondation 
de l'an 1821. LVsprit de Findlater qui , â juste tilre, a 
si bien mérité de Carlsbad, semble animer le nouveau 
Capitaine du cercle , Monsieur d’Erbe. Tous les ans. il 
s’y fait des améliorations ; les chemins pour aller au Cal- 
vaire (Kreuzberg) sont commodes, il y a sur cette mon-
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tagne un grand pavillon , au pied un caffu, l’on a aug- 
nienté la promenāde au Sproudcl , ce <ļui lui donne plus 
de relief.

Carlshafen. Jolie poti te v. de la Basse-Hesse, a l’em- 
bouchure du Diemel dans le Weser. Saline, havre ou 
port, navigation , commerce, hotel des invalides, canal 
jusqu’â Grébenst.

Carlsrouhe. Résidence du Grand-Duc de Bade, â unc 
petite lieue du Rhin dans la forét dite Hartwald. 1000 m. 
et près de 16,000 h. en y comprenant le militaire. Fondée 
depuis 1715. Le château de la résidence (vous avez de 
dessus la haute tour de cet édifice une vue niagnifique). Le 
jardin du château avec une grande Orangerie, jardin botaniquc 
et faisanderie , Ic premier est sous la direction de Gmélius , 
oü l'on trouve des collections très - interessantes: la biblio- 
thèque grand-ducale avec un cabinet de> médailles et de 
raretés. Le gymnase, le séminaire pour les maitres d’ccole, 
d’habiles polisseurs , ébénistes , aniidonniers , imprimeries 
Iitographiques , *)  cbateau d’eau. Soieries , voitures , draps , 
ras de Carlsrouhe, bas de laine, beaucoup de bijouterie. 
On travaille beaucoup â l’agrandissement et l’embellissement 
de la ville. Nouvelles églises catholiques et luthériennes dans 
le style anlique. L’hölel de ville tout neuf, avec une tour 
pour les prisonniers. Bâtiment tout neuf pour le Lycée 
et la maison d’écoie. Ecole architectonique de Wein
brenner; école vélérinaire; Lycée, Musée; le palais du 
Margraf avec jardin ; le jardin du Grand - Duc régnant actuel, 
le jardin de Madame la Margrave, mère du feu Grand- 
Duc, avec le monument du Margrave son époux, par

Cet art de graver sur la pierre se nomine Polyantogra p li i e 
parceqn'il sert a multiplier les dessins originaux de teile manière , 
que toutes les éprenves semblent étre de la main du maitre. 11 
est maintenant en Alleraagne en rivalité avec rimprimerie , â canse 
de la promptitude avec laquellc on peut exécnter l'itnpressiun 
d'un écrit multiplié par la jusqu'â dix mille .exemplaires« C'est 
la ville dc Munich qni revendique cette heureuse invention.
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Sclieffauer, le palais de Madame la Comtesse de Hochberg 
avec un jardin; cabinet de physique, tliéâtre dans l’ancien 
gout romain , la maison des Etats, l’hotel de ville, l’ins- 
litut des Cadets , l’arsenal, chateau d’eau et aqueduc deDour- 
lach â Carlsrouhe: Institution des sourds et muets , celle des 
eaux et foréts; hopital parfaitement administrē; la nouvelle 
porte d’Ettling. A un quart de lieue de la ville , le village 
de Beiertheim avec ses bains sur l’Alp. A une lieue de 
Carlsrouhe, l’aucienne capitale Dourlach; dans le jardin 
du château peu remarquable, des antiquités romaines. Le 
Thourmberg ou Mont de la Tour. L’ancienne abbaye 
Gottesaue ou Prairie de Dicu (on y a établi les casernes) 
□ Charles â I’Union et Charles â la Fidélité depuis 
1812, couvertes comme partout dans le pays de Bade. 
Aub. 1’0urs ; l’hotel de Darmstadt; le Prince héréditaire de 
Bade; l’Empereur Romain , le Soleil; la Croix; l’hotel 
Zaehring. Voyez , le Guide pour Carlsrouhe de Rady 
et Scholl. Carlsrouhe 1819, avec le plan. L’on trouve des 
chaussées dans toutes les directions, et pour la majeure 
partie des voitures accélérées, très - promptes et pas chères. 

Cassel. Belle capilale de l’Electorat de Hesse, sur la Foulde.
Vieille - ville, ville-neuve-basse et ville- neuve- haute , ou le 
quartier francais. 1900 m. 18000 h. Le nouveau palais 
de la Résidence, Kattenbourg,. commencé par feu l’Electeur. 
Musée sur la place Frédéric. Eglise des calvinistes alle- 
mands , des calvinistes francais, église luthérienne, belle 
église catholique; bain de marbre , Orangerie; la biblio- 
thèque, la monnaie, la fonderie, l’arsenal, la place Fré
déric, (on y a remis la statue) la place Charles avec la 
statue du Landgrave Charles. Dans le quartier francais, 
lc palais des Landgraves de Hesse-Roth enbourg, l’excellente 
galerie de tableaux, (Voycz le noivüeau catalogue de l’ins- 
pecteur Robert} l’opéra, la maison foraine, Bellevue. 
Auprès dc la ville, W’iihclmshöhe (Mont-Guillaume) 
avec la statup colossale d’Hcrcule , les magnifiques cascadcs , 
le superbe aqueduc, les chutes, les jets d’eau, le château
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Lionbourg (Lrewenburg) et le palais d’été, au milieu de 
ces prodiges de la nature et de l’art. La maison de plai- 
sance Wilhelmsthal (Val-Guillaume). Fabriques de porce- 
laine, de faience, de chapeaux, de toile, decuir, pelle- 
terie , rubanerie, tapis, indienne, tabac, étolfes de laine, 
dinanderie, chaudronnerie, mercerie et articles de modes etc. 
Deux foires, commerce de transit. Académie de peinture 
ct de sculpture, observatoirc, Lyceum , Fridericianum. 
Maison d'éducation pour les pages et les cadets ; nouvelle 
école bourgeoise. Casino inilitaire, société des comnicr- 
cants ; l’académie de musique et la Muse Euterpe, spectacle 
allemand. Musée de Krieger sur la place royale, les 
étrangers y ont cntrée libre. Grande Loge provinciāle de 
la Hesse-Electorale, et de plus O Loge Guillaume â la 
Fermeté et â la Parfaite Union et Fraternité. Belle illu- 
mination au moyen d’un gaz ou air factice au caffé , 
ainsi qu’au cabinet de lecture de Draz. Aub. au Roi 
de Prusse (table d’hote), â la Cour de Hesse (autrefois 
la Ville de Stralsund, â l’Electeur, a l’hotel de Berlin; au 
Casque d’or, â TEnip. Romain. K. Description de Cas
sel par Cramer : Plan de Cassel et de Willemshoehe, 
par Schirmer, Plan de Cassel, par Sehlig, lieutenant 
d’artillerie, 1824. Fol, Histoire et description du château 
de plaisance Willemshoehe , seconde édition 1821. — 
Voiturēs accélérécs.

Castell. Village avoc deux châteaux, dans la forèt dile: 
Steigcrweld en Franconie ; chef-lieu du Comte de Castell 
et résidence des deux Comtes de Castell-Remlingen. On 
voit tout auprès sur unc hauteur, le châtcau patrimonial 
des anciens Comtes de Castell.

Celle. Capitale actuelle de la Principauté de Lunebourg, 
ou Celle sur l’Aller qu’on y passe sur un pont. Promenādes 
des remparts. i3o m. 8 â 9000 h. Chateau (séjour dc 
la Reine Caroline - Mathilde depuis 177 a jusqua 1775. On 
voit dans le jardin du château son inonumcnt par Oeser , 
il tombc en ruinēs; dans la cathédrale, son beau cercueil



Celle64 Chemnitz

Jans une sépulture délabrée. L’hopital des fous qui est 
en meine temps une inaison de correction, jouit d’une 
bonne adniinistration; il y a aussi un butei des invalides, 
une fonderie, . des fabriques. Bougies , chandelles écono- 
miques , bonne brasserie, blancbisserie , commerce. Siege 
des Etats du pays. II y a dans le voisinage quelques jolis 
jardins. (surtout celui de Lenkhe) cza Aub. Etoiles Flam- 
boyantes. Aub. chez Hehl â l’Ange d’or.

Chalons - Sur - Marne. Dans un agréable vallon de la 
Champagne, chef-lieu du dép. de la Marne« ä5oo ni. 
11000 li. Beau pont sur la Marne, cathédrale, com
merce, manufactures de laine. II y a une promenāde ma- 
gnifique qu’ou nomine le Dard. C’est lâ que les Huns, 
commandés par Attila, leur Roi, furent batlus l’an 453. 
C’est aussi jusque-la que pénétrèrent les armées alliées, 
en 1792- Aub. a la Croix d’or; au Palais Royal.

Chateau - Thierry. V. dans une agréable contrée sur la 
Marne, au département de l’Aisne. 900 m. 4700 h. com
merce. Pont sur la Marne, château sur un lieu élevé. 
Patrie de La Fontaine, qui y naquil le 8 Juillet 1621. 
C’est aussi celle de Dcmoustier.

Chemnitz. V. de l’Erzgebirg, au roy. de Saxe, â 4 niilles 
de Freiberg et de Zwickau, â 8 de Leipsig et de Dresde. 
Bien bâlie dans une plaine fertile, les ouvrages de fortifica- 
tion ont cté transformēs en jardins , 5 faubourgs consi-
dérables. 1000 in. 12,000 h. Cathédrale, tour Saint- 
Jacques , botei de ville, Halle â la draperie (Gewandhaus), 
bail’jage. Ecole des savants et bibliothèque. Bonnes manu
factures , filatures , teinturcries et blanchisseries. Draperies 
(en décadence) toileries, calicots, indienncs, bonneterie 
fabrique de toile cirée, de tafletas et de mousseline cirés de 
Hahn : inachine â filer de Becker et de Woehler. La ville 
la plus commer^ante de la Saxe après Leipsig. Château 
devant la ville. Cabinet de minéraux et de médailles du 
Sieur Woehler; casino, le lieu de plaisance connu sous 
le noni de Erholung, c’est-i-dire ; divertissement. Cabinet
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de lecture du libraire Starke; théâtre; promenādes dans 
le jardin du château; maison de baihs dans le jardin de 
Pierre (Petersgarten). On trouve dans les niontagnes voi- 
sincs des calcédoines , des cornalines, des agates, des to- 
pazes. Aub. a l’hotel de Saxe, oü se trouve la salle de 
spectacles ; a l’Empcreur Romain , oü est le divertisscment 
connu sous le noni die Erholung', a 1 Ange-Bleu, oü Ion 
trouve l’harmonie. CD avec Hohenstein , a 1 Harmonie.

Dans le voisinage est Eberdorf, village dont 1 eglise pa- 
roissiale se vante de posséder les vetements des Princes 
Saxons , célèbres dans l’histoire par leur rapt. Chateau 
Lichtenwalde avec de beaux jardins. Chaussee qui conduit 
a Leipsig, Dresde, Zwickau. Dans ces contrées se fait un 
grand trafic de verres remarquables par toutes les couleurs 
que I’ouvrier sait leur faire prendre.

Cilley ou Cilli, Zilli V. sur la Save , dans la Basse-Stirie. 
200 ni. 3ooo h. Commerce d’expédition a Vienne et a 
Trieste, Dans la contrée, on trouve Rohilsch avec de 
célèbres eaux - minerales. Le magnifique château de Neu» 
cilly ou Cilley-le-neuf avec ses jardins.

Clausthal. V. montagneuse de la Principauté de Grouben- 
hagen. 8oo m., 8ooo h. Intendance des mines , hotel de 
monnaie digne d’ètre vu ; moulin a forer très - remarquable: 
neuf fourneaux a lingotière pour Largent: maison des or 
phelins : école pour le latin . et pour la partie des mines 
et forèts : collection de modèles et de minéraux dans les 
bâtiments de lecole des mineurs. Cabinets minéralogiques 
des Sieurs Ilsemann et Jordan : fondations de Charité 
pour les mineurs malades , aveugles et invalides. Club 
pour l’harmonie; concerts d’hiver; corps particuliers de 
Hautbois mineurs : bals ; lieux de divertissements : ßoesen- 
hof, Voigtslust, Auerhahn, la tuilerie (Ziegelhutte): ex- 
ploitation des mines de plomb et d’argent en plusienrs Kom
partiments» Dans la mine dite Sainte-Dorothee , dans celle 
qu’on nomine la Caroline , on trouve les plus riches trésors 
de tout le Harz; 158o et 1653 pieds de profondcur. La

5
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profonde galerie de Saint - George (Georguollen) qui trans- 
porte l’eau des niines , a son embouchure près de Grund , 
ville située dans les niontagncs et presque â deux lieues de 
Clausthal. Le lavage des niines de Sainte-Dorothee, les 
forges oii Ton travaille les métaux; les bocards : mine 
d’argent de Frankenscharner avec les fourneaux de fonderie, 
d’affinage et de rafraichissenienl; non-loin de lâ , le nouvel 
ouyroir Silbern - Aaler > reniarquable par ses soufflets. Le 
long village de Lehrbach, si abondant eil goitres et aussi 
Kakerlaken. Aub. â la Couronne ; a la ville de Londres ; 
les chaussées sout améliorées.

Vous trouvez près de lâ, de l’autre coté d un ruisseau , 
Zellerfeld qui a 400 in. 35oo h. Aux environs , le niont 
Iberg très - reniarquable avec des cavernes et grottes; le 
Hubichenstein avec quantité de coraux, de madrépores , 
de millépores etc.

Cleves. Capitale du Duché de Clèves, â une lieue du 
Rhin , dans une contrée fertile, sur les bords d’un canal 
navigable qui va se jeter dans le fleuve que nous venons de 
nommer. 8,000 h. Chateau , Prinzenhof (hotel des Princes) 
devant la ville, breuil ou niénagerie, eaux minérales avec 
des bains. Cominerce , brasserie , nianufactures de soierie 
et de lainerie, fabriques de tabac. Sarcophage de fer du 
Prince Maurice. Du château de Schwancnbourg , qui ci- 
devanl était la résidence, si l’on en excepte quelques bâti- 
incnts latéraux , il ne reste plus que la tour appelée Scliwa- 
nenthurm (tour du cygne) et la fable traditionnelle de la 
Princesse de Clèves, du cygne, de la feninie blanche etc. 
Superbe point de vue aussi bien du haut de la tour que 
de la cour du Prince ( Prinzenhof). Cyninase, société 
musicale, casino, concerts. Collection de tableaux et 
d’estampes chez Kopfstadt. Lieux de diverlisscment, Berg, 
et Thal, jardin de Maywald , Robertsaue, parc, Dons- 
bruhl. Bonnes chaussées conduisant a Cologne, Viniègue etc. 

a L’Espérance. Aub. au Roi de Prusse, chez Leonhard, 
chez Robert au Parc, chez Maywald.
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Coblence OU Coblenz. Jadis résidence de l'Electeur de 
Treves , maintenant ville du grand - duchc prussien du Bas- 
Rhin, dans une agréable contrée, au confluent de la Mo- 
sclle et du Rhin. Le pont de la Moselle tout en pierrse , 
l’ancienne résidence, (maintenant servant de palais de ius- 
tice?; Ia comédie, l’ancien Hotel teutonique, transformē 
en casernc au confluent de la Moselle et du Rhin. Beiles 
églises (lcglise de Saint-Florcnt apparlient aujourd’hui aux 
Luthériens et est arrangée d’après l’esprit de la nouvelle 
lithurgie prussienne; leglise de Saint-Castor et de Notre- 
Daine, avcc de superbes tableaux) 1200 m. 1 i,5oo h. Fa- 
brique d’objets de fcr blaue en vernis, dans le vieux châ- 
teau , bâti par l’Electeur Balduin. Palais des Comtes Boos 
(â présent ministre d’état et premier président des provinces 
rhénanes prussiennes), Metternich (maintenant demeure du 
commandant). Bassenheim, Elz et Layen (palais du gé 
néral commandant dans les provinces rhénanes). Bâtiments 
de la régence. Collection des Sieurs Nell en mcdailles ro- 
maines, verres; galerie de Dietz, Hahn et Lieh Cabinet 
de lecture Hoelscher, celui de musique de Falkenberg. Bi- 
bliolhèque; galerie de tableaux, collection de gravures 
du nasteur Lang â Nauendorf Quelque coninierce , et un 
peu de navigation sur le Rhin. En pont vous mene sur le 
Rhin au Thal et aux ruinēs d ’Ehrenbreilstein , qui est 
transformē de nouveau en forteresse, ainsi que la Char
treuse et le Pétcrsbourg , par ordre de S. M. prussienne. 
Cette forteresse porte le nom de Fréderic-Guillaume , l’Em- 
percur Alexaudre et l’Empereur Francois, c’est un vrai chef 
d’oeuvre de fortificalion ; la quatrième forteresse sur la rive 
droite du Rhin, sur la hauteur de Pfaffendorf vis-â-vis 
Ehrenhreitstein sera bientot achcvée. Le nionument de 
Marceau , abattu par un Soldat subalterne prussien , mais 
par ordre du Roi replacé au pied de la montagne de Saint- 
Pierre (Petersberg) , mais il est imparfait et sans eilet. 
Cymnase , ecole pour les sages - femmes , grand hopital. 
Casino , conservatoire musical, puits remarquable devant 

5 *
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l’église <le Saint-Caston Aqueduc - Metternich , passant 
sous le pont de la Moselle. Jardin de M. de Umbscheidcn 
â Pfaflcndorf, avec une Collection d’objets de l’art et d’his- 
toire naturelle, a Frédéric a l’Amour de la Patrie. Aub. 
aux 3 Suisses, sur le Rhin, près du pont; â l’hotcl de 
Tréves oii se trouve la poste aux chevaux; a l’hotel de Cologne; 
a la Pom nie; a la Couronne de l’Enipire. Au Thal Ehren
breitstein (a,5oo h. eau minerale) et la Poste; â l’ho
tel de Nassau. Bonnes chaussées conduisant a Cologne, 
Mayen ce, Tréves. 11 y a tous les jours diligence et voiture 
accélérée. Jolies promenādes et beaux points de vue (sur 
le Rhin le jardin de Hesse.) Le Fort Alexandre, Kuh
kopf, Mosclweis, Rennerberg, Saynerhutte, Nauendorf, 
Vallendar, Saftig, Kaniillenberg; chateau et jardin d’Engers.

Panorama de Coblence et de ses environs yar Reiff 
Coburg. Capitale de la Principauté de ce noni et résidence 

du Duc, dans une contrée extrèniement jolie. 765 m. 
8,100 h. Le château ou la résidence Ehrenbourg , ainsi 
nommé par Charles V, le Duc régnant actuel en a fait 
un des bâtiments les plus magnifiques ; collection de livres, 
de curiosités naturelles, de médailles , d’estampes , de cartes 
et d’armes. Le château montagneux de Cobourg aux en
virons (maisons de force et*  de travail. Gymnase (Casimi- 
rianum) avec des collections de livres, de curiosités et de 
médailles. La Régence, bâtiment dans le genre italien, 
l’hotel de ville, la maison des orphelins , le Casino , la 
nouvelle Bâtisse (les bâtiments ruranx et économiqucs du 
Duc devant la ville) l'arsenal , l’église de Saint-Maurice 
oü Fon voit une épitaphe en albâtre, en l'honneur du Duc 
Jean-Frédéric. Bcaucoup d'industrie, fabriques , commerce 
beaucoup d’artisans industrieux (petits saucissons bien re- 
'nomniés) filature de coton , toiles de coton et teintuTcrie 
qui fonrnit le véritablc rouge turc. Fonderie de cloches ; 
ouvrages niécaniques des frères Walther, fabrique de bou- 
tons. Ressource, casino, ihéâtre; redoute; société niu- 
sicale, moulins â niarbre, forges, dinanderie. Ancienncs
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et nouvelles promenādes autour de la ville; Cortendorf, 
Bertelsdorf, ruinēs des châteaux de Callenberg et de Lauter- 
bourgj la Roseraie, maison de plaisance et parc du Duc- 
Régnant, nommée dans le pays , Rosenau, oü se trouvent, 
de superbes promenādes. Jardin ducal avec le monument 
du Duc Francois. Chapitre de Wiesenf. Promenādes, Neuse, 
oü l’on voit le tombeau et lepitaphe de Thuminel. d 
Ernest pour la liberté, la vérilé et la justice. Aub. â 
l’Ancre d’or sur le marclié : au Cygne. Bonnes chaussées 
conduisant â Hildburgshausen , Salfeld , Neustadt etc.

Bourg du Frioul. Udine n'cn est pas fort
eloignée, et plus près encore, on trouve la belle Cam
pagne et le chateau de Passeriano , oh séjourna Bonaparte, 
lors des négociations de paix qui eurent lieu â Udine.

Coire (en allemand Chur, en italien Coira.) Capitale du 
canton des Grisons en Suisse et siege d’un évéché. 320 in. 
4000 habitants réformés. Belle Situation. Vignoble. Com- 
merce considérable d’expédition. Etablissements d’éduca- 
tion pour les Reformés et les Catholiques. La cathédrale. 
La tour du palais de l’évèque du temps des empereurs ro- 
mains. Aub. a la Croix Blanche; au Bouc; au Freyeck 
(au coin franc.) V. L’article, Suisse sud - orientale , dans 
la série propre aux mots commen^ant par un S.

Cologne. An eien nein ent v. libre et imperiale. C’est au- 
jourd’hui le siege prussien de la Haute-Régence présidiale 
des Duchés de Clèves, Juliers et Berg , et destinée main- 
tenant a devenir le siege d’un archevéque. Grande et d’un 
air imposant a cause de la grande quantité de tours et de 
clochers qu’on apercoit de loin. 11 y a 27 églises catho 
liques, un teniple de protestants et une synagogue. Beaucoup 
d’autres édifices servent â augmenter cette apparence de 
grandeur qui frappc au premier abord. 7000 ni. 51,000 h. 
Superbe cathedra le (v. le Facsimile de Moeller et le eé- 
lèbre ouvrage de Boisserée) avec son trésor, hotel de ville 
magnifique, église de Sainte- Ursule ou des 1 1000 V ierges , 
celles de S. Gereon, de S. Séverin, de Sainte-Marie, des 
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Apotres , de Saint - Cunibert, de l’Assomption (ancienne- 
ment aux Jésuites). Dans l’église de S. Pierre , on trouve 
le crucifiement de cet apotre , peint par Rubens. (Arsenal 
actuellement les écuries de la ville ; il fut dépouillé de 
tous les objets remarquables qu*il  contenait dont quelques-. 
uns se voient dans les collections du gymnase, transportē 
dans le ci - devant College des Jésuitcs) l’ancienne halle; le 
grand hdtel-Dieu de Sainte - Cécile: maisons des orphe- 
lins ; maisons de correction , de travail et de bienfaisance 
dans le ci - devant couvent des Minorites ; casernes ; nou- 
velle bourse : ancienne fabrique imperiale de tabac. L’hd- 
tel Blankenheim , la maison Zuydwik dans la rue dite Her- 
renstrafse . celle de la famille de lleyr dans la Breitenstrafse, 
l’ancienne maison de Grot, niaintenant â la famille Vonk; 
la maison Lambez, ou naquit Rubens, et ou mourut 
Marie de Médicis. En 1822 , on y érigea un monument 
en l’honneur de Rubens. Le marché au foin ; le nouveau et 
le vieux marché, très-belle place. Le coinmerce et les nia- 
nufactures ne sont plus dans un état aussi brillant qu’autre- 
fois, niais cependant encore considérable en productions du 
pays , denrées coloniales et niarchandises de nianufactures : 
fabriques de velours, soierie, toiles de coton ; fabriques de 
tabac, filatures de coton; .pour 4 â 5oo,ooo florins d’eau 
de Cologne qui se vend annuellement. Les collections du 
Baron Llupsch (transportées â Darmstadt.) Figurēs de cire 
et raretés microscopiques de l’abbé Ilardy. Excellente Col
lection de tableaux, d’objets des arts et de l’histoire na
turelle du Sieur Wallraf; la galerie de tableaux des Sieurs 
Lyversberg, Schaffhausen et de Ilarf. Bibliothèque du 
gymnase, renfermant plus de 3o,ooo volumes; antiquités , 
son jardin botanique. Trois salies de redoute; â deux licues 
de Cologne, la petite ville de Bruhl dans une charmante 
contrée ; Deutz (oü l’on va par un pont de bateaux, et oü 
se trouvent quatre grands atteliers pour l’artillerie) Muhl
heim ; le château de Bensberg (avec une superbe vue); 
l abbaye d’Altcnberg, au dc lâ du Rhin. Ruinēs remar-
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quables du canal romain depuis Trèves jusqu’â Cologne. 
Autour de cette ville, et ainsi qu’autour de Deutz, on y a 
élabli des ouvrages de fortification très - conséquents, nom
inēs les tours de Montalainbert. Aub. â la Cour Imperiale ; 
au Saint - Esprit; a la ville de Mayence, â la Ville de 
Prague, â la Tour Blanche, au Pot; au Rheinberg (moii- 
tagne du Rhin), o au Secret des Trois Rois , l’une des plus 
anciennes Loges de toute l'Allemagne; la deuxième a pour 
devise le Concours Patriotique. (Elle portait ci - devant celle 
de la INaissance du Roi de Rome).

Como. Ville et port ’situé sur le bout sud - occidental du 
lac de Como, en Lombardie. Situation magnifique An
ti quités très - remarquables. Point de réunion des deux 
roules de l’Allemagne par Cbirc ; l’une passe par le Mont 
Saint - Bernard , et l’autre par le Splügen, Chiavenna et 
Ripa. En suivant la direction de celle-ci, on gagne â peu 
près deux millcs; mais il faut obscrver qu’étant obligé de 
faire sur le lac un trajet de quinze lieucs, le chemin en est 
beaucoup moins sur et plus incommode.

Como et le iac Majeur (Lago Maggiore). On peut en 
partant de Milan voir les choses remarquables de ces deux 
objets et passer les Alpes par la Chaussee du Simpion. On 
part de Lonne heure de Milan, Ton déjeune â la fourchette 
â Como, â l’Ange, bonnc auberge.

Pendant ce temps , la barque se prépare et l’on se niet 
en route. On aborde â Villa d’Este et près de Killa Pli- 
niana qui appartient â une Dame Canariji t et le soir , on 
arrive ä Cadenobbia h l’antico albergo (l’ancienne auberge) 
dans la proximité de Killa Sommariva^ La beauté du lac , 
quand on a dépassé le Cap Lapède, oü est située la Killa 
Balbiana , est au dessus de toutcs les expressions» Le len- 
demain niatiii , l’on peut choisir entre trois chemins : i° 
celui de Bellaggio, pour voir les deux bras du lac et re- 
tourner â Como. 20 celui de Cadenobbia par le lac de 
Lugano pour arriver au Lac Majeur. 3Q celui de Como
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a Calecatle. (Aub. aux Trois Rois) ct le lendemain , on 
passe par Sesto pour arriver au Lac Majeur.

On quitte son véturin â Krosa et une barque conduit 
aux Iles Boromées , et de lâ a Fariolo, ou Fon gite au 
Lion d’or, bonnc aubcrgc. De la, on passe par Domo 
d’Ossola ponr arriver au Simpion.

Coennern ou Koenncrn. v. du pays de Magdebourg 
sur la Saale. 3oo in. 2000 h. Agriculture, brasserie, édu- 
cation des bestiaux. Meulière considérable et carrière de 
pierres de taille. District de la régence de Mersebourg. 
Chaussées conduisapt â Mersebourg , Magdebourg , Leipsig. 
Aub. a l’Anneau d’or*

Coepenick OU Koepenick. Petile ville de la Moyenne- 
Marche dans une ile de la Spree. i3o 111. 1400 h. Cha
teau et jardin , pont sur la Sprée. Crepe, gaze, soierie , 
bonneterie, Handle , étofles de laine.

Coesfeld. Ville de l’ancien évéché de Munster. On y 
change de chevaux. Commerce, manufacture de laine et 
de toile. II y avait autrefois cinq couvents et un College 
de Jésuites.

Coeslin. Petite V. de la Poméranie, a une lieue de la Bal- 
tique. 600 m. 3ooo h. On voit sur la place du Marché, 
la statue de Frédéric - Guillaume premier. L’n peu de com- 
nierce. C2 Marie au Glaive d’or.

Coethen. Capitale du Duché d Anhalt - Cocthen. 750 m. 
6000 h. Chateau neuf avec une collection d’oiseaux ; châ- 
teau vieux, avec une salle récemment reconstruite (les armes 
et les devises de la Compagnie fructifiante qui fut fondée 
ici en 1617 se trouvent maintenant dans la bibliothèque de 
la Régen ce. Manége , jardin , collection de livres et d’ob- 
jets provenanl des arts, collection dantiquités, produit 
des fouilles qu’on a faites dans les environs. Très-forte 
caisse d’assurance pour les dégâts de la gréle, séininaire 
de maitres d’école, chapitre de chanoinesses , hospices de 
charité. Quelques tableaux en vcrre dans la cathédrale 
réformée. En Automnc et en hivcr, spectaclc a la cour. Bi-
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bliothèque pour entretien , érigée par des personnes qui en 
sont membres. Faisanderie. Aub. Au Grand-Hotel; au 
Prince de Prusse (c’est â ces deux endroits oü s’assemblent 
les matadors) au Faisan ; â l’Ours Noir; au Prince d’An- 
halt: au Cerf. Chaussées de sable conduisant â Leipsig, 
Dessau., Bernbourg, Calbe, Zerbst. Châteaux de plaisance 
de Biendorf et de Grub.

ColditZ. V. du cercle de Leipsig sur la Mulde de Zwic
kau. 220 m. ßoo h. Vieux château avec la salle des Ber
gers et la ménagerie. Blanchisserie, manufactures de laine, 
de toile , d’indienne. Poterie, savonnerie.

Collin , Kollin. Neukollin sur l’Elbe. V. de Bohème dans 
le cercle de Kaurzim. Manufacture de calicots. D*ha-  
biles lapidaires qui polissent des grenats et taillent des 
pierres précieuses. 400 m. Chateau. Victoire des Au 
trichiens en 1757. On voit encore dans les murs de l’au- 
berge oü se tint Frédéric-le-Grand pendant la bataille, des 
trouées faites par les boulets de canon. Cette hdtellerie est 
aupres de la grand’route, et c’est la seule de l’endroit.

Dans une fertile contrée de la Haute Alsace (De
partement du Haut-Rhin). 1900 m. i3,ooo h. Commerce 
(vin de paille.) II y avait jadis une académie militaire. 
Patrie du célèbre Pfeifet Aub. aux Trois Montagnes.

Commotau. Jolie v. de Boheme dans une contrée fertile 
du cercle de Saaz. 5oo m. 5ooo h. Eglise paroissiale, 
gymnase, commerce, alunière. Vous trouverez aux envi- 
rons la Seigneurie de Rothenhan avec un beau château, 
grand parc et des fabriques considérables , le tout appar- 
tenant aux Comtes de Rothenhan. Aub. Reuterherberge, ou 
l hotellerie des cavaliers.

Ville et forteresse fran^aise sur l’Escaut dans le
llainaut fran^ais , â 3 lieues de Valenciennes, au dépar- 
tement du Nord. Cathédrale, chAteau. Prise en 1793 
par les Autrichiens ; reprise en 1794 par Francais.

ConstflllCe, en allemand CostnitZ. V. du Grand-Duché 
de Bade, sur le lac du meine nom et sur lc Rhin, dans 



74 Constance Constance

uue conlrée belle et fertile en vin et en fruits. 800 ni. 
4600 h. Vieille cathédrale gothique avec un superbe maitre- 
autel, mosaique, ancien couvent <Ie Franciscains avec uue 
vue magnilique et la tour oü Fon avait ren fermé Hufs. Le 
Kaufhaus ou batiment de la douane oü se tint le célèbre 
Concile depuis 1414 — 14*8,  et oü l’on vous montre en- 
core les prétendus siéges de l’Empereur et du Pape. Non- 
loin de la l’arsenal , jadis remarquable par les vieilles armes 
qu’on y conservait, niais qu’on a enlevées depuis. Pont 
sur le Rhin avec un grand nioulin ; non-loin de lâ, belle 
promenāde. College de Jésuites, couvents , pont du Rhin 
avec le grand moulin ; toul près de lâ une belle promenāde. 
Dans l’ancien couvent des Dominicains (inaintenant très- 
grande fabrique) lepitaphe de Chrysolare, le Lycée, le châ- 
teau de l’ancien évèqux?» Toilcrie, commerce de vin«; fa- 
briqucs et manufaclures ; indiennes , horlogerie, bijouterie, 
chapeaux, garancage (teinture) etc. II y a devant la ville 
un Breuil ou Brühl oü l’on montre ce qu’on ne sait pas 
bien positivement, la place oü l’on dit que fut brülé le 
réformateur Hufs. Depuis 1820, il y a un teniple pour 
les Luthériens. En hiver, spectacle , cabinet de lecture. 
Collections, a) de tableaux du sieur de Wessenberg; h) 
d’antiquités de R. de Fischheim; c') de tous les oiseaux du 
lac de Constance et de tous les minéraux des environs , 
chez Madame D. Karg.

On trouve dans la proximité les deux iles de Meinau et 
de Reichenau très-romanliques (et sous ce seul rapport re- 
marquables encore aujourd’hui) avec l’ancienne abbaye de 
Béncdictins. Trois faubourgs, ») Petershausen, vis-â-vis la 
ville, a la quelle il communique par un pont sur le Rhin. 
2) le Paradis dont les habitants se nourrissent par la culture 
de jardins très-étendus ; 3) Kreuzbing qui , sous Joseph 
second fut bâti par les émigrés réformés de Genève. Les 
chaussées sont très-bonnes. Il faut bien prendre scs précau- 
tions pour s’embarquer sur le lac, surtout si l’on a des 
chevaux; il faul choisir de grandēs barques avec trois ou
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quatre vogueurs expérimcntés. Depuis 1824 , il y a sur le 
lac de Constance un bateau a vapeur entre Lindau et 
Rorschach , Fréde^ichshafen et Constance. Les espèces de 
poisson particulières â ce lac sont du genre des saunions et 
des truites. Aub. de Constance, l’Aigle d’or; le Brochet.

Copenhague. Résidence du Roi de Dänemark et capitale 
de son Royaume, dans l’ile de Sélande sur le Sund. 5ooo m. 
90,000 h. Belle ville : trois quartiers principaux : une ville- 
vieille rebâtie â neuf, depuis 1794 oii elle fut brülée, et 
depuis 1807, oü eile fut ravagée par le bombardement des 
Anglais. Ce quartier est magnilique : on reconstruit aussi 
la superbe résidence nommée Christianbourg. La bourse , 
le Beau marché royal neuf sur lequel on voit la statue 
équestre de Christian ĪV; cette place est entourée de beaux 
bâtiments, par exémple , le théâtre, le château Charlotten- 
bourg (oü est maintenant l’académie de peinture et de 
sculpture, et derrière lequcl est le jardin botanique) la 
fonderie de canons, le grand corps de garde. 2. Ville- 
neuve (Amalienbourg , nouvelle Frédericville) , la plus belle 
partie. Place-Frédéric avec la statue chevaleresque de 
Frédéric V, et entourée de 4 grands palais. (Dans Fun, 
le Roi; dans un autre^ l’académie des cadets de la marine; 
pas loin de la, l’académie, des cadets destinés au Service du 
continen t. La gigantesque église de marbre qui n’est pas 
encore achevée , le château Rosenbourg, le castel Fried- 
richshave, port considérable et excellent. 3. Christians- 
have dans l’ile Amak , école vétérinaire, compagnie asia 
tique, siége très - remarquable de la marine et du com- 
inerce maritime. Matrosenstadt (ville des matelots). L é- 
glise du Rédempteur et sa belle tour. L’observatoire sur
la tour ronde de l’église de la Trinité. Hospices pour les
fenimes en couchc. Copenhaguc est le siége principal du 
commerce danois. Importante forteresse, 1» seule uni- 
versité du Danemarck , port militaire, siége des arts et 
des sciences, des manufactures et des fabriques. Trois 
grandēs bibliothèques publiques (du Roi, de 1 université et 
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de Clasen*).  Cabinet de raretés. Les médailles et les or- 
nenicnts de la couronne au château de Rosenbourg. Les 
collections d’objets de Thistoire naturelle appart. au Roi et 
â l’université. Dans le jardin botanique, il y en a pour 
la somnie d’environ 7500 Spéciès (â peu près d’un écu 
et deini ou 38 gros ) ; 011 y trouve aussi un herbicr évalué 
â plus de 20,000 Spéciès. Ce jardin est des plus llorissanls 
sous les auspices d’un botaniste consominé, le célèbre Hor-
neniann , et de Thabile lleuriste Holboell. Collection 
«Testampes et de gravurcs au Roi et aux Comtés de Moltke; 
médaillier de 1 evèque Munter, du maréchal ferrant Tbi- 
mer, du secrétaire Thomson , et d’aulres citoyens. Cabinet 
minéralogique de Mourad ; Cabinet minéralogique, Collec
tion d’antiquités dans le cabinet de rarelés et curiosités 
app. â la Couronne et celle qu’on trouve â la bibliothèque
de l’université; oü Ton voit également des monuments ru- 
niques. Bonne police, hopitaux, sagenient administrēs, entre 
autres, Thopital Frédéric, enseignement public, école de 
natation, bains. A peu près quinze clubs fréquentès par 
environ deux mille membres; les étrangers y sont adinis. 
Nouvelle banque de Spéciès pour le Danemarck et le
Nord, vieille banque , compagnie asiatique, banque d’as- 
signation, de change et de prét, banque de crédit, 
compagnie d assurance maritime, direction mauufacturière 
( 18 raffineries , draperies et manufactures royales de por- 
celaine, fabriques et imprimerics d’indiennes , voilerie et 
nianiifacture de voiles pour les vaisseaux , toilerie , tapisse- 
ries, cartes â jouer, rubanerie, passementerie, tannerie et 
autres fabriques. Argem, Notes de banque, ducats, Spéciès ou 
écus d’espece —— 2 fl. 10 crcutzers = 3 in a res lubiques 
= 6 marcs danois). Lieux de divertisscmcnt. Bains, pro
menādes durempart, c’est - â - dire, les boulevarts , jardin
Rosenbourg. Friedrichsberg, la ménagerie, théâlre, con-
certs au local dit Tharmonie et â l’académie de niusique ,
bals parés et masqués chez Rau , ainsi qu’au théâlre de la 
Cour. Les environs sont en partic très-bcaux. Qualrc 
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maisons royales de plaisance. Aub. Hotel <1 Anglcterre; 
Hofei - Royal.

Coppet. Jolie petite ville avec un bcau château sur le lac 
dè Genève, chef - lieu d’une Baronie, appart. â la famille 
du ministre Wecker qui s’y est fait enterrer ainsi que son 
épouse et sa fille ( Madame de Staël). Les appartemenls 
de Madame de Staël sont encore dans le mème état qu’ils 
é tai ent lorsquelle les habitait; l’on y voit son portrait par 
David , les bustes de Wecker , de Schlegel etc.

Corsoeur (Korsoer). Petite ville danoise sur le grand 
Belt, dans un isthme de l’ile de Séelande. Bon port, 
vieux château bien fortifié.

Cottbus. â la Prusse. Petite ville de la Nouvelle - Marche 
sur la Spree, au milieu de la Basse- Lusace. 788m. 6600 h. 
Château sur une hauteur. Epicerie, draperie , tisseranderie, 
tannerie, brasserie, beaucoup de linieres. □ A la Fona 
taine dans le désert. Lieux de divertissement. Jardin des 
Comtes de Brühl proche de Branitz, la Nouvelle-Hollande, 
oü l’on voit une belle papeterie. Auberges : au Cerf Brun; 
â l’Anneau d’or; â VArbreVert; au Cheval Blanc.

Courtray (Cortryk}. V. de Flandre sur la Lys, au Roy- 
aume des Pays-Bas. 13 â 14,000 h. Commerce consi- 
dérable; manufactures importantes de drap et de toile, 
bonnes blanchisseries. Perte du général Clairfait, le 12 
Mai 1794.

Cracovie. Ville libre sur la Vistule. 1800 m. 27,000 h. 
72 églises et couvents , château fortifié; une université, un 
séminaire. Palais épiscopal, oü se trouve le Musée des 
antiquites Sarmates ; depuis 1823 ; l’on voit dans l’église de 
l’université le monument de Copernic; la statue est de 
Thorwaldson. On voit dans la cathédrale le corps de 
Saint - Stanislas dans un cercueil d’argent; c etait jadis 
dans cette basilique qu’on couronnaii les Rois de Pologne ; 
c’était aussi le lieu de leur sépulture. Tombeau de Sobiesky. 
Non - loin de Bronislawa le tombeau et le nionument de 
Kosciusco érigé depuis 1820. Commerce en bois , en vin,
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en circ, en miel, en toile écrue. A deux milles de la, se 
trouvenl Ies fameuses minēs de sei de Wieliczka. (i/exploi- 
tatiou de l’année 1815 s’est élevée jusqua i,7oo,ooo quintaux). 
Auberge chez Madame Le Bon.

Crainbourg. Pelite ville et chateau sur la Save, dans la 
Haute - Carniole.

Creilsheim. Crailsheim. Paj’S d’Anspach, près la rivière 
de Jaxt. 400 m. 3ooo h. Chateau, hopital, manufac- 
ture d iodienne et de Manchester, fabrique de faience, tcin- 
tureries , bonneterie. Conimerce considérable en échalas , 
planches , bas , bétail> fruit, grain. Education des moutons 
et des abeilles. Alunière. Haras. Huilerie.

Creussen. Petite ville du Bareulh , sur le Mein - Rouge. 
Alunière, gresserie et faience. C’est ici que fut frappée 
en 1246, la plus ancienne monnaie des Bourggrafs. Aub. 
au Cerf.

Creuzbourg. V. du Duché d’Eisenach, sur la route de 
Cassel, située sur la Werra. Chateau, fabriques, la saline 
de Wilhelmsgluck ou Bonheur de Gnillaunie. L’hotel de 
ville et 1 eglise tout en neuf.

Creuznach. v. sur la Nahe, dans le Duché prussien du 
Bas-Rhin. ? — 800 m. 7000 h. Salines, commerce.
On voit dans la contrée Kauzenbourg. Reingrafenstein, 
Ehrenbourg et autres ruinēs. On remarque aussi celles 
d un fort des Romains ( la Heidenmauer ou la muraille des 
Paiens), le Pfalzsprung. Bon gymnase avec une bibliothèque; 
une sociéte biblique, l’hopital bourgeoise richement fonde, 
avec un ouvroir pour les pauvres. Tanncries > fabriques de 
tabac. L’hotel de ville neuf, l’ancien fut bâti par les 
Espagnols pendant la gucrre de 3o ans. Les jardins du Sieur 
Schmerz, mais principalement les charmantes culturcs et 
promenādes de Monsieur de Rccum autour du Kauzenbourg; 
la petite place de l'hotel des postes sur Martinsberg (Mont- 
Saint - Martin ) ; le Strombergthal: Desibodenberg , le pays 
cn général est beau et très - agré abiem ent diversifié. Michel
morts-fehl. Aub. â la Cour Palatine; â l'Aigle; â la
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Maison Teutonique, â l’hdtel de Berlin. II y a des chaus- 
sées qui passent par le Hundsruck pour conduire â Treves 
par Stromberg et Simmern; et par Sobernheim et Kien 
pour Birkenfeld.

Crevelt*  Belle ville de commerce et de fabrique daus le 
Duché prussien du Bas-Rhin. Boom. 10,000 h. Fabriques 
de rubans, de velours; manufactures d’étofles en laine, 
soie et coton ; fabriques de tabac en poudre et â funier, 
teinturerie pour la soie; savonnerie et vinaigrerie. Fabrique 
très-étendue de Monsieur von der Leyen. Cabinet d’hisloire 
naturelle de Monsieur de Hoeninghaus, école gratuile, 
maison de travail, Institution des Sourds et muets. Lieux de 
divertissement : Kap, Tannenthal (Val des Sapins)- Oehl- 
muhle ( l’Huilerie). A la Parfaitc Egalité. Aub. au
Sauvage; a la Ville d’Elberfeld; a l’Ancre. *>

Cronach ou Cranach. Petite ville avec un château fort. 
Rosenberg , dans le cercle du Mein - supérieur. 400 m. 
2400 h. Commerce de bois; on y fabrique des armes. 
Patrie du célèbre Luc Cranach.

Crossen. Petite ville de la Nouvelle-Marche, au confluent 
du Bober et de l’Oder. 55o m. 35oo h. Château, navi- 
gation, draperie, négoce, brasserie, vignoble.

CllStril). Capitale de la Nouvelle - Marche , â l’embouchure 
de la Warthe dans l’Oder. Forteresse. 7000 h. avec la 
garnison , 700 m. Siege des dicastères de la province, ar- 
senal, château, maison de travail force, tisseranderie, 
chapeliers, tauneurs. La ville est belle, la contrée mau- 
vaisc et martét'ägeuse. A une lieue de lâ, le champ de Ba
taille de Zorndorf. C? Frédéric - Guillaume au Sceptre 
d’or. Aub. au Cerf d’or; au Prince de Prusse; au Roi 
de Pologne.

Clllm (Prononcez: Coubn). Vieille ville de la Prusse oc- 
cidentale proche la Vistulc. 3 â 400 m. 4000 h. Ecole
de cadets, gymnase catholique, 5 couvents. Commerce, 
brasserie. Jadis ville marchande considérable.

Culīttbach. V. du pays de Bareuth , aujourd hui dans le
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cercle bavarois du Mein - Blanc qui , non - loin de lâ, se 
réunit au Mein-Rouge sous le château de Steinhausen dans 
une fertile contrée. 45o m. 3ooo h. Cuir, ouvrages en 
cuir, bestiaux, bière et fruits. Chateau de Plassenbourg 
oii l’on garde les archives. Puits très - profond. Les ou
vrages de fortification n existent plus et â cette place, on 
a établi une maison de force, de travail et de correction, 
ainsi que de bonnes nianufactures de draps.

Cuscl. Pelite ville de l’ancien Duché des Deux- Ponts. In- 
cendiée en 1794 par les Fran^ais, et pas encore entière- 
ment rebâtie. 1200 h.

Czaslau, Tschaslau. Cap. du cercle de Tschaslau en Bo
heme. 300 m. Salpetrière. Tour de la cathédrale, re- 
marquable par la sépulture de Zisca. Cette tour est la 
plus hautelde toute la Bohème.

Czeitsch ( Tscheitsch ). Village de Moravie. Eaux mi
nerales.

Damgard OU Damgardcn. Petite ville de la Poméranie 
sur la Recknitz, route de Stralsund â Rostock. 100 m. 
château. Un peu de conimerce.

Danneberg. Pays de Lunebourg. Petite ville ancienne et 
négligée sur la Jeetze ; rivière navigable. Grosse toile. Bière, 
eau-de-vie, conimerce de .farine et de houblon. Siége 
d un bailliage. Dans la tour du bailliage se voit encore le 
lien oü fut détenu en 1223 Waldemar, Roi de Dannemark. 
II n’y a point de chaussée. La contrée qui est très-basse 
est toujours inondée par la Jeetze au printemps. Aub. Au 
Roi de Hanovre, au Rathskeller (a la r*  du conseil).

Dantzick. Ville de la Prusse-occidentale, proche la Vistule 
â un mille de la Baltique. Elle est munie de remparts et 
défendue par le fort de Weichselmunde dont le nom si- 
gnifie: Embouchure de la Vistule. Plus de 5ooo m. 55,000 h. 
En grande partie vieille et anguleuse*  La plus belle partie 
s’appelle Rechtstadt ( Ville - droite). L’altstadt ou Vieille - 
Ville, mauvais quartier. La vorstadt (Fauhourg) vaut mieux. 
La Niederstadt, quartier-bas , plusieurs beiles maisons ;
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le Langgraben ( Long - fossé ), la plus belle rue. La ca- 
thédrale ( cette église a recouvré son beau coffre d’autel que 
les Francais avaient transportē â Paris), l'hutel de ville, 
le grand arsenal, Artus ou Junkerhof. Les Speicher qui sollt 
de grands magasins de blé et de marchandises. Gymnase 
académique avec bibliothèque, société de naturālistes et ob- 
servatoire, société de physiciens, cabinet d’histoire naturelle, 
College des Jésuites , quelques couvents et beaucoup d eta- 
blisseinents pieux et de charité. College de comnierce et 
d’amirauté , tribunal de commerce, direction des postes 
etc. etc. Comnierce considérable en productions de la Po- 
logne, surtout en grains; chantiers de construction . fa- 
briques de potasse et de pastel, salpètrière, raffineries , fa- 
brique de vitriol, distillerie très - célèbrc : Lachs de Dant
zick, ainsi nomine du nom de la maison, oü cette liqueur a 
pris son origine. Manufacturcs de galons, de draps, de- 
toffes dc laine, de cordouan, espèce de inaroquin. Ex- 
cellentes teintureries. Promenādes sur les reniparts et au 
niilieu des fortißcalions de la place, théâtre alleniand. Ohra , 
village avec de jolies niaisons de Campagne. Le nionastère 
d Oliva â un mille dtf Dantzick, avec une église aussi su
perbe que majestueuse. Jadis ville anséatique très - floris- 
Sante, très-forte, et presque nullement dépendante de la 
Pologne; très - en décadence depuis l’an 1773 jusqu’en 1793, 
et depuis cette dernière année, époque oü elle échut a la 
Prusse, le commerce reprend faveur. Cette ville a été 
prise par les Frangais et leurs alliés sous le comniande- 
nient du marcchal Le Febvre, (Duc de Dantzick), le 26 
Mars 1807. La ville, les environs, les promenādes ont 
beaucoup souffert pendant le siege- 11 en a été aussi 
de mème pendant celui de 1813. L’explosion d’un maga*  
sin a poudre a égalcnient causé beaucoup de dégats en 
1815, Q Eugénie au Lion couronné. W. â ll nion Y. 
Aub. a la Maison Anglaise ( oü l’on donne des asscmblécs 
et des concerts) è la Maison Teutonique. Dans le voisinage 
Zoppot, bains de mer. Voyez â l’article des bains.

6
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Darmstadt. Capitale des Etats du Grand-Duc de liesse et 
résidence de ce Prince , siluée â l’entrée de cette superbe 
route montagneuse connue dans le pays sous le nom de 
Bergstrafse, â 6 milles de Manheim, a 6 de Heidelberg, 
â 3 de Francfort. lioo m. 19,000 h. sans le militaire. 
Grand château de résidence avec jardin , maison d’exercice 
remarquable (dont on se sert maintenant pour la réserve de 
l’artilleric), bâtiments de l’école militaire avec une superbe 
facade; gymnase, école reale, militaire, bourgeoise, école 
de dessin pour le militaire. Ecole d’induslrie sous la di- 
rection de l’institut de bienfaisance établi par les Dames. 
L’église catholique toute neuve et une belle löge de Franc - 
macons sur la montagne de Riedesel. La place Louise, les 
portes neuves et jolies, celle du Wecker, du Rhin et du 
Mein: palais du Prince héréditaire , opéra, caserne de l’ar- 
tillerie, hdtel des dicastères , écuries grand - ducales, bibli- 
otlièque , musée très- interessant (considérablement augmenté 
par les collections du Baron de Hupsch, du Comte Trouch- 
sefs, par les empreintes et les figurēs jetées en inoule des 
antiques de Paris etc.) Fabriques de tabac. d’amidon et 
de poudre , d'instruments de musique. Blanchisserie de cire , 
l’hospice des orphelins, maison de travail , maison dé 
correction et hopital , école.d’industrie et loinbard, excellent 
opéra et spectacle ( salle toute neuve dc l’opéra, arrangée 
avec le plus grand gout). Maison de Socièté (Gesellschafts
baus ) ou l'on peut jouir de tous les plaisirs de la bonne 
société. Local du nouveau club. Les lieux de divertisse-
ment: le jardin du château oü l’on voit le monument
de feu la dernière Landgrave , plusieurs jardins publics aux 
environs de la villc, le Carlhof ou la Suisserie de Barkaus, 
le jardin Riedesel, la Faisanderie, les jardins du Grand- 
Duc a Bessungen et Kranichstein , jardin du Landgraf 
Chrétien ; le commencement dc la Bergstrafse aux portes 
de Darmstadt, les vieux châteaux clievaleresques, la Riesen*  
saeule ( la Colonne des Géants ) Fclsenmeer ( la Hier des
rochers ) Melibocus , la fontaiuc Auerbach et le château de
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plaisance , dit Schwedensaeule , ( Colonnc des Suédois) pr^s 
de Stockstadt. La cabane d’Emmelinc près IV iederams tad t. 
ZZ? Saint-Jean l’uvangéliste; â l’Union dans 1*0 rient. Aub. 
le Raisin; la Poste ( la Maison Hessoise); l’hotel de 
Darmstadt; le Pot; le Sauvage. V. Escjuisse de Darinst. 181 5. 

Delft. Ville riebe et bien bâtic de la Hfollande-niéridionale
( Dép. llollande ) dans une conlrée 'fertilc et une Situation 
agréablc sur le canal Schie qui conduit â la Meuse entre 
Rotterdam et Leyde. Le port auprés du bourg Delftshaven 
sur la Meuse, (â deux licues de Delft, 2,600 h., hotel de 
ville : temple des réformés ; magasin de la compagnie des 
Indes - Orientales, chantier pour la marine, navigation, 
peche de barengs: Heu natal du vainqueur de la flotte d’ar- 
gent, Pierre Hein. Aub. au Cygne.) 4800 m. 14,000 h. 
Conimerce considérable et fabriques. Vaisseaux de grès, fa- 
ience , draps Ans, cuirs et marchandises en cuir; eaux de 
vie; bière, vinaigre ; savon. L’église neuve avec une tour 
de la hau tour de trois cents pieds, et le plus joli carillon 
des Pays - Bas . C’est dans celle eglise oü se trouve le caveau 
des Princes d’Orange , le Mausolée du Prince Guillaume 
d’Orange, qui I an 1684 fut tue dans cet endröit (â la 
Cour du Prince, Prinzénhof . ou. se trouvent les caserties ac- 
tuelles). Le monument de Hugo Grotius et d’autres. Z’e- 
g/zse ^zez7/e avec les tombeaux de l’amiral Tromp, vain
queur dans treu le- deux combats sur mer; cclui de Hein, 
du naturāliste I/euwenhoek et d’autres- L’église de Jesus - 
Christ, Christo Sacrum. L’hotel de ville avec quelqucs 
jolis tableaux; grand arsenal avec les alleliers de l’artillerie 
du pays. Ecolc d’artillerie , du génic et de la marine (oü 
I on élève 160 cadels pour le Service de lerre et de mer) 
oü l’on trouve des collections de livres, de modèles, d’ins- 
truments etc. Daus les fossés de la ville, une pelite fregate 
de guerre complètemcnt armée, pour lexercice pralique. 
D’autres bons institūts pour l’instruclion , bonne anatomie. 
Salle de spectacles; 4 maisons pour orphelins, hopital, 
maison de corrcclion ; deux hospices pour les fous. ZZ2 . . -

6 *
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Aub. au Mo ul in d’or (Goude Molen) â l’hdtellerie de la 
ville; de Zon, de Goude Bal. Bateau â vapeur. V. Rot
terdam.

Delmenhorst, Petite ville dans le pays d’Oldenbourg. 
Fabrique de cuir augtais. Collection ornithologique d'Op- 
pèrmann*  Pare avec de jolies promenādes. Chaussécs con- 
duisant â Brème et â Oldenbourg. Aub. â La Poste; â 
la Ville de Copenhague , ou se tient le casino.

Demmin (sur la Pécne). Ville immédiate, de la Poméra- 
nie - citérieure. On a transformē en jardins les ancienncs 
forti ßcations depuis 1759. 400 m. 4000 h. Commerce, 
brasserie , branderie, c’est- a - dire, distillerie d’eau de vie 
de grain, économie rurale, bureau des postes, des accises , 
factorerie pour le sei. Dans le voisinage, les ruinēs d’un 
vieux château nominé: la maisori Demmin , ou la Tollensée 
se jette dans la Péene. Aub. ä la Nouvelle Hotellerie; au 
Raisin d’or.

Dessau. Cap. et résid. du Duc d'Anhalt- Dessau , dans 
une agréable contrée de la Mulde, qui va se jeter non-loin 
de lâ dans l’Elbe; cettc ville est a 7 milles de Leipzig, 
a 6 de Halle; eile a 900 m. et 10,000 h. Euviron 800 
israëlites y font un commercë dont le détail est très - consi- 
dérable. Chateau de résidence avec collections d’objets des 
arts, jardin de plaisance et jolie vglise; bâtiments de la 

•régence; manége et écuries; šalle de spectacles et une pour 
les concerts : bâtiments pour les écoles: hospice pour les 
pauvres. Chapitre a Amélie avec quclques collections; bibli- 
othèque ducale; celle des écoles: école majeure consistant 
en école pour les savants et école pour filles : Institut de 
Louise (pour le travail); école pour les Israelites; sémi- 
naire pour les maitres d’école; académie pour le chant; 
bonne chapelle: spectacles; concerts; société d’hiver et 
d’été. Bains dans la Mulde et d’âutrcs artificiels : tan- 
neries ; fabriques de chapeaux, de tabac , de poterie très- 
elegante, et de meubles. Dans les environs, le beau ci-
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metière qui devrait servir de modèle pour d’autres, Geor- 
gium , Louisium , le reinpart, la ménagerie, la montagne 
de Walwitz; plus loin Oranienbaum et le célcbre parc de 
W'oerlitz; l’Elbdam (digue de l’Elbe); le Drehberg (le 
niont tournant); la montagne Sieglitz avec le nionument 
du Comte d’Anhalt. Bonnes chaussées , quoiqu’elles ne 
soient pas nivelées» Guide pour les curiosités de Dessau , 
Wörlitz etc. etc. par A. de Bode. D. Plan de Dessau 
et de Woerlilz de Pieth 1804. Aub. â l’Anneau ; â la 
Bourse; aus trois Couronnes ; â 1’Aigleau Vaisseau; au 
Sauvage; au Cerf.

Detmold. Cap. et résidence du Prince de la Lippe-Det
mold, sur la Werre. 35o m. 3oooh. Chateau de résidence 
avec ses accessoires; gymnase, l’excellent établissemeut pieux 
qui coniprend une maison de travail volontaire , une niaisou 
dorphelins, un séminaire de jeunes gens qui destinent aux 
fonctiuns de maitres d’école, une école gratuitc, un hdpital 
ct un refuge pour de pauvres enfants qui ne sont pas encore 
en âge d’allcr â l’école. Maison de travail forcé , maison de 
correction, mont de piété, banque de prèt, cabinets de 
lecture. Le jardin du Prince, les charmantes promenādes 
autour de laville, ainsi qua Buchenberg et â Schanzenberg. 
Heiligenkirchen ; les bains de Mein berg. Le Brouch ou
marais et la Waldheide, la Lande, proche Heidenoldendorf 
oü Charlemagne combattit, 783, contre les Saxons com- 
mandés par Wittekind , après s’ètre campé sur le Koenigs- 
berg ( Mont - royal) près de Heiligenkirchen. Le Teut et 
le Teutobourg, nommé â présent le Crotenbourg. Le 
vallon de la Berlabeckc que traversa Varus avec ses légiens, 
pour aller gagner le Winfeld , au conimencement de I ère 
chrétienne; écuries: excellente suisserie au châleau de chasse 
Lopshorn, Extersteine. Chaussee« daus plusieurs directions. 
Aub. â la Ville de Francfort; au Prince Blücher.

Dettelbach. Petite ville du pays de Bade 1700 b. Cou
veut de Franciscains et église de pèlerinage (fermee).

Dettingen. Relais enlre Hanau et Aschaffenbourg Victoire
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Jes armées combinées d'Anglelerre et d’Autriche, en 174.3, 
remportéö sur les Fran^ais.

Deutsch - Altenbourg. Village et châtéau dans la Basse- 
Autriche. Sources minerales.

Deutschbrot. Boheme. V. du cercle de Tschaslau. Gym- 
nase, couvent d'Augustins.

Deventer. Capitale du dép. hollandais de l’Oberyfsel. 
Pont de bateaux fortifié sur l’Yfsel. Commerce, pâtisserie 
renommee, gymnase, maison de villc, douane.

Diepholz. Bourg considérable et bien peuplé. Chef- lieu 
du comté de ce nom en Westphalie, dépendant duroyaume 
de Hanovre. Eglise neuve extrémement jolie. Jardin der- 
rière la Monnaie. Dans le voisinage, le lac de Dumer très- 
poissonneux. Huilerie hollandaise; la colline Welstehaeuser , 
annon^ant des restes de vieilles fortifications germaines ; ma
nu factures , fabriques de draps , de serges rases, de chapeaux. 
Teinturerie. . Aub. a la Poste ; au Comte Diepholz , oü se 
trouve le Club.

Dierdorf. V. Sur la Wiedbach, dans le haut Comté de 
"Wied, résidence du Prince de Wied- Runkel et siege des 
dicastères du pays. TJn peu d’industrie, commer^ante et 
manufacturière. Chateau dè résidence , gymnase.

DlCtZ. Jolie capitale du comté de ce nom, appart. au Duc 
de Nassau, dans un vallon , sur les bords de la Lahn. Pont 
de pierre. 2000 h. Maison de force dans le voisinage, 
1 ancienne résidence d’Orauienbourg avcc ses jardins ; plus 
loin , Fachingen, Selterset Geilnau, renonimés par leurs 
eaux minerales, le château de Schaumbourg; Balduinstein. 
En general, la contrée est on ne peut pas plus ravissante. 
La poste est â Limbourg, â une lieue de la. Aub. â la
Ville de Nassau.

Dillenbourg. Cap. de la Principauté de ce nom au Duc 
de Nassau, dans le Westerwald. 43o in 4500 h. Péda- 
gogie. Le château fort a été rase. Dans le voisinage.
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des forg^s, des martinets, des usines , des scieries, des 
moulins â blé. Aub. a la Ville de Strasbourg; au Cerf.

Dillingue OU Dillingen. V. Bavaroise en Souabe, sur 
une eminence près du Danube» 3ooo h. Pont. A 6 niilles 
d’Augsbourg. Bureau de poste. Antique palais épiscopal 
avec un petit jardin. Lycée. Séminaire pour les ecclési- 
astiques. Les couvents, les chapitres et 1 université y sont 
supprimés. Beau batiment de l’université avec bibliothèque 
et cabinet de physique. Institut pour le commerce. Musée; 
beau parc. Entre Dillingue et Donavert, le champ de 
balaille de Hochstedt ou de Blenheim, 1704. T.e canal de 
Caroline. Aub. â la Poste.

Dinkelsbühl. Ancienne ville libre et imperiale en Souabe, 
niaintenant appart. â.la Bavière, sur la frontière de Fran- 
conie. Bière, cuir, marchändises en lainc, négoce de 
bétail d’engrais etc. Les fromages de ce pays sont renommés. 
Relais sur la route u'Anspach a Stulgard. 7000 h. 900 111. 
Beau tableau d’autel dans lcglise des Cannes. Aub. Les 
3 Mores ; le Boeuf. *

Dischingen. Bourg bien bâti en Suabe. 1100 h. Manuf. 
de draps. Trugenhofen, parc et résidence du Prince de 
Tour et Taxis. Chef-lieu de la seigneurie de Dischingen.

Dockum. Jolie ville de la Frise, â 2 millcs de la mer du 
Nord, 2600 h. Commerce, construction de vaisseaux. Port 
dans la ville, lequel communique, par le moyen dun ca- 
nal, avec la mer du JX'ord. Préparatiou de sei de mer. 
La fontaine de Saint - Boniface, ou ce saint fut tué par les 
Frisons, l’an 854 de l’ère chréticnne.

Donaueschingen. Bourg assez bien bâti dans le Land- 
graviat de Baar, en Souabe. Source du Danube. Superbe 
palais de résidence du Prince de Furstenberg. Les archives, 
le gymnase , l’arsenal, joli théalre de la cour, jardin de 
plaisance et aulres semblables. 3ooo h. Dans lacontrée, le 
châtcau primitif de la maison de Furstenberg et les ruinēs 
de Hohchtewcn , d’oü I on a une vuc très- lointaine et très- 
divcrsifiée.
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DoiiaWCrt. V. bavaroise sur les frontières de la Souabe, 
â la rive septentrionale du Danube 25ooh. Navigation, sau- 
nage et coinmerce en vins. Le Prince d’Oettingen - Wal
lerstein a obtenu a titre d’indemmité la riche abbaye des 
Bcnédictins de la Sainte - Croix. Hotel de l’Ordre Teuto- 
nique. Le Schellenberg près de la ville et le champ de 
bataille entre cette.ville et Dillingen, près d’Hochstedt ou 
Blenheim (j;o3 et 1704) sont célèbres par les batailles 
gagnées sur les Fran^ais. Scènes sanglantes aux environs 
dans les dernièrcs guerres, Fan 1800. Promenade au 
Warth. Site agréable du monastère de Kaiserheim, sup- 
prinié. Aub. â la Poste ; a l’Ecrevisse.

Dorpat (Doerpt). Ville russe, gouvernement de Riga, 
Duché de Livonie. 5 â 600111. pour la plupart bien bâties. 
4000 h. Pont de pierre sur l’Einbach, et commerce sur 
la rivière. Université fondée, Fan 1632 , par Gustave - 
Adolphe et renouvelée par les Empereurs Paul et Alexandre, 
avec des bâtiinents pleins de goüt (bibliothèque , clinique, 
anatomie, astronomie, cabinet de physique), Nous re- 
coniniandons surtout au voyageur datier voir â la librairie 
Meinshaus, les bolles tailles - douces â l’eau-forte de Senf. 
Aub. a l’Hotel de Pétersbourg.

Dorsten Oll Doersten. Pctite ville de landen Comté 
de Recklinghausen, ci-devanl â l’Electeur de Cologne, au- 
jourd’hui au Duc d'Ahreniberg. Couvcnt d’Ursulines et 
de Franciscains (sécularisés ) et gymnase. Aub. k la Poste ; 
â la Ville de Cologne.

Dortmund. Jadis ville libre et imperiale au cercle de 
Westphalie, niaintenant appart. au Roi de Prusse. Bâtie 
a Fantique, mal peuplée. 900 m. 6000 h. Gymnase, trois 
couvents (supprimés) taillanderie, toile, tabac , bière, 
vinaigre, brandevin.

Dortrecllt. Dans la Hollande méridionale, sur la Mcuse, 
que l’on appelle Merve en ce lieu , sur une ile; charmante 
Situation; beaucoup de inaisons de campague; 4000 111. 
18,000 h. Coinmerce en sei que Ion importē du Haut • Rhin 
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et de la mer Baltique; sucre, tabac, huile de poisson, 
Stockfisch, charbon de terre, blé, bois. L’église princi- 
pale, on y conipte cinquante- six colonnes de pierre de 
sable, la chaire est de marbre, les ornements en sont d or; 
hutel de ville; salle des concerts ; halle des bouchers ; salle 
de spectacles; hdpital; hospice pour les aliénés: maison de 
correction; hospice pour les vieillards, pour les pauvres, 
pour les orphelins; école pour les pauvres. Bâtiments de 
la Société pour les sciences, et la liltérature avec la devise: 
Diversa sed una, pour le dessin Pietura. Ecole pour les 
savants, Etablissements d’instruction et d’éducation; école 
departementale. Aub. Belle -Vue; aux Armes d Amérique; 
au Roode Lceuw; â l’hdtel de Hollande, de Paauw, de 
Valk. Bateau â vapeur pour Rotterdam; chaussée neuve 
conduisant â Rotterdam. La maison Merwede, le seul 
restc des soixantc et douze villages qui, en 1421, furent 
engloutis par suite d’une inondation.

Douvres. Ville maritime, ancienne et très-connue, dans 
la Kentshire ou Comté de Kent en Angleterre, sur le Ca
nal , vis-a-vis Calais. Port, oü l’on s’embarque ordinai- 
rement pour le continent. Chateau sur un rocher avec une 
vue magnifique. Hotel de France, bonne aub. Pour ce qui 
conccrne le trajet, voyez Calais.

Dresde. Belle capitale du royaume de Saxe, sur l’Elbe, 
peuplée et séjour agréable pour beaucoup d etrangers Les 
fortifications changées en promenādes. 2600 m. plus de 
5o,oooh. Beau pont surl’Elbe; on voit au-devant la statue 
d Auguste II. Trois parties: Dresde, Neustadt (Ville-neuve) 
Friedrichstadt (Ville- Frédéric). Beaucoup de palais ma- 
gnifiques et de beaux bâtiments ; surtout la résidence (quoi- 
qu’irrégulière) avec ce qu’on nonime le Grün-Gewoelbe 
ou Caveau vert. L’ne magnifique galerie de tableaux dont 
le nombre se monte â i5oo, d’après l' catalogue de 1818), 
la riehe salle oü l’on garde des armures de Chevaliers, le 
Zwinger (chemin couvert) près du château, avec un su
perbe cabinet d'histoire naturelle, un cabinet d’eslampes 
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et gravures, un cabinet de curiosités, le palais des Etats, 
la grande et la petite šalle de speqtacles , Ies areliivcs , Ies 
écuries royales et le mantge neuf, le grand arsenal, L’holel 
de ville, la monnaie, le palais japonnais avec une collection 
dc porcclaines, de médailles et d’antiques } ainsi que la 
inagnilique bibliotlièque , placée de la maniere la plus avan- 
tageuse, (yoyez l’histoire d’Ebert et sa descrivtion D*  
1322) la surperbe église de la Croix, la chapelle du château, 
l’église dc Notre-Dame, celle de la Sainte*  Trinité et celle 
de Sainte- Anne; la superbe église catholique de la cour ; 
le petit teinple des reformēs; l’hospice des orphelins et 
des enfants trouvés. Les cascrnes, l’ancien palais du Comte 
de Brühl, l ecole bourgeoise avec le séminaire des maitres 
d’école, l’académie des Chevaliers, l’académie médico- chi- 
rurgicale avec le théâtre anatomique, collection d’appareils, 
de livres et d'instruments de Chirurgie; maison pour les 
fern m es en coucbe, école de sagcs - feinmes, école vétéri- 
nairc, hupital; hospice pour les aveugles ; académie des arts. 
Exposition annuelle, le 3. Aout. Ecole dominicale. Ecole 
gratis établie par la Société connue sous la dénomination 
Bath und That, ainsi que d’autres établissements de charité. 
Diverses fabriques et manufactures importantes. Marchan- 
dises fines en paille, glaces polies et étamées â Dresde, 
ces glaccs viennent de Friedrichsthal oü elles ont été coulccs. 
(Les niachines qui servaient â polir ont été détruites en 
1313) tapisseries , orfévrcrie , dentelles etc. Tabac en 
poudre, bougies, gāze, marli (esptce de grossegaze gommée), 
riibans de soie, gants, macaroni; instruments de musique, 
et d’optique, calicotfc, chocolat, faience, commerce de modes 
de toutes les espèces possibles. Calle de cbicorée; surtout 
beauconp de draps, toiles de coton et détofles; toiles pour 
la peinture, papiers de couleur etc. Le commerce est assc2 
important dans cette ville. Opéra italien, opéra allemand , 
coinédie allemande, redoutes, concerts , excellente musique 
a leglise catholique qlii est celle de la cour; clubs , celui 
qu on appelle la Ressource, celui qu’on nomme l harnionie, 
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le casino â l'hotel <Ie Pologne , réunion des marchands, 
théâtre d’amateurs et concerts. Musée, magasin artislique 
du Sieur Rittner dans la rue dite la Schlofsgafse. Coni- 
nierce artistique de Morasch. Musée de lecture d Arnoldi , 
un des plus grands institūts de cc genre en Allemagne. Les 
ileurs du jardin de Hofmannsegg. Estaminet de Struve 
chez lequel on trouve a Loire un coniposé de liuit espèces 
d’caux minérales. Les bains Link. Promenādes/ plusieurs 
bcaux jardins, le grand (bien embellij on y trouve, outre 
les quatre buvettes des consignes ou portiers, une fort bonne 
auberge) ccux des Princes Antoine et Maximilien, celui 
dit Reisewitzsch , celui dit Jardin Brühl avec le belvédère 
et le nouvel escalier ouvert, bati en 1814 > et ou I on trouve 
un restaurateur; le jardin Marcolini, le jardin Cosel, et 
plusieurs autres: la ci-devant Villa du Lord Findlater, â 
présent un bon restaurant; l’allée de la Neustadt, celle dite : 
Ostcrallée, la Prairie verdoyante, le magnifique Val Plauen 
et plus loin Tharand , Schandau et Radeberg avec leurs bains 5 
la vallée de Seifersdorf, le val ou Ground Losch witz et 
celui Lochwitz, Wésenstein, Kccnigstein, Lilienstein, Pill
nitz, Moritzbourg etc. Champ de bataille de Kesselsdorf 
(ä 2 lieues) Monument du général Moreau a Raecknitz. 
(il n’est pas érigé tout- a- fait a la place ou il finit sa 
carrière) Monnaies : Auguste d or — 5 talers : Ducats —— 
3 spécièstalers = 1 taler 8 gros. Florins = 16 gr. pièces 
de 1, 2, 3, 4, 8 gros. Grande löge patriotique du roy- 
aume de Saxe, avec la JZ2 aux 3 Glaives et aux Vrais 
Amis; â la Pomme d’or; Astrée â la Couronne Verte. Aub. 
Hotel de Pologne; Hotel de Bavicre; H6tel de Berlin; 
la Ville de Vienne; Hotel de Russie, Botel de Saxe, Hotel 
de Naumbourg. Plan pour un bateau a vapeur entre Dresde 
et Hambourg. L’Ange d’or, le grand et petit Rauchhaus, 
Hdtel de France; la Ville de Gotha. F. Dresde et ses 
environs, Dresde, chez Arnold 2 v. trois écus, avec 
le plan. Nouveau tableau de Dresde par Lindau, (il est 
aussi en allemand). Nous avons du meine auteur (finale*
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ment la seconde partie du précédent, on peut avoir 3o 
planches de la première partie, et 70 de la seconde, et 
lneme partiellement) le tableau des alentours de Dresde. 
et de menie sous le titre, Nouveau guide etc. avec la belle 
carte itinéraire de Lehmann, que l’on peut aussi se pro- 
curer partiellement; nous avons de plus le Guide de Nicolai, 
quatrième édition; ces ouvrages sont de bons guides pour 
parcourir la Suisse Saxonne, aussi les curieux ont-ils 
soin de s’en munir. La carte de la Suisse Saxonne et de 
ses alentours , par le colonel Baron d’Odöleben , qui sera 
un vrai chef-d’oeuvre. Le guide le plus récent est l’ouvrage 
sous le titre Lindaus Pergifsmeinnicht, manuel pour par
courir la Suisse Saxonne, avec une nouvelle carle de Leh
mann 1823. Manuel indispensable pour les étrangers, ou 
description de Dresde la plus récente} arrangé pour tous 
les jours de la semaine par A. de Schaden. Vues et apercus 
de Dresde et de ses environs en francais et en allemand 
---- Beiles chaussées; diligence de Dresde â Pirna et Schan
dau , eile va et vient trois fois par semaine , voiture accé- 
lérée dc Dresde â Leipsig et Chcmniz, on fait les douze 
milles et trois quarts en dix heurcs.

Dudei'Stadt. Ville du pays dEichsfeld, jadis â l’Electeur 
de Mayence, puis â la Pfussc, maintenant au Roi de 
Hanovre, dans un agréable vallon. Poste. Trafic des 
productions du sol , brasserie, houblonnières et culture de 
tabac, rubannerie, fabriques d’étoffes de laine. Construc- 
tions antiqucs. 4200 h. Monas tère de Dames (supprimé). 
Aub. â l’Empereur Romain.

Duben. V. autrcfois saxonne, aujourd’hui prussienne , 34 
milles de Leipsig, sur la Mulde qu’on y traverse sur un 
pont de bois. Poste. 400 111. 2200 h. Commerce de grains, 
draperie, alunière, cour de justice, comptabilité. Les 
grandēs Iandes de Duban , oü l’on ne voit que des bruyères.

Dunkelsbuhl. V. Dinkelsbühl.
Dunkerque. V. célèbre, bien fortiliée, maritime et com- 

mercante en Flandre, sur le Canal. 1800 ni. 26,000 h.
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Commerce considérable; fabriques de tabac importantes, 
raffineries de Sucre , fabriques d’amidon , manufactures de 
laine ; la belle église de Saint - Eloi; salle de spectacles : 
superbe point de vue de la tour de la ville. Patrie de Jean 
Bart, dont le buste«se voit sur la place Dauphine. Deux 
chantiers de construction pour la marine; beaux batimenU 
de marine : hains de mer dans les Dunes : grand canal. E3 
L’Amitié et Fraternité, la Trinité. Aub. au Chapeau Rouge. 

Dure OU Douren. Autrefois la meilleure ville du Duché 
de Juliers , aujourd’hui ville prussienne sur le chemin direct 
de Bonn â Aix-la-Chapcllc, saus touchcr Cologne. Elle 
est sur la Roer. 4000 h. Draperie, oeuvre» blanches et 
autres marchandises de fer. Aub. â la Cour Palatine; â 
la Ville de Cologne. Tout près de La, l’ancien monastère 
de Schwarzenbruch. On trouve, sous le couvent, des tour- 
bières considérables , dans lesquelles on rencontrc quelque- 
fois des arbres entiers.

Dürkheim, sur la Harte. Autrefois au Prince de Linange 
(Leiningen), â présent a la Bavicre, dans une charmante 
contrée de l’ancien Departement du Mont-Tonnerre. An- 
cienne résidcnce. 3ooo h. Des salines dans le voisinage. 
Aub. Au Pot (Kanne); â la Poste.

Düsseldorf. Jolie ville, sur la rive droite du Rhin, siege 
de la régencc, de la haute-cour de justice et des Etats 
provinciaux des duchés de Juliers, Clèves et Berg. 1400 m. 
18,000 h. II ny a presque point de fabriques. Collection 
du Sieur Abel. Gymnase (récemment reconstruit d’après le 
superbe plan du fanieux architecte Vagetes), sociclé poly- 
technique, jardin botanique, observatoire, cabinet de phy- 
sique dans le ci-devant College des Jésuites ; 3 couvents de 
religieuses. Chateau (qui a beaucoup souffert par la guerre), 
académie des beaux-arts, hdtel de ville, église des Jésuites, 
belle rue neuve (Neuslrafse) l’alléestrafse, la Carlstadt (ville 
de Charles) Pont Volant sur le Rhin. Diverses fabriques : 
(Tabac, savon , vinaigre, plūmes, soie) filature de coton, 
teinturerie, charronnage , sellerie , miroiterie , dominoterie.
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Manufacture de laine au bénéfice de l’hospice de charité , 
commerce. Cathédrale avec les monuments des anciens ducs 
de Juliers et de Berg; églisc des Jésuites; šalle de spec- 
tacles. Deux statues de lelecteur Jean-Guillaume , (par 
Crepello, celle qui est sur le marcbé est en bronzē , celle 
qui se trouve dans le bâtiment de la galerie, est en marbre) 
hibliothèque du pays et collection d’estampes , salle d’an- 
tiquités ; restes de l’ancienne galerie si cèlèbre , et le coni- 
incncement d une nouvelle. Casernes toutes neuves pour la 
cavalerie. Casino; club des négociants ; académie de mu- 
sique et société pour concerts. Beiles promenādes établies 
au lieu ou sc trouvaient les forlifications autrefois : jardin 
aulique (ou se trouve le Jaegerhof, la cour des chasseurs, 
et maintenant la résidence du Prince Frédéric de Prussc. 
Alices i) le long du canal au de-lâ du pont de Benrath : 
2) devant la porte dite Berger pour aller â la ville neuve. 
Croupe d'arhres sur la montagne dite Eiskellerberg, le ci- 
devant bastion de Saint-Thomas; jardins parliculicrs. Pem
pelfort, connu paries descriptions qu’cn ont donnée Goethe 
et Jacobi. A une lieue de la ville, le fameux Grafenberg 
(Mont des Comtes); il faut une demi - heure de temps pour 
parvenir â son sonnnet; le point de vue est de tonte beauté. 
Le couvent de la Trappe a’été transformē en un établisse- 
ment rural. Le château Benrath ; le château Roland, Nie
derbilk. Dans la proximité , l’institut pour les pauvres , 
fondé par Monsieur le Comte de Recke. Entre Düssel
dorf et Elberfeld, la villette appelée Mettmann , oii l’on 
voit l’intércssante Crolte de Néandre. o aux 3 11a uts Alliés 
(ci - devant Saint - Joachim). Aub. chez Breitenbach, dans 
la Carlstadt ; l’hdtel des Dcux-Ponts; l’Ancre; l’Empereur 
Romain , les trois Couronnes.

Douisbout’g. V. du Duché de Clèves , sur la Roer, près 
de son enibouchure dans le Rhin. 700 ni. 4000 h. quelques 
couvcnts , avec biblioQièquc, observatoirc, jardin botaniqiie. 
Cymnase pour les reformēs, niaison des orphelins. Navi
gation , comincrce, fab. et niantif importantes (draps et
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beaucoup d’autrcs étoflcs de laine , velours , chapeaux, la- 
que, lil , cuir, colle forte, aniidon, porcelaine, labac etc.) 
Z? au Chateau fort Allemand.

Dourlach, (Pays de Bade, â une lieue de Carlsrouhe). 
6000 h. Jadis capitale et résidence, niais bien déchue 
de ce quelle était autrefois depuis la fondation de Carls- 
roulie. Chateau avec un hotel des monnaies. Au jardin
du chateau, on voit des antiquites romaines. Fabriques 
de labac et de porcelaine, culture de ver a soic, tissc- 
randerie et draperie. Bailliagc supérieur. Gn trouve dans 
la contrée, les ruinēs d’une Villa romaine. Vignoble au 
Thournibcrg, promenāde favorīte des habitants de Carls- 
rouhe, lors des vendanges. Alléehaus. (niaison de l’Allée) 
entre Carlsrouhc et Dourlach. Carrières , chasse aux ca- 
nards dans un étaug. Aub. au Carlsbourg; â la Fleur.

1 hltlillgcn. Jolie V. sur le Danube, Roy. de Wurtemberg. 
3oo ni. 4000 h. Coutcllcrie; toutes sortes de petits objcts 
en nacre de peries; filature, tisscranderie. Surintendance. 
Borges au Loudwigsthal qui est dans !e voisiuage , oü sont 
aussi des niines de 1er. Aub. la Poste , 1 Ours , le Beruf, 
le Cerf, le Brochet. Excursion : le village de Schömberg.

Kblllgcn. V. du royaume de Wurtemberg; la ville est 

jolie, et les habitants qui sont au nombre de 38oo, y vi- 
vent dans l’aisance, grâce â leur Industrie, Beaucoup de 
marebands, de faiseurs de bas, chapeliers, drapiers , pas- 
scnientiers, lanneurs, mégissiers etc. Dans la conlrec , 
le village de Bitz, qui est le lieu le plus élcvc de tout le 
vieux Wurtemberg , d’ou 1 on voit les monlagnes chenues 
de la Suisse. .<

Ebsdorf. Bourg situe dans les Landes de Lunebourg, â 
trois niilles de la ville de ce noni , sur la route de Bruns
wick. Bailliage; relais de poste; abbaye luthérienne de 
Dames nobles , les vilraux sont de veries en pcinture d’ap- 
pret d un temps très - reculé. Aub. â la Poste; au Cheval 
Blanc. Les chaussées sont bonnes. Dans les environs., on 
y élèvc beaucoup de bous chevaux.
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Effcrding. Petite v. de la Haute-Autriche dans la vallée 
du Danube. Chateau.

Egeln.
200

Petite ville du pays de Magdebourg sur la Bode, 
m. 1600 h. qui est extrèmement poissonneuse.

Brasserie. Le couvent de religieuses nonimé Mariastuhl (le
siege de Marie) a été supprimé en 1809. Chaussee entre 
Halberstadt et Iicipzig. Nouvclle chaussée conduisant â 
Magdebourg, Aschersleben et Halle. Aub. au Cygne: au 
Sapin ; â L’Ange.

Eglisow OU Eglisau. Petite mais agréable ville de la 
Suisse, au canton de Zurich , sur le Rhin. Belle paroisse. 
Transit considérable entre l’Italie et lAllemagne. Grand’ 
route qui conduit â Schaffhouse.

Egra. Ville .et forteresse de Boheme, â 3 lieues des fron- 
tières du Haut - Palatinat et presque aussi loin de celles 
du pays de Bareuih. 740 m. 6000 h. Cette ville et son 
territoire font partie du ccrcle d’Elnbogen. Vieux château 
de inontagne, (Felsenbourg) avcc une chapelle dans un 
style golhiquc. Hotel de ville, gyninase , quelques beaux 
bâtiments. On voit â la maison de ville le portrait de 
Wallenstein, d’autres tableaux et des curiosités. La mai- 
son oü Wallenstein fut aisassiné. Au couvent des' Cla-
ristes, les iinages des Saints et le Mithridate. Collections 
de Hufs, exécuteur des ha Utes et basses oeuvres. Manu*  
factures de cuir, de chapeaux, de draps, detofles. Ex- 
cellente bière , savon, papier, fil d’archal. Dans le voisi- 
nage, exploitation de vitriol, d’alun et de houille, et a une 
lieue d’Egra près du village d’Ober- Lohma, eaux minerales 
agréables et célèbres ; les eaux minerales de Franzenbrounn, 
oü l’on trouve 3 sources: 1) Franzenbrounn (source de 
Francois) dont on prend et l’on envoie les eaux â letranger 
dans des bouteilles d un verre verdâtre, dans lequel eile 
se conserve beaucoup inieux et s’améliore, ce qui rend 
cette eau aussi beaucoup plus chère 2) Louisenquelle 
(Fontaine de Louise;) 3 Neubrounnen (Nouvelle Source)
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«Joni les eaux ne s’enipl oient que pour le bain. En outre, 
la froide source (der kalte Sproudel) ; la source de Polter 
ou de Gas; la source salée (der Salzbrounnen), On vend 
aussi du sei que l’on preparē avec ces eaux. Bâtiments 
beaux et commodes, promenādes qu’on agrandit chaque 
année. Outre les amusements ordinaircs des bains, on fait 
des excursions â Egra, Alexandersbad , â l’abbaye de "Wald- 
safsen , â la fabrique de cruchons de Haeflas, â la manu*  
facture de mousseline et la tréfilerie de Seeberg, â Kammer
bubi etc. La saison des bains est la plus brillante dans 
les trois mois de Juin, Juillet et Aout. On y a établi 
aussi des relais depuis peu. La route d’Egra â Tirschenreuth 
était en 1822 encore en très-mauvais état. La carte de 
direction de Karlsbad et Egra. Description du Franzbad, 
par Reujs, Egra 1816. Description du Franzbad, par 
Osann, Berlin. 1822, il y traite aussi de l’usage des deux 
sources récemment découvertes, de la source froide dite
kalte Sproudel et de la source salée. Aub. Au Svleil; aux 
Deux Archiducs.

Ellingen. p. v. proche le Danube. 3ooo h. faisant partie 
du ßrisgaw , maintenant au Grand - Duc de Bade. Eglise 
paroissiale et collégiale qui mérite d’ètre vue. Couvent de 
Demoiselles nobles.

Eichstaedt. Capitale de 1 ’ancien évèché d’Eichstaedt, érigé 
ensuite en principauté ; appart. aujourd’hui au Prince Eu
gene, Duc de Leuchtenberg; entre Augshourg et Nurem- 
berg, â la distance de 9 milles de ces deux vilies, dans 
une étroite vallée sur l’Altmuhl. 900 m. 7000 h. Rési-
dence, dorne ou cathédrale, bâtiment des dicastères , plu- 
sieurs couvents et églises collégiales (surtout le monastere de 
Walbourgis oü l’on va en pèlerinage et oü se fait une huile 
connue sur le nom d’huile de Walbourgis, un lycée, une 
école normale, une maison d’orphelins , un hospice de 
charite, une maison de correction. Poste. Transit. Le 
château élevé de Wilibaldsbourg. La maison de plaisance 
de Pfünz,

7
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Eilenbourg. V. Eulenbourg.
Eimbeck. Cap. de la principauté de Grubenhagen , proche 

Filme, un peu fortifiée. 85o m. 4Öoo h. Belle église, 
école savante, maison des orphelins avec uue imprimerie 
d’étofles de laine, chapitre avec une église gothique, qui 
renferme diverses curiosilés; chapitre de Sainte-Marie. 
Bonne bière, cuir, étoffcs de lainc et de lin , bonnes 
blanchisscries , commerce. Dans le voisinage, une source 
minérale et des salines : Sei des Héros et Sülbeck. Ruinēs 
du château de Grubenhagen. II y a une fète populaire 
remarquable, qui se célèbre dans ce pays, et qu’on ap- 
pelle Nachbarschafthalten , ce qui signifie le Comportement 
des bons voisins. LZ George aux 3 Colonnes. Aub. au 
Cygne Blanc.

Eisenach. Jolie capitale de la principauté d’Eisenach. 
Siege des dicastères et d’une surintendance générale des 
églises du pays; â trois milles et demi de Gotha et de 
Mublhausen ; â six et demi d’Erfortj a dix de Cassel, â 
neuf et demi de Weimar. Poste principale et route com- 
merciale de Leipsig a Francfort sur le Mein. 1400 m. 
8000 h. Lainages, brasserie, toilerie, cuir, blanc de 
céruse etc. Institut de bienfaisance des Dames. Compagnie 
d’amis dans le besoin; école pour les sages « fern mes; le 
château ; le gymnase; la maison du Sieur Streiber et des 
barons de Bechlholsheim ; Psyche de Wieland. Lieu de 
divertissement le Spicke. La grande réunion de Klemda, dans 
le vieux châtcau appelé Klemme ou Klemda. Grande place 
oü se tient le marché, belle esplauade. Concerts. Bu- 
reaux de poste, de messagerie et de diligence. Dans le 
voisinage, un reste vénérablc de l’antique chevalcrie, le 
château nommc Wartbourg (oü se trouve la salle d'armures) 
célèbre par la détenlion de Luther, sa chaire , sa chambre, 
la solennité de Wartbourg le 18 Octobre 1817. Les 
meilleurs renseignemeints que I on puisse avoir sur les an- 
ciens Troubadours, et le célèbre poëme in titulē, la guerre 
de kj^artbourg {der Krieg zu Mrartbourg) nous viennent de
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Wiedebourg. Plan très-fidèle de Bartel; le meilleur guide, 
description par Thon, troisième édition. Le château de 
plaisance Wilhelmsthal ou Val Guillaume, une chaussée 
y conduit; la Chartreuse; un jardin botanique : beiles 
promenādes au jardin - Roese, jusqu’aux ruinēs du château 
Maedelstein ou Mittelstein. Explosion en 1810. Aub. â la 
Couronne Verte (Rautenkranz); â l’Ancre; au Croissant. 

Eisleben. Dans le comté de Mansfeld, dont eile était 
aulrefois la capitale ; â 7 milles de Leipsig, a 2 de Halle. 
1000 in. 5ooo h. Intendance des mines, qui sont dans 
le voisinage. Peu de négoce. Economie rurale, exploita^ 
tion de salpètre et de potasse. Cymnase. On voit encore 
le château â demi ruiné oü résidaient les comtes de Mans
feld ; leglise Saint-Andre oü sont d’antiques monuments 
de cette illustre famille, la maison oü le réformateur Lu
ther est né, et qui est maintenant un hospice de charité, 
mais considérablement augmenté et richement doté par le 
nouveau souverain ; on y voit quelques tableaux curieux. 
Le manteau de Luther, sa barrette, un album consistant 
en plusieurs volumes, dans lequel les étrangers s’emprcs- 
sent d’écrire leurs noms. L’on voit dans leglise de Saint- 
Andre oii se trouve la chaire de Luther, son huste ainsi 
que celui de Melanchton en bronzē. Socicté littéraire de 
Mansfeld. Court e notice de la maison de Luther, par
Hoepfner, Eislehen, 1790. A 2 lieucs d'Eisleben, lc 
lac dit Salzsee ou le Lac salé , au milieu duquel est le 
monticule d’un vieux tombeau, d’oü l’on a une vaste et 
belle perspective, o a l’Arbre en fleurs.

Elberfeld. V. sur la Wipper, au duché de Berg, plus 
de 2600 bâtimenls, dont plus de 600 contiennent des 
fabriques , 22,000 h. L’industrie la plus active : marchan- 
dises de lin , de coton , de laine, de soie, les plus diver- 
sifiées, teintureries , excellcntes buanderies et blanchcries , 
«Euvres Manches et mctalliques. Commerce très-élendu, 
et très-animé: hospice pour les pauvres ; maison de tra- 
vail ; lombard : caise d epargnes. Quatre compagnies :

7*
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Musée (dans un beau bâliment). Harmonie, Jlécréation , 
Tempérance. Cabinet de tableaux et d’cstampes du Sieur 

* G. Siebei — Théâtre, en commun avcc Düsseldorf. Pro
menādes dans une très-belle contréc. Beau chcmin pour 
aller â Barmen, lien très - industrienx et bien pcuplé , â 
Sonnborn (vulgairement Somborn) â Diemclshoehe ; â Scho?n- 
bound ; a Altenthalcr Brounnen ; devant la llard et sur la 
llard; â Schwel in avec une source d’eau minerale, et a une 
lieue de lâ, une cavcrne remarquable. Près dc Barmen, 
Rauenthal , Rittershausen , la Kaemna. Atib» A l’hotel dc 
Clèves. Gemarke et autres lieux manufacturiers dans le 
Wipperthal (au bailliage de Barmen). Cabinet de lecture 
de Schoenian. o Herrmann, an Pays des Montagnes. Aub. 
â la Cour Palatine; â l’hotel des Deux Ponts : â Ihötcl 
de Hollaride; au Weidenhof.

Elbing. Elbingen. V. dc la Prusse occidentale sur la 
rivière d’Elbing , asscz près du grand lac qu’on nonime le 
Frisch-Haff. 2100 m. 19,500 b. Gymnase avec une bi- 
bliothèque considérable , 5 hupitaux (celui de la vieille-ville 
est le plus considérable) une maison d’orphelins , une de 
travail, une de corrcction pour les femmes, un couvent 
pour les personnes du sexe qui sont fort âgécs. Commerce 
maritime important, surtout en productions naturelles de 
la Prusse et dc la Pologne; brasserie, fabriques d’amidon , 
de tabac, toiles pour volles, savon noir, lainage. Chanlier 
pour la construction des vaisseaux. o Constance, â la 
Concorde Couronnée. Aub. â l’Aiglc d’or.

Elbingerode. V. situee sur le Harz inférieur , dépend. de 
la principauté de Groubcnhagen. 3oo in. 2400 h. Bailliage. 
Poste prussienne. Dans la contrce, beaucoup de bois, 
de marbre, d’ardoise, de minerai de fer. Les forges dites 
Rothenhutte et Friedrichshuite. Aub. a l’Angc Bleu. A une 
Heu de lâ se trouve la grotte de Baumann et Biels (Bau
mannshöhle, und Bielshöhle) près du village de Rubeland. 
Le Koenigsbourg, (le fort royal) die Schnarcher (les ron- 
fleurs.)
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Ellrich. V. du comté de Hohenstein. 460 in. 2600 h. 
Lainages et toilerie , chapeaux, bas, bière, papelcrie, hui- 
lerie, tannerie, foulon , moulins a ble.

A une lieue plus loin, la fameuse grotte, appclée la 
Kelle , dans un agréable vallon.

Eiwangen. Ja-Jis cap. et résidence <lc la prévété de ce 
noni, en Souabe, inaintenant au Roi de Wnrtcmberg, 
dans une riante vallée au pied dune colline, sur laquclle 
est situé le cbâteau oii résidait autrcfois 1 Abbé qui ctait sou- 
veraiii de la ville et prince d’Empire, Poste sur la route 
de Nurcniberg a Stutgart. 400 in. 2 a 3ooo b. Gvmnase, 
lycée, siége de la haute-régence du nouveau Wurtcm- 
berg. L’université est réunie â celle de Tübingen, Belle 
catliédralc, église de pèlerin'age"a Notre-Danie de Lorette. 
Fanieux marché de chevaux. Fabrique de cire. I/auberge 
est â la Poste.

Elsterwerda. Petite ville de la Saxe prussienne sur l’Elster 
noire. 900 h. Kelais. Canal, jardin et château. Jadis, 
séjour d’étc du duc Charles de Courlande. Aub. la Poste. 

Emden. La plus grande ville de la principautè de l’Ost- 
Frise, sur l’Eius, proche de l’embouchure de cettc rivière 
dans le Dollart. 11 y a des remparts et des fossés et un 
mur du cute dc l’eau , cependant ce n est point de forteresse. 
L’on y voit plusieurs canaux, des écluses et des ponts de 
pierre. Caserne ; école pour sages - femmes. Phare sur 
l’ile Borkoutn. 2200 in. 11,000 h. Grand hotel de ville, 
hopital, niaison de force, Comptoir provincial de banque,. 
bureau de poste, port libre. Beaucoup de commerce, 
navigation et pècherie. (Fameuse compagnie pour la pèche 
du hareng.) Chantiers pour la construction des vaisseaux, 
machints â retordre le fil, huileries, brocheurs et trico- 
teuses, toiles â voilure, cuir, savon, étofles de coton. 
Coetus (casino) Arsenal d’antiquités a l’hutel de ville. Eglise 
très-vaste avec une bibliothèque. Collection de livres et 
de gravures de Hullesheim. Un Treckschuyte (espèce de 
coche d’eau) étabii sur le canal, va tous les jours â Aurich.
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Digues conlre l’Ems et la wer. Les environs sont unis , 
bien cullivés et parsemés de beaux villages. Verrerie. O 
â la Vraie Fidélité. Aub. chez van Doolen, la Maison 
Blanche et Prinz.

Em m CH dingen. Jolie ville du grand -duché de Bade, belle 
Situation , Mont - Candel, relais de poste, â 3 lieues de 
Fribourg. Bailliage supérieur, gruerie ou Jurisdiction fo- 
rcstière. Commercè de transi t-, filature et tissure de coton. 
Théâtre des combats livrés par le maréchal de Turenne et 
cnsuite de plusieurs autres dans la guerre de la révolution 
francaise. L’école de cette petite ville a été fréquentée par 
Keppler et Schoepflin. Depuis tres-longtemps I on appelle 
la vue sur la pentc des vignes d Emmendingen, la vue du 
Ciel. La chaine des montagnes de la Foret Noire, qui 
nionte en forme d’un amphilhéâtre, jusqu’aux somnicts du 
Kandel, du Feldberg, du Belchen et du Blauen , forment 
une espèce de denri-cercle vers le Midi; â droite le Kai
serstuhl qui est tout-a-fait isolé ; entre cetespace, les riches 
prairies arrosées par l’Elz et par-ci par-lâ entrecoupées 
de hois. Dans le beau faubourg nommé faubourg de 
Charles Frédéric, la nouvclle maison d’écolc et le ci - de- 
vant pied a terre du Grand-Duc, maintenant la demeure 
de Monsieur de Liebenstein , le père du célèbre député. 
Casino, cabinet de lecturc, fondé par l’immortel Schlosser. 
Dans la proximité, le bain du chateau dc l’élang (VVciher- 
schloefschen) belle papeterie, blanchisseries, tanneries. Cn 
peu plus loin, Ies ruinēs de la châtellenie de Hochbourg et 
du Robur, fortification romaine; de Landeck. Près dc 
Malterdingen , bain et source qui incruste tout ce que l’ou 
y met. Bonnes pierres de sable et terre pour poterie. Aub. 
â l’Aigle; a la Poste; â la Fleur. Bonnes chaussées.

Emmerich. V. sur le Rhin , dans le pays de Clèves, proche 
des frontières de la Hollande. Goo m. 4000 h. Eglise col- 
légiale, teniple des réformés; maison des orphelins ; couvent 
des Croisés (supprimé) port pour les bateaux du Rhin. Grand



Emmerich Ems 103

péage ; bureau des postes fronlicrcs. La Société; culture 
de tabac; fabrique de tabac, de savon , de Iainage. Belle 
chaussée d’Emmerich â Rees. Dans le voisinage , la maison 
Reckeubourg, oü se trouve l’institut pour demoiselles de 
Monsieur Detniar, ministre. a Pax inimica malis. Aub. 
chez Kuper, cbez Gratter, â la Vigne.

Ems. Bourg sujet au duc de Nassau sur la Lahn. 600 h. 
Près de lâ, les bains d’Ems avec plusieurs sources thermales 
qui jouisscnt d’une grande réputation. La Source Juni eile, 
dans le voisinage de celle ditc Bubenquelle, ne date que 
depuis 1812. Les eaux les plus fortes sont celles de la 
vieille maison, autrefois au landgrave de Hesse-Darmstadt. 
La chaleur est de 7 degrés de Réaumur. Le bain dit Fur- 
stenbad ou Bain des Princes, est en niarbre indigène. La 
fontaine nonnnée Kraenchesborn livre par an environ 5o,ooo 
cruchons. Ces eaux sont bonncs pour les maux de poitrine 
et les nialadies des yeux. Bains oculaires, embrocations. 
(Ou désigne par ce mot une cspèce d’arroscment et de 
fonientation , qu’on fait en pressant en Ire les inains , sur 
quelque partie malade, une éponge, des étoupes, et frol- 
tant cette partie â mcsure que la liqueur tombe.) II y eut 
â Ems, en 1786, un congrès des 4 plus puissanls princes cc- 
clésiastiques de l’Empire d’Allemagne. 2 maisons de bains con- 
sidérables dans iesquelles sont des sources et des logenients 
particuliers. On trouve â la Maison de pierre, chez Mon
sieur Heidenhaus , les manuels de voyage et descriptions dont 
on peut avoir besoin. Outre cela plusieurs auberges et 
maisons de bain: l’holel de Darmstadt; le Raisin ; le Lys; 
la Poste, le ci-devant palais de Thungen; vallée étroite , 
īnais jolie. Le romantique Linkebach; Kemnau; sur le 
Spies et le Win ter berg; la Silberhutle; Fachbach; lePfings- 
wcide; une forge et une fonderie. L’Auf, une vallée
très - romantique et pleine d’amenité. On fait des excur- 
sions k Coblence, Fachingen, Nassau; on va voir les cha- 
teaux de Nassau et de Stein. Près du bourg, au Spiel*  , 
on trouve l’étourdissante Grotte du Chien , semblable a 
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celle de Naples. lroyez, Sources Sanitaires d’Ems par 
Vo gier. 1822.

Engen. Au pays de Bade. 2000 h. Poste. Grand bail- 
liage. Couvent de feninies. Dans le voisinage une niaison 
de Capucins. On a de la hauteur une belle perspective. 
I/oeil se promène avec plaisir sur les ruinös des châteaux 
de Hohentwiel, Hohenstaufen, Hohenkrsehen et sur une 
partie du lac de Constance. La contrée a été le théâtre 
de beaucoup de conibats dans la guerre révolutionaire.

EllS. V. d’Autricheâ l’cnibouchure de l’Ens dans lc Dauube, 
sur une montagne dont le plateau est couronné par le châ- 
teau dit l’Ensbourg. Rubanerie et fabriques considerables 
de calicots.

Erfoi’t Oll Erfurt. Cap. de la Thuringe, jadis a l’électeur 
de Mayen ce niaintenant â la Prusse. 3,100 ni. 18,000 h. 
Crande forteresse par la nouvelle fortification , avec deux 
ciladelles Petersberg (Mont Saint-Pierre) ou se trouvait 
autrefois la belle église de Saint - Pierre et le fort de Cy- 
ri aksbourg. Le couvent de Saint-Martin transformē en 
casernes. De tous les anciens chapitres et couvents , l’on 
ne voit plus que le chapitre de la cathédrale, et lc couvent 
des Ursulines consacré â l'instruction et â l’éducation. A la 
cathédrale, la grosse cloche pesant 275 quintaux, le tonibeau 
du comte de Gleichen et de ses deux feninies; l’église des 
Ecossais (Schottenkirche) antique tonibeau de Walther de 
Gleisberg; 1 église collégiale; l'église des Prédicateurs ou 
Doniinicains ; 1 église des Carnies déchaussés avec beaucoup 
d autiquités. Bâliments de la régence, autrefois le gou- 
vernenient: le pont des Merciers (Kraenierbrucke) toute 
une rue bâtie sur iin pont. Monument de lelecteur de 
Maycnce, Charles Joseph; nouvelle place de parade; niaison 
des orphelins luthériens (ci- deva 111 le couvent des Augustins) 
avec des collections précieuses et la cellule de Luther. 
L’institut pharmaceutique chiniique de Tromsdorf. Aca- 
déniie des scieoces: gyinnase conimun; séminaire pour les 
niaitres d’écolc; école pour filles; Institut pour les sourds
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et muets. Société pour lc besoin, la collégialc de Saint - 
Martin et Fécole du di man ehe. Bibliothèque royale de 
5o,ooo volumes (appartenant autrcfois â Funiversitc qui fut 
supprimée en 1816) bibliothèque ministerielle: caisse de< 
pargne; lombard. Théâtre neuf; tableaux de tous les 
Electeurs de Mayence dans les batiments de la régence, 
autrcfois au couvent de Saint Pierre. Un peu devignobles, 
beaucoup de jardinage. Comnierce (transit, marchés et 
foires.) Beaucoup de fabriques et de manufactures. Etoffes 
de coton, ruban , bas, bonnets, gants, tabac, cartes, 
toiles, é tolles nri-soie, cuir, grande quantité de bièrc. 
Fil. Grande filature et tisseranderie de Léonhardi. Di
vertissements : ressource , casino et conccrts , jardins publics. 
Parties de plaisir â Gicperslcbcn, Molsdorf et autrcs vil- 
lages voisins. Les trois Egaux (trois châteaux sur les mon- 
tagnes) Gleichen, Muhlberg, Wachsenbourg. Colonie de 
la Commune Fraternelle a Neudietendorf. Jardin â Mols
dorf - Dreibrounnen, Steigen, Hochheim, (il y a dans les 
environs une source minerale dont on ne tire aucun parti); 
Gicspersleben (promenāde du bailli Kaustncr. V. \e Guide 
4 ’ Erfort. E. 1817. chausséc d'Erfort â Weimar et Cotha. 
Ģ Charles aux 3 Aigles : Frédéric - Guillaume â la Croix- 
de fer. Aub. au Cheval Blanc; â FEmpereur Romain, 
(oü est la poste) au Prunellier, en alleniand Schlehdorn ; au 
Roi de Prusse; a l’hotel de Thuringe.

f.rlang. Pays de Bareuth. V. proche la Rednitz, a 3 lieues 
de Nureirtberg, et relais de poste sur la route de Bareuth 

de Leipzig. Chateau (consumé en grande partie en 
• ^14.) Salle deredoute, nouvel lwpital. Le château 
qui fut réduit en cendre , Fan 1814, est entièrement ré- 
tabli et contient aujourd’hui Facadémie, la bibliotheque 
et le cabinet d’histoire naturelle. L’hopital se trouve main- 
tenant dans le ci - devant jardin de la Cour. Le jardin de 
Wolf et son superbe pavillon. 3 paroisses, 1® maison Crofs 
H Sommer. 820 m. 9200 h. (hon-compris les étudiants 
et les militaires en garnison ). Imivcrsitc: environ 3oo
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étudianls, bibliothèque, cabinet d’histoire naturelle, ana- 
tomie célèbre, institut clinique, jardin botanique. L ins- 
litut de Sieur D. de Licderskorn. La ville neuve est re
guliere et belle. Brasseries et beaucoup de fabriqnes (cha- 
peaux, bas, cuir, gants , miroirs, toiles de coton , tabac 
etc. Divertissements: société musicale, harmoni - lecture , 
le jardin Welf, larquebuse de la vieille \ille, le jardin 
botanique. Parties de plaisir â Baierdorf, Brouck, Nureni- 
berg , Groundbach , Moshreudorf, Rathsberg, Alterlanz , 
Siglitzhof, Kraftshof, Marlofslcin, Pommersfelden , oū 
l’ori voil une belle galerie de tableaux appart. â M. de 
Schoenborn. Les grottcs de Müggendorf â 6 lienes d’Er- 
lang. Description statistique d’Erlang, avec plan, par 
Fick 1822. O Le Mont Liban aux 3 Cèdres. Aub. â la 
Baleine d’or, â la Cloche Bleue J auCygued’or; â l’Agneau 
Blanc ; â l’Hulel de Bavière.

Eschwège. V. de l’électorat de Hesse, sur la Werra. 
Tabac, cuir, lainage. 600 ni. 4000 h. tZ2 Concorde 
â l’Acacia.

Essen. V. de W’estphalie , autrefois imperiale avec quelque 
dépendance de la Princesse - Abbesse du couvent des Béné- 
dictines. La ville, ainsi que le territoire dépendant du 
chapitre, est maintenant a la Prusse. On y fait du drap , 
et des armes a feu. (Les fabriques y sout jusqua present 
en décadence). Aub. chez Jansen.

Esslingen. Royaume de W’urtemberg. V. jadis imperiale 
sur le Neker, â 2 lieues de Stutgard, dans unebclle contrée. 
1000 m. 5 â 6000 h. Vieille cglise gothique dédiée â 
Saint-Denis avec des orgues excellentes, leglise de Notre- 
Dame avec une belle tour gothique. Le riebe hopital de 
Sainte-Catherine, l’Alumneum (école gratuite), le bei 
hutel de ville, lc ci-devant Ritterbau (le bâtiment des Che
valiers oii les chcvaliers du canton Kocher avaient lcur chan- 
cellerie) l’ancien arsenal du cercle de Souabe. Bailliage 
supérieur. Agriculturc et hon vignoble. Futaine, marli, 
colle forte, sei ainmoniac, papeterics et autres moulins.
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Chez Doffner on voit en plâtre des frises du Parthenon 
d’Athènes. Société. Musée.

Ellingen. Ville du pays de Bade. Vieux château. 45o ra. 
2800 h, Bailliage superieur. Monastère (supprimc). Ruinēs 
d une villa romaine ou de bains. Monument consacré a
Neptune: traces d une ancienne chaussée du temps des 
Romains. Aub. a la Poste; â l’Agneau; au Chevalier; â 
5/ de lieue de lâ, les bains de Langensteinbach.

Eulenbourg. V. sur une ile de la Mulda , dans le cercle 
de Leipzig, a 3 m. de cette ville. Relais de poste sur la 
route de Leipzig a Torgau. 36o m. 35oo h. Hopital, châ- 
tcau ; bailliage; surintendance.

Eurasbourg, (Jadis Irinsbourg). Domaine et château a 
la couronne de Bavière.

EybenstOck. V. montagneuse du royaume de Saxe, dans 
une contrée très - agreste du cercle de l’Erzgebirg. Relais
entre Schneeberg et Carlsbad. 400 m. 3,000 h. Toutes les 
maisons sont isolées ; trois foires par an, et deux marchés 
par semaine. réunion amicale; le délassement (die Erho
lung.) On y fait de l’huile de vitriol, de l’eau forte, 
des médicamcnts , de la dentclle , de la taillanderie, dont
ou fait trafic. Dans le voisinage , on exploite de l’élaim. 
Fonderies d’étaim , forges. Verreries de Beryll. A un quart 
de licue de la ville, la Campagne de Muller, un lieu dc 
divertissement. Chaussee conduisant a Wildcnthal. Aub.
a l’hotel de Ville.

Eylau. ( Preufsisch-Eylau). Petite ville de la Prusse orien
tale, connue par la fameuse bataille â laquelle eile a donné 
son nom, et qui se livra les 7 et 8 Février, 1807.

Fambach. a la Bavière, dans l’ancien canton de l’Ordre 
Equestre de Franconie, nommé Altmühl. II y a un eha- 
teau et un jardin. Relais. Bonne bière.

Fehrbellin. V. médiate de la Moy en ne - Marche , 700 h. 
sur la Rhine â 7 m. de Berlin. Pont. Bureau de poste. 
Eau de vie, toilerie. Digue dc Fehrbellin. Métairiedu bail
liage. Tourbière. Défaite des Suédois en 1675, par l’électeur
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Frédéric - Guillaume. Monumeut posé par M. de Rochow, 
en 1802 . sur le champ de Bataille.

FeislrilZ. (W'indisch - Feistritz.) Ville de i5o m. dans le 
cercle de Cilly en Stirie. Forges et niartinets. Le beau 
chatcau dit Bourg - Feistritz avec un grand jardin et une 
seigneurie considérable.

Feistritz. B ourg de la Stirie, au cercle de Gratz sur la 
Mouhr. Carrière de pierres ploinbieres, fondcrics; i inar- 
tinet a cuivre, 2 forges. Dans la contrée, des mines d’oü 
l’on exploite du plomb , et des carrièrcs oü Ton trouve du 
plâtre et de l’ardoise.

Ferdinandshof. Village et métairie de la Poméranie cité- 
rieure; la métairie est le siége d’une justice royale, d'une 
comptabilité et d’une ferme générale.

FeuchtWang. Petite ville de 200 m. en Ire Anspach et Dun- 
kelsbuhl. Poste. Hopital, 8 foires ou marchés considé- 
rables, tous les ans. Aub. a la Poste.

Filehne. P. v. de la Prusse occid. au district de la Netze, 
a 1 niille des frontières de la Nouvelle-Marche, dans une 
Sie de la Netze. 200 m. 1800 h. Drapiers. Tout près, 
le château de Filehne.

Fischnment. Bourg autrichicn a l’embouchure de la Fischau 
dans lc Danube. Chateau <?t seigneurie.

FlOum. Saint-Veit du Prunier. Ville située sur un golfe 
de la nier Adriatique, nonnné le Golfe di Canero, dans le 
Frioul. Connnerce; 9000 h. Port libre, raffineries, blan- 
cheries. La contrée est fertile en vins, figues et autres 
fruits des pays méridionaux. Superbe College des ex-jésuites, 
église collégiale et ses reliques , chapclle de Sainte - Marie 
de Lorette; Chaussee, semblable â celles des Romains, qui 
conduit de Saint- Veit â Carlstadt sur des ponts jetés au- 
dessus des précipices d’un rocher â l’autre.

Flensbourg. Jolie v. marchande du Schleswick , sur un 
golfe de la Baltique, nommé le Flensbourger Wieck. Bon 
port, commercc considérable, navigation. Gymnase , ho- 
pital, hospice pour les malades, niaison des orphelins ( ou
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l’on enseigne l’industrie, â ßler et a faire la cuisine) 1,400 m. 
16,000 h., y compris les faubourgs. Salle de spectacles. 
Prisons parfaitement arrangécs et distribuées, Salies pour 
l’harmonie. La Compagnie. Cellicr du conscil. Bibliothèque 
scholastique. Le cabinet des objcls d’art appartenant â 
Dran. Collection d’objets d’histoire naturelle de Jord. 
Les plaisir de Catherine (Catharineslust) un beau jardiu. 
Gluckbourg : Hofenden; Schlofsberg avcc ses ruincs. Kiels
enge. Jardiu de Goisen â Moehrwig; Quellenthal; Kup- 
fermuhle; Wafsersleben • la place des sépultures (Begraeb- 
nifsplatz ) et quelque beaux jardins. Papeterics, nioulins 
pour le grain, pour huile et écorces. Dinandcrie; blau**  
cheric de cire; raflinerie; fabriques de vinaigre , d hu’.le de 
poissons , de savon , d epingles , de peignes et de ßl. Aub. 
a la Ville de llambourg; â la Ville de Copenhague ; â la 
Poste.

FiorenCC. Capitalc du grand -duché de Toscane, siluce 
sur l’Arno, qu’on y traverse sur quatre beaux ponts de 
pierrc. Son site superbe et l’élégance de ses batiments Lui 
donnent avcc droit la prétcnlion de passer pour une des 
plus jolies vilies d’Italie. 9000 m. •*  8,000 h. 17 places pu- 
bliques , 10 fontaines , 6 obélisques, 2 pyramides, 160
statues publiques, 272 églises, 12 collégialcs, 44 paroisscs, 
89 monastères, 12 hopitaux, la citadelle, le Corso, rue 
magnifique d une lieue de longueur, la cathodrale , revetue 
de niarbre et surmontée d’un dome, I église de Saintc- 
Marie de la Fleur, celle de Saint-Marc, l’Annonciade, 
Sainte-Croix, Saint- Philippe-Néri , St. Pierre le niajcur, 
Maria-Nuova, Maria-Novella, la Toussaint ( Ogni Santi) 
et plusieurs autres; avec quantité de chefs - d’oeuvres depein- 
ture < t de sculpture. Demeures 1) de Michel Ange(main- 
tenant le rendez - vous des Alles dc joie); chez un de ses 
parents, Buonarotti, l’on trouve encore de ses lettres; 
2) d’Amérigo Vespucci (maintenant un hopital) 3) de 
Bianka Capello (actuellement une imprimerie. La rési- 
dence) le palais Pitti avec 900 chambres (l’on y voit lex- 
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cellcnte bibliothèque grand-ducale abondanle en éditions 
rares, occupant 22 chambres) le jardin Boböli ; l’ancien 
palais ducal; lc palais de la marquise Riccardi, ceux dits 
Guenini, Corsini, Strozzi. La célèbre galerie de Médicis ; 
le superbe musée; beaucoup de précieuses collections parti- 
culièras, par Ex. la bibliothèque de Riccardi; la galerie 
de tableaux de Ceriņi ( oii l’on trouve des tableaux d’Arr- 
bizi et le portrait original de Pétrarque Laure) Académie; 
universilé. Grand commerce: fabriques et nianufaclures 
importantes (surtout en soieries) Plusieurs salies de spec- 
tacles , surtout celle de Goldoni qui fait une partie des 
délices de Goldoni (superbe et tres - social rasscnibleinent 
daus un ci-devant couvent, dans lequel on trouve spec- 
tacle , bal, société et un joli jardin.) Le châtcau de plai- 
sance, noinmè Poggio imperiale â une demi-lieue de la 
ville. Le Pratoliiio â trois licues de Florence. ExccIIente 
auberge chcz Schneider: a l'hutel des quatre Nations; â 
1 hotel Aork , chez Madame Humbert. L’on ne saurait asscz 
reconimânder l’auberge de Madame Humbert, car l’on y 
ost traité a un prix très - raisonnable. Parmi les cafles les 
plus notables, Fon compte aussi lc Cafle Nobili surl’Arno, 
chcz Pollasti, chcz Minchione. En 1824 les veturins 
Aresto et Balsoni avaient su-se rendre très - recommadables. 
7 ♦ le guide pour observer ar ec mélhode les beautés de la 
ville de Florence, dixième édition.

I'1 orebheim OU Vorcheim. a la Bavière, ä 4 Tn i lies de 
Bamberg. "Ville fortifiee, dont les murailles sont baignées 
par la Rednitz et le Wiesent. 3oooh. Grande place d armes; 
arsenal. Ecole préparatoire. Couvent de Franciscains« 
19 nioulins a farine et scieries; forges, fabrique de sal- 
petre; préparation de potasse; tanneries; une miroiterie, 
une papetcrie: huit foires considéi ables. Dans la p’roxi- 
mité, le fort des chasseurs (Jaegerbourg ) avec une collection 
de tableaux et d’autrcs oLjets d’art du tailleur de pierre 
Waechter. Jolics caves taillées dans le roc oii se trouve 
la célebre bière connue sous le nom de Pechbier, La contrée
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est abondante en vin, grain , légume, et fruit. Jolie route 
neuve conduisant a Erlang. Une route voisine conduisant 
a la grotte de Mouggendorf; route militaire pourla forteresse 
Rothenberg. Aub. â l’Agneau Blanc j a l’liotel de ßavière;
au Cygne.

Forsta. jolie petite ville sur la Neisse, en Basse - Lusace. 
Vieux châleau neuf. 240 ni. 1400 h. Commerce, 3 foircs, 
fabriques et manufactures (Drap, toile, tapis) brasserie, 
culture de vers â soie. Bureau de poste, Chef-lieu d’une 
seigneurie considérablc app. au comte de Bruhl.

Fort - Lotlis ( nonnné le Fort - Kaiiban pendant la révolu- 
tion ). Place forte de France dans une ilc formée par le 
Rhin , a 8 lieues au - dessous de Strasbourg , entre Haguenau 
et Bade, dans la Basse-Alsace, au départenent du Bas - 
Rhin. La petite ville qui est auprès et qui coniptc 1200 
habitants fut bombardée en 1793, et réduite en cendres par 
les Autrichiens qui firent saulcr le fort, en 1794. L’un e|
l’autre sont réparés , du inoins en partie.

Franekcr. V. médiocre de la Frise, sur le canal entre
Halingen et Leuwarden , â 2 niilles du Zuydersée. Autre- 
fois une université, niaintenant un College. Commerce, 
navigation, engrais de bestiaux. Aub. la Cigogne, leFaucon, 
le Soleil. Nous conseillons aux voyageurs d’aller voir â 
Klein - Laukum le cabinct de minéraux et de pétrifications 
du célèbrc Camper.

Frankenberg, ville niontagncuse et fabricante dans une 
agréahle conlrée de l’Erzgcbirg, sur la Zschopau, 400 ni. 
3,ooo h. Manchester, lainagc, teinturcries, imprimerie» 
de toilcs de coton , niacliines â liier, blanchisseries. Le 
cbâteau de Lichtenwald avec ses jardins; il n’y a point de 
chaussée. Aub. â la Poste.

P 1’8nkenslein, V. de la Basse-Silésie, â 3 niilles de Glatz. 
600 m. 36oo h. Drap, bas, bière-, commerce en grain 
etc. Dans le voisinage une salpètrière, une distillerie d’cau 
forte.

I rankenslein. Village jadis â lelccteur Palatin, main- 
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tenant a la Baviére, dans la contrée de Kaiscrslauter â 3 
licucs et demie de cette ville. La maison de poste est au 
hanicau de Diemerstein qui y touchc. Des vallées roman- 
tiques aux environs. Ruinēs , surtout celles du chateau de 
Diemerstein. Le chateau de Frankenstein servait jadis â 
couvrir le dclilé qui de la Lorraine conduit par ces cantons 
sur les bords du Rhin. Aub. chcz Ritter a la Poste.

I1 rancfort sur !c Mein. L’une des quatre vilies libres 
de la Confédération Germanique et siege de la Diète. 
Jadis c’était la ville oü se faisait l’élection et le couronne- 
nient des Empereurs d’Allcmagnc. Le Mein coupe la ville en 
deux pārlies , qui sont jointes par un pont de pierre: celle 
de la rive droile se nomine Francfort, celle de la rive 
gauche s’appclle Sachsenhausen. On y compte plus de 
3aoo m. et on évalue la population a 41,000 habitants. 
Beaucoup de juifs. Cathédrale catholique oü l’on élisait et 
courounait l’Empereur, on y voit aussi le tombeau de Gon
thier de Schwarzbourg etc. Le Ronner ou hotel de ville, 
grand bâtiment irrégulier dans lcquel on conscrve ('original 
de la bulle d'or, le temple principa! des Lutheriens (Barfus- 
serkirche) non - fini; un temple pour les calvinistes allemands 
et un pour les francais. Plusieurs palais et Hotels ecclcsi- 
astiques (ces derniers dévolus â la ville a titre d’indemnite) 
le Cojnposlel, l’ancien palais de l’Ordre Tcutonique près 
du pont de Sachsenhausen, le palais de Tour et Taxis 
(aujourdhui la demeure de l'ambassadeur d’Autriche â la 
Diète et le lieu d’assemblée des délégucs â la di te Dièle 
Ccrir.anique) , l’hotel de Darmstadt, de Hayn, la salle de 
spcclacles, les écuries urbaines, le nianége. Le superbe 
ediiiee pour la bibliothèque, près de la porte, dite ober- 
IVIainthor (porte du Mein supérieur) terminé en 1025. Les 
fondations de Staedel qui seront rescontruiles. Beaucoup 
de niaisons parliculières considérables, entre autres, celles 
des négociants Schweizer, Léonhardi, Schmidt sur la Zeil, 
celle du Sieur Muhlens près de la porle d’Eschcnhciin, 
celle du Sieur Sarasin sur le marché au blé, celle de
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Monsieur Boiunpf sur le niarché aux chevaux (ou se trouvent 
une löge de Francs-macons, un casino très-bien coniposé 
et un cabinet de lecture, le Braunfels (oü est la Bourse 
el oii l’on voit en temps de foire de superbes magasins et 
de belles bouliques). O i) a l’Union ; 2) Socrate â la 
Constance; 3) a la Naissante Aurore : Plusieurs aubcrges 
considérahles, principalenient lhotcl d’Anglcterre sur ie 
marché aux chevaux, l’Empereur Romain, le Weidenhof 
sur la Zeil , le Cygne sur la place de la coniédie, Ie 
Weidenbousch avcc une grande salle neuve, l'hotel de Paris, 
le Landsberg et le Lion d’or; dcux très-jolis quartierscons- 
truits tout en neuf aux portes du Mein supérieur ct in- 
ferieur, appelés Bellevue de l Ober et Unter Mainthor. 
Les institūts publics sont parfaitement bien entendus ct bien 
administrēs: niaison des orphelins , de correction , pour les 
aliénés ou se trouve l’institut pour les épileptiques. Maison 
de refuge pour les pauvres , nouvellcinent bâtic. Collection 
ile tableaux du muséc réunis en partic aux collections de la 
fondation de Staedel. Les richcs collections de la société 
d’histoire naturelle dite de Senkenberg ( Senkenbergisch - 
Stift) qui, cliaquc année , s’enrichit beaucoup, (a) par 
les envois importante de l’estiinable Ruppel qui voyage en 
Afrique, et qui par ses présents precieux, ajoute encore 
beaucoup â l’honnenr qu’il fait â sa villc natale, dont il 
ne cesse de bien mériter; (Z») par les échanges importantes 
que la société fait avcc d’autres cabinets d’histoire naturelle 
contre les objets do übles qu’elle a de Ruppel. Nouvelle 
société de physique. Plusieurs hopitaux , surtout celui du 
Saint-Esprit pour les ctrangers , et l’hopital bourgeois (l’une 
des partics de l’excel lente fondation dc Senkcnberg , oü l’on 
trouve aussi une bibliothèque , une anatomie avcc des col
lections interessantes , un jardin botanique ). I/O chapitrc 
noble dc Kronstadt, un bon gymnase. Ecole bourgeoise, 
rcole^du peuple, ou l’écolc de Nolre- Dame Blanche (Weis- 
frauenschulc) «nom qu’elle cnipruntc du bâliment que, 
xromine couvent, il portait autrefois : trois t-colcs nouvelle- 
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ment établies et tenues da ns des maisons récemmcnt cons- 
truites pour cet eßet; école du Frauenverein , école domi- 
nicale de la société polytechnique, cetle société patriotique 
a établi une caisse d’épargne ; petites écoles particulières, 
institūts pour l’éducation; bonne école dc dessin , plusieurs 
collections particulières de livres, de tablcaux, d’objets de 
l’histoire naturelle etc. Le Musée ( société scientifique et 
eslhétique , l’intéressante collection qui appartient â cette 
société, se trouve dans une salle de l'hutcl d’Angleterre), la 
fondation Staedel richement dotée ( école artistique et col
lection publique de tableaux); on voit dans le pavillon dc 
M. de Betbniann, devant la Porte - Friedberg, les figurēs 
et empreintes des plus célèbres antiques, et principalenient 
la superbe Ariane dc Danecker. Société polytechnique, 
société pour le perfectionncmcnt de la languc alleniaude, so- 
ciélé d’histoirc naturelle. Les jardins botaniques des Sieurs 
Salzwedel , Rothschild et Lcehrl; les cabincls. d histoire 
naturelle de M. M. le D. Neubourg, Vcelker. Galeries 
de tableaux de M. M. Brentano, Frédéric Wilmans, dc 
Holzhausen, Prehn; Leerse, Ettling, Mack-Wiegel, Spelz 
et autres. Collection dc Monsieur de Schneider consistant 
en dessins d artistes allemands en Ttalie. Les forlifications 
démolics, transformées en. charmantes promenādes et en 
jardins. Devant la Porte-Friedberg, le monument que fit 
ériger en l’honneur des Hcssois, le roi Je Prusse, Frédéric*  
Guillaume II., en 1792. Le Saalhof, ancicnne résidence 
des Cârlovingiens ; l’église Saint-Léonard, édifice très-ancien. 
Commerce important: (afiaires de banque, d’expédition, 
commission , librairie , trafic et négoce de marchandises et 
de vin). Dcux foires célèbres â Pâques et au commen- 
cement de l’automnc ; mais elles nc sont plus aussi flori<- 
santes qu’autrefois. Manufactures et fabriques pas si im
portantes, cependant beaucoup dc tabac, de tapis, d’orfé- 
vrerie, d’articles de luxe et de mode, de vinaigre, d’instru- 
ments de mathématiques et autres. Beaucoup d’artistes et 
d’artisans distingués dans leur genre. Dans la vie commune 
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comme pour les payements <le marchandises dans les maga- 
sins et les boutiques, on coinple ici par Kreuzers etflorins, 
sur le pied de 24 florins. La contréc, qui est des plus 
beiles comme des plus fertiles, fourinille de jardius et de 
maisons de Campagne: les cullures et jardins de la maison 
Bethmann près du Forsthaus; d’agréables promenādes autour 
de la ville; ou du cöté de Rcedelheim , Hockenheim , Gien
heim, Hausen, le moul Roeder, Bornheim, Bergen (bataille 
en 175g, ou sur la rive gauchc du Mein pour aller au Ried
hof, au Sandhof et au Forsthaus (promenāde favorīte des 
habitants de Francfort; on visite anssi Niederrad, Oberrad, 
le charmant et l’industricux Offenbach, autrefois la resi
dente du Prince d’Isembourg , aujourdhui app. au Grand - 
Duc de Hesse - Darmstadt, ou Ion trouve de très - jolis 
jardins; on y voit des embellisements naturels et la maison 
de bain de Metzler. D’importantes manufaclures ou l’on 
confectionne du tabac â fumer et du tabac en poudre , 
de la bougie, de la toile ciree, des étuis, des porle- 
feuilles, les carosses de la célèhre fabrique de Dick et 
Kirschten , de beiles tabatières et marchandises vernissées, 
moirés métalliques, fabrique de chicorée , l’excellente im- 
primerie de Brcde oü se trouve une fonderie des plus jolis 
caractères d’imprimerie. ou lettres de Paris, d’Anglelerro 
et d’autres matrices, â laquclle se trouvent réunis une coupe 
a poincon et un commerce de papier; le magasin de mu- 
sique du Sieur Andre et plusieurs autres. Le ton de la 
société cxcellent: aussi beaucoup de personnes recomman- 
dables par leur érudition , leur gout et leur amabilité, se 
sont-elles fixe es dans cette ville; pensionnats et maison« 
deducation des Sieurs Spiefs, Gillé. Pont sur le Mein, 
— Charles et Charlotte â la Fidélité. Divertissements; 
Salle de spectacles , Casino. Aub. la Cour de Hesse; 1 Ange. 
Excursions plus cloignées , a Wilhemsnad prcs Hanau, 
aux eaux de Soden , â Koenigstein , Falkenstein, Kronen, 
berg , Eppstein , le Feldberg et l’Altk®nig. A Hombourg 
avant la hautcur (vor der Hoche) dont les charmantes con- 
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īre es sont encore devenues plus interessantes par Ies nouvelles 
promenādes el Ies bâtinients du Prince et de la Princesse 
qui y ont leur résidence. V. 1 excellent Plan de Franc
fort par Ulrich: Phisloire de Francfort par Kirchner et 
sa nouvelle descriplion de F. avec 26 Figurēs: un ou- 
vrage de toute bcauté auquel, dans toute l’Allemagne , on 
ne peut coniparer que les descriplions des trois vilies an- 
séatiqucs qui paraissent dans le meine magasin.

P rancfort sur 1 Oder. V» de la Moyennc- Marche de Bran- 
debourg , bien bâtie et fortifiée a l’antique, â oāze mille 
et trois quarts de Berlin. i3oo m. i5,ooo b. Pont de 
l'Odcr. Siege d’un tribunal de la régence et d’un grand 
Lailliage. Gymnase. Ecole bourgeoise. Ecole gratuile 
en mémoirc du dévoucmcnt du Duc Leopold de Brunswick. 
Orphelins, hqpital, niaison de corrcction, niaison detravail , 
hotel de ville, casernes, églises de Sainte-Marie et de 
Saint-Nicolas (dans la prcmière le tableau dc Rhode), la char- 
treuse. Bureau des postos ; nouvelle salle de spectaclcs. 
Bonnes manufactures et fabriques : soierie; drap , teile, cire, 
cuir, savon , tabac , einpois , bière , cau de vie. Comnierce 
considérable, trois foires qu’on y lient chaque année, mais 
bien déchues de ce qu’elles étaicnt aulrcfois. Dans le voi- 
sinage, le monument du prince Leopold dc Brunswick ; 
celui dc Kleist. Le chapilre de Neuzelle, Siege actuel des 
séminaires de Zullichau et dc Luckau qu’on y a transfcrés. 
Eaux minerales. Le champ de bataille dc Kouncrsdorf. 
Beiles promenādes, le Thonberg (mont d’argile). l’allée des 
Tilleuls, la Digue et le Sentier des Poëtes. Parties dc 
plaisir a Tschctznow, a la Damrohrmuhle (moulin) la 
Tablc Verte, la Bauersmuhlc. Clubs, la Ressource, le Bain. 
Chaussee de Francfort a Berlin et Breslau. EZ2 Au Ca*ur  
Sincère; Euthanasie â l'Immortalite; â l’Espérance verdoy- 
ante. Aub. â l hötcl dc Russic; au Lion d’or; aux 3 Cou- 
ronnes ; a l’Aigle dor; au Sotcil d’or; â la Nouvelle 
Drcsde.

1’ ran'zl)ad, Voyez Egra.
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l' rauenboui’g. V. sur les bords du Frisch - Hall, dans la 
Prusse orientale. 240 m. 1800 h. Un pcu de conimerce 
Siege de l’évèque de Warmie et du chapilre. Copernic 
était chanoine de la cathédrale ; il mourut â Frauenbourg, 
Fan 1643. On y inontre son tonibeau. Un aqucduc et 
d’autres traces de son cxistcnce. On voit dans les ruinēs 
d un couvent sur une eminence la chanibre qui lui servait 
d ’observatoire.

Frauenfeld, v. de Suisse. Chef- licu du canton de la
Thurgovie, sur une hauleur proche la rivière de Mourg. 
Cetle V. a beaucoup perdu par la révolution et par la guerre. 
C est â l’hotel de ville , batiment peu considérable, que sc 
tcnaient, chaquc année, depuis près d’un siècle, au inois 
de Juillet, les as^cniblées de la confédcration , nommces 
les Comptes-Annuels. C’cst ici que, depuis i5oo, on 
tenait le Présidial de la Thurgovie, 36oo h. Aub. la 
Couronne.

Freiberg, ville inont. du roy. de Saxe dans le cerclc 
de l’Erzgebirg, cnlre Dresde et Chemnitz, â Ja distance de 
4 milles de chacune de ces deux vilies, proche la Moulde 
freibergeoise. Capilale du cerclc. 1000 m. 9000 h. D une 
grande iniportance sous le rapport de l’exploitatioii d<s 
mines et de la minéralogie. Siege de plusieurs bureaux pour 
les mines et d’une excellente acadéniie des mines avec de 
helles colleclions analogues , dont l’excellent cabinet de feu 
M. Werner fait parlie; laboratoire chiniique; séminaire de 
Frisch pour les inaitres d ecolej niaison d’éducalion de Roch
litz ; école excellente pour 400 enfanls de pauvres niineurs. 
Les superbes cabinets de minéralogie des Sicurs Freiesieben 
et Rohatsch. Plusieurs colleclions parliculièrcs de livres et 
<1 objels d histoire naturelle. Bureau de poste. Magasiu de 
blé dans 1 ancien châtcau de Freudenstein. Vieille catbédrale 
avec la sépulture des Princes de la niaison électorale de 
Saxc principalcnient le nionunicnl. de 1 électcur Maurice. ) 
Gymnase. Daus leglise St. Nicolas, un tableau d’autel de 
Dietrich. Hvpital, infirmcric. Excellcnt hospice pour les
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pauvres. Hotel de vilie, surintendance et douane; löge 
de francs - masons. Bonne librairie , imprimerie et litho- 
grâphie du Sieur Guerlach; Journal et cabinet de lecture. 
I,a niaison de Herder, jadis â Kunz de Kauflungen, 
le ravisseur des princes saxons. Manufactures et fabriques 
de galons d’or et d’argent faux trait , marchandises de si- 
niilor, blanc d’Espagne, fil , maroquin, corduan, drap 
etc. Brasseries. Mines d’argent trés - riches , (environ i5o), 
principalement le fameux Prince- céleste, le Regal, 1'An
tique Esperance. Plomb, cuivre, fer, zinc, antinioinc 
etc. Forges et fonderies. Aqueducs. Divertissements: spec- 
lacle, casino chez Graf, concerts et bals ä la Douane ou 
Kaufhaus; jardins Engelhard et Graf, Stollnhaus. Victoire 
des Prussiens le 29. Octobre 17Ö2 sur les Autrichiens et 
les troupes de l'Enipire. Dans lacontrée, on trouve Tharand 
( villette, château, bains ). Rosinenhaeuschen , Schlacken
bad (Bains de Scories), Halsbruck, ou l’on voit, une 
inachine pour amalgamer, la seule qui soit en Allemagne, 
ainsi que 1 etablissement d’un éclairage ou illumination de 
gaz ( fluide aériforme ). E2 aux 3 Montagnes. Aub. au 
Cheval Noir; â la Rotisserie ou Garküche; â l’Etoile d’or; 
au Cerf Rouge; â l’Aigle d’or. Devant la vilie: le Sauvage; 
le Soleil; l’A B C.

Freiberg. Petite v. de la Moravie; 260 m. Draperie« 
considérables.

Freibourg, V. prussienne sur l’Unstrut, dans une vallée 
agréable, a 1 mille de Naumbourg, a 3 milles de Merse- 
bourg. Draperie, vignoble, carrières de pierres ä chaux 
et chaufours. Combats sanglants â la retraite de Napoleon. 
Bâtiment de 1 ecluse.

Freienwalde. V. de la Moyenne-Marche, près de l’Oder, 
280 m. 25oo h. Eaux minerales dans une agréable vallée, 
principalement fréquentées par les hahitants de Berlin. ( v. 
Bains). Alunière. Maison royale de plaisance. Casino. 
Lieux de divertissements : le Hamnierthal, le Faehrkroug sur 
l’Oder. Aub. la Ville de Londres.
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J" reis in gen. Capitale de l’ancien évèché de ce nom, et 
aujourd’hui de la principauté de Freisingen appart. â la 
Bavière, a3 milles de Munich, sur deux montagnes et 
auprcs; on a des inaisons les plus élevées une vue magnifique, 
niais principalement de l’ancien palais épiscopal: bibli- 
olhèque et jardin. Cathédrale, chapelle de Saint- Pierre avec 
son dome. College des Jésuites , abbayes et monastères sup- 
primés; l’abbaye de liénédiclins , Wcihenstephan, a été 
transformée en une école de vénerie. Gymnase ou lycee 
dans uu beau bâtiment. 6000 h. Orphelius. Grande 
brasserie. Aub. â la Charrue ; aux 7 Chénes,

I reistadt. Autriche. V. sur la frontière de Bohème. 
Gymnase. Commerce de fil.

1 ribourg. Capitale du Brisgaw , dans une contrée roman- 
tique, â 4 ou 5 lieues du Rhin, au cuté occidental de 
la Forèt-JXoire. 960 ni. 9 â 10,000 h. cctte ville était au- 
trefois célèbre par sa maniere de polir les grcnals. Cathé- 
drale dont la fameuse tour a élé bâtie par Erwin de Stein
bach, â qui l’on doit également le Munster de Strasbourg 
( un des domes les plus magnifiqnes de l’Allemagne, dans 
le douzième siècle. Tonibeau et statue dc Berthold V., et 
les statues en pierre des autres comtcs de Zaehring; les 
peintures des verres, tablcaux du maitre-autel par Jean 
Baldoung (Grien), l'niversité, bibliotbèque, cabinet d’bis- 
toire naturelle, ihéâtrc anatomique, laboraloire chiauique; 
cabinet de physique; jardin botanique ; jardin d’industrie , 
Institut clinique. Excellents tableaux de Holbein dans la 
chapelle de l’université ; collection de preparations ani
males du Sieur Schmiden. Douane, théâtre , fontaine sur 
le marché au poisson ; Institution polythechnique, excellent 
hospicc pour les pauvres orphelins, enfants trouvés , ho- 
pitaux, Institut artistique de Herder. Beiles allées. 11 
y a dans la contréc des- points de vue de toute bcauté, 
enlre autres la terrasse d un ermitage ( Saint - Loretto ) ; la 
montagne près de Wolfenweiler et de Heitersheim. L’an-
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eien couvcnt de religieuses, Gunlhersthal, la chartrcuse, 
l’Ottilienberg avec sa grotte de rochers, le mont Saint-Jean, 
Saint - George; Sainle-Barbe, erinitage avec. cglise , le fort 
Zach ringen, Ekart, château et jardin; l’efl’royable H (eilen- 
thal ou val d’enfer qui a trois licues. (relraite de Moreau 
1796) p ues de la ville de Fribourg et de ses en- 
virons , huit plandies avec la de&cription 1822. ZZ Aux 
nobles desseins (ferniée? ) Aub. au More, â lHotcl Zach
ring , au Lion; â la Clef; â l’Ange ; â l’Esprit. La nou- 
veile route que tieunent les posies pour aller a Schaffhouse 
passe par Steig, Lenzkirch, ßonndorf, Stühlingen. Depuis 
1822 , il y a sur une parlie du Kniebis qui en est voisin , 
une chaussée dite, chaussée grand-ducale pour les bains , 
conduisant dans les montagnes.

Pridbcrg. Anc. v. imperiale de la Vélcravie , niaintenant 
appart. au Grand-Duc de Hesse - Darmstadt, â 3 nulles de 
Francfort, sur la route de Hersfeld â Leipzig. Poste. 
2 â 3ooo h. Théâtre de société. On y fait un commerce 
lucratif des productions céréales de la contrée. Fabrique
de tabac. Tout près, le château de Fridberg. Champ 
de bataillte du mont Saint-Jean. Saline de Nauheim. 
Eaux minerales de Schwalheim. Le vivier ou Teithhaus. 
Aub. aux 3 Glaives, â la Ville de Darmstadt dép. du meine 
aubergiste depuis Fan 1811. a Roudolphe aux Trois 
Etoiles.

Friedeberg. Petite ville dans la Nonvelle-Marche sur deux 
lacs. Bureau de poste sur la chaussée qui mène â Custrin. 
Draperie. Cette ville a beaucoup gagné en aisance depuis 
le défrichemcnt du Nelzebruch ( 1763 ).

Friedeck. Petite ville de la Silésie autrichienne. 2000 h. 
Chateau. Belle église de pèlerinage.

Friedland. P. v. de la Prusse orientale, connuc par la 
Bataille du 14. Juin., 1807.

Friedrichs Stadt. V. du duché de Schleswick, entre l’Ey- 
der et le Treeii, â 2 milles au - dessus de Toenningen- Com-



Friedland Fliessen 121

nterce, navigation, nianufactures de soicrie et de lainage. 
Elle fiit bâtie, en 1621, par des Arminiens hollandais dans 
le gout de leur nation.

Friesach OU Freisach. V. dela Basse-Carinthie. 2000 h. 
Boom. Chateau élevé, prévoté, coinniende de l’Ordre Tcu- 
tonique. Dans la contrée, ilya des forges, des fonderies, 
des usines pour la confection de l’acier, des taillanderies. 
Bain.

Frisheim OU Frisenheim. Grand village de Bade. Relais 
de poste. Aux environs, le beau couvent de Schoulteru 
( supprimé ).

Fritzlar. V. de la Hesse, sur l’Edder; autrefois a Mayen ce, 
aujourd’hui â Hesse - Cassel. 45o ni. 2000 h. Drapiers 
et tanneurs. Collégialc. Couvent de religieuses avec 
un pensionnat. Ancienne conimanderie de l’Ordre Teu- 
tonique.

Furth. Bourg considérable et très-pcuplé dans le pays 
d’Auspach ; â un mille de Nureniberg, 2 d’Erlang, entre 
la Rcgnit2 et la Pegnitz. 800 m. i3,ooo h. parmi lesquels 
2600 juifs; université juive, dcux synagogues, imprimerie hé- 
braique. Conimerce, arts et métiers grandos, nianufactures et 
fabriques (miroirs, marchandises de métal vernissé, domi- 
noterie, cuir, cire â cacheter; beaucoup de bimbeloterie, 
instruments de Chirurgie et autres, montres, orfèvrerie; 
bonnetcrie, tabac etc.), eau de vie, bière. Foire impor
tante en automne. ( Elle durc 15 jours â dater de la St. 
Michel. □ â la Vérité et â l’Amitié. Aub. au Prince 
Royal de Prusse ; â la Maison de Brandcbourg. Calendrier 
et livre d’adresses de Furth 1819.

Fuessen (Fussen). A la Bavière dans la principaulé 
d Augsbourg. C’est une petite mais jolie ville, sur les fron
ti eres de la Souabe, de la Bavière et du Tyrol. 1600 h. 
Luthierset facteurs d’inslrunients a corde. Passage en Tyrol. 
Trailé de paix entre l’Autriche et la Bavière, en 1745. 
Combals sanglants entre les Aulrichiens et les Francais au
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niois de Juillet 1800. L'abbaye de Bénédiclius a été 
dévolue â titre d’indemnité au prince d’Oettingcn - W al
lerslein.

Fulde. Cap. de 
cette ville est â

landen évéché de ce nom. Aujourdhui 
la Hesse électorale, sur la Fulda qu’on y

passe sur un très-beau pont de pierre. Poste â moitié
chemin d’Eisenach â Hanau . se trouvant â la distance de
9 milles de chacune de ces vilies. 930 m. 8000 h. Agrandie 
et embellie depuis la sécularisation. Anden palais du prince- 
èvèque, doyeuné, cathédrale oü Fon voit le tombeau de 
Saint - Boniface ; paroisse, séminaire, bibliothèque publique. 
Nouvel hopital et maison d’éducation, orphelins, different*  
hospices ; arsenal, caserne; bâtimcnts et la bibliothèque 
du gyinnase, du lycéc; Institution forestière de Hartig, 
l’hopital - Guillaume, le concours des Muses (Musenverein), 
le jardin de société , l’arquebuse, le Frauenberg. Un peil 
de comnierce, surtout en fil et en grains. Aux environs , 
la belle maison de plaisance, la faisanderie, le parc. Aub. 
â l’Electeur , une nouvelle auberge, vis-a-vis du château, 
la Poste, l’Etoile, le Cygne, le Lion, le Soleil, la Lune, 
I*  Aigle , le Cerf, l’Ange , V. Essai d’une topographie de 
Fulde par Schneider-

Gdbel. V. de Boheme dans Te cercle de Bounzlau. 3oo m. 
Manufactures de drap et de toile. Couvent de Doniini- 
cains., poste militaire d’une grande importance â cause 
des défilés.

Gadebousch. P. v. de Mecklenbourg- Schwerin. 200 ni. 
j6oo h. Sur le Radegast. Chateau. Toilerie. Eau de 
vic. Victoire des Suédois sur les Danois, en 1712.

Gais. Village très-bien bâti dans le canton d'Appenzell en 
Suisse, et situé dans une superbe contrée montagneuse, 
sur une route par les niontagnes dont les voitures peuvent 
faire usage et gagner deux lieues, cn la préférant â la 
chaussée qui conduit de Coire â Saint-Gall. 38o n>. 
2600 h. II »*y  rend annuellement beaucoup de niondc
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pour y prendre le petit - lait. L’on y trouve diverses bonnes 
auberges, parmi lesquelles la plus notable est â l’Ours. 
(V. l’article A’uiwe sud - orientale, dans la Serie propre 
aux niots conunengant par un S.

Gall ( Saint- Gall). Capitale du canton de ce nom cn Suisse. 
960 m. 9000 h. 11 y règne de l’aisance. Grandes fabriques 
«11 coton, mousseline et autres objets. La broderie y excelle. 
Blanchisserics. Parmi les batiments, Ton remarque l’église 
collégiale et la bibliotlièque, les batiments de la ci-devant 
abbaye; l’arsenal; la maison des orphelins; jolies prome
nādes. I/on a de superbes points de vue très- étendus dans 
le voisinage. Superbe ponl. Aub. au Brochet; au Roessli 
(V. l’article Suisse sud - orientale, dans la série propre 
aux niots conimcncant par un S.

Gand ( en allernand Gent). Capitale de la Flandre, patrie 
de l’enipereur Charles - Quint, a 4 milles de la mer, sur 
l'Escaut et sur quelques petites rivières et canaux ; le plus 
beau conduit â Bruges et â Ostende, ce qui favorise beau- 
coup le commerce. (Transit, grain, toile, fil ). L’une 
des vilies les plus considérables de l’Europe. 56,000 h. 
Excellenles blancbisseries; beaucoup d’atteliers pour la fa- 
brication du fil et de la toile, étoffes de coton, tabac, 
sucre, papier, etc. Un château fort. La cathédrale, les 
églises de St. Michel, St. Nicolas, Saint-Pierre. Grand 
marché. Maison de correction. Galeries de tableaux de 
M. M. Saccgem et Scamp. Salle de spcctacles, prome
nādes autour de la ville; navigation sur le canal de Bruges. 
11 y a un bateau â vapeur qui va â Anvers en deux heures. 
Aub. L’hotel de Flandres; le Cerf; le Crand Laboureur; 
l’Angleterre; Saint-Antoine;

Gandersheim. V. du duché de Brunswick sur la Gande 
3oo m. 2000 h. Château ducal, l’abbaye de Dames , de- 
venue si célèbre par la savante Rhoswita ; cette abbaye a 
étc dévolue au duc â titre d’indemnité. 11 laut aller voir 
1 eglise et les batiments de ce chapitre avec ses antiquités 
®t ses collections, qui niéritcnt bien d exciter la curioiité
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du voyageur. Dans la contrée , des martinets > des forges 
et des usines pour la confectien de l’acier.

Gardeleben OU Gardelegen. V. de la Vieille-Marche 
de Brandebolirg. 5oo m. 3ooo h. en comptant le mililaire. 
Bureau de douane et de poste. Ecole pour le latin. Dra
perie. Houblonnières. Brasserie (Garlei.)

Gai’Z, , V. de la Poméranie - citcrieure, â 3 milles de Stetin , 
sur l’Oder. 400 m. 2200 li. Bonneterie, fabrique de 
gants et de bas de coton ; péage de l’Oder. Saunerie.

Geislingen. P. v. du royaume de Wurlembcrg dans l’an- 
cien territoire d’Ulni, dans une vallée profonde. Bains 
de Rüßlelbad. Forges, martinets â cuivre, papeterie, liui- 
lerie , moulins a émoudre et polir. Beaucoup dc tablelterie. 
1600 h. Aub. au Lion.

Geismar. Voyez Hofgeismar.
Gemünd. ( Souabe). Anciennc v. imperiale, appart. au- 

jourd’hui. au roi de Wurtemberg. Poste sur la double 
route de Nureinberg aStutgard, et de Stutgard par Heiden
heim â Augsbourg. Considérable, sous le rapport de ses 
maisons, niais petite sous celui de sa population; car 011 
y compte près de 2000 feux et cnviron 8000 habitants. 
Cymnase, églises et couvents. considérables. Filature de 
coton , bijouterie, commerce. Aub. â la Poste.

Genes. Superbe capitale de lancienne république de ce 
noni et maintenant du duché de Genes, sournis â la do- 
niination du roi de Sardaigne , sur la cdte septentrionale 
de la Méditerranée. Elle est bâtie en amphithéâtre, sur 
le penchant d’une montagne autour du port. Environ 
76,000 hab. enlourée d’uu double rang de murailles du 
coté de la terre. Le port est fortifié. Le pont Carignan. 
La plupart des rues étroites et tortueuses, niais bien pavées; 
il n’y a que la rue neuve et la rue Balbj epi soient droites 
et larges; aussi les hotels, le palais y sont-ils de la plus 
grande magnilicence. On y voit ceux des Camilles Doria, 
Spinola, Serra avec une galerie magnifique, Brignola, Pal-
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lavicini, Balbi lancien College des Jésuites et vis-â-vis le 
plus bei édifice de la ville qui est le palais de Marcelino 
Durazzo et l’on y compte cncore près de cinquantc palais 
qui indiquent le goutde lancien temps, mais ne sont pas lia 
bites, et annoncent aussi leur décadence et la solitude du 
temps present. La plupart des maisons bien bâties avcc des 
loils en plate - forme sur lesqucls on voit câ et lâ des jardins. 
Voyez le Palazzo della Signoria , autrefois la résidcnce du 
Doge et le siege du gouvernement. Arsenal. Une quantité 
d’églises et de couvents qui sont en partie des monuments 
d’architecturc et principalenicnt léglise de l’Annoncia'de. 
Dans l’église métropolilaine , dite der Sacro Calino , le 
très-antiquc vase sacré en Smaragde, qui fut renvoyé de 
Varis, oü il fut reconnu n'ctre que de verre, découvcrte 
que l’on a grand soin de tenir sous le plus grand secret ;i 
Ceries. Beau faubourg de St. Pietro d’Arena. Commerce 
très-important, bellcs manufactures , dont les principālos 
fabriquent des soiories et des vclours, d’autres des étofl’es 
de laine, de coton et de lin. Cants, blanc d’Espagne, 
savon , papier etc. La célèbre banque de Saint-George 
est suppriinée. Uni vērsi té, académie de peinture et de
sculpturc. Grand böpital. Plusieurs bospices pour les or- 
phelins. Deux digucs pres du port, ainsi que le pbare. 
V. Guida etc. di Sotti. N. A. Superbe point de vue 
depuis Villa Negro. II ne faut pas manquer de faire une 
promenāde sur les remparts. De Céues â Milan, il faut 
avec le Veturin deux jours et demi. i) Ao«u*  bonnc au- 
berge, botei de l’Europe. 2) Pavie. 3) Milan, et ce- 
perrdant I on s’est arreté près de Certosa. Chaussee*.  Le 
ei - devant mauvais chemin, par Ja Bocchella n existe 
plus , la nouvelle cbaussée est achevée et divisée en deux 
relais; par le deiVier, on arrive très- aisément sur la bauteur 
et rejoint la grand’route de Turin; on. laisse la BocchcUa 
a droite. Connne la route neuve du mont Samt - Bernard 
est finie . on a élabli un nouveau cours de poste qui depuis 
Coirc va directenient â Genes en passant par Bellinzono.
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I)e bonncs aubcrges , d’ou Fon a la vuc du port, entre 
autres celle dite la Ville, et celle dont l’enseignc est la 
Croix de Malte.

Genève. En allemand Genf, une des plus ancienncs vilies 
dc 1 Europe, deja connue de César. Elle est â présent de 
nouveau séparée de la France, forme une république et 
renduc â elle-méme depuis 1814, agrandie d une petite 
portion dc territoire, eile forme le vingtième état de la 
confédération helvétique. La superficie de cet état, com- 
prcnd quatre milles géograpliiqucs carrés, aycc 36 â 40,000 h. 
dont 18,000 sur le territoire. Elle est sur le lac Lémanct 
sur le Rhone. Le passage du cuté de la Savoy.e est le 
plus joli. Ses nianufacturcs d’horlogerie sont célèbres. 
Mécanique, Bijouterie, indienne et autres tolles dc coton , 
tanneries , draperie , lainage , fabriques de mousseline , de 
soierie, de porcelainc et d aulres fabriques. Librairie et 
imprinicric considérablcs. Bcaucoup dc commerce , surtout 
celui d’cntrcpot, d’expédition , dc change ct de transit. 
I uiversité de la religion réfonnée; obscrvatoire, bibli- 
othèque. Musée académique très-richeiuent fourni. Grand 
cabinet dc leclure avcc une bibliothèque; société d’histoire 
naturelle Jurines; societé des helles - letlres; en géneral ex- 
trémement dc gout, de zèlc ct d’enscmble pour lout ce 
qui tient â l'érudition. Ecole gratuite Ilutel de ville 
avcc un escalicr saus marchcs, ct de vieillcs inscriplions 
dans la cour intérieure. La calhédrale est un bei édilice 
gothique : la perspective du haut de la terrasse est magni- 
fique, surtout celle qu’on a de la Clémence, clocher qui 
dans le 12. siccle, fut élevé sur les fondements d une tour 
bâtic par Jules-César; la cloche qu’on nomme aussi Clémencc, 
est un des plus gros Bourdons. Belle promenāde sur la place 
Maurice, avcc une jolievue; il y ert a une autre qu’on 
appelle la Treille ; on ne frequente plus celle qu’on nomme 
le Bastion - Bourgeois , plantée d’arbres de haute fulaie, 
inais déshonorce par les exécutions révolutionaires dont 
eile a été le degoutant théâtre ; on en a aussi enlevé le mo-
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nument de J. J. Rousseau, en 1817. C’est â celte place oūse 
trouvc maintenant le jardin botanique , oü l’on voit le buste 
de Rousseau eteinq autres. Collections interessantes d’objets 
naturels et artistiques. Chez des particuliers; l’herbier 
de Candolles. L’on voit encore chez Saussure le cabinet 
de son père, et les souliers avec lesquels il gravit le Mont- 
Blanc , d après le modele desqucls celui qui après lui, fit 
en 1822 , la mème excursion eut soin de faire arranger les 
siens. Dcpuis 1822, le grand bas-relief des Alpes depuis le 
Mont-Jura jusqu’aux Grisons et depuis Zurich jusqu’a la 
montagne Rosa par Gaudin. En général les contrées sont 
très - ravissantes. Habitations dans les maisons de campagtia 
des alentours. CZ grande löge provinciāle, avec six loges 
fran^aises et une allem an de; â l’Heureuse Rencontre. II 
est impossible de trouver un paysagc plus diversifié, plus 
imposant. Aub. aux Balances, aux Sécherons ( devant Ja 
ville) , a l’Ecu de Genève(sur le lac). On va de Genève 
â la vallée de Chamouny ( v l’arlicle Montagnes ) , a Ferney , 
villagc inconnu avant Voltaire. Les chaiubrcs et les 
ineubles sent dans un très - mauvais état de vetusté; les 
rideaux de son lit sorit tout en lambeaux par les morceaux 
que les curieux et ses partisans en arrachent pour les conserver ; 
Coppet, oü l’on voit la Campagne et la sépulturc de Neker, 
de son epouse et de sa fille ; pclites excursions de montagne 
sur le Salève. Plein-Palais , agréablc promenāde entre Genève 
et Carrouge. Depuis 1823, bateau a vapeur, le Guillaume- 
Tell, sur le lac de Genève, qui tous les jours fait très-vite 
le trajet de Lausanne et de Vévay, renferme toutes les com- 
modités et tient bonne table. On a ajouté deux nouveaux 
bateaux â vapeur â celui qui existait déjâ , l’un connu sous 
le nom d’Arnold TTAnkelried ell’aulre sous celui de J. J. 
Rousseau. Le bateau a vapeur Guillaume Teil fait tous les 
ilimanches et les lundis ce que l’on nornme vulgairement le 
Tour du Lac. Le nouveau ponl d’Eisendrath (lil d archal ) 
est achevc. Par suite d’une donation de Bath, on construit 
un musée vis-â-vis la salle de spectacles.



128 Gegenbach Germersheim

Gengenbach. Dans l’Ortenau, jadis v. libre et imperiale 
inaintenant appart. au Grand-Duc de Bade, située a l’entrée 
du Val de Kinzing. Booo h. Bien bâtie. Un hutel de 
ville. Bcaucoup d’ustcnsiles de bois. Les vastes bâtiiuents 
de la ci - devant abbaye de Bénédictins. Uupiial bourgeois; 
lvglise du ciinctière. Vaste élang nouvellement fait près 
de la Kinzig. Aub. â l’Aigle; au Sauinon, â la Conr de 
Bade; â l’Ange; â la Fleur.

Gera. (Prononccz Gudra.) V. importante dép. des conites 
de Reufs, sur la route entre Nuremberg et Leipzig, dans 
une valléc rianle sur les bords de l’Elstcr. Postes saxonnes. 
800 m. plus de 7000 h. Neuve et jolie, depuis l’incendie 
dc 1780. Fabriques et mjinufactures detofles de laine et 
mi-soie, teintureries, tabac, chapelleries, instruments de 
musique de Friederich Commcrce de détail très-actif. Nc- 
gocc dc porcclainc dans le village voisin, nommé Unterhaus, 
auprès duquel cst silué aussi l’ancien château d Osterstei 11 
qui servait de résidcnce. Gyninase florissant. Le club 
di t : Erholung , dans un beau local. Siege de la rvgence dc 
la branebe cadelte de la maison dc Rcftfs, qui depuis 180?. 
est cn commun aux deux lignes de Schleiz et de Loben- 
slcin. Le Potager, Bellevue. Chateau d’été de Linz. La 
inagnifique valléc de 1 Elstei*,  fermée par les chateaux de 
Weiden et de Crassen. A7’. Description de la seigneurle et 
de la ville de Gera, par Klotz. 1817. — Archimcde
a l’Alliance Etcrnelle. Aub. â l’Arbre Verl ; au Cheval 
d’or; au Raisin.

Les agrcablcs bains de Ronnebourg ne sont qu’â unc 
licue et demie de Gera, qui est â la niéme distance dc 
Ko'Strilz , dont le parc et le châlcau méritent d’ètre vus , 
et oii Fon a de très-bonne bière.

Gcrbstacdt. P- du pays de Mansfeld. 400 m. 2800 h. 
Poste. Exploitation dc cuivre.

Germersheim. P. v. autrefois â lelectenr palatin. 190 m. 
1700 h. Prcs du lieu ou le Queich sc jette dans le Rhin.
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Ruinēs du chateau oü mourut Roudolphe de llabsbourg, en 
1291; lavage de l’or. Grand route conduisant en Alsacc et 
en Suisse. Dans le voisinage, les fortos digues contre les 
inondations du Rhin. Aub. a l'Elépliant; â la Poste.

Gevelsberg, Paroisse du conité de la Marche. 800 h. 
chapitre noble. Coniniercc en ustensiles de fer et d'acier.

P. V. du pays de Foulde. Ruinēs du châtcau de
Rockenstouhl. Relais.

Lengen. Jadis*v.  imperiale, aujourd’hui appart. au Roi 
de Wurtemberg, près d’un bcau vallon. 1900 h. la plupart 
négociants, tisserands, drapiers. Distillerie; coutcllerie, 
bains de santé. Plusieurs sortes de moulins. Machine 
hydraulique. Dans le voisinage, la ci- devant abbaye de 
Neresheim.

V. de la Hesse, au grand - duc de Darmstadt, sur
la Lahn. Pont. 700 m. 7000 h. sans les étudiants et les 
militaires. Université avec des bâtiments considérables et 
un observatoire, un jardin botanique, unepédagogie. Beau 
lemple luthérien ; superbes casernes tout en neuf, d’oii l’on 
a une superbe vue : le grand-duc en a fait present a 
1 université. La maison de bains d Oswald. Arsenal, hospice, 
pour les feinmes en eouche, maisons neuves en pisée (cons- 
truction en terre compacte). Siege d’un College de régence, 
d un conseil ecclésiastique etc. Tanneries, tabac , brasserie, 
fabrique d'amidon , et de poudre; bonneterie. Bibliothèques ; 
celle de 1 université , celle dite de Senkenberg avec des ma- 
nuscrits rares, celle de M. M. G. R. Muller, Buchner, 
Schmidt; cabinet d’histoire naturelle de l’université; Collec
tion d instruments de Chirurgie au Sieur Lobstein. Divertis
sements : Club pour le plaisir de la conversation dans la niaison 
de Dewall ; toutes les semaines, un Casino avec musique et 
danse; concert d’amateurs; sociétés savantes â la Licorne; le 
jardin Bousch, le Gleiberg et le Fetzberg (heiles ruinēs), la 
commanderie de Schieferberg , le Badciibourg sur la Lahn, le 
bois des Philosoph«, Hohensolms, contréc magnifique.

9
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Excellcnle école dequitation ; Les fortificalions dcinolies 
et transforinées en jardi ns et places pour bâtir. Monnaie : 
pied de 24 fl. de Francfort. O Louis au Lion d’or. 
Bonnes chaussées dans toutes les directions. Aub. â la Poste ; 
a la Licorne; au Lion; au Cheval Moreau.

Gifhorn. (Pays de Lunebourg). P. v. sur l’Aller, fortifiée. 
Cbâteauj Entourée d’eau. 2o5 111. Bureau de poste. Fa- 
brique de chicorée; verrerie oü l’on n’emploic que de la 
tourbe. Chaussee qui conduit â Brunswick et Lunebourg. 
Aub. a la Maison Teutonique; au Cellier du conseil, â 
l’hotel des Arquebusiers (Schutzenhof).

Gilgen (Saint-) ou Sainte - Egidie. Pays de Salzbourg. 
Bourg sur le lac dit Abensée. Chateau de Huttenstein. 
Verrerie.

Gitscllill , sur la Czidlina. V. bien bâtie de la Boheme. 
3oo m. Chateau considérable. Directoire du cercle. Col
lege des Jésuites. Filature de coton.

GlatZ. Chef-lieu du comté prussien de cé nom, dang une 
étroite vallée sur les bords de la Neisse, en Ire deux Lautes 
niontagnes, sur l’une dcsquelles se trouve le vieux château 
fort ( vue très-étendue principalement près dc la statuc dc 
Saint - Népomucène. C’est. aussi â cette place oii le saut 
de Treng eut lieu ). sur l’autrc, la nouvelle forteresse qui est 
régulière. La ville est aussi forlifiée et en grande partie 
bien construite. 900 m. 2 casernes. 5o2o h. Carrières 
de Serpentine. 4 foircs ou marchés annuels. Conimerce. 
Eglisc avec une grosse cloche et une iniage miraculeuse. 
Hotel de ville, quelques monastères, niaison de Campagne, 
moulins du doinaine royal , niagasins etc. Jardin bolaniquc 
et coliection de tableaux de M. BI. Krause. Ressource et 
bals dans l’ancien College des Jésuites. Jardin de société. 
zz aux 3 Triangles. Aub au Cheval Blanc.

GleiwitZ. V. prussienne de la Haute- Silésie dans uneriante 
vallée. 3oo ni. 1600 h. nianufactures de drap , brasseries, 
commerce de houblon.
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Glogaw (le grand Clogau). Capitale de la principauté de 
Clogau dans la Basse - Silésie. Bonne forteresse, en gründe 
partie bien bâtie. 800 m. 9000 h. et 2000 hommes de 
garnison. Commcrce, imprimerie dp toiles de coton, fa- 
briques de tabac, blanchisseries de bougie, brasserie. Eglise 
neuve pour la garnison, chapitre collégial, gymnase lu- 
thérien et catholique. Chateau et jardin du château, ca- 
théd rale, comédic. Local de la Câ la Loyale Réunion; 
écolc de sages - fernmes, établissement de vaccination. Res
source. Lieux de divertissement: Friedensthal, Lindenrouh , 
Rauschwitz, Hermsdorf, Bicgnitz, Rhinberg, Dalkan avec 
son jardin monlagneux. Aub. â la Maison Teutonique; â 
lAigle Noir; au Tschammerhof; aux 3 Tilleuls ; au Cheval 
Blanc.

Glückstadt. Cap. du duché de Holstein, sur la rive droite 
de l’Elbc , bien bâlie, autrefois fortifiée« Siege de la régence 
de Holstein. Maison de correction et de travail avec des 
manufactures de laine. Assez de trafic. Compagnie de 
comnierce. Port pour des bâtiments de mer. Péage de 
l’Elbe. Postes et messageries danoises. 5 a 6000 h. : 
maison de punition et de travail forcé, (la précédenle était 
dans la forteresse qui est maintenant démolie, et eile était 
jointe â l’arsenal). Excursion aux bains de mer de Cux
haven. Aub. â la Ville de Hambourg; a la Carpe.

Gmund. P. v. â 2 milles de Villach, dans la Haute - Ca-
rinthie. Dans le voisinage, des eaux minerales, des forges, 
des usincs pour la trempc de l’acier. Aub. au Vaisseau 
d’or.

Gnesnc. V. de la Pologne prussienne, 7 milles de Posen. 
Poste sur la route de Thorn. 5oo m. 3400 h. Prince-ar- 

> chevèque, chapitre, église collégiale et quclques monas- 
, tèrcs. Anciennement capitale de la Grande - Pologne. 
I Foires. o Au Ctibe Couronné.
B'Oar (Saint-) ou Saint- Gower. Jadis capitale du bas 

cwmlé de Katzcncllcnbogcn , maintenant au roi de Prussc. 

9 *
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200 ni. lioo li. commcrce, tannerie et autres métiers. 
Pèche du saunion. Relais. Ruinös de la forteresse de 
Rhinfcls. On voit vis - â - vis, St. Goarshausen avec les ruinēs 
du chatcau de Katz (Katzenellenbogen) Belle contrée. Lurlei 
(énorme mässe de rochers avec un écho célèbrc.) Le 
Baue (place dangcreuse dans le Rhin.) Aub. le Lis; la 
Forct Verte; la Poste; le Sauvage.

Goeppingue. V. du roy. de Wurtemberg. 4 â 5ooo b. 
Relais sur la route de Stutgard â Ulm. Beau pont sur la 
rivière de Filse. Chateau, maison de ville, hopital, Bains. 
Manufaclurcs qui fournissent des é tolles de laine, de coloii ' 
et de soie ; fabriques de faience, papeterie. La ville a 
été presque totalement et régulièreinent rebâtie, depuis 
l’incendie de 1782. Bailliage supérieur.

On voit dans la contrée, au nord-est de la ville, les 
ruinēs de Hohenstaufen, chatcau patrimonial d une illustre 
famille imperiale de l’Allemagrie avec un point de vue ina- 
gnilique. Dans l'églisc du village, on trouve le porlrait de 
Frédéric - Barbe-Rousse retouché â neuf, avec cette ins- 
cription : hie transibat Caesar. Les eaux minerales d’Ubcr- 
kingen qui sont inaintenant très - fréqucntces. Voyez-en 
la Description yar Burger. Ulm, 180g. Plus de détails 
dans le Guide yar les Alpes de Souabe a l’article des voy- 
ages dans les niontagnes.

Goci’lilZ. La plus grande ville de la Haute-Lusace, inain- 
tenant a la Prusse, dans une agréable contréc sur les bords 
de la .Xeise, bien bâlie. 1100 in. 8 a 9000 b. | Belle ca
thedra le avec un orgue des plus célèbres. Statue en pierre 
du tetns du quinzième siècle, de G. Einpich; la sépultnrc 
dans l’église de la Sainte-Trinitc. Bon gymnase avec une 
importante bibliotbeque, celle de l’hdtel de ville. La niu- 
nicipalilé avec des archivcs importantes. Siege de la société 
savanle dc la Haute- Lusace . dont la bibliothèque et d’autres 
collcctions taut de livres que d’objets de l'histoire naturelle, 
•néritent l’attention du voyageur, Grandes manufactures de 
drap , qui inaintenant sont en décadence. Oulre cela, de
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la toilc, du cuir, des cliapeaux, des rubans, des pipcs â 
tabac. Négoce. Dans le voisinage, les niontagnes pilto- 
resques du Königshain, la conlrée de l’Oberniuhle et la 
Landeskrone. Près de la ville, de jolics promenādes; lc 
Saint - Scpulcre devant le faubourg de Saint-Nicolas. Les 
jardins LIcinisch et Kleiner, ainsi que l’arquebuse. Ressource, 
harnionie, tombeau de Jacques Boehm. CZJ au Serpcnt Cou- 
ronnc. Aub. au Cerf Brun; au Lion d’or; â l’Etoile d’or. 
Cest dans ccltc contréc qu’est Herrnhout, Le villagc de 
Markerdorf, oü Durer fut tue'.

Gocrtz ou Gorice (Goritia). v. sur la Lisonza dans ic 
Frioul, bien bâtie. Château dieve. i 1,000 h. Directoire 
du cercle, gymnase; école normale , société d’agriculturc 
et des arts. Metropole et aulrcs églises. Manufactures 
considérables de cuir, surtout demaroquin, soieries , ru- 
banerie, cierges. La contrce est dclicicuse; les habitants 
s’y adonnent â la culture de la vigne et â celle des vers â 
soie. Aub. â 1*  Aigle Bleu.

Goesnitz. Bourg du pays d’Altcnbourg. Manufactures dé- 
toffes de laine.

Goettingue. Sur la nouvelle Leine qui est un canal de la 
rivière de ce noni, dans la principauté de Goettingue. 
loSoni. 9000 h. sans compter les éludiants est le militaire. 
Lniversité célèbre. (Comnie 1 eglise de l’université est depuis 
long- temps cmployée pour le local de la bibliothèque , l’église 
de Saint-Nicolas est depuis 1822 Frglisé de l’université) bi- 
bliothèque magnifique, riche cabinet de médailles , musée, 
cabinet de modèles, observatoire, jardin botanique et éco- 
nomique, anatomie, ancien lahoratoire, hospice pour les 
femmes en couchc, manége, lombard , niaison d’orphelins, 
salle d’armes et autres établissements. Société des scicnces , 
célebre lycée, séminaire philologiquc, et homilélique; école 
d industrie de Wagemann , excellent cabinet d’histoire na
turelle de Blumenbach. Quclques manufactures surtout en 
lainage. On y fait aussi de la toile ; on y trouve des tan- 
neurs, des hongrnycurs, des fabricanls de tabac, des or
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fèvres, des selliers , et des charcutiers qui font des cervelas 
et des saucissons excellents. JVIonnaies qui ont cours : Ris- 
dalc sur lc pied de 20 fl. = 24 gros = 36 gros marieng. 
---- I gros = 1 gr. et gr. mar. = 3 matthiers = 
12 fenins ou liards. Louis d’or = 5 écus ou risdales, 
et 5 - 7 gros d’agio. Le carolin et l’ancien Louis de France 
de 24 Tb valent 6 écus. Divertissements: concert d’hivcr, 
club, pique- niques, jardin Scolct et Bosse, salle dans la 
maison Rcedecker, papeterie proche de Weende. Parties de 
plaisir â Kochsloust, au Champ Kcrtslingerced, â Bovenden, 
â Ncerten , aux ruinēs pittoresques de Haustein , Plesse, Har
denberg, aux Gleichen, au Val-Bremeck et Rheinhausen.

Au Cercle d’or. Histoire et Description de la ville 
de Goettingue par Meiner. Almanach de l’université de 
Goettingue , 1821. Le guide le plus récent est Goet-
tingue et ses alentours, avec un plan, Kaideck, 1824. 
Aub. la Couronne, la Ville de Londres , le Roi de Prusse, 
l’hotel d’Angleterre.

Goslar. Sur le Rammeisberg au pied du Harz, ancienne 
ville, jadis imperiale, actuellement hanovrienne et faisant 
partie de la principauté d’Hildesheirn. 1100m. 5-6oooh. 
Plusieurs antiquités allemandes très • remarquables , par 
exemple le Kaiserstouhl, soi - disant autel de Crothon (revenu 
de Paris) et placé dans leglise de Saint-Étienne, parcequc 
la cathédrale a été démolie â cause desavétusté; le Wort- 
gil deh,aus ; le jardin de Falkenberg, oü se voit le Iklous , 
un rocher célèbre. Exploitation de inines. (surl’Ocker se 
trouve une forge digne d’étre vue) brasserie; la fameusc 
Gose qui est la meilleurc des sept espèces de bièrc. Fabriques 
de vitriol, blanc de céruse, couleurs, cartes, tapis. Le 
romantique Ockerthal. Le Rammeisberg dont l’exploila- 
tion est très - importante. V. la Description de la ville de 
Goslar par Mund, Goslar, 1810. a Hcrcynie â l’Eloilc 
Flamboyante» Aub. chez Soermann ; le Worth} le Cheval 
Blanc. 11 y a des chaussées qui conduisent au Harz et â 
Hildesheim.
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Gotha. Capilale du duché dc cc nom, et résidence du duc 
régnant; plus de i3oo m. 11,971 h. Le château de Frie
denslein, oü réside le Princc: une superbe bibliothèquc 
et un trcs-bcau cabinet de médailles , un cabinet de ra- 
retés et d’objcls prc%cieux de la nature et de l’art. Figurēs 
tirées en plâtre; cabinet chinois; galcrie dc tableaux et les 
colleclions remarquablcs du dcrnier grand-duc. Si l’on 
concoit I’idée d’en faire la réunion dans un musée, cela 
forniera un enscnible et une richcsse en littérature et en trésors 
arlistiques, coinme il y en a pcu en Allemagne. L’anni- 
versaire de naissance du feu duc Frédéric IV. fut célébré 
en 1824 par l’ouverture du nouveau musée et légué au pays 
par un codicille. La mort qui enlcva ce noble Prince, au 
mois de Février 1825, l’empècha lui et son cstiniable mi- 
nistère de rachetcr de ses propres fonds différents objcts 
encorc engagés. Mais quel que soit le sort de ce pays or- 
phelin, l’on peut cependant atlendre de la munificence de 
tous les Souverains dc cctte ligne, que l’adjudication ne 
diviscra pas ces objcts. Dans les deux tours des ailes du 
chatcau de la résidencc, sc trouve réuni ce qui auparavant 
était disséminé dans bcaucoup dc places differentes. Les 
colleclions de livres presqu’ oubliées dans les chateaux de 
plaisance, sont inaintenant ainsi que loutes les autres bibli- 
othèques du Prince, réunies dans la grandc bibliothèque, 
et par cette réunion, elle conipte aujourd'bui i5oâ 160,000 
volumes. On a forme en outrc une propre bibliothèque 
archéologique. Les tableaux, ci-dcvant parliellenient dis- 
tribués, sont inaintenant placés dans douzc chambres d’a- 
près l’ordre de lecolc, les plus distingués sont surlout ceux 
des écoles de l’Allemagne et des Pays-Bas. Deplus, il y a 
le célèbrc cabinet de nionnaic avcc sa bibliothèque numis- 
nialique; le seul cabinet chinois. Les colleclions de Seezen, 
inaintenant appelées, la Chambre des arfs y sont reunies 
avec toulcs leurs beaulcs. Les jets des preinières antiques 
dc Rome forniés sur les originaux par la faveur du Pape 
Cléincnt Ganganclli. Par la, ce inusée auqucl va sajouter 
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cncore la collccüon indienne du général baron ^nthing, 
pourra passer pour un des premiers ornements de l Alle- 
inagne, Parmi tous les institūts récemment formēs pour 
l’avantage public, l’on compte l’école d’industrie et les 
productions des fabriques du pays dont l’exposition a lieu an- 
nuellenient et se termine par unc distribution de prix. L’on 
voit aussi dans le jardin du palais du feu duc le nionument 
de l’Amitié, par le professeur Rathgeber, il fut érigé du 
vivant du duc. L’ouvrage que l’on attendait dcpuis long- 
tcmps: Gotha et ses environs par le conseiller aulique et 
historiographe Galletti, avec plan et B'ue de Gotha. 1824. 
8. est enfin édit, c’est le nieilleur de tous les guides. Les 
feuilles inlitulées artist. Notizen - Blatt der ^thend-zeitnng 
et les données de Sickler présentent le» renseignements les 
plus nouveaux sur le musée. Les grandēs bibliothèques 
particulières du Prince fourniraient seules 1 5o,ooo volunies. 
Les fortifications du château et de la ville ont été démolies 
et transformées en allées , bosquets et promenādes tout autour 
de la ville. Les superbes collections de minéraux et de pé- 
trifications du président de Schlotheim, le cabinet conchy 
liologique du Sieur Schmid. Gymnase (dans la cour duquel 
se trouve le monument de Loefler) école gratuite, höpital, 
orphelins avec un séminairc de jeunes maitres d’écoles de Cam
pagne. Grand bâtiment tout neuf pour aliénés. Hopital 
de Frankenberg. Etablissement d’assurance contre les in- 
cendies sous la direction des marchands les plus notables. 
Cabinet de lecture pour les marchands (nommé Kraemerin- 
nung ). Cabinet de lccture pour les militaires; réunion pour 
le chant. Devant la ville , l’observatoire du Séeberg, qui 
d’après Enke est a 1189 pieds au-dessus de niveau de la 
mer; Friedrichsthal; le palais du duc Frédéric renfermant 
quantité d’objets artistiqucs provenant d’Italie; orangene; 
superbe parc avec les tonibeaux du duc Ernest, de ses 
jeiines fils et du duc Auguste. Grande fabrique de por- 
eelaine, grande fabrique de tabac. Lainage, tisscranderie, 
brasserie, commerCe; passage de Francfort â Leipzig-
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Tolle, drap. Divertissements, théâtre, hals, promenādes 
aux nouvellcs plantations, au châtcau de Münchhof, près 
de Siebleben, a un grand jardin appartenant au duc; a 
Remstedt; Kindleben; au Schilling, au moulin dit le 
Foulon ou Walkmühle. Differentes sociétés, principa*  
lem ent le Club (la plus ancienne de toutes) celles du 
Maure, du Caffé, de la Steinmuhle, nombreuse, de tous 
les états et présentant beaucoup d Agrements; le nouveau 
jeu d’arquebuse: bains chauds et froids. o Ernest au 
Compas, bâtiment particulier et joli. Aub. au Maure (Na
poleon y prit son quartier-général en 1813) c’est aussi 
dans cette auberge qu’est la poste aux chevaux , et que se 
donnent en hiver les redoutes. Les autres auberges sont 
le Crelot d’argent, le Géant, la Ville d’AItenbourg, la Hal
lebarde; toutes ces auberges se trouvent sur des places pu- 
bliques.

On trouve dans les environs la colonie des Herrnhoutois, 
ou Frères Moraves â Neudietendorf ; les Gleichen ; lTnselberg 

Panorāma de l’Inselberg , par Kaiser, Weimar 1823. 
S' - fol-) les niaisons ducales de Friedrichswerth , Ich
tershausen (oü l’on voit deux grands tableaux, la levée du 
Llocus de Vienne, et la bataille de Gustave Adolphe près 
de Lutzen. Les Suédois avaient pris tout-â-fait la mènie 
Position que Farmen de Napoleon occupa près de Grofs - 
Goerschen): Morisdorf (portraits du temps de Frédéric 
le Grand entre autres celui du malheureux Keyserling) la con- 
tréc romantique de Reinhardsbrounnen , ou il y a maintenant 
une très-bonne auberge. Près de la , Schnepfenthal, ouexiste 
depuis plus de quarante ans la célèbre maisoii d’éducation 
de Salzmann. Le candelabre de Thuringe, érigé en l’honneur 
de Saint-Boniface, sur les ruinēs niemes de la première 
rglise chrétienne, bâtie en Thuringe près du village d'Al
ten bergen , l’an 724. V. description et histoire du duché 
et de la ville de Gotha , par Galletli. Lauteur soccupe 
d une nouvellc édition depuis 182!. Plan le plus récent 
de la ville de Gotha, par Batr, »023. Belle chaussée
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de Gotha â Erfort cl Eisenach , Schmalkalden et OhrdrotilT. 
La chaussée qui doit conduire â Langensalsa cst en plcine 
activitc.

Gouda. V. de llollande sur la rivière d’Yssel dont la na- 
vigation est fort considérable. Plus dc 18,000 li. Canan x. 
Eil , cordagcs , cxccllente potcrie et pipcs â tabac, fila- 
tures dc fil; cclèbrcs froinages de Slolkwyk. Eglise de 
Saint-Jean avec de beiles orgues et des vitraux en peinturc 
d’apprèt. Hotel dc ville. Âub. Het Harthuis, bet Zahn.

Grabow. Grand-duché de Mccklcnbourg- Schwerin. Pe- 
tilc ville sur lElbc. 3oo in. 2.5oo h. Drapicrs, tisscrands ; 
tanneurs, tileurs de tabac, dislillateurs d’eau dc vie. Com- 
nierce. Chateau. Résidencc dc la duchesse - douairièrc. 
IKon-loin de lâ , Wcebelin oii l’on voit le ebene sépulcral 
et le tonibeau de Koirncr ct de sa sceur. Aub. au Grand - 
Duc de Meck len bourg.

Graclcnlhal. P. v. de la principautc de Saalfeld au duc 
de Cobourg, situéc â l’extremite des bois de la Thuringe. 
Poste entre Cobourg et Saalfeld. 1000 h. Passage de Nu« 
remberg â Lcipsig, et pour celle raison coinmerce et grand 
roulage: importantes forges et niarlincls pour le fer et l’a- 
cicr, liiouliiis de loute cspècc. Aub. â la Poste. On trouve 
d cxccllcntcs truites dans la contrée. On visite la verrcrie 
dc Lauschen , fondéc en 1595, et qu’on peut regarder coinnic 
la metropole dc toutes celles qui sout â present dans ces 
cantons.

GralZ. Capitalc du duché de Sljrie, et siege dc la régence 
du pays, sur la Muër; belle ct grandc. Pont. 2600 m. 
36 â 40,000 b. Séjour agréablc, bon ton. Auprès de 
leglise dc la cour, le mausolée dc Ferdinand JI et de 
son épouse. Quclques helles cglises, par excmplc, celle de 
Sainle-Catherine; le châleau oü siegent inainlenant les di- 
castères de la province, luaison des Etats, arscnal, hölel 
de ville, palais archiépiscopal, lycée, gynniase, école nor
male, observatoirc, cabinet d histoirc naturelle, Johanneum , 
(riche muséc, fondé par larcliiduc Jean), bibliothèquc.
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publique , superbe solle de spcclacles, maison de travail, 
coinnianderie de l’Ordre Tcutonique, chapitrè de Dames 
nobles , cloilrc des moines < ’its les frères de la Mist ricorde 
pour les malades du sexe niasculin , celui des religieuses 
liospitalières de Sainte-Elisabeth pour les fernmes , bcaucoup 
d’autres édificcs publics et de bolles maisons de la noblesse 
Styrienne. Dans la ville, la citadelle avec une belle vue 
(prisonniers d’élat). Commerce considérable: 2 foires fa- 
nieuses. Beaucoup de manufacturcs et defabriques, surtout 
de niarchandises de fer et d’aeier, d’indienncs, de toiles 
de coton , ctofles en soie et demi-soic, salpètre, papier, 
potcrie. Bière. Excellente volaille, surtout des dindons 
et des chapons. La Styrie produit de bons vins , qui ont 
quelque rcsscmblance avec ceux d’Italie: les plus estimés 
sont ceux de Radkersbourg dans le cercle de Gratz. Feux 
d’artificc, acadeniies et conccrļs. Jardins des cointes de 
Wourmbrand et Meerschein , la Schoenau (la belle prairie), 
salies â l’enseigne du Cerf et du Kobalt sur le Gratzbach 
ou ruisseau de Gratz. Eellcs vues du haut du Rosenberg 
(la Roscraie) du Schlofsberg ou château - mont, du glacis , 
de l’allée des Soupirs du cuté de Marie Trqst (au Réconfort) 
Maria Grün (Marie la Verte etc.) Chateau et jardin du 
comte de Herbersdorf, près de la ville, il est ouvert au public. 
Le magnifique cliâtcau d’Enkcnberg. Bains et château de Tobel. 
A une demi - journée de Gratz, près du lieu de relais de 
Roulhelstein , la grölte de Mixnitz au pied du Drachentauen. 
Aub. au Sauvagc; au Roi de Naples ; â la Ville de Trieste ; 
au Soleil d’or. V. Environs de Gratz, almanach pour les 
voyages (jūc Von veul y faire, avec une esquisse de cette 
ville, 1812,

Graudenz. Grudziad. V. de la Prussc-occidentale sur la 
Vistule. 5oo ni. 4600 li. Gymnasc, deux couvcnts. Direc- 
tion générale de la province prussienne occidentale; postes 
etc. Commerce de grains, tabac , brasscrie, branderie, 
tisseranderie , fabrique de voiturcs. Près de lâ > la nou veile 
forteressc de Graudenz. ZZ Victoire aux 3 Tours couronnées.
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Gravelines, Grovelingen. V. forte, près 'Je la nier, sur 
la route de Dunkerque a Calais. 3ooo h. Victoire des 
Espagnols sur les Francais , en i658.

GrCllCllberg sur la Queis. V. de la principautè silésienne 
de Jauer, â une lieue et demie de la frontière de Boheme. 
400 m. 2300 li. C’est dans cette ville que se fabriquent 
les plus helles toilcs de toute la Silésie, qui ontcependant 
beaucoup souflert dans les derniers temps . surtout les fa- 
briques de veiles. Coninierce de teile, draperie, tannerie- 
Eglise eatliolique, hotel de ville, hApital. Dans le voisi- 
nagc, le châtcau fort de Greifenberg.

Greifswald, v. sur le Rick, près de la nier Baltique, dans 
la nouvelle Poméranie prussienne. 921 in. 8,100 h.; siege 
de la haute cour d appel, tribunal aulique, consistoire. 
Université avcc un beau bâliment pour les Colleges des 
quatre facullés et une belle bibliothèque; surtout un jardin 
botanique et un musée zoologique: nouvcl Institut médico cli- 
nique pour chirurgiens; Convictorium : niaison des orplielins, 
unepour les femnies en couche; lazarct; deuxliApitaux, salle 
de speclaclcs; liolel de ville. Eglise de Saint - Nicolas, 
église de Sa inte-Marie ; bâtime.nts des écoles. 5o distilleries 
et 3 fabriques de tabac : salines, construction de vaisseaux t 
commerce maritime. Non-loin de la ville, près de Wiek, 
le Bodden de Greifswald , qui cst un port sur et coinmode. 
Promenādes sur les reniparts et au bois d’Eldenau. Parties 
de plaisir par rau â Wyk et F.ldana, oü I on trouve des 
bains. Ressource. CZ3 Charles aux 3 Griffons. Aub. â la 
Maison Teutonique; au Princc Royal: â la ville de Hambourg. 

Greiz (Prononcez Graiz) Dans le cerclc du Voigtland. Chef- 
licu de la seigneurie de Greiz, et résidence de la brauche 
ainée des princes de Reufs, dans un vallon sur l’Elster. 
Grand incendie , en 1802. 55o m. 45oo b. 2 chatcaux,
Fun dans la ville, rebâti depuis 1802; l’autre sur une 
montagne , au miliču de la ville. Orplielins, lvcéc. Toilcs, 
élofTes de colon , imprimerics d’indiennes; bran deries, fila- 
ture de colon , commerce. Aub. au Princc llérédilaire.
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Grevismuhlen. P. v. du grand-duclié de Mecllenbourg- 
Schwerin. 200 ni. 1000 h. Tisserandcrie. Relais. San Low , 
rendez-vous de cliasse, est aux environs.

Grimma. Roy. de Saxe. V. sur la Mulde, au ccrclc de 
Leipzig. Pont; baiiliagc hcréditaire royal; écolc pour le 
pays, posies. 5oo in. 4000 h. Ecole Üorissante avec bi- 
blollièquc ( dans un nouvel eniplacement) Draperie , 
manufactures d’étofles dc laine, fabriques dc pipes a tabac, 
teinturerics iinpriaierics d’indiennes, inarchandises de coton 
et de lin. Impriinerie de Goeseben; fabrique de scringucs. 
Moulins â foulon. Education d’abeilles; trois grandēs foires. 
belle vue au Forstcrshoehe, près de Hohenstadt, sur les 
hautcurs sur la rive droite de la Mulde. Jolies promenādes 
pres des villages de Boehlen et de Doebcn, sur les deux 
rives de la Mulde. Le couvent de Ninibschen, â une deini- 
iieue dc la ville, reniarquable â cause de Catherine de Boren. 
Chaussee conduisant a Leipzig, Wernsdorf, Oschatz, 
Dresde. Aub. au Lion d'or ; au Cheval Blanc ; au Vais- 
scau d’or.

Gl’isons (les) canlon Suisse; Voyez; l’arlicle Suisse sud
orientale dans la série propre aux niots commen^.ant 
par S.

Grodno. Ville russe sur lc Nienien , dans l’ancien grand- 
duché de Lithuanie, sur les frontières de la nouvelle Prusse 
orientale. 5ooo h. Beau châleau, séjbur du derniet roi 
de Pologne, jusqu’au monient dc son abdication en 1795. 
Eglise des JésuiteS et autres beaux édifices. L'assemblée de 
la Dièle se tenait quelquefois dans celte ville. Un peu d’in- 
dustric coinmcrcialc et inanufacturiere.

Groningue. Capilale de la prov. bollandaise de ce nom , 
sur la Hunte, sur la quelle les gros bâtimcnls peuvent re- 
monter jusquâ la distance de quatre iieues de la mer d Alle- 
magne. Forteresse inédiocre. 24,000 h. Université, aca- 
démie. Vous voyez sur lcglise de Saint-Martin la plus 
haute tour de toule la Hollande. Institut des sourds et muets 
de l’ccclésiastique Gnyof, élève de labte de 1 Epée.
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GrOSSCnbayn (Hain). Belle ville de Misnie. Relais, sur 
la route de Vienne â Hanjbourg. 570 111. 4500 h. Manu
factures de toiles de coton, de drap, tricotage de bas, 
teintureries. C’est ici qu’ön a inventé ce qu’o-n nonime 
Verd de Saxe et bleu de Saxe. Voyez aux environs le Mo- 
ritzbourg , maison de plaisance de l électeur avec un parc 
(on y voit des choses rares qui provicnnent du temps d’Au- 
guste II; tableaux, vases pour boire, bois de cerfs), entre 
autres, il y en a un qui compte 66 cors (c’est le lieu de 
naissance du niaréchal de Saxe) Très-grand étang oü se fait 
la famcuse chasse aux canards. On voit près du village de 
Zeithayn, 4 pyramides destinées â perpétuer la ménioire 
du grand camp de plaisance qu’Auguste II y posa en 1730. 
Sur la route qui conduit de Grossenhayn a Camenz et Bau
zen se trouve le bain sulfureux de Marienborn qui est fort 
frequente et très-bicn arrangé. L’ouvrage de Ficinus
ä ce sujet, Dresde 1819. Aub. au Lion d’or et â la 
Boule d’or, toutes deux appart. au meine propriélaire 
(nornmé Schramm) au Solei! , â l’Etoile.

Gros-Gerau. P. v. du grand-duché de Hesse-Darmstadt, 
vieille. i5oo h. Choux blancs et choux pommés en très- 
grande quantité.

Grottkau. V. prussiennc de la Haute-Silésie, dans un val- 
lon fcrtile. 200 ni. 1600 h. Bureaux d’accises, de peage, 
de douanc et de poste.

GrUIlberg. P. v. du grand - duché dc Hesse-Darmstadt; 
bureau de poste sur la route dc Francfort â Leipsig. 2000 h. 
Trafic de laine ct de toile. L’église principale écroulée le 6. 
Mars 1816. Château d’eau remarquablc dans une profonde 
vallée des plus romantiques, située devant la ville, qui par 
ce nioyen est pourvue d cau potable. Le foulon devant la 
ville, lequcl est en meine temps un lieu de divertissement. 
Aub. a la Poste; au Sauvage; ä la Couronne; au Cerf; â 
1 Aigle.

(il’unoberg. Village et paroisse de la ?SouveIIe - Marche.
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Commanderie <lc l’Ordre de St. Jean de Jerusalem. Le 
Sleinkeller, vieux tombeau.

Gruncberg. V. de Silésie. 1 loo ni. 6ooo li. Bureau de 
poste, la niaison est bâtie toift en neuf. Salle de spectacles. 
Vignoble. Manufactures de drap ; filalure de laine â l aide 
d une machine a vapeur. Excellente terre â foulon. Aub. 
aux 3 Montagnes; â l'Aigle Noir. Chaussee qui conduit a 
Berlin et Breslau.

Grünstadt. Charmante pctitc ville dans la province rhénane 
bavaroise, dans une contrée couverle d’arbres fruitiers, au 
pied de la continuation des monlagnes du Hard, sur la 
route de Mannheim a Kaiserslautern. 3,200 h. Progymnase. 
Dans le ci-dcvant chateau de résidence des comtes de Li- 
nange Westerbourg, une très-bonne fabrique de faience, 
imprimerie de toile decoton, lieu de naissauce des peintres 
Holbein, Seekatz, Schlesinger. Dans les superbes environs, 
des ruinēs interessantes, par Ex. près de Neu - Lein in gen , 
(oii l’ancienne églisc de la collcgiale niéritc d ’ètre vue) Alt- 
Leiningen etc. Aub. au Cygne; â la Montagne; a l’Angc. 

Guben. Jolie v. sur la Neisse, en Basse-Lusace. 900 m.
7,000 b. Postes. Commerce d’expédition. Martinets pour 
le cuivre, brasseries. Cathcdrale, gymnase. Societé poino- 
logique; fabrique de draps fins, confcclionnés a laide de 
machine« anglaises. Superbe contrée» Vin qui a du inon- 
lant, culture de légumes et de fruits.

Dans le voisinagc, la villclte de Pfoerten avec l’ancicn 
chateau et le beau parc du cointe de Bruhl.

Guelnhausen. Sur la rivière de Kinzig. Anciennc ville 
imperiale, aujourd’hui appart. â l’électeur de Hesse, vieille 
et mal bâtie. Près de lâ, le vieux chateau, bâti par l’Emp. 
Frédéric I, est des plus interessant« sous le rapport histo- 
rique et sous celui des arts. Vignoble. L’église principale avec 
une tour inclinée et vraiment rcmarquable. Au cimeliere, 
le Saint-Sépulcre. On voit, dans celte contréc romantique, 
des minos d argent, de cuivre et dc fer, ainsi que des verre- 
ries. Les habitants se dislingucnt par leur caracldrc qui
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se ressent encore de cel csprit républicain des anciennes 
vilies libres de FEnipire Ģermāni que. La croix de Schadovv, 
près du puni, plautce â la place oü périt l’jnfortuné bis 
du culoncl de Massenbach , en 1813. A partir de Gueln- 
hausen , une route laterale de 4 niillcs vous mène a Aschaf- 
ienbourg. Aub. la Poste , le Soleil, l’Arbre Vert, le Cerf 
d’or, l’Ours Noir.

Gunzbourg. A 1 cnibouchure de la rivière de Gunz dans le 
Danubc. V. bavaroise dans l’ancien niargraviat de Burgau, 
en Souabe. 35o in. 3ooo li. Chateau, gyninase, école 
priniaire. Eglise des Piaristes, institut des Demoiselles 
anglaises. Monnaie. Navigation. Coninicrce. Les couvents 
sont supprimés. La contrce est très-agréable ; les antiques 
chateaux de Rcisensbourg et de Landestrost avec des vues 
et des points de vue piltoresqües.

Dans le voisinage, Kceniginbild avec une belle églisc col- 
légiale. Aub. â la Poste.

GllStrOW. V. de Mecklenbourg-Schwerin. y5o in. 55oo h. 
Chateau. Gyninase. Branderie, brasseric. Présidial et tribunal 
de justice. Bailliage. Parties dc plaisir â l’ile de Lehnloust. 
O Phoebus Apollon. Aub. chcz Jahn ; chez Gclinek.

Haag. Bourg et châtcau dans une belle contrée de la Ba- 
vière. 3oo. h.

Harbourg. Pays de Lunebourg. V. de conimerce et de 
fabriques sur l’EIbc. 5oo in. 3ooo h. Postes. Blanchisserie 
de cire. Raffinerie, tisseranderie, nianufactures d’étofles 
de laine, de bas; comnierce de bois; grand passage de 
lnarchandises ; 2 bacs ou bateaux â vapeur pour passcr de 
lâ a Hanibourg.. Le faiiicux pont de Wilhelmsbourg, cons- 
truit par les Fran^ais est rompu. Fortcressc. O Au Cro- 
codile. Aub. â la Poste : au Hoi de Suède.

Ilaclieilbourg. Chef-lieu du comlé de Sayn-Hachenbourg 
â la lnaison de Nassau , dans le "Westerwald. Anc. re
sidente duxbourgraic de Kirchberg.

Hadersleben. V. située sur un golfe de la Baltique, au 
duché danois de Schlcswick. Un peu dc commerce et dc
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navigation. Trajet au Jütland ct a l’ile de Fionie (Fuhnen). 
Fort. Auberge, â la Poste.

IlagCll. V. du comté de la Mark au de iâ de 3oo m. 
plus de 3,ooo h. Concordia (une société particulière). 
Société musicale de Macrki. Négoce. Fabriques d us« 
tensiles de fer, d’acier; manufactures de draps , de casimirs 
(foulons â l’atiglaise avec des machines â vapeur), de papier, 
de ciiir, de toiles de coton , de chapcaux, de fil rouge. 
Dans la proximité, les bouliques méchaniques d’oii l’on tire 
des ouvrages de fonte et des machines â vapeur. Source 
minerale d'Eppenhausen. O Au Lion de Westphalie. Aub. 
au Roi de Prusse. Dans le voisinage, la célèbre Ein per« 
strafse, fameuse par son Industrie en ouvrages de fer et 
d’acier, une vallée longue de plusieurs lieues. Le fort de 
Sybourg célèbre par son antiquité historique, ainsi que 
Vollmarstein et Wetter. Caverne oü l’eau suinte. Chaus
see« dans toutes les directions.

Haguenau. V. de la Basse- Alsace (Departement du Bas- 
Rhin), sur la Motter 7000 h. Commercc, fai'ence,
tabac , garance, plante dont on se sert pour teindre en 
rouge.

Haigerloch. V. de la Forèt noire. Chateau dont la Situ
ation au inilieu de rochers majestueux, est des plus pitto- 
resques. Brasserie fameuse a l’ermilage Bernstein. Aub. 
la Poste. C’est aux environs que sont les bains d’Imnau.

Hainau. V. de la principaute silésienne de Liegnitz. 3oo m. 
2400 li. Bureau des accises, celui des postes. L'n peu 
de commercc, draperie, brasserie; il y a au château une 
chambre des domaincs. Eglise lulhérienne avec des tom- 
bcaux et une Bibliolhèque. Jardin près de Tschcschcndorf. 
La grand’rue.

Halberstadt, Capitale de la principaute de cc nom. Poste 
sur la route de Leipzig â Brunswick. 1900 *4»6oo  h.
Brasserie, filalure de lin et de coton. Fabriques de toiles 
ct de lainages, de cuir. Coninierce d’huile, de lin et de

10
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Hl. Culture de vērs â soie; fabriqürs de calFé - chicorée , 
d’amidon et de tabac. Vieille 'Cathédrale avec de beaux 
vitraux cn peinture d’appr&t ct de superbes tableaux de 
15<)3. Leglise dc Nolre-Dame, encore plus ancienne et 
biru digne d etrc rclablie, avec ses helles orgues ; leglise des 
Franciscains avec un beau tablcau représenlant Saint- 
Francois; l’église Saint-Martin avec sa haute tour ; plusieurs 
églises ct bupitâux; une belle synagogue ; trois écoles princi- 
pales , séminaire pour les inaitres décole; société liltéraire; 
maison des orphelins. La statue de Roland â l’hdtcl de 
ville. Place de la cathcdrale avec le Lugenstein, un anlique 
autel érigé â une idole: salle de spectacles; salle de re- 
doute. Les bibliothèques de la cathédrale, du conseil, de 
Ircolc dc la calhédrale , de la sociélé lilléraire. Le« col- 
leclions des derniers institūts , ainsi que celles de quelques 
parliculiers (Augustin, prédicaleur de la calhédrale, le 
docteur Nicolai', le grcfßer Niemann, le coriseiller de jus- 
lice Stubenrauch). Jardin et toiubeau dc Gleim. Sa bi- 
bliothèque daiis le teniplc de l’Amilié , ct les porlraits dc 
scs amis: la maison dite Broihaus (iu coin dc la ruc des 
tisscrands . Weberstrafse, oii en i5y4 selon l inscription , 
la première bière de ce noin fut invcntéc). Le niont- Spie
gel , par lequel le généreux dc Spiegel s’est immortalisc. Lc 
inont Buller (ßullcrberg) avec la plus jolie vue de la ville; 
le roinantique Langenstein sur le Hoppclnberg, le Rofs- 
trappe, Blankenbourg , Stoufenberg ; le viilage de Strce- 
bcck , dont les habitants tont de bons joueurs d’écbccs. O 
Aux trois Maillets W. cz Conjointement avec Blanken
bourg, au Solcil Levant. Aub. le Prince Eugene; l’Ange 
d’or, oü se trouve une salle pour le bal etc., et le local 
d’ufi club nommé 1 Harmonie ; la Rose.

Hall en Souabe. Sur le Kocher, entre des montagnes , jadis 
ville libre, actuellcment appart. au roi de Wurtemberg. 
7 â 8oo m. 5400 h. Gjmnase , hotel dc ville, maison 
de l’Ordre de Saint-Jean de Jerusalem, anlique et belle 
cglise dc Saint - Michel. Filerie. Commcrce de grain. E11-
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grais considérablc dc Lesliaux, distilleries, fabrique d a- 
midon , grandēs saliņos. Aub. â l’Aigle; â l’Agneau.

Halle sur la Saale, pays de Magdebourg a 4 milles de Leip
zig. Halle sc coinposc de trois vilies: Halle, Neumarkt, 
Glaucha avec 5 faubourgs. 2200 m. 21,000 h. en y com- 
prenant les étudiants et les écoliers. Monuments d’archi- 
teclure gothique; l’cglisc de Sainte-Marie, de Saint-Ulric, 
de Saint-Maurice et la calhcdrale, avec plusieurs tableaux 
de l’anciennc écolc germainc: vieux hotel de ville; la tour 
rouge. Ies ruinēs du Moritzberg. Bâtiments remarquables : 
les bâtiments dc la balance du conseil, ou l’universilé cé- 
lèl.re scs fetes et frequente scs Colleges, la maison des or- 
pliolins, la bihliothèqne, nouveaux bâtiincnts des loges , 
plusieurs jolies niaisons particulièrcs. L’universitc dc Frédéric 
fondée en 1694, a laquellc se trouve niaintenant réunie 
celle de Wittenberg, les professeurs y jouissent toujours 
d’unc grande répulation et lc nombre des écoliers cst 
toujours considérablc (en 1823 , on en complait 900) 
bcaucoup dc bourses pour les étudiants indigents , dont la 
plus grande parlic sont théologieus : séminaire théologique, 
pédagogiquc et philologique, plusieurs sociétés scientifiques, 
surtout pour l’éducation pratique : institūts cliniques pour 
la mcdecine, la Chirurgie et les accouchcincnls dans les 
bâtiinents arrangés pour ce but : bibliothèquc considérable 
avec une collcction d’estampcs pour donner les connaissances 
nécessaircs â l’histoire de l’art; collections considérables 
d’objets d’histoire naturelle; jardin botanique, admirable, 
et parfaitement bien situé , observatoire de meine; plusieurs 
collections particulières très-curieuscs, du nombre desquelle*  
se trouve le cabinet anatomique de Monsieur le professcur 
Meckel, presque l’unique en son genre, les bibliothèques 
de l’église de Sainte-Marie et de la ma:son des orphdins. 
Cettc entreprise aussi grande qu’admirable et que nous de
vons â Aug. Herrn. Frank, commencce cn 1698» conticut, 
sous le nom de Fondations de Frank, quantité d institūts 
bienfaisants , scientifiques et d une ulilite generale, Ion

10 *
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y élève pr^s de 5oo enfants, l’on y en instruit journcllement 
plus de 1800 et Fon y forme grand nombre de niailrcs et 
de gouverneur« : nommément, le Pedagogiuni ; la classe 
supérieurc pour le latiņ, qui est cbargée des deux gymnases 
de la ville; école reale et bourgeoise, école pour fillcs et 
écolc gratuiLe i le respcctable Institut dit , l'inslitut de la 
bilde deKanstein qui occupc douzc presse« «ans Interruption , 
parcequ'il a peine de livrer les excmplairv qu’il dislribue; 
célèbre librairie avec une iinprimerie particulière; pharmacie 
possédant plusieurs secrcts dun très-grand nieri te : siege 
d une administration pour les missions: cabinet d’arls et 
d’histoirc naturelle ---- Monument de Franken , sa statuc
en fer de fonte sera placéc sur la grande place près de la 
niaison des orpbelins. La ville a cncore plusieurs ccoles 
pour les paroisses, les pauvres , et dans des institūts par- 
ticuliers ; c’est le siege d un bailliage et de plusieurs dicasj- 
tères. o aux Trois Epées; chapitre pour les Dames noble«; 
dirccloire des pauvres , société de bienfaisance pour les in- 
digents. Institut pour les aliénés. Bains salutaircs â cause de 
la Soole et des caux minerales ferrugineuses qui ont leur source 
ici. Les bains artificicls de Reil sont rélablis depuis >02.3. 
Librairies considérables : fabriques et manufactures , surtout 
en amidon, nouilles et orgemondee, les fabriques de bas 
étaient autrefois plus conséqnentes. Cullure et jardinage en 
très-bon état, surtout en fruits, cumin et coruichons, grande 
chasse aux alouettes et poche considerable. Dans la proxi- 
mité, on tire beaucoup de pierrcs de porphyre, charbons 
de terre bruns qui remplacent le hoi« , terre pour porce- 
laine qui se transportē et se travaille â Berlin ; deux sa- 
lines importantes et abondantes , l’unc appartient au roi et 
lautre â des particuliers (Pfaennern) depuis un temps im- 
mémorial, ces salines ont pour ouvriers des Hallors (ouvriers 
salins d une exlraclion vandale , remarquablcs par leurs 
usages et leur costume) Halle fait grand commcrce de sc« 
productions , surtout en sei et en amidon ; il y a six foires 
et six marchés au bétail. Plusieurs beaux ponts sont cons-
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truits sur la Saale qui, maintenant est navigable Jusqu'â 
Naumbourg; belles chaussées de Halle â Magdebourg, Leip
zig , Naumbourg, Eisleben; il y en aura bienlot une pour 
Berlin. Salle de spectacles , concerls , bals , ressources t 
conipagnie au Jaegerberg (â la löge des francs-ma^ons) local 
très-bien distribué et d’ou Ton a un superbe point de vue: 
société tous les dimanches au soir au Prince Héréditaire; 
compagnies d’arquebusiers. Plusieurs réunions musicales. 
Promenādes dans le voisinage. Calle a la Porte de pierres 
(Steinthor); jardin botanique, au Pulverweiden; au Wein
traube, le jardin de Punk et la Maille. Lieux de divertisse- 
ments dans la proximité ; Gicbichenstein avec ses jolies 
promenādes près des ruinēs de l’antique fort (Burg), sur 
un haut rocher, c’est de lâ que Louis Landgrave de Thuringe 
doit s’ètre soustrait a sa détention par un saut très-péril- 
leuK, l’an 1102; le mont Reil; les villages de Trotha et 
de Seeben avec de très-jolies promenādes; la haute montagne 
de Saint-Pierre avec les ruinēs d’un couvent et son point 
de vue jusqu’â Magdebourg et le Brocken: les villages de 
Reidehourg et de Dieskau ; le cabaret de Breihan sur l’El- 
ster, l’ile des Corbeaux , Passendorf, les vigne3 ; la bruyère 
de Kroellwitz située vis-a-vis Giebichenstein le long de la 
montagne: Lauchstacdt, Mersebourg avec sa cathédrale da- 
tant de goo ans, et l’agréable Deßsau et Woerlitz. Les 
trois monuments que les trois corps de métier, les couvreurs, 
les masons et les charpentiers ont érigés aux braves qui 
périrent dans la bataille de Leipzig. Aub. au Prince 
Héréditaire, â l’Aigle Noir, au Lion d’or, a la Ville de 
Zurich; â l’Anneau.

Hallein. V. du pays de Salzbourg a trois lieues au-dessus 
de la ville de ce nom. 600 m. 4$oo h. Salines impor
tantes. Rateaux de bois très - curteux dans la Salzach, 
C’est de la montagne dite le Durrenberg, située a une lieue 
de Hallein , que vient l’eau saline. Le plus grand réservoir 
contient près de 6 $0,000 eimers d’eau. On a exploité, 
d'après des calculs officiels, 17,280,000,000 quintaux de sei.
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dans l’cspace de six sieches. Rien dc plus interessant et 
de plus instructif que les promenādes souterraincs que I on 
fail dans ces galeries salines. ManufactuYes de toilcs de 
colon ; dépot de märchandises de Berchtolsgaden ; fabriquc 
d epingles.

llambourg, V. anséatiquc sur l’Elbe et l’Alster, et la plus 
commerg. d'Alleinagnc 8000 ni.; plus dc 100,000 h., vieille*  
ville et ville- neuve séparée par 1’Alster. Elle ģagne toujours 
en embellissenient. Quatre rues toutes neuves; Ies maisons 
construites depuis 6 ans, sont presque toutes dans le dernier 
gout. L’Jungfernsteig sur l’Alstcr est la plus jolie ruc, elb 
esi maintenanl prolongée vērs le rempart, c’est le quartiet 
du beau nionde, il y a deux pavillons très - fréquenlé.- 
(Schweizer et Eisbuden); le rempart qui y touche offre jus- 
qu a la porte d'Altona la plus jolie promenāde et presste 
â diverses places des points de vue extrèinemcnt frap pants, 
(surlout près du Stinlfang). L’église de St. Michel, St. Ni
colas et St. Pierre; la grande bibliothèquc urbaine; la tour 
de St. Jacques tout nouvcl. construite; la bibliothèquc com- 
nicrciale; le g^uinasc et le Johanneuin ; l’hopi. St. George, 
digne d’ètre vu; niaison des orphelins jolie et bien tenuc: 
maison de correc., de trav. et des pauvres avcc des manuf.; 
cabinet dhist. natur, du Sr. Boeding et 2 conimcrces d’ob- 
jets d hist. natur, du Comte Schiniinelmann et autres ; la 
niaison Einheck ou le Cellier de Tholel de v. La nouv. halle 
de la bourse et son corps de logis. Société pour l’encourage. 
des arts et des profess. ulilcs (nomniéc ordinai. Patriotique): 
exccllcnt insti. pour les pauvres; 1 élablis. du Tourn ; l’hö 
pital et l’èlablis. dc bienfaisa. aux frais des Francsnia^.: 
l'acadé. vocale dc Behren ; 3 couv. dc dames luthériennes 
au Mont-Hainbourgcois. Ix; faub. touchant â Altona ou sc 
trouvent les panorama, les Chevaliers anglais, les animaux 
et les Boutiques (qui sonl toujours en permanence) et grand 
nombre d'aub. Un hop. et unc niaison pour aliénés avcc 
uue église bien bâlic. Le nionum. dc Busch; la place Adolphe 
(le Comte Adolphe IV. de Schaumbourg) avcc nionu.; la 
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labie d’inscription â la demeure de Klopstock ; des arseaaux , 
Ihöpital des matelots. II y a tous les jours un bateau â 
vapeur qui pari pour llarbourg el en revient. Pendant les 
6 inois deté, il part chaque dimanche un bateau â va
peur pour Londres, et tous les io jours un aulre pour 
Amsterdam; le port mérite d’étre vu. Fabriques et manu- 
faclures importantes ; ralTineries ; imprimeries d’indiennes, 
de toiles de coton, de toilc et dc mouchoirs de cou; lein*  
tureries , machines a retordre le fil; filerie« de tabac en 
cordes et fabriques dc carottcs ; découpeurs de baleinc t 
orfèvres , tanneurs , savonniers; blancheries decire, pelle- 
tcrics, raflinerics d’huile de baleinc; huileries de colsa 
soieries ; étofles veloutces; rubanneries 3 pass em en teries de 
galons d’or et d argent; épingles; cartes â jouer; voilerics; 
papcteries ; bas dc laine; grande construclion do na vires. 
Beaucoup d’autres fabriques chez les particuliers. Dans 
les environs, des martinels â cuivre; â laiton; des filièrcs; 
des scieries; lilatures de coton considérables â Hamm. 
Peche dc la baleine et du chien de mer. Cominerce très- 
étcndu, surtout celui dc commis. Banquc^ lombards , 
3o actifs, 4 particuliers, i5 pour la liquidation: com- 
pagnics dassurance. Dix expéditions de poste differentes, 
la pelitc postd, ou la poste â pied. Le port pour les 
grands vaisseaux est â Cuxhafcn près de l’cmbouchure de
1 Elbe, non-loin du bourg Ritzebuttel (voyez l’articlc des 
bains de mer). l^e Jeudi et le Dimanche, il pari d’ici 
le malin des paquebot9 anglais pour Harwich. La laxe 
pour un passager et de 7 liv. St. 9 Sch.; un dcinipassager 
paie la moilié. Il y a également, conimunication par des 
ua.ics entre Lisbonne et Baltimore. II faul aussi voir un 
moulin a vapeur avec 5 tournants. Divertissements: le club 
dc Blücher; la socicté dite Erholung; cabinets dc leclure;
2 théatres; promenādes au .1 ungfernsteig et sur lc rempart ; 
I als ; concerts et asscmblées au bâtinicnt ncuf de la Boursc; 
la salle d Apollon. Le magnifique jardin Baur â Blanken
see. Bains établis sur des balcaux et autres bains. Fronte*  
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nadcs mcnant a Altona, â Wandsbeck, â de belles maisons 
de Campagne et a des jardins. Le jardin Rainville près 
Ottensen (tout près , le slavenhof) et au cimctière de ce 
licu , le tombeau de Klopstock et de son épouse. Devant 
la portc dite Dainmthor, le Rabe, Eppendorf, Harfste- 
hude, Borstel, Logstedt. Devant la porte d’Altona , 
Eimsbüttel avec son joli bois; belles promenādes te long 
de l’Elbe, Dockenhoude, Nienstaedten , le grand et le 
petit Flottbeck (superbe inaison de Campagne appartenent 
au baron de Vogt) etc. Le jardin Tivoli devant la porte 
dite Stcinthor avec des montagnes â la Russe. Prome
nādes agréables dans le Holstein, ä Kiel, Ploen etc., 
ou â Schleswig, Eutin etc. Consultez, le Guide topogra- 
phifjue de Hambourg avec le plan de cette ville; nou- 
celle édition. Hambourg 1825. Hlmanach des adresses de 
Hambourg et d’Altona, il parait tous les ans. Le pro- 
fesseur Souhr a représenté d'apr'es nature en 36 feuilles 
coloriées les costumes , et sur 120 feuilles les crieurs 
publics et les colporteurs de cette grande ville. Consul- 
tcz surtout le nouvel ouvrage de luxe, Fues de la ville 
libre ansèatique de Hambourg et de ses environs, par 
Hubbe ,■ Francfort 1824. gd*  8. 2 vol. avec 18 estampes, 
uZ Loge provinciāle de la ßass.e-Saxe de la grande löge 
patriotique de D.; avec les loges aux Trois Roses, au 
Globo d’or, a l'Aigle Rouge, au Pélican et â lTnviolable 
Unité. Grande löge anglaise avec les 5 loges, Absalon, 
St. George, au Sapin Vert, Emmanuel au Muguét, Fer
dinande Caroline aux Trois Etoiles, Ferdinand au Rocher. 
Aubcrges du premier rang, l’hdtel Bclvédère, la première 
pour sa belle pošition; St. Peteršbourg, landen né ville 
de Londres: L’hotel de Russie; l’Empereur Romain, toutes 
au Jungfernsteig. La Cour Imperiale, près de la Bourse, 
lc Roi d’Angleterrc, lc Soleil, moins chèrc que dans Ies 
maisons du Jungfernsteig. Auberge du second rang, le 
Sauvage, le Kramer - Amthaus , l’Aigle Noir, le Roi de 
Prusse, le Grand-Duc de Mecklenbourg, au Jungfernsteig; 
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l’Ancienne v. de Berlin ; 1 'Obergesellschaft, l’Eléphant Noir, 
le Calle de Leipsig; au port, le Baumhaus, la ville de 
Londres.

Hameln. A l’embouchure de la riv. de Hamel dans le 
Wéser. Forteresse importante jusqu’en 1806. Pont, poste, 
â quatres lieues de Pyrmont, dix de Hanovre, sur la route 
de Hollande. 700 m. 5ooo h. sans garnison. Manufac- 
tures considérables de lainage et de toile de coton avec des 
machines remarquables. Ganterie; tanneries; fabriques dc 
tabac. Passage important, navigation, pèche du saumon. 
Hotel de ville, école, hospice, baraques etc. Dans les 
environs, vous voyez Hastenbeck, remarquable par la victoire 
que les Fran^ais remportèrent sur les Anglais et les Bruns- 
wickois, en 1757. Aub. au Soleil.

Hamm. Chef-lieu du comté de la Mark, sur la Lippe, 
en Westphalie. 5oo m. plus de 3000 h. Eglise réformée, 
couvent d’Observantins, gymnases. Siege d’un grand bail 
liage; maison des orphelins; bibliothèque scholastique. 
Librairie avec l’expédition du journal intitulé Vindicateur 
de la T'T^estphalie rhènane. Buanderies et toilerie, l’une et 
l’autrc en gründe activilé. O a la Vive Lumière. Aub. 
â la Ville de Londres. La Campagne Hersen sur la Lippe 
navigable, avec des écluses ; chaussée conduisant a Mun
ster et Unna.

Hanau. Capit. de la princip. électorale de Hanau, â Fern 
bouchure de la Kinzig dans le Mein ; la vieille et la nou 
veile ville, biens bâties. 1400 m- 12,000 h. Gymnase. An- 
cienne résidence du prince électoral, hutel de ville de la 
ville neuve, place d’armes, place du temple (I allée fran- 
caise) et beau inarché. Un peu de commerce, manufac- 
tures importantes. Lainage, chapellerie, faiencerié, tabac, 
soierie, tapisseric bijouterie renommée, quiucaillerie etc. 
cuir, gants de peau, boutons etc. Papeterie, poudrière, 
foulon et scierie; arsenal, comédie, le inoulin dominial 
â 16 tournants. Académie dc dessin flonssante, sous la 
dircctiou de Wcslcrmaier, plusieurs maisons déducationj
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siége de la Société Wétéravienne pour l’histoire naturelle, 
avec ses collections. Deux assemblées , une allcmande et 
une francaise : société pour les deux sexes, sous le titre 
d’harmonie; concert d’amatcurs. La fete de Lamboi, le 
13 Juin dans le bois Lamboi, fameux surtout par la ba- 
taille du 3o Octobre i8i3. On va voir dans les environs
Wilbelmsbad avec ses beaux jardins et ses bains, la F’aisan-
derie, le château Philippsrouhe et ses superbes allées. C 
Wilhelmine-Caroline. Aub. au Géant ; a la Poste : â la 
Grange d’or; au Ccrf Brun.

llannovre. Sur la Leine; capitale de la principauté de Ca
lenberg et des bays hanovriens, Siege des tribunaux du 
pays. Agréable et bien bâtie. Plus de i55o in. â peu 
près, 2 3,ooq habitants; six tempies pour Luthériens, deux 
pour les Calviniste et une église pour les Catholiques. I^a 
fonderie de canon n’existe plus. Ville - vieille, ville-neuve. 
Cathédrale. Neuf cbâteau du résidencc (Le Furstenbof 
ou hotel des Princes , l’hotel du Duc de Cambridge; le 
bâtiment qu’on nomnie la Justice, la chancellerie, la ré- 
gence, les casemes de la cavallcrie, belles écuries, antenai, 
palais des Etats; salle de spectacles. Ecole scientifique, 
aulique, commer^ante, école pour les jeunes filles; sémi- 
naire pour former des maitres d’école, Ecole d’artillerie,
du génie, et vétérinaire; bibliothèque royale reinar-

Le monument de Leibnitz, fait de marbre de
Carrare sur les anciens rcmparls, maintenanls l'esplanade. 
Les grandēs collcctions du comte de Wallmoden et d’autrcs 
cabinets quc la Roi a achetés. Musée littéraire; ca- 
• ino; ressource. Le monument de Werlhof. Manufactures
et fabriques considérables. Bière , breihan , vinaigre, 
beaucoup de café de chicorée, galons d oret d’argent, im- 
primerie d indiennes, sucre, cartes â jouer, poëles de fa- 
ience, tabac , instruments d’optique, piano-forté elc.com- 
merce. Les châteaux de plaisancc Herrenhausen, son jardin et 
Mont-brillant. Le jardin du comte de Wallmoden (ouvert 
aux promeneurv, Lindner-Berg, tbéatre , concert« dann
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tcurs; clubs nobles et bourgeois (l’harmonie). Neuhaus. Les 
jardins de Wan gen heim et d’Ochsenkopf. Les bains de Lim- 
raer, lc couvent Marienwerder; les bains de Rchbourg. Ta- 
bleaux topographiques de la residente d Hanovre par Loh
mann 1818. Description topographique, historique et statīs- 
tique de Hanovref avec un plan par Spilker, H. i 8 19- 
Grund plan de Hanovre es de ses environs pqrPenz, Loge 
provinciāle de Londres avec les 3 logeS au Cheval Blanc, 
a Tours, au Cèdre. Aub. Botel de Strclilz, la nouyelle 
Hotellerie (Neue Schenke), Bötel d’llanovre, la London ct 
Simmerings schenke, l’Empcrcur Romain , la Maisou lcuto- 
nique, hölcl dc llambourg, Botel dc Irancforl, Botel de 
Paris, Botel dc Cassel.

Harlem. Dans la Hollande septentrionale, enlre la in er du 
Nord et la iner de Harlem, et commüiiiquant par des 
canaux avec Amsterdam ct Leyde. 7000 in. 17,000 h. 111a- 
nufactures en fil, soie ct coton , en or ct argent, dentelles ; 
saunerie marine , draperie , brasserie; faliriques de toilcs, 
dc gazes , de rulians. Blanchisscries celèbrcs. Societé sa- 
vante ct ses collections. Hotel de rille, Priiizenbof ou 
hötcl des Princes, grande église avec un orguc magnifique. 
La ei-deram niaison des Diacres (Diakonenhaus) trans
formē en casernes, bibliothèque dc la rille, analomie etc. 
Plusieurs cabinets appart. a des particuliers. Statue dc 
Laurent Coster, auquel les Hollandais attribuent I’invention 
de limprimerie (1420 — 23). Le musee Tejlcr et les dcux 
sociétés Teyler pour la phjsique et l’histoire naturelle, l'his- 
loire et la morale. Académie des sciences , société écono- 
mique. Huishandelrke Maatschapey bet Nut van hei Ab 
gemecn. Promenādes sur les rcmparls , le bosquet de 
Harlem, (Hout) dans quantité de jardins célèbres par leurs 
fleurs t grand commerce en ognons de fleurs).

Parties aux villagcs de d Ovcrveeu, BeverWyk, Heemslete, 
Hillegoin, Blu-meiidaal et Aclz.cn. Vacherie celelne ptes 
de lfererwyk. La superbe niaison dc Campagne du ban- 
qnicr Hope, eile apparlient au roi acluellcinent. Aub.

Aclz.cn
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au Lion d'or, â la Touon d’or, â 1’AloucUe d’or , au Croit- 
saut.

Harlingen. V. de la Frise, sur les bords de la iner. 
8000 h. Raffinerie de sei, tuileries. Bon port; mais
l’entrée en est un peu difficile. Coninicrce considérable. 
Digues remarquables. Perspective superbe du haut des reiu- 
parts. Aub. au Lion d’or; au Logement des Seigneurs.

JlarWlg. Petite ville forte et maritime dans le comté d’Essex, 
en Angleterre, â 1 emhouchure de la petite rivière de Stour, 
avec un bon port, d’oü partent les paquebots pour la Hol- 
lande.

Hai’Z. Voyez l’article: Montagnes.
Hasselfelde, jolie ville du comté de BlankenLourg sur le 

Harz ļ cctte ville fut entièrement incendiée en 1794*  L'on 
voit dans l’église le nionunient en fer élevé I an 1815 en 
l’honneur des guerriers, victinies de leur courage. Réunion 
6ociale. Collection de tableaux et d’estampes du docteur 
Buchring. L’on prend des écrevisses très - délicates dans la 
Hassel, Aub. â la Poste; il y a une chaussée qui conduit 
sur le Harz.

Hassfurtll. Pays de Wurzbourg â la Bavière. Ville sur 
le Mein. Bai Hinge supérieur, château, hopital. 2000 h.

HayC (La) aussi Grajenhaag'. Ville ouverte, niais grande 
et jolie dans la Hollande méridionale , a une lieue de la 
mcr. C etait autrefois la résidence du Statthouder héré- 
dilaire, â present»celle du roi. 8000 ni. 35 i 40,000 h. 
beaucoup de grands bâtiments reguliere> p. Ex. le Binnen
hof, bâtiment gothique oü se trouvent le siege des dicastères; 
la salle de la lotterie; la salle des Etats généraux ; la seconde 
chanibre dans le batiment principal, la premièrc chanibre 
est dans la salļe de la Paix (Friedensaal; de beaux ta
bleaux; la place Maurice avec des tableaux et diverses ra- 
retés. Voorhout, oü se trouvent la bibliothèque royale et 
un cabinet de médaill« très-précieux : palais du prince 
d Orange; le palais royal dans la nie nach Scheveningen.
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Maison «les orphelins. Vieille église avcc des vitraux en 
peinture d’apprét. Eglise neuve avec des monuments. Théâ- 
tres hollandais et francais, O sur le grand marché. Hos- 
pice pour les pauvres; imprimerie de toile de coton ; tein- 
tureries, brasseries , fonte de canons. Piaces publiques de 
la ville, plantées d’arbres. La plus belle rue s’appelle le 
Prinzengracht. Plusicurs collections de livres , de raretes et 
de curiosités, galerie royale de tableaux dans le Vestibüle 
Eeenhoff; la bibliothèque du sieur Meermann, peut-ètre 
la plus grande des bibliotlièques particulières. (eile est â 
vendre mainlenant); colleclion de Riemer cousistant en 
crânes et squelettcs: Collection de tableaux du Sieur Steen
gracht van Ooslcapclle. Le cabinet d histoire naturelle iis 
Diligentia, oii se trouve aussi la Maatschappy van fraaye 
Künsten en Westenschappen. Les environs sont embellis par de 
magnifiques jardins. Voisinage de la mer du Nord. Allee 
qui conduit au beau village de Scheveningen (ou sc trouvent 
des bains marins qui actuellement sont très-frequentes ; ceux 
a qui il cst trop incommodc de inarcher ou d’aller sur mer , 
trouvent l'cau nécessaire pour sc baigncr â l'hutel Roust en 
Bourg) et au bosquct de la Haye avcc le palais ou l’on voit 
la «alle Orangiste. Nouvelles promenādes, parfaileiuent 
bien tcnues. Aub. au Marcchal de Turcnne, au vieux et 
nouveau Foelen; au Heercnlogcment; â l’hutel des Pays- 
Bas; Bellevue, â l Ange d’or; aux S«'pt Eglises de Rome. 
Excursions â Loosduynen , Monster , S. Gravezande ( pour 
voir la pointe de la Heilande, den Hoek van Holland.} 
Hclvoestluis, Naaldswjk, Wateringen, Riswyk (pyramide 
érigée a la place ou se trouvait la maison dans laquelle la 
paix fut conclue); Voorburg avec de jolis jardins et de 
superbes campagnes; belle cuiture de fleurs â Noordwyk : 
Canal , digues, saline près des deux Catwyk etc. four 
â chaux de moules ; il faut reveuir par le chemin inférieur , 
environné d allées et de campagnes.

Icchingcn. Chef-lieu du comté de Hohcnzollcm et ré- 
sidcnce du prince dc Hohcnzollern - Hechingen. 5oo in.
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3ooo li. Chateau , gymnase, belle église colk'giale. Dra
perie considérable. Aub. au Boeuf.

On voit dans la contrée, le vieux château de Hohen- 
zollern , berceau de la faniille royale de Priisse; il est silué 
près de Hechingen. La salle des Chevaliers ; la chapelie 
et le gros béfroi furent réparés et rctablis en 1824. Fai- 
sanderie , les Lains d Itnnau.

Heidelberg. V. du comté palatin de Bade, sur le Neckre 
â 4 lieties de Manheim ; autrefois capitale et rcsidence du 
Palatinal du Rhin; niais Manheim lui disputa cnsuitc cet 
honneur. 1000 ni. 10 a 12,000 h. Un peu de commerce 
et dc inanufactures: marchandises de cire. Carance, cha- 
peaux decuir, vemiicelle , amidon. Excellente Université , 
avec une belle bibliothèque , jardin botanique. Gymnase j 
niaisons d’éducalion. Cabinel d’histoire naturelle du sieur 
Catlerer ; galcrie de tableaux du libraire Winter. Contree 
enchanteresse. Magnifiques ruinēs du château. C’est lâ 
qu’on voit cette fameuse tonne qu’on appelle par excellence 
lc Foudre de Heidelberg. Wolfsbrounnen. Le jardin de 
Schwetzingen. Le pont du Neckre avec la statue de Ielec- 
teur Charles - Theodore. Obcrthor; l’église Saint - Pierre 
avec lc tombeau d’Olympie Fulvie Morata ; leglise du Saint- 
Esprit avec les tonibeaux dc plusicurs électeurs. Excursions. 
â Neckargemünd , dont le sitc est des plus ronianliques, 
Neckar - Steinach , Rohrbach avec son château et ses prome
nādes , Heiligenberg, le chapitre Neubourg. V. Histoire 
et dcscription de Heidelberg par Schreiber ; Tableau de 
Heidelberg par Chezy ou Manuel pour ceux qui font le 
i’orage de Heidelberg et de ses environs , avec 24 vues, 
4 plans, une carte, deuxième èdilion. Vues pittoresque*  
par Roux ļ Almanach des adresses de Tuniversité. Le 
plus récent est cclui qui a pour titre, Vieux et nouveau 
temps de Heidelberg, la ville, Tuniversitè f la biblv 
otheque} le cliâleau et les environs, par le docteur J. B 
Engelmann, 1823. H y a un cxtrail de cct ouvrage'qui 
contient surtout la dcscription du châtcau sous le titre,!
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petit livre du châteait; le meine avec <lix vues du château 
et des alenlours , sous le titre, Xenion , don en Souvenir 
de Heidelberg. Un cxcellent ouvrage en gravures est, Voy- 
age pittoresiļue a Heidelberg f en io plandies dessinées 
par Meyer, gravèes par Hégi} Hurlimann, Meichelt, 
Meyer et Xardorf. On peut surtout recommander les grandēs 
et pctites vues de Graimboug, gravées par Haldenwang, 
O Charles a la Fidclité Eprouvée. ( La Loge ost couvcrte). 
Aub â l’hutel de Bade; au Carlsberg ou Mont Saint-Charles; 
au Prince Charles; au Roi de Portugal; â l’Aigle; â l’hu- 
lel de Darmstadt.

Heidenheim. R. de Wurtcmberg V. Sur la Brcntz, 
2000 li. Bailliage supérieur. Forge. Trcfilcrie, coutellerie, 
loilcs dc coton, blanchisserics célèbrcs, toilerie considé- 
rable. Aux environs, le vicux cbatcau de Höllenstein. Belle 
poterie.

Heilb von, sur le Neckre. Jadis ville imperiale, â présent 
appart. au roi de Wurlemberg, et siege dune préfecture 
ou d unc prévolé. goo m. 7 â 8ooo habitants. Belle ca- 
thcdrale golhiquc , helles arebives dans lcsqucllcs on garde, 
entre autres documenls , les letlres autographes dc Francois 
de Sickingen et de Cretz de Berlichingcn ; la tour oü ce 
dernier fut prisonnier (l auberge ou on l’arrèta existe encore) 
et son tombeau au couvent de Schcenthal (Belval) ; le 
gyninase, la bibliothèquc publique ; l’hotel de ville; la 
Maison Teutonique. Pont; grand puils. Monument d un 
Monsieur de Blankenhagen , par Danneker. Commcrce 
considerable de transit, d’expédition et autre. Nouveau 
caual pour la facilité de la navigation sur le Neckre. 
Agricullure et vignobles dans celte belle contrée. Branderie. 
Blanchisserics. Fabriqucs d’étoflei, de draps et dc chapeaux; 
toutes sortes de nioulins. Société dc l’harmonie, coiicerts, 
Lieux de diveriissement: Wartberg, jaegerhaus ou la Vcnerie, 
1 arquebusc , le jardin Gschwend. Curiosilés : de grands 
tilleuls dans la ville-neuve, la vallée dc Weinsberg ; Weins
berg et ses femmes fideles; la contrée de Laufen, Bon-
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feld ; les Lains Lccwcnslein. Aiib. a la Rose; au Solcil ; 
h rAigle.

Dans le voisinage ; le vieux Warlthurm (béfroi) avec 
une vuc magnilique. Une verrerie. Le Léberbroun près du 
village de Flein et les bains de Löwenstein.

Heiligenstadt. Jadis capitale de la principauté d’Eichs« 
feld , dop. aujourd’hui de la prov. prussienne de Saxe. Re*  
lais cnlre Muhlhausen et Gccttinguc. 5go in. 3700 h. Siege 
des Iribunaux de la province, du commissariat archiepis- 
copal. Ecole pour les jcunes filles ; séminaire pour les 
jeunes gcns qui se deslinent aux fonctions de maitres d ecole 
de Campagne. Chateau. Ancien College des Jésuites, oü 
flcurit maintenant un exccllent gymnasc pour les catholiques 
et Ies protestants, sous les auspices du digne ministre, le 
baron de Dohm. Hotel de ville. Kemnott Chateau d’eau. 
Casino â la Maison Teutonique. Aux environs, le vieux 
châtcau au picd de la montagne, dite d’llsebeth , agréable 
promenāde ou se font les exercices gymnasliques. On voit 
devant la ville une cascade remarquable. Promenādes aux 
nouvelles cultures. Vuc très-étendue sur les montagnes. 
Beaucoup de befrois dans le pays , les ruinēs de Rousten- 
bourg et de Garstein, a Temple de l'Amitié. Aub. â la 
Maison Teutonique; au Lion.

Jlcilsbcrg V. de la Prusse orientale. 400 m. 3200 h» 
Beau cbâteau de 1 eveque de W’armie. Présidial épiscopal. 
Burcaux prussicns d’accises , de douane et de poste. Cotn- 
mercc, draperics, tanneries.

lIcilsbrOllTI (öu Kloster - Heilsbronn , c’est-a .dire, couvent 
d Heilsbronn). Petile ville du territoire d’Anspach, roy- 
de Laviere. Eglise d’un ancien couvcnt de Bcrnardius avcc 
de magnifiques monuments. Tout auprès, des eaux mr 
nérales. Garancage.

HvlniStaedt. V. de la princ. de Wolfcnbultel • Brunswick. 
6ö6 in. 58oo h. Depuis 1Ö16 , on a fait des bâtimenU 
de l’universilé un élablisscment d'iustruction publique. Gynr
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nase. Excellentes écoles pour filles et pour Industrie. Di
verses manufactures. L'ancienne bibliothèque académique 
est considérable. Le Mont - Corneille, non-loin d’Heliu- 
stsedt. Les monastères de St. Ludger et de Mont-Marie 
(Marienberg) convertis en bâtiments ruraux, depuis i8o3. 
CD Julia Carolina aux 3 Casques. Aub. au Prince-Hé- 

roditairc de Brunswick; â la ville de Brunswick ; au Prince 
Regent.

Aux environs , les bains d’Amélie tombés en ruinēs, et 
d autres eaux minerales avcc une nouvelle salle de speclacles, 
et une niaison oü l’on prend les bains, très-bien arrangée 
(Karlsbrounnen , bains de Charles). Hors de la ville, des 
bains â cötc du Nasch platz, oü se trouvent de jolies pro
menādes ; la inaison des arquebusiers ; monument en fer 
érigé en l’honneur des guerriers qui ont péri â Waterloo 
et en celui de leur duc. Une allée tout autour de la ville. 
Chaussee qui conduit ü Brunswick, les autres chemins sont 
n.auvais. Jardin des comtes de Veltheim. Les couvents 
de Marienberg et Marienthal; un autel des holocaustes, 
’Ur la montagne de Sainte-Anne.
elsingboui ’g. V. maritime de Suède sur le Sund , avec 
un port peu profond vis-â-vis de la ville danoise d’Elseneur. 
Trajet de Suède en Dancmarck et réciproquement. Les 
Ibrtifications sont peu considérables.
elsingor ou Elsencur.
vjs-â-vis d'Helsinbourg , situéc 
seneur est une ville bien bâlic, 
6000 h. La rade est bonne; 
Grande manufacture d’armes.
Kronenbourg , sous le canon duquel il faut nécessaircment 
que les vaisseaux passent pour payer le droit de passagc 
au roi de Dancmarck. Ce chateau ert destiné â protéger 
la ville et 1 entrée du Sund , cela n a pas arreté 1 amiral 
'elson, en 1802 , Lorsque les Anglais passèrent pour aller 

bombarder Copenhaguc.
flvoet - Sluys , ou Port de L’éclusc. C’est une

Ville danoise de la Sélande, 
sur la cotc de Suède. El- 
oü l’on compte 640 m. et 
le commerce considérable. 
A cuté, est le château de

11
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forteresse et pelite villc de pècheurs d’environ i5oo li. dans 
l’ile d Ostvoorn cn Hollande, près de l’embouchurc de la 
Meuse. Docke, c’est-â - dire, Bassin pour la surelé des 
vaisseaux de guerre. Chantier oü l’on radoube les navircs, 
bons magasins. exccllent port. En temps de paix, un 
paquebot va deux fois la semaine a Haarwicli en Angleterre 
et cn revient, le mercrcdi et le saniedi. Aub. au Paquebot; 
au Prinee d Orange.

P. V. du grand-duchd de Hesse - Darmstadt
autrefois â l’électorat de Mayence, sur la route dite Berg- 
strafse (Route des Montagnes) 44O m. 3,600 h. rclais de 
poste entre Darmstadt et Heidelberg; le cbâteau de Star-

Belle contrée. L’on voit quand on entre â
leglise, sous la tour, une inscription du temps de Char- 
lemagne (8o5). Dans la proximité,le Landberg (la montagne 
du pays) oii autrefois la justicc se tenait publiquemcnt. 
Ruinēs de l’abbaye de Lorsch. Aub. au Soleil. Des fenétrcs 
de cette maison , la vue se porte sur les ruinös du Star- 
kenbourg, dont le nom signifie le Fort des Forts; au 
Croissant; a l’Ange ; â la Rose.

Herford. V. du conité de Ravensberg, 900 m. 56oo h- 
sans la garnison. Comniercc, filature, draperie, tisseran- 
derie. Gymnase; Bureau de poste. Le chapitre des Danics 
nobles d'Herforden , il est supprimé. Beaux vitraux cn 
peinture d’appret dans l’église de la villc neuve dite Neu- 
staedter Kirche, ou l’on voit le livre d’Evangiles de Witte- 
kiÄd. Les ossements et les vases a Boire de Wittekind ont 
été , cn 1822, transportēs de l’église de Saint-Jean, â 
celle d’Engern située â deux Heues d’Hcrford , on v Toit 
aussi son tombeau. Tisseranderic â laide de machines 
d’une invention toute nouvelle. Filature de colon. Maison 
de force; inusée pour les antiquités Westphalienncs. D’aprè*  
les ouvrages les plus réccnts de Klosterniayer , le cliamp de 
Bataille de Varus se trouve entre Herford et Salzufleln sur 
la Senn. Le prince Frédcric de la Lippe en a dessinéi 
une jolic carte. Chaussee conduisant â Berlin , Wesel I
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Lemgo. Aul), la Ville de Berlin ; â la Maison Teutonlque. 
Eaux minerales a B'ounte, éloigné d’un niillc de la ville.

Herren Stadt. V. de la Basse-Silésie dans un vallon plcin 
d’aménité. 1600 h. Chateau royal. O Frédéric-Guillaume 
â la Croix de fcr.

Hersfeld (Hirschfeld). Cap. de la principauté de ce 
nom, appart, a la maison de Hesse-Cassel. Poste sur la 
route de Francfort. Elle est sur la Fulde qui est navigable 
en cet endroit. 5oo rri. 5ooo h. Bonnes manufactures de 
laine. Gymnase ; bailliage, hdpital. □ â la Noble Fra- 
ternité.

Herzberg. V. dc la Säte royale dans une lle de l’Elster 
noire. 3oo ni. 1400 h. Relais. Péage principa!. Surinten- 
dance. Salpétrière, draperie, comnierce de laine.

Herzogenbousch. (IJois-le-Dué.) Ville et fortercsse 
du Brabant, au conflucnt de la Dommcl et de FAa. i3,ooob. 
Bon commercc et navigation. Beaucoup de canaux; cila- 
dclle. Coutellcrie j fabriques d’épingles. Eglise collégialc ; 
nouveau templc de réformés j hdtel de ville.

Hessen, Hessen!. Paroisse et château ducal dans les Etats 
du duc de Brunswick, â 3 milles de Wolfenbuttel, sur la 
route d Halberstadt.

Hilcibourghausen. Cap. et résidence du duc dc Saxe- 
Hildbourghauscn ; 5öo m. 3 4000 h. Beau chateau de
résidence. Ville-vieillc et ville - ncuve. La dernière est
jolie et la plus grande partie est l’ouvrage des colonies 
francaises. Gymnase tout récemmcnt arrangé. Manufac- 
turcs de laine. Calle Sehr red er. cz Charles â la Couronne 
Verte. Aub. â l’hßtel d’Angleterre; au Chcval Bai.

Dans le voisinage, le Mont-Joseph (Josephsbcrg) favec 
le monument de la reine Louise de Prussc, so?ur de la ‘ 
duchesse); les sali ries de Friedriclisthal (Val-Frédéric.) 

Hildesheim. Cap. de la principauté Hanovrienne de ce 
nom, dans une contrée belle et fertile sur l’Inncrste, au 
pied du Gallbrrg. L’atchitecture des maisohs est a Fantique 
et sans régtllarité; erpendaut dans ces dcrnièrcs annécs,

1 1
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la ville s’cst embellie ; les reniparts se sont cliangés en 
helles promenādes. i85o m. 11,000 b. ville - vieille ct ville- 
neuve. Cathédrale avec la prétendue statue du fameux 
Irmin, le rosier de mille ans. 2 gymnases. 20 hopitaux et 
10 couvcnts et chapilres supprimés. Hotel de ville, ba- 
lance. Bière. Conimercc de fil ct de toi le. Siege de di
vers tribūna ux. Bibliothèque du sieur Béverin ; collection 
entomologique de M. Drrege J tableaux et gravures de M. 
Ludger. Hospice pour les pauvres , avec une école d In
dustrie dans l’ancienne Chartreuse; le jardin Sorgenfrei ou 
Sans Souci ; eelui de M. de Kettler; le Berghcelzchen ou 
Taillis de la Montagne. Sreder (â 3 lieties) avec une galerie 
de tableaux de M. de Brabeck. cz 1. Porte de l'Etcrnité; 
2. au Temple Tranquille. Aub. hotcl d’Augleterre; l’Ange 
d’or; l’hötellerie, dite Rathsweinschenke.

Ilirschberg. Belle v. dc Silésie, dans une riante vallée, 
au confiuent du Zachen et du Bober. 1000 ni. 6000 h. La 
plus importante des vilies de inontagne pour le comnierce. 
Fabriques de toiles, de voiles; iniprimeries dindiennes, 
ganteries, draperies, buanderies, raffincries. Comnierce 
de grains; foires et marchés qui sunt très - frequentes. Bu- 
reaux de poste, de douanc3 et daccises. Beiles égliscs 
luthérieunc et catholique; un bei orgue dans la première. 
Cymnase avec un conimencenient de bibliothèque et de 
cabinet d histoire naturelle. Maison de bains ; hospice; 
maison dite: Seelenhaus t hopital, élablisscment de bien*  
faisance. Ressource. Aub. â l’Aigle Noir devant la portc 
dite Burgthor ; aux 3 Montagnes, devant la porte de Schil
dau. Dans la ville, au Cheval Blanc, au Lion d’or, aux 
3 Couronnes , â la Maison Teutonique.

A un mille de la, Warmbrounne, oü I on trouve des eaux 
thermales. Plus loin , Schnéckoppe, c’est-â - dir«, Tète de 
neige , la chute de l’Elbe , la source dc l’Elbc , la chute 
du Zacken, celle du Kochel; le Kynast. Le Hirschherger 
Thal (valléc dc la Montagne du cerf). Quantité de fa- 
Jjriqucs toutes dignes d clre vues. Lc Cavalicr ou lc Pflan-
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zenberg (le mont des plantes), l’llélicon et le Hausberg 
cliarmants lieux pour se livrcr aut divertissements.

Hoexter. Cap. de l’ancienne abbaye de Corvey, sur le 
Véser. A la Prusse. 400 111. 23oo h. Pont, navigation. 
Collection pharniaccutique de la société des apothicaires. 
Non-loin de lâ sur une niontagne, était Brounesberg, le 
plus fort des chateaux de l’antique Germanie.

Hof. V. bavaroise et poste sur la route de Nuremberg â 
Leipsig. 65o m. 6,000 h. Cyninase. Filatures et nianu- 
factures considérablcs. Cette ville fabrique des gazes , crepes 
et autres étofles claires. Cuir. Fil de coton garancé. Alu- 
mères , brasseries, papeteric. comnierce. Vieille-ville et 
ville - neuve. Calhcdrale considérable ; bibliothèque; ma- 
gasiti ou grenier â sei. Collection lithologique du Fichlel- 
gebirg, app. au sieur Schmidt. Ressource, société du Jar 
diu, Ressource - Bourgeoise (3 clubs). Concerts d’hivcr et 
concerts d’été. Bals parés et masqués. Parties de plaisir 
a Hofeck. O ä l’Etoile du matin. Aub. â la Maison de 
Brandebourg; au Lion d’or ; au Cerf. Presque la moitié 
de cette ville fut réduite en cendre dans le courant du inois 
de Septcmbre l’an 182.3 , mais ce dommage sera surement 
bientdt réparé et la ville gagnera en beauté.

Dans le voisinage , les eaux minerales de Sieben qui ont 
de l’affinité avec celles de Pyrmont. Voyez-cn la Descrip- 
tion par Spoerl. Hof. 1810. Un chemin agréable et ro- 
mantique conduit de Hof â Alexanderbad ou Sichersreuth, 
1 espace de 4 iniIles, dans les montagnes du Fichtelberg, 
dont le nom signifie Mont de pins; dans la proximité, se 
trouve le rocber polaire du Sieur Humbold.

Hofgeismar, Geismar. V. de l’électorat de Hesse. 400m. 
25oo h. Près de lâ, des eaux minerales avec de helles 
promenādes et des ciilturcs qui divérsifient le paysagc. Deux 
traiteurs y tiennent table d’hote; les prix sont fixes. Cbaussées.

Hohen finden. Village bavarois et relais. Fanieux par la 

victoire que le général Moreau y rcmporta , le 3 Déceinbre- 
1800 , et la convcntiou qui y fut conclue alors.
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Holzminden. V. brunswickoise sur le Véser avec un péage 
sur ce fleuve. 36o m. 3ooo. h. Gymnase et bibliothèque. 
Maroquin , toiles de lin ; grandēs fabriques d epinglcs , 
usines, forges et martinets d’une très-grande iniportance. 
Depot d’ardoises et de pierres sablonneuses qui se tient a 
Solling. Commcrce.

Homberg. Petite ville wurtembergeoise. 1000 h. Bureau 
de poste*  Dans une contrce très - roniantique de la Foret- 
Noire. Sur la monlagne, le vieux château de Homberg*  

Hoya. Bourg dans le conité Hanovrien de ce nom. Chateau.
Poste. Pont du Véser. ZZ Sainte - Albe au Vrai Feu. Fa
briques de vinaigre et de tabac. Collection niincralogique 
du Sieur Ebel. Dans le voisinage, le haras royal, y?n ge
neral , on y élève grand nombre de chevaux. Aub. a la 
Ville de Hanovre; â la Ville d’Oldenbourg; â la Xille de 
Bréine*

Hubertsbourg. Ancien cbâteau dans le ccrcle de Leipzig, 
oü les électeurs de Saxe sc livraient souvent au diversisse- 
ment de la chasse. Paix de 1763. Faiencerie a la maison 
de chasse (jaegerhof). Relais de poste et chaussée passant 
par Oschatz et plus par Wernsdorf, Fon trouve au preniier 
endroit l’auberge au Boeuf Rouge.

Hünfeld, p. V. de la princ. de Foulde. i5oo h. Eglise 
collégiale. Aub. â la Poste; â l’Etoile.

Husum. V. du duché de Schleswick. Grand commerce de 
bestiaux. Vieux château. Maison de ville. Très-bor.nes huitres. 
600 feux. 4000 h. Fabriquc de sucre et de tabac. Moulh' 
au malt. Ecole scientifique. Couvent (aujonrd hui maison 
de bienfaisance pour les citoyens tombés dans l indigcnce'- 
Ecole doniinicale. Chateau (domicile actuel du bailli)- 
Etablissement de travail pour les pauvres, vraiment dign^ 
d’ètre imité, maison d’orphclins, maison de correclio»- 
Contrée nue et monotone, sur la frontière de la Marche et 
de la Geest. Aux environs, beaucoup de salicoques ou 
ècrevisses de mer qui sont de fort bon gout. Aub. chez la 
veuve Jansen , chez Fridcrici, chez Hansen.
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JaroniirZ. P. v. sur l’Elbe, en Bobèmc. 440 in. Bureau
de poste. Chapitre d’Augustins. Les fanieux bains, nom
inēs Kukkusbad.

Ibbcnbuh reil. P. V. du comtc de Lingen dans la West
phalie Prussienne. 1000 h. Bailliage, intendance des mi
nēs de Tecklenbourg - Lingen. Ilouilliere. Carrièrc de pierres 
niolaires pour les meules de moulin. Etuis de pipcs â

cries, corroycurs.
35o m. 2000 h.

fumer, fabriques de tabac, chapell 
Idstein. p. V. du duché de Nassau. Bon

séininaire pour les mailres d’ccole. Vieux et grand cbâ- 
teau. Belle église paroissiale. Fabriques de maroquin. Le 
Thiergarten ou Breuil, jolie promenāde. Aub. au Géant. 

Jena. v. sur la Saale, au grand-duché de Saxe-Weimar.
800 in. 6000 h. Célèbre uni vērsi té, bibliotlièque, musée, 
et cabinct d’histoire naturelle. Batiment des Colleges, ob- 
servatoire, jardin botanique, célèbre anatomie, Institut 
clinique, école vétérinaire. Chateau ou maisop des Princes, 
butei de ville^ bailliage, hupilal des aliénés , jardin des 
Princes , manégc. Cathédrale avec le portrait de Luther 
par Messing. Ln peu dc tisscrandcrie , chapeaux, mar 
chandises niétalliques , blanchisseries de tolles. Divertisse
ments: concerts, clubs , hals, promenādes â ce paysagc 
des bords dc la Saale appelé le Paradis ; le jardin des 
Princes, la promenāde des philosophes (Philosophengang), les 
▼illages, les moulins de voisinage , Fouchslhourm x Loutbers- 
broun , Eich platz. Théâtre de la balaille du 14. Octobre 
1806. La jolie nouvelle chaussée ne longe plus le Schnecke, 
mais conduit de Weimar jusqua Kahla. Aub. au Solei!, 
â la Cour de Weimar; devant la ville, au Croissant; au
Sapin Vert ; â l’Ours.

Iglau. Ville antique montagneuse et du cercle de Moravie 
bien bâtie. 1200 n>» 10,000 h. Bon gynmase. Draperie 
considérablc, papelcrie, verrcrie» polasse. Exploitation 
des mines, oii I on trouve un peu d argent et de plonib. 
On y lait d exceliente bière.

I * IcftiSSCU. Bourg bavarois en Souahe, sur 1 Iller cnlre
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Memmingen et Ulm. Chef-lieu de la seigneurie d'Illertissen, 
looo h. Chateau.

Ilmenau, V. montagneuse dans la partie Weimarienne du 
comté de Henneberg. 4Öo m. 3ooo h. Depuis le dernier 
incendie, eile a été reconstruite d une manière qui l’a rendue 
plus jolie et plus reguliere. Bailliage ; hutel de ville; 
église paroissiale; la grande Felsenkellerhaus (la cave des 
rochers) dans un style elegant; la cave taillée dans le 
porphyre, dans laquelle on peut entrer avec des voitures. 
Devant cette dcrnière se trouve l’Arquebuse, lieu très-fre
quente ; réunion sociale ; la coinpaguie des Arquebusiers ; 
la Récréation. Promenādes romantiques , parties de bois 
(Waldparthien), la Maison de chasse, Gabelbach, Gickel- 
hahn , Hermannstein, Paulinzelle etc. Fabrique de porce- 
laine , de papier mache; imprimerie importante; tanneries; 
scieries ; forges ; hutles oü l’on prépare la poix et le noir 
de fumée. La ci - devant niine qui ne livre plus que du fcr, 
de la manganèse et du charbon de terre. Chemin par la 
forét conduisant â Hildbourghausen , Schleusingen, Souhl , 
la plus grande partie est en chaussée: belle chaussée con
duisant a Arnstadt, et qui porte le nom de chaussée de 
Marie, en l’honneur de la grande - duchcsse. Dans le 
voisinage, une fonderie ’de fer â Gunthers Feld, des verreries, 
et d’importantes fabriques en terre de pipe â Elgersbourg; 
il n’y a pas long-temps que dans ce defnier endroit, Fon 
fait d’unc mässe qui affine au porphyre et que l’on nomine 
Chromalith, une faience d’une forme très - agréable, d’un 
très-joli vert de mer. Aub. au Lion d’or.

Ingelheim (Nieder). Bourg très considérable cntre Bingen 
et Mayence, dans la proximité duquel se trouve la vue la 
plus superbe du Rhingau, surtout près du monument de 
Napoleon â denii détruit et érigé sur la place la plus élevée 
de la grand’route. Excellent vin rouge. Les ruinēs du 
palais que Charlemagne fit bâtir en pierres de taille, vers 
l’an 768---- 774 > h était orné de 100 colonnes de marbre
et de granit, que le Pape lui envoya de Rome et de Ra
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venne, probablement on les a préparées dans la Bergstrafse. 
Ai x - la - Cha pelle et Ingelheim étaient les séjours favoris de 
Charlemagne, aussi chacun de ces endroits prétend-il a 
l’honncur d’ètre son lieu natal. L’an 774 , il assembla une 
diète, c’est lâ que le duc Thassilo de Bavière fut destitué et 
oü on lui coupa les chevcux pour le faire moine, l’an 788 ; 
c est ici oü Louis le Pieux fut fait chevalier et re$uten8i7 
les anibassadeurs de Leon , cmpcreur grcc. Ce fut ici que 
lan 826, Harald, roi de Dänemark, vint le voir avcc sa 
feinnie et ses enfants , et se fit baptiser â l’église: il s’y 
tint plusieurs conciles. L’empereur Frédéric preniier fit 
réinstaller le pape; Charles IV fut le dernier einpereur qui 
rcstât ici, il y fit bâtir une chapelle et y établit des cha- 
noines qu’il fit venir du chapitre royal de Prague. Il engagea 
ce lieu Ä lelecteur palatin, auquel il resta jusqu’â nos jours. 
Dans les démélés de Frédéric le Vainqueur avec Adolphe de 
Mayence, les Mavenņais le réduisircnt en cendre. Lc reste 
qui en partie est Couvert de bâtiments, s’appelle encore au- 
jourd’hui la Salle. Aub. â l’Arbre Vert.

Ingolstadt. Ville bavaroise, jadis forlifiée sur le Danube. 
800 m. 4000 h. Droit d’entrepöt, mais peu de commerce 
et d’industrie. Pont; château de résidence. Ancien collége 
des Jésuites, église Sainte - Marie, monument de Covoldo 
dans l’église des Franciscains. Dcux monastèrcs (supprimés). 
L uni vērsi té a été transférée â Landshut. Celte ville est 
bien déchue de ce quelle était autrefois, par la guerre et 
la décadence du commerce. Aub. a l’hutel de Muuic, a 
la Rose, au Soleil d’or, â l’Aigle Noir.

Inspruck. Capitale du Tyrol, sur I’Inn. Très-bien bâtie. 

1600 m. 11,000 h. Vieux château et château neuf (la salle 
des Géants) avec un toit doré , des jardins, beau plafond 
et diflercntes peintures. Administrator» des postes. Cants 
de peau. Deux manufactures de rubans de soie, une de 
soieries , une d’indiennes et une de petits rubans, nommés 
faveur d’indiennes. Siége des dicastères du pays. Eglise 
de la cour avcc des inausolécs remarquablcs et 28 statucs
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colossnles de princes et de princesses. Paroisse, églises des 
Jésuites , de Saint-Nicolas, Saint-Sébastien et des Capucins. 
Palais des Etats , hotel de ville , Statue de marbre en 1 hon- 
neur de Marie ; statue métallique de Farchiduc Leopold (au 
jardin du château). Université (avec des livres et d’autres 
collcctions), depuis 1822, le Ferdinandeum ou le muséc dc 
la patrie du Tyrol oü se trouve la bibliothèque Tyrolienne 
renfermant tout ce qui concerne Fhistoire naturelle, les 
objets artistiques et statistiques du pays; gymnase, école 
normale, séminairc; ebapitre de Dames nobles. Opéra, 
manégc. La ménagerie et le parc. Le pont de l’lnn. 
Le Patriote. Société de Fagriculture et des beaux-arts. 
Dans la contrée, le superbe château <1'Ambras : les antiques 
arm u res qui s’y trouvaient, avaient été transporlées â Paris, 
elles y furent reprises en 1815 , et se trouvent mainteiiant 
a Vienne; il y en a encore quelques restes au chateau d Am
bras , oü l’on monlre la chambre du bain dc la belle Phi*  
lippine Weher. Scènes sanglantes pendant la guerre dc 
1809 qui se fit dans ces contrées. K. l' Almanach d'In- 
spruck pour l’an 1812. Panorama d’Inspruck par le pro- 
fesseur Rehberg, eint/ planches lithographiées, la pre- 
mière est la carte topographique des environs. Aub. au 
Soleil d’or; au Lion <Tor.

A un mille d’Inspruck, vous trouvez Hall qui a des sa
tinēs considérables. (Cette petite ville a été réd ui le en 
cendres dans la guerre des insurgés. Le couvent de Weiiau 
avec la cascade de la Sil j Martinswand , les bains d ’Eiibrick 
et les eaux minerales de la Sainte-Croix.

Insterbourg. v. de la Pru sse orientale, oü se joignent 
l’Angcr et Finster pour former la Prégcl et la rendre na
vigable. 5ooo h. tz a l’Aigle de Prusse.

Johan - Georgenstadt. Petite ville célcbre située <lan*  
l’Erzgebirg, qui fait partie du royaunie de Saxe. II y a 
400 111. 3ooo h. qui vivent de Fexploitatiou des niines ou 
Fon trouve principalcment dc Fargent , du plomb , du 
cuivre, du wismuth , de la rsenic , du cobalt. Distillcric
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fabriques dc dentellcs ct 
est des plus agros les et

dc vilriol, soufrière ļ verrerie, 
d’aiguillcs â coudre. La contrée 
des plus steriles.; c’est au point qu’on la nomine la Sibérie- 
Saxonne. Dans les environs , Ton voit les groupes dc rochers 
de Teufelsstein , Teufclskammer , Hefenklrescr. La ehaussée 
qui doit conduirc â Wildenthal est coninicncéc. Aub. au 
Collier du conseil ; â la Maison de l’Arquebuse.

Ischel. Bourg a u tri chien, situé sur lTschel ct la Traun, 
dans le pays au-dessus de l'Ens. Mines de sei.

Iserlollll. V. bien bâtie dans le comté de la Marek. 800 111. 
6000 h. Coninierce considérable. Fabriques et nianufac- 
tures. Toutcs sortes dc marcliandises de fer . d’aeier ct de 
laiton ; bronzē, aiguillcs â coudre, épingles, dés, banic- 
90ns, fil de fer, bouclcs, harnois pour chcvaux plaqués et 
étamés , couvercles de pipe: étoffes de soie et denii-soie. 
La caverne dc Sundvvich avcc des ossements fossiles. 11 y 
a dans la vallée des minières de calamine verte ct de 
cuivrc jauno. La mer de rochers (un groupe de rochers); 
minières de picrrcs ferrugineuses. A 2 lieucs d’Iscrlohn, 
oü la Leine se jette dans la Rouhr, on voit les ruinēs de 
Hohcnsybourg ou s'arreta , pendant quelque temps, lc fa- 
meux Wittekind. Dans 1 eglise principale, on voit sur 
l’autcl une stalue dorée qui niérite d etre vue, eile date du 
quatorziènie siècle; â une denii-lieue de la ville surlaDu- 
sing, on voit sur un rocher une croix de fer vraiment co- 
lossale, eile fut crigée en souveuir de la guerre qui délivra 
le pays du joug sous lequel il ctait asservi. □ a la Loyauté 
Allemande. Aub. â la Poste; a la Maison Teutonique. 
Chaussee dans la direclion d’Elberfeld, Soest, Paderborn, 
Cassel etc.

Itzehoe. Izeboe. Holstein. V. sur la Sloer navigable. Coni- 
mcrce. Droit d'cntrepöt. Poste. Abbaye de Dames nobles. Fa
briques dc cartes â jouer. Aub. â la Ville dc Hambourg.

Judcnbourg. Ville du cercle de la Haute-Styrie, sur la 
Mur. Poste sur la route de Klagenfurth â Menne. Mines 
de fer. 140 in. Beau couvent de Franciscains dans la ville.
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et cloitre <le religieuses hors des murs. On voit entre Ju
denbourg et Knittelfeld le plus grand plateau de toute la 
Haute-Styrie, qui est très-montagneusej L’Eichféld, con- 
trée fertile, bien cultivée et ornée de jolies maisons de 
plaisance.

Juliers. V. du duché prussien du Bas-Rhin. Jadis capi- 
tale du duché de Juliers. 23oo h. Poste. Citadelle avec 
de bonncs caseniatcs. Manufactures. CZJ aux 7 Frères 
Unis. Aub. â la Cour Imperiale ; au Petit Ange.

Jungbunzlau, Voyei Bunzlau.
K. Nous prions le Lecteur de chercher sous la lettre 

Cy les inots gèographiques tpiil ne trouvera pas 
sous la lettre K.

Kaiserslautern} OU uniquement aussi Lautern, autrefois, 
vieille ville d’un grand bailliage de l’ancien Palatinat; au- 
jourd’hui eile fait partie d’un cercle et canton bavarois 
3oo m. 5ooo h. Fabriques de draps , siamoise, potasse, 
tanneries. Progymnase; séminaire pour les maitres d’école 
du cercle du Rhin; prison centrale pour le cercle du Rhin, 
toute neuve et jolie, bâtie en forme d7un denii-cercle près 
et sur les ruinös du château de Frédéric Barberousse. Une 
des églises luthériennes bâtie par ce meine Frédéric; son 
portrait qui se trouvait sur un carreau des vitraux de cette 
église se trouve dans les archives de la ville. Von trouve 
encore un Institut de bienfaisance rieh em ent fondé par cet 
Empereur. Casino; cabinet de lecture; agriculture vraiment 
digne d’ètre imitée, et vignoble parfaitement bien adminis- 
tré, on en a l’obligation â la chambre des finances du 
Palatinat qui ci-devant siégeait dans cette ville, ainsi qua 
l’abolition des droits féodaux et a la vente des domaines sous 
la doniination de lenipire francais. Filature remarquable 
â l’Oelmuhle. (Iliuilerie). Les chaussées de Kreuznach, 
Dürkheim et Neustadt se réunissent ici â la belle chaussée 
imperiale que Napoléon fit passer par cette ville pour aller 
de Mayence â Paris. Ce fut a Kaiserslautern oü en 1818 
s’assembla le synode général qui réunit si vite et si heurcasc-
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ment dans le cercle du Rhin les réformés aux luthéricns. 
Chateau. Plusieurs moulins, et dans la contrée, des minēs 
de fer, de houille et dc vif-argent. Cetle contrée a été 
le théâtre de bien des combats entre les Prussiens et les 
Fran^ais dans les années 1793 et 1794. Le Carlsthal 
(Charleval) près dc Trippstadt; ruinēs du Beilstein et du 
château Hoheneck (c’esl près dc ce château que demeuraient 
dans une petite cabane Claire du Plessis et Clairant que la 
Fontaine a rendus si célèbres), de cclui de Landstouhl; 
Beutelstein, Wildstein a Otterberg, a «ine lieue de Kaisers
lautern, la plus grande église dans le plus vieux style gothique 
qui soit en de^a du Rhin; malheureusenient eile tombe en 
ruinēs. Le Lauterspring ou la Source (très - forte) de la 
Lauter. Aub. le Mont-Tonnerre; la Poste; l’hotel de Bavière; 
le Lion ; le Cygne.

Kalbe. V. Calbc.
Kassel. V. Cassel.

l’une des vilies les plus industrieuses de toute la Souabe. 
700 ni. 56oo h. Fabrication considérable de futaine pour

Kaufbeuren. Jadis V. imperiale, aujourd’hui bavaroise;

doublure et pour lits , toilcglacée, Bombasin, indiennes etc. 
dont les habitants font un commcrce très-étendu. Moulins
a papier, forges et martinets. Le couvent, nommé dans 
le pays , Crescentienkloster, est un lieu de pèlerinage avec 
un trésor considérable. Tout près de lâ, l’abbaye d’Irsée. 
Aub. au Soleil; au Raisin.

fehl. Village badois , situé a l’opposite dc Strasbourg. Le 

fort a élé detruit dans la dernière guerre, ensuite recons- 
truit. Non-loin dc lâ, est la petite ville de Kehl, autrefois 
â lEmpirc , célèbrc par plusieurs siéges qu elle a essuyés 
dans les dernières guerres (rasée). Pont du Rhin â Strasbourg 
(avec une douanc francaise), qui est causc que différents 
Voyageurs restent plulot â Kehl quâ Strasbourg, ou au 
nioins y laissent leurs équipages. Aub. Le Pied de biche.

'Cmpten. V. bavaroise, composce de 2 parties: t. Ian- 
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cienne v. libfc-imperiale de la Souahe, 2 1 ancienne abbaye 
immédiate de Kempten. L’antique Campodunutn, Station 
romaine. 700 m. 6000 h. Le chateau de résidence de 
lanciert princc - eveque avec Urt cabinet d’histoire naturelle, 
un aqueduc et un jardin. Église, botei de ville, lnarson 
d’orphelins, hupital. Dans la contréc, la maison de chasse 
Wageck avec de jolies promenādes. Commcrce considérable 
de productions et d’expédition. Aux environs, les bains 
d’Aich. Aub. au Cerf.

Kid. Ville bicn'batic située dans le duché de Holstein, 
au fond du golfe de Kilkr Foerd , qui forme l’un des nicilleurs 
ports de la Balti qne, 800 in. 8000 h. Chateau. Uni- 
versite avec unc bibliothèqiie et un observatoire. Etablis
sements de bienfaisance. Galerie de tableaux du sieur Schmidt; 
Collection de gravurcs du sieur Nassert. Navigation, com
mcrce, foire connue sous lc nom de Kieler ü nischlag , c cst- 
a - dire. lc Change kilois, chapellcrie et aulres manufac- 
turcs. Le canal du Holstein se jette dans la radc^de Kieler 
Foerd, â peu de distance de la ville. La contréeestcharmante. 
Promenādes: les remparts, le Schlofsgrabcn ou Fossé du 
château, le Dorfgarten : le Bois Vibourg, la foret de Du- 
sternbrok, d’oü l'ou a de superbes points de vtiesur lainer; 
Dacnisch Neuhof. Ugley-See. Bains marins froids et 
ebauds ; La maison de bain arrangée dans le dernicr gout 
cst construitc en forme de deini - cercle (V. l’article des bains 
de mer). Rasdorf. Herschenberg. Un bateau â vapeur 
va depuis le mois de Septenibrc , tous les jeudis aprrs 
niidi, de Kiel â Copenhague et chaque mardi le niatin de 
Copenhaguc â Kiel et fait les 51 milles de distance en 28 â 
3p heu res ; Ton trouve un rcstaurateur sur ce bä ti ment. Aub. 
a la Villc de Hambourg, au Ballhaus, ou Hotel du Bal- 

Kirchbe l'g. P. V. de i3oo h. daus une belle contrée sur
la Jaxt. Residcnce du prince de Hohenlohe - Langenhourg 
Kirchberg. Beau châtcau de résidence, oii l’on voit des 
colleclions d’antiquites et de raretés.

KhVhhetm - Polandc. P. v. de la Bavièrr Rhénane, d’m-
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viron 2000 habit. Jadis, chef-lieu d une seigneurie de 
Nassau - Weilbourg avec jardin et château oü le prince a 
souvent résidé, aujourd’hui c’est la propriété d’un parti- 
culier qui en a grand soin. Dans le voisinage, est le 
Mont - Tonnerre. Aub. â la poste.

Hilzingen. V. sur le Mein , dans le pays de Wurzbourg. 
'784 ni. 35oo h. Un gymnase catholique et un luthérien.
2 fabriques de noir d’Allemagne, vinaigreries, bonneterie, 
chapellerie, teintureries de haut teint, tanneries etc. Navi
gation , commerce d’expédition et commerce de productions 
du sol, surtout en vin. Pont du Mein , inagasin. Deux 
couvents supprimés. Aub. â la Poste; â l’Aigle.

Klagenfoiirtll. Cap. de la Carinthie, fortifiéeet bien bâtie, 
sur le Glan et sur un canal qui vieut du lac de Warth, 
qui cst â une lieue de la ville. 10,000 h. Manufacturcs
considérables: draps, céruse, rubanerie, niousscline, Velours 
de colon, commerce d’expédilion. Château imperial, palais 
des Etats , inaisons d’orpbelins pour les enfants de soldats. 
Grandes places publiques avec des statues. Bibliothèque 
publique, lycée, école normale, académie , hopital des 
Dames de Sainte - Elisabeth. Stafues de Léopold et de Ma« 
rie-Thérèse. Perspective magnifique sur le Mont- Calvaire. 
Le lac de "Warth rappelle ceux de la Suisse. Maison dc 
Campagne du prince Rosenberg. Beau jardin épiscopal 
avec plusieurs collections interessantes au château. Aub. le 
SoleiI; le Cerf.

A un mille de lâ , la prévoté de Mariasaal, et tout auprès 
le Fiirstenstouhl ( â Saalfeld ou Saalcn-Moos ), oü se faisait 
le sacre des ducs de la Carinthie.

Kloppenbotirg. Château avec une villette tout auprès. Au 
pays d’Oldenböurg, autrcfois â celui de Munster.

Kloster - Heilsbronn. V. Heilsbronn.
Kloster - Zeven. Petit böurg du duché de Breme; fameux 

par la Convention qui s’y fit entre les Francais et les Ha- 
novriens en 1757.

Kniltelfekl. Petite v. dc la Styric. deux forges , une taillan-
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derie, fabrique de tdle, de poëles et d’autres ustensiles de 
cuisine. Bureau dc poste. Ici la Muhr devient navigable 
pour les trains et radcaux de bois flottant. La ville a été 
incetidiée, en 1818.

Kolberg ou Colberg. ville et forteresse a l’embouchure 
de la Persanlc dans la Baltiquc. Chapitre, gymnase, 5 églises, 
maison de correction et de travail forcé, saline, fabriques 
de tolles de laine. Commerce maritime et péche. Près 
de lâ , lc port de Munde« 8 a 900 in. 5 - 6000 h. ZZ2 
Guillaume â la Force Virile.

Koeniggraez ou Koenigingraez. v. de Boheme, très - 
fortifiëe sur l’Elbe. Plus de 700 m. en comptant les fau- 
bourgs. Belle cathédrale, gymnase , plusieurs couvcnts et 
églises. Draperie. A deux nulles de la, le Kukkusbad 
(Bains) Aub. â l’Aigle Bleu.

Koenigsberg. Capitale du royaume de Prusse, sur lc 
Prégel, â un inille du Frisch- Hall’, 45oo m. 57,000 h. 
Palais royal. L'hdtcl des nionnaies, la nouvelle sallc de 
spcctacles , la bibliothèque royale réunie a présent â beau- 
coup d’autres dans un bâtiment particulier ; l’observatoire, 
le jardin botanique, la bourse; le grand hdpital royal, 
l’anatomie, la maison royale d’orphelins, le fort Friedrichs- 
bourg avec l arscnal , la cathédrale avec l’école, les bâtiments 
de l’université, l’acadcmic des eaux et forèts est rëunie â 
i unirersité (le huste de Kant se trouve maintenant dans 
la jolie salle toute neuve de l’auditoire académiquc; sa 
maison est vendue, c’cst un cafle aujourd’hui ; son monu
mental hdtel de ville Kneiphof, la Bernsteinkammer ou 
chambre dc lambre, lc Junkerhof, le College Albertin, 
la nouvelle église catholique , collections de livres , de mē
da illes et d’autres objets app. â l'université, le Clinicum, le 
Poiyclinicum , la bibliothcque Wallenrod, le cabinet d’his- 
toire naturelle du sieur Lenz, celle des minéraux et des ins
truments dc mathématiques dc M. Hagen, la galerie dc ta- 
bleaux â lecole technique; 4 sociétés savantes (allemande, pé- 
dagogique , physico-éconoinique, médicinale) société pour
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laBible, école d’architecture et des arts, gymnases. Beau
coup de nioulins dans la ville et hors des murs, 2 ch anders 
de construction : magasins, 1 de grain, 2 de sei et 2 de 
poudre. Navigation importante et coiiirnerce. Diverses 
fabriques: quatre sortes de cuir, gants, beaucoup de mar- 
chandises dc laine , d’étoffes de soie et demi-soie, tapis- 
serie, voilerie, cordes de boyau , tabac etc. Raffincries, 
distillerie de rum , fabriques de liqueurs, de fâicnce, bou- 
tons de métal, de corne, et épingles. Raffinerie d’argent, 
forges et martinets pour le fer et l’acier, 2 pour le cuivre. 
Spectacles , redoutes , pique -niques avec bals etc. Excur- 
sions au port de Pillau, aux jardins de Bork, Bauer, Belle - 
Alliance etc. Sprind, Kleinhaid , Blackau , Mostboude, 
Polenbourg, Lapsau, Friedrichsstcin etc. Colonne coin- 
mémorative près de Roudau: le Landgraben, aqueduc re- 
marquable. Les bains de Kreutz V. les bains. Trois EZJ 
aux 3 Couronnes , â la Tete de mort, au Phcenix. Aub. 
Hotel de Prusse , Maison Teutonique , Hotel de Russie , Cou- 
ronne de lauricr. V. Description de Königsberg par 
Balzko, K'jouvelle édition 1804. Königsberg, chez Gcrb- 
bels et Unser.

Hoenigsberg. V. de la Nouvelle- Marche dc Brandebourg. 

400 m. 35oo h. Manufactures d’étofles de lin et decoton, 
fabriaue d'amidon. Aub. la Couronne, le Ccrf.

Koenigsbruck. P. v. de la Lusace. 2400 h. Château, 
Bureau de poste. Poteric, pipes â fumer.

Koenigsloutter. p. ▼. sur la Loutter, dans la principauté 
de Wolfenbnttel. 2 5oo h. Excel lente bière (Doukstein.) 
Près de lâ, Komigsloutter. Une célèbre abbaye protestante, 
ou est enterré l’empereur Lothaire. Source des eaux de 
la Loutter, qui seules peuvent servir â faire le Doukstein. 
La ville se divise en deux parties, celle dite la Ville, et 
I autre 1 Abbaye (Stift). Papier; eaux de vie; chaux; tourbe-» 
Aub. au Cellicr du Conseil ( Rathskeller.)

koenigstein. p. v. prè$ du fort nionlagneux du meine 
noni, jadis a lelectorat de IWajcnce, maintenant au duché 
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de Nassau - Usingen. Le fort a été pris plusieurs fois Jans 
la guerre de la révolution fran^aise, etil a été enfin dé- 
truit par les Fran^ais. Site magnifique dans les montagnes 
du Taunus , au pied du Feldbcrg. Falkenstein, Kronenbourg, 
vallée d’Eppstein etc. Aub. chez Colosée, chez Pfaff.

Kostnilz. V. Constance.
Kosel. P. V. fortifiée dans la Haute-Silésie, sur les bords 

de l’Oder. EZ â la Vérité Assise.
Kreutznach. Cherchez. Creutznacb.
Kreuth. sur le lac de Tegern ; village de Bavière, dans 

une vallée charmante, avec des eaux sulfureuses etsalées, mais 
froides. Ces eaux sont connues depuis long- temps , mais 
ce n’est que depuis 1822 que l’on a fait les batiments et 
les arrangeinents nécessaires pour en profiter. L’on prend 
ces caux en y ajoutant du petit lait de chèvre et le suc de 
qaclques simples. V. Le bain minéral de Kreuth, sur le 
lac de Tegern, par le médecin de ce Heu, Rosenmerkei, 
Munich. 1822

Kufstein. P. v. du Tyrol avec le fort de Géroldstein, bâtie 
sur un roc, ct qui a cté plusieurs fois assiégée. Lors du 
hlocus qu’en firent les insurgés en 1809 , la ville fut in- 
cendiée. Aub. au Raisin.

Laibach, Laubac ou Layback. Cap. du duché dc 
Carniole sur la petite rivière de Laubach. Siege de la re- 
gence, archevèché, lycée , gyninase. Assez considérablc- 
i3oo m. 20,000 h. (avec le faubourg)*  Belle cathédralc- 
maison de ville et salc de spectaclcs, vieux château im
perial (belle vue) Jardüi Eggenberg, palais et jardins 
Auersberg, superbe cglisc des Jésuites ( šalle 'de redout»- 
dans leur ancien couvent). Carrière de marbre sur 1*  
Laybach. Manufactures de rubans, ct dans le voisinage, 
une draperie considérablc. Faience, gresserie. Commerce 
d’expédition et de Commission. Aub. au Sauvage; au Lion.

Lambach. Boutg d Autriche dans le pays au - dessus de 
l'Ens. Abbaye de Bérrédiclins. (suppriméc). Dans lel
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voisinage de la rivière de Traun , navigable au mojen de 
ses écluses.

Landau. Forteresse importante, construite par Vauban, 
sur le Queich , dans le Palatinal du Rhin. 5ooo h. Siege 

- .1J’.'i"ile_deS Prus,ien8en '793- â la Rose; a la Charrue.

V. de la Nouvelle- Marche 
Grand magasin de blé, magasin 

, toiles de 
grains laines. 

CZ Saint-Jean

Jolie ville dans une belle et fertile contrëe de

Landsberg sur ļa Warthe. 
9^1 m. environ 6000 h. C 
defer, inanufacture detoffcs de laiue draperie, 
colon, branderie. Commerce considérable en 
Contrée agréable; un peu de vignoble; 
a 1 Aigle Noir. Aub. au Cerf d’or.

Landsberg. V. bavaroise sur le Lech.
Chateau , gymnase. p •• • • 
ou Champ du Lech. (Victoire reinportée 
en 955). 
tenberg.

Landshut.
la Basse - Bavière, sur l’Iser. Cctte ville et les environs 
s’embellissent. io95 in. 10,000 h. Palais du roi , châleau 
de Trausnitz, plusieurs couvents (supprimes); l’université 
avec un nouveau bâtiment, une bibliothèque de i35,ooo vol. 
jardins économiques, botaniques et pour la parlie forestière, 
Collection d’estampes, galerie de tableaux, cabinet d’antiques; 
theâlre anatoniique; cabinet de phjsique et géologique. L'é- 
glise de Saint-Martin avec sa tour, haute de q56 pieds. 
Gyrnnase. Draperie, moulins a papier, â émoudre, â scier; 
teinturcrie en beau teint; fabriques de tabac et d’amidon. 
Casino, Athénée. ( Institut de lecture ) Maison de Cam
pagne Chlingensperg, d’oü l’on a une vue magnifique, plusieurs 
gloriettes autour de la ville, et dans la belle vallée de l’Iser; 
jardin , jadis du châtcau , aujourd’hui de I’académie, jardin 
bien Soigné; c’est la oü se trouvent les bains. Aub. au Soleil 
dor; au Coq; au Prince Roval.

Landshut, V. bien bâtie, en Silësie au pied delamontagne 
des Géants. 5oo m. 3ooo li. Toilerie considérable. Aub. 
au Corbeau Noir.

47° ni. 2600 h.
D’ici jusqua Augsbourg, le Lechfeld 

■ sur les Huns 
Retranchements romains sur le mont dit Hcl-

12*
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sur la Jaxt. Résidence du prince de Ho
henlohe-Langenbourg. looo h. Chateau avec des archives. 
Aub. â la Poste.

V. prussienne en Thuringe, sur la Salza et
l*Unstrout.  1000 in. 6000 h. Chateau, église de St. 
Etienne, gymnase. Manufactures considcrables (soic, demi- 
soie, etofles de laine, ras de Langensalze, drap, toilc), 
teintureries , huileries , fabriques d’aniidon , distilleries ou 
plutot brandcries. Grand comnierce de marchandises et 
dc produclions naturelles, principalemcnt en grain. La 
filerie de M. Weifs. Langensalze est le lieu ou se ras- 
semblent les membres de la Société Econoniique et Rurale 
de Thuringe. Ressource. La contrée riebe en stalactiques. 
Beaucoup de pastel, de carthanie ou safran bâtard, de 
garance, de coriandre et d’anis. Belle perspective près des 
ruinēs du couvent de Hombourg. Aub. â l’Ours; au Maure. 
Des bains près de la ville. Voyez l’article des bains. Le 
chemin qui conduit â Blankenbourg est très -mauvais, au 
moins letait-il encore en 1822.

Lauenbourg. Sur l’Elbe et sur le canal Stekenitz. Chcf- 
lieu du duché de Lauenbourg, appartenant, depuis 1817 , 
au roi de Daueniark. 400 m* 35oo h. Vieux châicau. 
Eglise avec le caveau des anciens ducs. Ecole d'Industrie. 
Société bibliqut*.  Raffinerie et savonnerie de Schlüter. Péage 
de l’Elbe. Un peu dc comnierce et de navigation. Aub. 
au Cygne; â l’Aigle d’or; au Cellier du Conseil (Raths
keller )

Laufen. V. du duché de Salzbourg. Chateau. 400 ni.
2 5oo h. Comnierce de sei et navigation sur la Salzach. 

Laufenbourg. V. près d’une chute du Rhin (oii l’on 
descend les bateaux au nioyen de cordages) ; coutrée agreste 
et pittoresque. Le territoire dépend en partie de la Suisse, 
en partie du Brisgau. Chateau, ponl ruinc. Aub. â la 
Poste.

Laun. Pctite V. de Boheme» sur l'Eger. Belle église. Le
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mont Oblik avec sa belle vue. On y tend beaucoup aux 
aloueltes, qui sont excellentes dans ce pays.

Lausanne. Capitale du canton Helvétique du Léman ou 
du pays de Vaud. Situation enchanteressè sur des collines, 
non - loin du lac de Genève. i3oo ni. 8000 h. Bon ton. 
Pensionnats. Beaucoup detrangers. Séjour favori des An
glais. Maison et jardin de Gibbon. Un peu de commerce, 
vin, légume; joailliers; orfévres; pastel; rouge garancé; 
iniprinieries et librairics fort déchues de leur premiere 
grandeur. Académie; colleclion minéralogique du Sicur 
Landy et dans le beau salon des bâtiments de l’académie : 
collection zoologique de Monsieur Chavannes; cabinet 01- 
nithologique du Sieur Bonjour : ménagerie d aniphibies du 
Sieur Wyder. Vanlique catliédrale; beau point de vue 
de la terrasse placée tout auprès, de Montbénon, du Signal; 
près des campagnes Beaulieu , Deveines , Chablièrc, Bellevue 
près des villagcs Bursins et Béguip. Promenādes a Ouchi , 
au port de Lausanne: a Vevay , aux beaux vallons traversés 
par le ruisseau dit Venoges . La tour Chcrolles du temps 
des Romains. Morges, Aubonne, Rolle, X verdun, Mon 
treux, oü se trouvent les mcilleurs raisins de tout le pay« 
de Vaud , et oü réside le sieur Bridel, Lhistoriograpbe de 
celte contrée et de toute l’Helvétie. Pensionnats célèbres. 
Affluence d’étrangers. Chaque pas que vous faites vous 
rappelle la prose harmonicuse de Rousseau , chaque site, 
une scène de son interessante Héloise. Le chateau Chil
lon , les salines de Bex : St. Maurice avec le pont de César , 
l’enlrée du Valais et du grand St. Bernard. Aub. â 1» 
Couronne. au Lion d'or , au Faucon, d’oü l’on a 1» vue 
du lac. uZj Espérance et Cordialité.

Lauter. V, Kaiserslautern»
Laxembourg. Beurg â 2 milles de Vienne. Un chateau 

, imperial et un parc. Cultures et promenādes magnifiques 
Ide feu rimpératrice» Vieux château chevaleresque, d oii 

l’on a une vue étendue et agréablement diversifiée. Paix 
concluc avec l’Espagnc , en 172$.
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Leer. Bourg considorable, mais depuis i8a3 reconnu pour 
ville, dans lacoutrée la plus fertile del’Ostfrise. sur laLéda. 
ßoo m. 6037 h. Commune de Ménonitcs. Fabriques. 
( Toile fine, cuir, savon, chapeaux). Construction de 
vaisseaux. Dans le voisinage , Bollingshausen, oü l’on voll 
des jardins dessinés avec gdüt. Moerken. Ehrenbourg et 
Philippsbourg: il n’y a point de chaussée. □ a la Harpe 
d’or. Aub. au Prince d’Orange, au Piythenberg.

Leiden. V. Leyden,
V. du royaume de Saxe, au cercle de ce nom«

iSooni. 34,000 h. Le château de Pleisenbourg ( oü sont 
les salies de l’académie de dessin, de peinture et d’archi- 
tectnre, siege de la société économique avec une colleclion 
de modèles et des productions naturelles et artistiques de la Saxe, 
uu célèbre obscrvatoire; la chapelle catholique avec le tom- 
beau de Jablonowsky etc.). L’église de Saint-Thomas avec 
ton orgue magnifique, belle église neuve de St. Nicolas, 
celle de Saint- Jean avec le monument de Gellert, le Pau
li n um ( ancien monastüre, aujourd’hui bâtiment de l'uni- 
versité) sa salle de spectacles, l’hotel de ville (bâti en i556\ 
ledifice connu sous le nom de Kloster ( cloitre), Tun des 
plus beaux bâtiments de Leipsig, l’Auerbachshof, Palais • 
Royal de Leipsig, la bourse, le bei auditoire Plattner, lc 
Gewandthaus ou la halle (batiment public avec une bibli" 
othèque et une salle de danse et de concert, le bailliage 
(Amthaus) qui sert de temple aux Calvinistes, l’hopital 
Saint-George, la maison de force et de correction et l’hospice 
des orpheljns , parfaitement bien tenus. Dcux maisons re- 
marquables dans l’histoire, l’une sur le marché; cetait 1*  
demeure de Luther lorsqu’il disputait contre le docteur Eck ; 
et laut re celle du fossoyeur, oü Tilly signa la capitulation 
de Leipsig. Plusieurs bolles maisons particulières, p* r 
exeniple, celles des négociants Dufour, van der Beck, 
Thomas, celle nonimée Grofee Feuerkugel (Gros glohe de 
feu), l’hotel Hohmann, la maison du sieur Breitkopf, » 
librairie, ses attelicrs, sa fouderie, de caraclères d impri’ 
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luerie etc. Le cimetière St. Jean avec plusieurs tombeaux 
remarquables L’esplanade avec la statue du roi de Saxe. 
Une université florissante et plusieurs sociétés savantes (d’éco 
nomic et d’histoire naturelle). L^école de St. Thomas et 
de St. Nicolas, l’institut des sourds et muets, école excellente 
des eufants des bourgeois, lecole dominicalc des francs- 
inacons dans un magnifiqve bâtiment neuf. Le rousée litté- 
raire. Des bibliothèqucs et des collections importantes, 
entre autres la bibliothèque de l’université et du sénat. 
Collection d’instrumcuts a l’analomie. Cabinet des objets 
d arts et d’histoire naturelle de Link dans l’antique phar- 
iiiacie dite Loewenapotheke, les collections d’objets de 1 his- 
toire naturelle et de tableaux de M. M. Speck et Campe. Col- 
lcctions minéralogiques et botaniqucs de Schwaigcrchen, Brei
ter, Reichenbach, Gerhardt. Commcrce considérable, trois 
foires, le premier inarché de toute l'Allcm^gne pour les 
objets de librairie. Des manufactures et fabriques consi- 
dérables (toile cirée, papiers de tenlure, cierges et bougies, 
tabac, boutons, chapcaux de paille, instruments de malhé- 
matiques etc. ) Lieux de divcrlissement; promenādes agré- 
ables autour de la ville, parties anglaises devant la porte 
dite Grimmische Thor, plusieurs jardins publica ou jardins 
parliculiers ouvērts aux curieux; le grand de Bési, le 
jardin de la Ressource , de Reichel, de Reichenbach oü 
l’on voit le monumcnt de l’infortuné prince Poniatovsky , 
le jardin des Francs - masons. Le Rosenthal (Roseval), 
le village de Gohlis ( dans le jardin de la moderne maison 
seigneuriale, le monunieut de Soulzer et de Gellert, le 
Milchinsel ou l’ile au lait j le grand et lc petit Founken- 
bourg ; le jardin des Gâteaux (Kuchengarten), le*  vil- 
lages de Raschwitz, Eutrilsch, Konnewilz, Ziebigk, Lin
dens u etc. Plus loin, Breitenfeld, théâtre de la dé- 
faite de Tilli cn i63o, Zweinaundorf (â la scigneurie le 
nionument de lloinmcl ), la terre du bauquicr Frège, Abt
naundorf: (parc et butcllci ie dans lc style gotbique ) , parc 
â Machern entre Ldpsig et Wurzei», <•“ Ion trouve aussi 
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des eaux minerales. (V. Courses ä Machern, Leipsig, 
chez Kofs). Salle de spectacles agnandie avec un théâtre 
d’amateurs, plusieurs concerts et bals, assemblées â la šalle 
dite d’assemblt-e, clubs oii les étrangers sont admis; Har
monie et ressource (avec jardin) ; societe, Sechszehner 
(les Seize) , Concordia, la Crande Halle et plusieurs 
autres. Le jardin Roudolphe qui est le rendez-vous du 
beau mode, Ies dimanches en temps de foire , caffés, 
surtout le Classique dans la Catharinenstrafse. Les Italie
nerkeller. Etablissement de bain d’eau minerale artifi*  
cielle de Struve, huit sortcs d’eau, maison de bains. La 
plaine de Leipsig a été le théâtre de la grande bataille du 
mois d’Octobre, Fan 1813. i. ‘— Minerve aux 3 Palmes; 
3. Apollon; 3. Baudouin au Tilleul. Plan de la ville 
de Leipsig, avec les noms des rues, accompagné d'une 
carte des environs. Leipsig, chez L~ofs. (On y a marqué 
le chemin que prit Napoleon, le jour de la bataille du 
19 Octobre. Description de Leipsig pour les éti'angers 
et les voyageurs, zème édit., augmentée d’un guide des 
champs de bataille de Leipsig et de Lutzen , avec 2 
plans et i carte. Leipsig, <816. Aub. Hotel de Bavière, 
Hotel de Saxe, de Russie , le Bouclier Verl, Montagne 
de fleurs (Blumenberg) Joachiinsthal. Hors de la ville, 
lliütel de Prussé. Chaussee qui va â Dresdc, Alteubourg, 
Halle etc.

Lemberg. Capitale de la Gallicie sur la pctite rivière de 
Poltew qui , selon la tradition était aulrefois navigable. 
L’on y compte 65,000 habitants composés de polonais, de 
russes, d’alleraands et de juifs. Fabriques, grand com- 
nierce; foir^s; université. Deux gymnases, un séminaire 
calholique et un grcc uni; siége d’un archeveque arménien 
et d’un mélropolitain grec uni, surintendance réformée et 
lutherienne: bibliothèque immense â luniversite : cabinet 
d’histoire naturelle; excellente collection de tableaux du 
sieur de Domski; trois librairies: sliede spectacles pour 
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les représcntations polonaises et allemandes. Aub. butei de 
Russie, hutel de l’Europe, et quelques moindres, tenues par 
des chrétiens, car la plus grande partie appartient a des 
juifs ( oü personne ne inange.) A une lieue de Lemberg 
*‘ Winniki, une fabrique de tabac imperiale, eile est consi- 
dérable. II y a des chaussées dans plusieurs directions, 
une va a Vienne et une autre a Brody.

LcmgOW. La plus grande ville du comté de la Lippe aux 

princes de la Lippe - Detmold. 65o m. 35oo h. Le Lip
pehof est un château qui servait jadis de résidence. Cba- 
pitre de Dcmoiselles nobles et roturières ; abbaye dontl’ab- 
besse ost née comtesse, gymnase, maison des orphelins, 
le Béguinenhaus , le Bruderkloster ( Couvent des Fr eres ) 
la maison de travail forcé. Manufaclure de laine, fabrique 
de pipes d’écume de mer, poterie, orfevrerie, Librairie 
considérable du sieur Meyer} oü s’imprime la Bible par 
un procédé, semblable ä celui de la Stereotypie. Salle de 
spectacles , maison de bain, Arquebuse. Le jardii) Wilken. 
Belle - Alliance- O â FEtoile du matin. Aub. a une 
demi - lieue de Lemgow, sur la route de Detmold, oü Fon 
est bien servi, et oü Fon trouve de bonne bière. Aub. 
dans la ville, chez Eberhard, Wulker, Wippermann. 
Chaussee conduisant â Hannovre, â Minden , â Bucke- 
bourg, â Cassel.

Lengenrisch. P. v. du comté de Tecklenbourg. Fabrique 
de tabac, commerce de toile. C’est dans luglise de Sainte- 
Marguerith que furent signés les préliminaires de la paix de 
VVestphalie.

Lcngfourt. Situé dans le pays de Wurzbourg appartenant 
aujourd’hui a la Bavière. Village sur le Mein, vis-â-vis 
du couvent de Triefenstein (snpprimé ). Bon vignoble: le 
Kalmuth. Commerce de vin et de bois.

Lennep. Jolie petite ville dans une vallée agréable, 4,000h. 
Manufactures considérables de draps très-fins et de sia- 
nioise; plusieurs cents chapeliers, grande teinturerie en 
bleu. La cbaussée, pour Francfort passe par Elberfeld et
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Cologne; et celle pour Berlin passe par Schwelm. Aub. 
â la Maison Teutonique.

Lenzen. V. de la Marche de Priegnitz , sur l’Elbe. Péage 
du fleuve. Drapiers et tisscrands. Plus de 2000 b.

Léoben. V. de la Styrie, sur la Mur. 2400 h. Bureau 
de poste. Gymnase, évèché. Forges, commerce de fer. 
Jardin de M. d’Ekenwald, oü furent conclus, le 18 Avril 
1797, les préliminaires de paix entre la France et l’A 11- 
tri ehe, par les généraux Bonaparte et Meerfeld. Monu
ment commémoratif.

Leutkirch» Anciennement v. imperiale, aujourd’hui wur- 
tembergeoise. Toilerie. Ouvrages en ldine, brasserie. 
1800 b.

Leu Warden. Capitale de la Frise. 15 4 ) 6,000 h. grande 
ville bien bâtie, plusieurs canaux, bon commerce. Mon- 
naie, hotel de ville, arsenal, Prinzenhof, église avec des 
tombeaux des princes d'Orange; le jardin des Princes, la 
maison de force. Aub. Hooghno, lleerenlogement, Wyn- 
berg , le Faucon.

Leyde. Après Amsterdam, la plus grande ville des provinces 
septentrionales sur le vieux Rhin qui traverse la ville, â 
une lieue de la nier de Hartem, avec lequel eile est en 
communication par eau. 7,000 m. 28,000 h. Rues jolies 
et larges, canaux. Les plu3 jolies maisons sont le long de 
la large rue et du canal dit Rapcnbourg. Le château 
(Bourg) (qui est vieux, mais ne fut pas construit pas les 
Romains, dominē toute la ville), superbe vue de sa tour; 
l’hdtel de ville (oü Ton voit le jugement dernicr par Lu
cas de Leyde, et un bourgmestre du temps du siege par 
les Espagnols ), arsenal, bouchcries. L'église de Saint- 
Pierre avec les tombeaux de Boerhaven, Camper, Meer
mann et d’autres. Musée, ménagerie, Balance, la maisou 
des états communs. Jets d'eau sur le marché aux poissons. 
La place oü cut lieu l’explosion d un magasin â poudre en 
>807 est maintenant couverle d’arbres ct d herbe, et sert 
de promenāde et de place pour Icxercicc. Vniversité avec
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un observatoire agrandi ct embelli. Jardin botanique, ana- 
toniie avec une Collection des objets qui y sont relatifs; 
IVosocomium ; cabinet d’histoirc naturelle et rnusée pour 
les cboses rares et précieuses, qui sont revenues de Paris 
lan 1815, ces objets sont exposés dans neuf salies, et on 
y a ajouté encore l’excellente collection ornithologique de 
Temmiak. Bibliotbèque importante; hospice pour les or- 
phelins, les invalides et les pauvres et d’autres établisse*  
ments de charité. Manufactures considérables de draps et 
d autres étofles en lainage. Importantes bibliothèques et 
collections chcz des particuliers, p. Ex. de Kleinberg. 
Chaussées artistenient arrangées de Baastamen â Ryfswick, 
Delft, La Haye, Katwyk. Beaux vi llages et jolies cani- 
pagnes. Salle de spectacles neuve. Canaux très remarquables 
et digues auprès de Katwyk. LJ....................Aub. au Châ-
teau, sur la Place Royale; au Lion d’or; au Soleil , â la 
Place Royale , aux Armes d’Armsterdam ; au Moulin d’or, 
c est tout près de ce lieu que partent et arrivent les Trek- 
6chuyten (les coches d’eau) d'Amsterdam.

Lichtenstein. Petite ville fabricante dans l’Erzgebirg. 2 5oo h. 
Pres de lâ, un château montagneux qui appartient au prince 
de Schoenbourg. Une papeterie dans le voisinage.

------------- V. de cominerce cn Courlande, sur la Baltique, 
très - frequente par les 
Population de 4000 b. 
Gymnasc, hospice pour 

Salle de spectacles.

Liebau.
médiocrement bâtie; bon port, 
vaisseaux de moyenne grandenr. 
Connnerce maritime et navigation. 
les indigents, maison de travail.

Lieberose. p. v. prussienne dans la Basse-Lusace. In peu 

de vignobles , brasserie , branderie, passage très • frequent. 
Dans la contrée, des lacs poissonneux, principalement celui 
de Schwila, oii il y a d’excellents poissons dils Sander 
(Perca Lucioperca).

Liechstall. V. Liestall.
Liege (Lüttich). Cap. de la prov. de Liege au royaumedes 

Pays-Bas, sur les deux rives de la Meuse , jointes par un'
* beau pont dc pierre. 45,000 h. La ville cst en partie bien
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bâtie. Fabriques considérablcs qui fournissent du drap, 
du cuir , des armes et beaucoup d’autres niarchandiscs de 
fer et d’aeier. Tribunal de comnierct. Tribunal d appel. 
Evéché, université. Belle vue de la place de l’ancienne 
cita delle sur le mont Walburgis et Fantique Chartreuse. 
Eglise de St. Jean et St. Paul. Hotel de ville avec une 
bibliothèque. Arsenal. □ LEtoile de Chaufontaine. Aub. 
Botel de France, Hotel d’Angleterre , Lion d’or. On voit 
dans la contrée, des houillères d’un grand rapport.

JJestall OU LiecllStall. Jolie p. v. du canton de Bâle, 
dans la fertile vallée d Ergeh 3oo m., dont les habitants 
sont fort industrieux. Moulins â ruban pour des fabriques 
de Bâle. II y a dans le voisinage des forges pour le fer, 
le laiton. Papeteries, tréfileries. Aub. â la Clef.

Lienz. P. v. du Pousterthal (vallon de Pouster) dans le 
Tyrol. Forges et martinets. II se fait beaucoup de tapis 
dans la contrée.

UgnitZ. Capitalc dc la principauté de Lignitz, dans la 
Basse - Silésie. Dans une agréable Situation, entourée de 
helles allées. 600 m. 7400 h. Académie noble, avec un 
beau cabinet d’histoire naturelle, leglise de Sainte-Marie 
avec un autel remarquable, leglise de la Croix, avec des 
tableaux curieux , l’ancien couvent des Jésuites avec des 
monuments des an eiens ducs de Piaste, un château très-con- 
sidérablc, une collégiale, une abbaye de Bénédictines. 
Nouveau cimetièrc très-bien arrangé et bien tenu. Manu- 
facturcs et fabriques (é tolles de coton , soieries, étolTes faites 
avec l’asclépiade soyeuse, cspèce d’apocyn, originaire de 
Syrie, indienncs, futaines, cuir, dentclles, tabac, bleu 
de Berlin), blanchisserie de cire, branderie, culture de 
légumes. Belle vue du haut de la montagne dite le Gold
berg (Mont d’or). Le couvent de "Wahlstadt, â Fendroit 
ou se livra, en 1241, la bataille contre les Tartares. Champ 
de bataille de Lissa et de Lcuthen , en 1757 , entre Lignitz 
et Breslau; bataille dc la Katzbach, sur la route de Jairer, 
cn 18x3 , oü le prince Blücher de Wahlstat fut couronné
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des mains de la Victoire. CZJ Pythagore aux 3 Hauteurs. 
Aub. i la Couronne Verte, â F Aigle d'or, sur la place 
d’armes.

Lille Oll Rissel. Jadis capitale de la Flandre frangaise, 
maintenant celle du département du Nord. 55,ooo h. Com- 
nierce considérablc sur terre et sur nier. Manufactures 
importantes en drap , camelot, étoffes, toile, dentellcs, 
galons, tapisseries, chapcaux, cuir, bas, savon, fil. Raf
finerie de sucre. Bonnes fortifications, unc citadelle cons- 
truile par le niaréchal de Vauban. Hopital, botei de 
ville, salle de spectacles, bourse, casernes. Promenade 
a l'esplanade, sur les reniparts et dans la contrée qui est 
fort agréable. Beaucoup de moulins, surtout pour l’huile. 
La ville neuve, belle. Gout des Lillois pour les fleurs , 
surtout pour les tulipes. Asperges et melons célèbres. r~~! 
Les Amis Réunis. Aub. Hotel de Gand ; Hotel de l’Europe.

Limbourg. p. v. sur la Lahn. Pont. L’église de St- George 
avec de vieux tableaux. Hotel des monnaies de Nassau, 
A une lieue de Diez. (Voyez, ce mol). Aub. â F Hotel de 
Nassau.

Lindau. Jadis V. libre -imperiale, maintenant bavaroise, 
située sur trois iles du lac de Constance, 600 m. 2600 b. 
qui vivent de la peche, de la culture de la vigne, de la 
navigation' et du commerce. Près de lâ , l’antique abbaye 
de Lindau (maintenant le siege du bailliage et de la comp- 
tabilité). Eglise St. Etienne, hopital, maison de force. 
Vue superbe du long pont de bois. Ecole bourgeoise. 
Maison deducation. Bibliothèque urbaine avec 14,000 vo- 
lumcs. Ouvrages en acier. Rubanerie. On met Lindau 
au nombre des fortcresses ; le site est charmant, et la vue 
que l’on a d une grande partie des remparts des niurs est 
interessante. II y a régnlièrement quatre coches d’eau qui 
vont de Lindau a Constance et a Rotschach. Aub. â la 
Couronne; â l’Oie d’or; au Soleil. Les points de vue 
principaux, le château Allevind , Hoyerberg, Scheinen buhel, 
château Strcitelsfingen , Wonncnthal au bord du lac ; jardin
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de société sur les murs, bains sulfureux â Schachen. 
Chaussécs conduisant â Ravensberg, Kempten , Weiler, 
Brcgance.

Lingen. Chef-Iieu du comté de Lingen en Westphalie, 
jadis au roi de Prusse, aujourd’hui partiellement ar roi 
d’Hanovre, non-loin de l’Ems. 3oo m. 1700 h. Gymnase- 
Quelques fabriques et manufactures. Poudre, amidon, 
drap , étoffes , chapeaux, toiles, 'coutils et treillis. Aub. 
chcz Slovosky.

Linz, sur le Danube. Belle capitale du pays au-dessus 
de l’Ens. 1000 ni. 16 a 18,000 h. Château considérable et 
belle vue, jardin, collections : palais des Etats, hutel de 
ville, tribunaux. Evèché, lycée et ses colleclions, Chapitre- 
Nord (supprimé), colonne de la Sainte-Trinité. Manu- 
factures de lainage considérables dans de superbes édifices, 
fabrique de verd de montagne et de bleu de Berlin , niou- 
lins â poudre, coniinerce de toiles, 2 foires. Nouveau 
théâtre. Pont du Danube. Belle galerie de tableaux , eile 
est niaihlenant â vendre, No. 137. au pont du Danube. 
Le sang est beau â Linz; on vante surtout la beauté des 
femmes de ce pays. K. Linz et ses environs. Linz, 1812. 
Aub. Sur la place, au Lion d’or; â l’Aigle Noir; â l’Elé' 
phânt ; â l’Ours.

Lippstadt. V. du Comté"de la Lippe. Les anciennes for- 
tifications transformées en jardins. 600 m. 3ooo h. Agri' 
culture, éducalion de bestiaux , beaucoup de distilleries; 
couvent de Denioiselles nobles ; la maison Kellerhaus , avec 
un joli jardin. Rosenthal ou Valrose, château et jardio 
de plaisance â une lieue de la ville. Aub. â la Poste; 
chez KfPppelhaber et Lahr. II y a de Lippstadt â Pader
born 7 lienes de poste t on prend un cheval de plus â cauf® 
des cheniins sablonneux, et Fon paie 5 milles. Quand on 
a ses propres chevaux, on rafraichit â Bohlet; mais on n y 
trouve guère qu’un pain grossier, connu sous le nom de 
Pompernickel.

ījlSŠa. V. de la Prussc - méridionale, presque totalenicnt
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consumée par Ies flammes en 1790, maintenant rebatie cn 
grande partic. 9000 h. avec le militaire. Beaucoup de 
juifs qui font le commerce. Draperie, fabrique de voitures. 
Gymnase. Chateau des comtes Lesczinki.

Lobenstein. Chef-lieu de la seigneurie de Lobenstein, 

dans la partie du Vogtland qui appartient â la maison de 
Reufs. Résidence dune ligne cadette de Reufs-Plauen«
44° m. autour de la montagne ou sont les ruinēs de l’an- 
cien château. 2800 h. Nouveau château de résidence avec
un jardin. Draperie et aulres fabriques, forges , usines et 
martiuets, librairie aulique, cabinet de lecture. Diver
tissements: concerts, bals , caffé ayant jardin, billard et 
belle vue, allée qui mène â Ebersdorf oü l’on trouve un 
tres-beau parc. Aub. Hotel de Reufs; le Lion d’or; le 
Rathskeller ou Cellier Municipal.

Lobosiz OU Lowositz. P. v. lituée dans une seigneurie 

du prince de Schwarzenberg en Boheme. Agriculture, vi- 
gnoble, et vergers. Lors de la victoire que les Prussiens 
rcmportèrent le 1. Octobre 1756, sur les troupes d’Au- 
triche, cette petite ville fut presque totalement réduite en 
cendrcs. Chateau.

^Oebau. V. de la Haute-Lusace au roi de Saxe, sur une

montagne de basalte. 3oo m. 25oo h. Depuis i33o, jus- 
qu â la cession a la Prusse , l’hotel de ville a été le lieu 
d’assemblée des Six-Villes. Toilerie considérable. Le jardin 
Mouhlis. Eaux minerales.

I-'Oebejun Oll Loebechun. V. montagneuse dans le cercle 

de la Saale au pays de Magdebourg. 1700 h. Houillière 
considérable et salpètrière.

I^Ouvain (en allemand Loew en)» Ville du Brabant, vieille, 

grande et mal peuplee sur la Dyle dans le département de 
ce nom. 18 a 19,000 h. Canal qui mène â Anvers. Célèbre, 
université (rétahlic eu 1817) draperie, fine tisseranderie 
denlellcs , brasserie. Un peu de commerce. L’hotel de 
'ille et plusieurs autres bâtiments dignes d etre vus. Aub. 
k l’hotel de Cologne.
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Loewenberg. V. de la Silésic. ZZ au Guide.
Lübben. V. de la Basse - Lusace prussienne, sur une Ile 

formée par la Spree et la Birste. 45o m. 3ooo h. Lycée; 
beau palais des Etats, jadis le lieu ou s’assemblaient les 
Etats-généraux de la province et oü siégeaicnt les dicastèrcs; 
vicux château. Economie rurale. Passage. Draperie et tis- 
seranderie. Marchés de lainage. Dans la contrce, le re- 
marquable Spreewald ou Bois de la Spree. ZZ Le Leopard.

Lübeck. Ville anséatique sur la Trave qui, depuis i3q3, 
regoit les eaux des rivières dč Wackenitz et Stecken itz (un 
canal qui joint l’Elbe â la Trave) a 2 milles de la Baltique. 
36oo maisons, les unes è la moderne , mais la plupart â 
l’autique; 24,000 h. Depuis l’an 1824, Ton trouve de 
Lübeck â Travemünde, Dobberan et Copenhague un bateau 
a vapeur avec un rcstaurant. Depuis la meine époque 1824, 
il y a des voitures , dites voitures anglaises , attelées de 
six chevaux qui vont régulièrcment chaque semaine de Lü
beck a Hambourg par Oldesloe. Lcglise de Sainte-Marie 
(avec d’excellentcs orgucs, la danse Macare ou danse des 
niorts, horloge astronomique, beaucoup de monuments et 
d autres curiotités). Plusieurs ponts sur les eaux qui le« 
entourent. Quatre portes que l’on voit encore en partie 
dans leur forme gothique. Siege de la cour souveraine 
d’appel des quatre vilies libres. La cathédrale, une belle 
église protestante dans un jardin devant la ville. On inon- 
trait aulrefois â l’hotel de ville (bâtiment gothique) la salle 
ou se rassemblaient les délégués de la Hanse-Teutonique. 
Tableaux de Holbein van Dyk, Altdoerfer etc. Dans la 
salle d’Audience beaucoup de sculptures en bois et pluS 
encore dans la maison dite Maison de Friedhagen. M0' 
nument du bourgeois Prahl fusillé en i8i3. Gymnase, 
séminaire pour les mailres d’école; bibliolhèque, bourse, 
société d’utilité puLlique , avec des collections de livres et 
autres, hospice des pauvres et maison de travail, (cn Sc‘ 
néral beaucoup d autres établissements de charité et de bien*  
faisance, qui pour la majeure partie, sont très-bien tenus ,
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machines hydrauliques: la tour d’Eau. Commerce. Port 
dans l’intérieür des murs. Construction de vaisscaux et 
manufactures (tabac, sucre, objets en fer de tole, forte- 
pianos’, amidön, poudre, cuir, savon , ccruse, fil d’archal, 
laine, coton, poi 1 de chevre, tanneries , fabriques de cartcs etc. 
La Reunion, société qui a son local particulier. Promenade 
agréable sur les remparts plantés d’arbres et aillcurs. Le 
port près de Travemünde. (Phare et bains de mer). Aub. 
â la ville de llambourg, a la ville de Londres : le brau 
reslaurant, ouvert pendant la saison des bains). Foyez les 
Iains de mer. Beaux jardins devant toutes les portes, dont 
deux sont publics , la navigalion dans la ville, sur laWac- 
kenitz, et la Lachs weh re (le mdle aux saumons) A un quart 
de lieue de la ville, sur les bord*  de la Trave. Moisling, 
les boutiques des pécbcurs etc. Isracldorf. Dans le voisinagc, 
les plus bellcs contrées du Holstein et du Lauenbourg: Eu
tin, Ploen, Ratzebourg et autr^s. V. L’ouvrage de Melle 
sur Lübeck; Description de la v. anséatique de Lübeck 
avec un plan de la ville, Lub. chez Michelsen, 1814*  Le 
plus récent, le meilleur et le plus complet est celui qui 
a pour titre vues de la ville libre et anseatifļue de Lübeck 
et de ses environs f par Zietz. Francfort, 1822 avec 16 
planches. Aub. A la Ville de llambourg, aux 5 Tours, 
A 1 Ange d’or , A la Ville de Wismar, A la V. de Londres, 
a la Pomme d’or et autres. Monnaies courantes : celles de 
Lübeck, de Danemarck et de Mecklenbourg. La Constitu
tion est toujours Tancienne de 1669; niais dans les derniers 
temps , eile a éprouvé quelqucs ebangements. o Le Globe 

la Corne d’Abondance. Les routes sont pour la pluparl 
médiocrcs.

■Uchow. ßrasseries, bran devi neries, agricullure, lin. Beiles 
conlrées, habitées par les descendants des Vandalcs; leur 
descendance sest le mieux soutenue dans le viliage de Jobei. 
Aub. A la Cave du Conseil , Frcischenke. Sur la route 
d Clzen A Lüchow , l’on passe par la cour de I auberge de 
VVaddewilz, ou arriva Charles XII, venant de Bender d une 

13



194 Lüchow Ludwigsbourg

manière si étonnante, seul et â pied ; menant par la bride 
son cheval qui n’en pouvait plus de fatigues , lui meine 
avait beaucoup de peine â marcher, il se fit donner un 
cbar attelé de deux boeufs pour le conduire â Dannenberg. 
Sur le chemin d'Arendsee â Lüchow, le Schmucke Bohn, 
Tin ebene de toute beauté, et quatorze fossés d’un camp de 
Henri le Lion.

Luckßll. V. de la Basse-Lusace Prussienne. 456 m. 36do h- 
Lycée, calhédrale gothique, hospice, maison d’orphelins 
niaison de force. Toilerie, fabrique de poudre et d’amidon 
Le liers des maisons devint la proie des flammes dans la 
dernière guerre , le 4 Juin i8i3. Lc séminaire des jeune« 
gens destinés â l’enscignement public dans les canipagnes, 
est réuni â cclui de Zullichau, et a élé transféré au ebapitre 
de Neu-Zelle, près Francfort sur l’Oder.

Luckenwalde. CD a l’Etoile de I Esperance.

Ludwtgsbourg Oll Louisbourg. Seconde Résidcnce du 
Boi de WiHemberg. Neuve et rrgulière. 5 a 6000 h. Cha
teau superbe, caveau sépulcral des princes de la maison 
royale, beaii jardin. La Favorite et ses promenādes. Grande? 
casernes; arsēna 1; fonderie de canons. Institut pour le5 
cadets; galerie de tableaux, grande maison oü l’on trouve 
im établissement pour les orpbelins, un autre pour les alié- 
nés, un troisième pour les criminels condamnés aux tr.i 
vaux forcés , avec des manufactures de drap considérables 
maison pour les orphelins militaircs avec une manufactun’ 
de toile de lin et de toile de coton , manufacture de porcr 
laine et de faience, bijouterie , horlogerie, fabriques de 
cuir et de tabac, manufactures de futaine, de crepe, de 
gaze etc- Beiles allécs dans la ville et bors de la ville (h' 
grand Salon). Le superbe Mon-Repos autrefois appd*  
Seebaus 011 la maison du Lac avec ses magnifiques collec 
tions et le parc avec les deux iles, la résidence de h 
reine douairière. Dans la contrée, Hohenasperg, Ho 
li en beim etc. Autrefois cbâteau et parc, actucllement lins;
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titut rural. Aub. â l’Ours, au Cor de Chasse. Des- 
cription de Stuttgard et de Ludwigshourg par Memminger. 

Ugano (Lauis), la plus grande et la plus jolie des trois 
vilies principales du canton Tessin, en Suisse. Elle est 
tres - agréablement située snr le lac du meine nom. 390 m- 
36oo h. Les environs sont d’une niagnificence peu com
mune. Grand conimerce avec les pays limitrophes. Point 
de réunion des chaussées de Bellinzone, de Como et de 
N arèse. Les caves qui sont dans les rochers sont très- 
froides. Aub. Gratide -/luberge Suisse, â la Couronne. 
Noyez l’article, Suisse sud-orienlale dans la série propre 
a cet article.

Ancienne capitale de la principauté de Lune*
bonrg sur lTlmenau qui y est navigable. 1780 m. 12000 h. 
Conimerce, fabriques et manufactures : (toile, ratine, savon, 
tabac). La Sülze avec ses riches salines. De bonnes 
lamproies. Couvent de Saint-Michel (oü est une école dite 
l’Académie des Chevaliers, dans le musée de laquclle se 
trouvent les restes de la table d’or). Bibliothèque urbaine, 
enrichie par la Collection de Niclès. Château royal. Ho
tel de villc avec la salle des Princes. La douane, les 
bains d’eau salée, le parc, Hasenbourg, le jardin Manch, 
le bois nonimé Bcehmsholz, le Kalkbcrg ou Mont-calcaire. 
Le couvent Lune et le vicux chapitre de Saint - Bardowik, 
Cartes â jouer, tabac, marchandises en laine, navigation, 
burcau d’assurance, thtâlre particulier. E2 Sélène aux 3 
Tours- La ville a beaucoup souffert dans la guerre de 1813. 
I ne société de Cent personnes de la ville célèbre encore, le

Avril, la délivrance de la ville par le général Drcrn-
Aub. le Schütting, l’Espérance; la Ville de Ham-

Luneville* Belle ville de France, Dép. de la Meurthe. 

16,000 h. Chateau (maintenant caserne) avec de beaux 
jardins. Résidence des anciens ducs de Lorraine, célebre 
par la paix du 9. Février, 1801.
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Leipsig. Champ de Bataille oü Gustave-Adolphe trouva la 
victoirc et la luort, en i632. On voit sur le bord de la 
route, unc pierre qui marque l’cndroit oü cc Héros re?ut 
le coup mortel. Dcpuis 1814, 0,1 y v°i*  un monumot
que l’on doit au général Hellwig. Bataille du 2. Mai, 
1813. Cette Bataille porte aussi le nom de bataille du 
Gross • Goersclien. On voit sur le champ de bataille un 
nionunicnt de fer, que le roi de Prusse y fit ériger, en 
1817, en l'honncur de ccux de scs soldats qui y tréuvèrent 
la niort. Vous trouvez dans le voisinagc, le bourg de 
Banst redt, oü Charles XII. conclut la paix avec Auguste, 
roi de Polognc, en 1706. On vous montrera un carreau 
de vitre, oü le preinicr de ces deux monarques a écrit un 
vers francais.

Lutter. Au Barenberg. Village dc la principaüté de Wol
fenbuttel. Victoire de Tilly sur Christian IX , roi de Dä
nemark, en 1626.

Luxembourg. Capitalc du grand-duché de ce nom. Grande 
fortcresse dc la Confederation gernianique, 9000 h. O Blücher 
dc Walstadt. Aul», â la Croix de Bourgogne. (On sait que 
c’cst unc croix en forme de la lettre X).

Lyon. Capitale du départemcnt du Rhone, au confiuent de 
ce flcuve et de la Saone. L’on y compte plus de 8000 ni. 
160,000 h. 27,000 métiers.battants. Manufactures en soieries 
très-connucs dans tout l’uhivers. La fabrique de Shawls 
en cachemir se trouve â la Sauvagère. Superbe hotel de 
villc; palais archiépiscopal. La cathédrale Saint-Jean, lc 
grand Hotel-Dieu , la Charité et l’hotel des AntiquaiUc^ 
Salle de spectacles. Lycée et bibliothèque dans le ci-de- 
vant College des Jésuitcs. Le palais de Saint-Pierre qu* 
ci-devant élait un couvent, oü niaintenant se trouvent la 
Boursc et le muséc. Lc faubourg: les Brotteaux avec divers 
licux de divertissement (uouvellcs promenādes et rendez - vous 
du bcau luonde; peudant la révolution, c’ctait la place de 
noiubreuses exécutions). Les nionlagncs russcs. Lc nouveau 
faubourg , la Croix Rousso. Lc quai Sainte- Claire et L“ 
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quai de Retz le long du Rhone avcc promenādes. La su
perbe place Belle cour (niaintenant la Place royale); ja 
place des Terreaux, des Céleslins avec le théâtre de Vau*  
deville etc. Beaucoup de caffés elegants; fabriques d’excel- 
lent chocolat, brasserics ; broderics ; passementcries. Ecole 
vétérinaire. Dcux ponts sur le Rhone, six sur la Saone, 
navigalion. Quantilé de jolics campagncs en remontant la 
Saone. L’ile Sainte - Barbe. Eglise du Pèlerinagc ct point 
de vue de Fourvières . du mont Calvalre et de la ci-devant 
Chartreuse. L’allée Perrache conduit au confluent de la 
Sadne dans le Rhone. Fabriques de fusils et de rubans a 
Saint-Étienne. Aubcrgcs ; â l’hotel de l’Europe, ä l’hdtel 
du Nord; â l’hdtel du Pare, â l’hdtel de Provence. Al
manach historique et politique de Lyon. Jadis la ville de 
France la plus llorissantc après Paris; mais eile a beaucoup 
perdu pendant la révolution , surtout lors du siege et des 
destructions de 1793 et 1794.

Machern» V. Wurzen.
9 village et port principal sur la pointe septen-

trionalc du lac Majeur dans le canton du Tessin en Suisse. 
Batcau â vapeur. Passage des marchandiscs expédiées â Genes 
par la route du Mont Saint-Bernard et Saint-Gothard. Aub. 
a l’Aigle. Voyez l’article, Suisse sud-orientale â la série 
de cet article»

Magdebourg» Sur l’Elbe, place forte, maintenant capitale 

de la province Saxonne 2800 m. 33oo h. mais 43,000, cn 
y comprenant le militairc et les faubourgs. Sur la jolie 
place do la cathédrale , le Dome, les bâtiments du gouver- 
neinent, et de la prévoté de la cathédrale; caserne neuve 
pour l’artillerie et de jolis bâtiments particuliers. Dans le 
château d’eau se trouve une grande niachine âvapeur réunic 
a un moulin anglais cn fer de fonte. La prison de Trenk 
n’était pas proprement dit dans la citadelle, mais dans le 
bastion de l’Etoile (Stemschanze). Sur la rive droite, la for- 
tification de la tour (Thurmschanze) ou la Ville de Frédéric 
(Friedrichstadt) et le beau fort Scharnhorste nouvellement 
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construit â la place oü en 1811 encore, se trouvait le Su- 
denbourg. Les superbes caserncs, nommées defensions- 
Casernen. Promenade sur le marché principal. Caisse 
deconomie. Institut pour la délivrance des bourgeois. 
Bureau de charité pour les domestiques fidèles et suran- 
nés. Excellente école pour le peuple. Ecole d’industrie 
pour les artisans. Grande école publique pour 1600 pauvres 
enfants. Parmi les lieux de divertissements, Ton peut aussi 
compter le lieu nommé der Herrenkrug (la cruche des 
Messieurs). Les promenādes sur les glacis , au Kreuzhorst, 
Pochau, Randau, Cracau. Les faubourgs de la ville neuve 
(Neustadt) et de Sudenbourg qui furent démolis en 1812 
et 1813, sont maintenant tout-â - fait reconstruits. Chaus
see toute neuve conduisant â Berlin et le nouveau pont 
nonimé Friedrich-Wilhelms - Brücke. Ruinēs du couvcnt 
de Bergen.

Dans la belle cathédrale, d’un style gothique, quelques 
tombeaux, par Ex. celui de Funke en marbre de Carara t 
par Rauch; superbe portail donnant sur la vaste place. Belle 
cathédrale gothique. V. Description de la cathédrale de 
Magdebourg par Koch. 1815. Dans une ile de l’Elbe, est 
la citadelleoii furent prisonniers Trenk, Bahrdt et La Fayette, 
et pendant la domination de Napoleon en Allemagne, quel
ques Allemands, ennemis de son syslème, entre autres, le 
couseiller Becker de Gotha. Le palais dit Fürstenhaus, 
larsenal, le palais des Etats, le grand magasin de l’Elbe. 
La statue de l’Empereur Otton-le-Grand, érigée en 973. 
On montre dans 1 église de Saint - Sébastien, le tombeau de 
Guérick, inventeur de la machine pneumatique. La lna- 
chine hydraulique. La maison des orphelins, celle de cor- 
rection et de travail. La pédagogie, 1'ecole de la catbé- 
drale, celle d architecture, celle de commerce, celle des 
jeunes filles; la bibliotheqne de la ville et celle dite de 
Maurice, des collcctions de tableaux de plusieurs pari»- 
culiers. Belle perspective du haut du rempart dit le Fur- 
stenwall. Théâtre allemand, concerts, bals milituires, res
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source; Harmonie. Commerce considérable, navigation sur 
l’Elbe. Beaucoup de fabriques (marchandises de laine, de 
8oie et de lin , soie, sei amiuoniac, faience etc.) fabriques 
de chicorée, Poterie de terre vraiment curieuse appart. au 
sieur Wagner. Prise et sac de IVIagdebourg par Tilly , en 
1631; niauvaise défense et reddition de cette place, en 1806. 
\ogelsang est le seul lieu de divertissement qu’on ait re- 
planté et réorganisé, depuis 1815. Bateau a vapeur entre 
Magdeböurg et Hambourg. (Depuis 1823, il y a une voiture 
accélérée entre Magdeböurg et Berlin). On cultive beaucoup 
de chicorée aux environs. Voyez les salines de Scharne
beck et de Salza, avec d'excellentes machines et des bains 
deausalée; dont les effets resseniblent, dit - on , a ceux des 
bains de nicr. Werder, Rothe -horn , promenādes sur les 
bords de l’Elbe. Fabriques considérables dans la contrée 
et établissement rural de M. Nathusius â Alt-Haldensleben. 
Machines pour les fabriques de M.Nathusiusâ Hundisbourg. 
Colonie de frères Moraves â Gnadau. o Ferdinand â la 
Félicité. V. Magdeböurg et ses environs par Berghauer, 
Magdeböurg chez Keil, 2 vol. Aub. la Ville de Londres, 
1 Ange d’or, le Cygne Blanc (table d’hdte dans cette au- 
berge), la Ville de Brunswick; le Roi de Prusse.

Halincs (én allemand Mecheln). Belle v. du Brabant. 
18000 h. niauufactures (denlelles qui portent le noni de la 
ville, étoffes de soie, chapeaux, tapis). Commerce, ar- 
senal, hdtel de ville, cathédrale. Elle est sur la Dyle qui 
la traverse. Aub. au Chaudron.

Manheim. Ancienne capitale et résidence de l’électeur - Pa
latin. 1600 m. 19000 h. Les rues sont tirées au cordeau, 
les fortilications démolies et changées en promenādes et en 
jardins. Grand chateau de résidence (en partie incendie 
lors du bombardement des Autrichiens en 1/95. Arsenal , 
coniédie. observatoire, casernes : douane, fonderie de ca- 
nons, maison de force, hole’ de ville, monnaie. La magni- 
iique église des Jésuites , le couvent des Capucins. PlUsieurs 
hvpilaux cl autrcs élablisscuients de charité. Hospice géné- 
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ral pour les pauvres, joint â unc inlirineric et â unc mai- 
son de travail. Un lycée commun pour toutes les confes- 
sions , unc académie de comniercc, dautres établissomenls 
d’instruction publique et particulièrc, grand bâtiment tnut 
ncuf pour les écoles. Pont de bateaüx permanent sur le 
Rhin. Fabriqucs (tabac, tapisserics, cartes â jouer, meublcs, 
glac.es. ct in iroirs, Lithographie, gravure , imprimerie, aini- 
don ; poudre, garance, maroquin, la célèbre Eau«de- 
Manhcini , dans le Kacferthal, de la céruse ct du blanc de 
plomb feuilleté). Bibliotlièque du lycée (dcsbillon) celle 
de la haute-cour de juslice, de la socicté de l'harmonie; 
collections des libraires Artaria et Fontaine;, céièbres par le 
grand nombre de leurs articles en fait d’arts ; collection de 
tableaux de Samuel Lévi, dit Aberli ; la Collection du sicur 
Reichard; le cabinet grand-ducal de tableaux, dantiques 
etc. Le cabinet d’histoire naturelle et d’antiquités en re- 
lalion avec le lycée. Plusieurs helles places publiques: le 
marché, la place d armes, celles de la comédie, du cbâ- 
teau et des casernes, les Planken etc. Bel éclairage de gaz 
au Caffé Becker. Divertissements : théâtrc national, con- 
certs dans la superbe salle de bal et de concert et â la co 
niédie; grande Harmonie pour homnies , casino pour les 
deux sexes , la maison Hagemeyer, oü l’on trouve des bains 
chauds, froids et artificieis , la jolie gloriette de Muhlau > 
le V auxhall dans les jardins du Neckre, les Hains du Rhin 
chez Etienne et Compagnie. Conlluent du Neckre et du 
Rhin : le vieux lit du Neckre; Neuenbcim , anciens châteaux- 
forts a la proxitnité de la rille; Reinhausen; Eicholsheim 
oü le Pape Jean XXIII t destituè par le concile de Cons
tance , lut detenu en 1415. Du haut de l’observatoire, on 
voit les niontagnes lointaines de la Forèt Noire, la chainc 
des Vosges jtisqu’au Mont-Tonnerre, avec le superbe pars 
d'Outre -Rhin , les rilles de Spirc, Frankenthal, Worms, 
Oggersheim, la route montagneuse et plantée d'arbres.noni- 
Uiéc en allcinand Bergslrafse, ses vieux châteaux; Heidel
berg, adossé au Kaiserštuhl, le Mélibocus; plus loin 1«

glac.es


Manheim Mantoue 201

Taunus, les innombrablcs villages, et les maisons de Cam
pagne que Fon découvre dans cette riebe et délicieuse cn- 
ceinte. Beaux points de vue qu’on a de dessus le pont du 
Neckrc et la nouvelle digue, jardins, cultures autour de la 
ville, la foret Neckériennc, le charmant parc de Schwet
zingen , â une lieuc et demie de Manheim, les bains ro- 
mains près de Schriesheim, les ruinēs et la contrée de
Weinheim, le monument de Frédéric, près de Friedrichs- 
feld, le Kajferthal. Quoi qu’en disent plusieurs géographcs 
qui ont répété ce que Vosgien avait dit avant eux, Fair de 
cette contrée est salubre; l’eau en ost excellente. Argen t : 
les espèces qui ont cours dans le midi de l’Allemagne, sur 
le pied de 24 florins. o fermée par des ordres supérieurs 
V. Tableaux de Manheim, Heidelberg et Schwetzingen , par 
Chezy Aub. â la Cour Palatine ou â Fhutel du Palatinat, 
les 3 Rois, le Mouton, l’Ours , l’Ancre, le Lion Noir, le
Weinberg ou la Vigne, l’hutel 
Prusse , la Clef d’argent.

Mansfeld. Chef- lieu du comtc

de Mayence, le Roi de

de cc iiom. Plus de 1000 h.
On voit sur la inontagne, le château de résidence des 
comtes de Mansfeld. Les ruinēs de ce vieux château sont
des plus pittoresques. Le nouveau propriétaire en a tiré 
parti pour Fornement de son parc, oü Fon trouve de char
mantes parties dans le genre des jardins anglais. Le Doc- 
teur Luther a prècbé dans Féglise de cette ville. Le tablcau 
du maitrc-autel par Kranach est joli, mais bien négligé.

-^h'intoue. Belle capitale de Fanden duché, maintenant de 
la province de Mantoue, dans le royaume Lombardo-Vé- 
nilien, au milieu d’un lac forme par le Mincio. Cette 
Situation et sa citadelle en font une place des plus fortes, 
mais aussi des plus malsaines. Elle a beaucoup souffert 
par les siéges qu’elle a soutenus dans les dernières guerres« 
Elle contenait autrefois. 5o,ooo h. eile est réduite aujourd hui 
â 20,000. Elle est de difficile approche, car eile n’a que 
deux passages : le pont Saint-George et le Ponte de Mo- 
l*ni.  Maison de Jules-Romain, palais del T. cathédrale,
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église de Saint-Andre, de Saint-Maurice. On montre, près 
de la ville, le monument de Virgile, et le village de Pictolo, 
nonuné autrefois Andes oü il est né.

Marbourg. Sur le penchant d une montagne, sur la Lahn.
Cap. de la Haute-Hesse, maintenant Hesse - Electorale. 7 â 
800 ui. 5 â 6000 li. Vieux chateau sur le summet de la 
montagne. Université avec un jardin botanique, biblio- 
thèque, Institut clinique. Cabinets d’Jiistoire naturelle du 
sieur VVildungen et du professeur Ullniann. Société pour 
l histoire naturelle, fondée en 1817. Belle église de Sainte- 
Elisabeth avec les tombeaux de plusieurs anciens landgraves 
de la Hesse , le inausolée du comte Auguste de la Lippe. 
(Dans le temps de la domination fran^aise, le magnitique 
cercueil de Sainte - Elisabeth , niorle en 1231 , fut transféré 
a Cassel, et il a été rendu. On voit aussi dans cette église 
des peintures et sculptures de Durer. Voyez en la descrip- 
tion dans le Mercure allemand, ^4oüt 1802. L’hotel de 
l’Ordre Teutonique, deux maisons pour les orphelins , mai- 
son pour le travail; club (pour les gens bien nés, il y a 
réunion tous les jours , les étrangers y sont bien venus, la 
plupart des professeurs en font partie. Club, société du 
Jeudi. Société musicale. Promenādes dans les beaux alen- 
tours, par Ex. â la fontaine de Sainte - Elisabeth. Voyezen 
la description dqns le Journal von und für Deutschland f 
1786. Septem, Magniiiques promenādes au Dammeisberg, 
jardin forestier, créé par le brave VVildungen : le Frauen
berg (montagne des femnies). V. Valmanach der Vorzeit de 
1823. Spiegelslust, nouvelles promenādes, sur la montagne 
vie-â-vis Marbourg, arrangées â Doesenberg, l’an i8a5; 
par le baron Spiegel. Aub. au Roi de Prussc, â la Poste; 
au Chevalier , sur le niarché; au Lion Bleu; a la Conronne. 

Marienberg. Jolie vilette daus le cercle de l'Erzgebirg en
Saxe. Mines d’argent; fabriques de vitriol, fonderies de 
soufre. Zoeblitz avec sa carrière de Serpentine. sorte de 
pierre tachetée coinme la peau d un serpent. On en fait 
defc broyons; dc la vaissellc, de petits vascs et autres us-
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tensiles. On a deux varidtés de cette pierre fine; l’une est 
vert d emeraude avec des taches rouges, l’autre est blauche 
avec des taches orangées. Outre cela , on fabrique de la 
toile, de la dentelle. Fabrique de cylindre pour les ma- 
chines employées dans la filature. Magasin le Berg avec 
un séchoir anglais pour le bled. La maison des orpheļins 
fondée par le pasteur Wagner. Aub. a la Croix; aux trois 
Cygnes. On est occupé aux chaussées.

Marienbourg. V. de la Prusse occidentale sur le Nogath. 
looo m. 6000 h. Conimerce de bois, brasserie, branderie 
ou distillerie, trafic et négoce. Pont. Ruinēs imposantes 
du magnifique château ou résidaient les Grands Mailres de 
l’Ordre Teutonique. (Ce bâtiment est rétabli et remis dans 
sa grandeur primitive par les soins du prince héréditaire 
de Prusse et par ceux du président Monsieur de Schceneg. 
Voyez la maison de Vordre de Marienbourg, Halle 1820. 
Voyez surtout Chateau des Chevaliers allemands de Ma
rienbourg , avec sept planches de Busching, Ber in 1823. 
La descriplion qu’en a donnée Frick est plus ancienne, eile 
a pour titre, Description et grand ouvrage en planches. 
Le Mühlgraben est un grand ouvrage que l’on doit â l’Ordre. 
d Victoria aux 3 Tours Couronnées.

Marienwerder. V. près de la Vistule. Siege de la ré- 
gence de la Prusse occidentale. 400 ni. 4000 h. Cathedrale, 
château en vieux style. Etablissement de bienfaisance. O ä 
la Harpe d’or. S. L. Adrastée a la Vérité et â la Justice.

Mastricht. Ville très - forte sur la Meuse. A la Hollande 
3ooo m. 18000 h. Hotel de ville avec une bibliothèque. 
Ancienne maison des députés des Etats - Généraux. Eglise S. 
Servais, maison de l’ancien gouverneur. Manufaclures de 
draps, tanneries, un peu de conimerce. Le Petersberg ou 
Mont-Saint - Pierre avec ses grottes, ses beiles fossiles. Aub. 
aux 3 Rois; au Moulin â vent; au Veitshof.

Maubeuge» V. fortifiée du Hainaut; sur la Sambre (dépar- 
tement du Nord). 4 a 5ooo h. Conimerce. Cette ville est 
connue par la guerre de la révolution.
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Anciennc capitalc de l’électorat de Mayencc,
inaintcnant de la Hesse- Rhénane, ct forteresse de la Con
federation , près de Fcmbouchure du Mein dans le Rhin. 
Grande forteresse avec des ouvrages extérieurs tres- étendus. 
La Situation est très - belle, la ville ne l’est pas du toutj 
la population se trouve beaucoup diminuée; Fon y comptc 
2100 niaisons , et a5 â 26,000 h. la ville a perdu de son 
ancien bien étre. Le ci-devant château au nord vers le 
pont compose maintenant la douane. La Maison Teuto- 
nique, est aujourd’hui le palais du Grand-Duc avec le 
jardin du château qui se trouve a la place qu’occupait ci- 
devant la chancellerie : arsenal: bâtiments de la régencesur 
le Thiermarkt (niarché au bétail); palais de justice; le gou- 
vernement; quelques maisons qui appartenaient â la noblesse 
qui autrefois résidait a Mayence. La cathédrale qui, depuis 
lebombardement n’est pas encore tout-â-fait réparée, avec 
les monuments de Fastrada, épouse de Charlemagne, de 
Henri Frauenlob et bientut avec celui de Guttenberg et 
d’autres. Grands fonts baptismaux, les portes â deux bat- 
tants sont de métal, la lettre de la liberté des Maven$ais 
de Fan 1135; Féglise de Saint-Étienne, de Saint Emme
ran, de Saint-Pierre et celle de Saint-Ignace très-jolie. 
Bon Gymnase. Séminaire pour les ecclésiastiques; école 
pour les sages - femmes; bibliothèque, oü Fon voit des ta- 
hleaux ct les antiquités romaines qui furent trouvées dans 
les alentours de Mayence; modèle du pont que Napoleon 
voulait bâtir: collection de pièces de monnaie, d instru
ments , de médailles ; bibliothèque. Un peu de commerce 
(particulièrement en Commission et expédition des produc- 
tions du pays) et un commencemcnt de fabriques , Monu- 

• ment de Guttenberg, placé dans le Casino en 1824. La so- 
ciété de la réunion pour les beaux-arts. On trouve dans 
le voisinage les restes de l’antiquc Moguntiacum; Eichel
stein (reste d’un monument de Drusus; aqueduc romain 
près de Zahlbach. Un pont de bâteaux conduit â Castelle 
(ordinairement nommé Cassel) dont ou a rétabli les forti-
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fications sur un picd respectable. Cultures et promenādes 
â Ta ci-dcvant Favorite, oii l’on jouit de superbes points 
de vue. Dans les contrées, Hochheim, le charmant Bibe
rich avec palais et jardin; Wiesbaden et le beau pays que 
l’on nomine Rheingau. EZ Louis â la Concorde; aux Amis 
réunis. Aub. aux Trois Couronncs de l’Empire; â l’Ein- 
percur; au Cheval Blanc; â la ville de Paris; â l’hotel de 
Darmstadt; â l’hotel delYIayence, au Bourg Blanc, au hohe 
Bourg: â la ville d’Alzei. Les auberges de Cassel sont; 
l’Ancre; l’Ours; l’hotel de Nassau; la Poste. Eu été il 
part tous les jours et en hiver les mafdis, jeudis et saniedis 
un cochc d’eau pour Cologne. Les chaussées sont bonnes 
dans toutes les directions. Voiture accélérée pour Franc
fort et Cologne etc. etc.

Meiningen. Résidence du duc de Saxc, dont la princi*  
pautc porte ce nom. 640 ni. 4700 h. Le château qu’occupe 
le prince sc nonime Elisabethcfibourg avec une bibliothèque 
publique; les deux nouveaux palais du duc régnant et de la 
duchesse-rnère. Les jolies promenādes de Kceniz, dites 
Jerusalem, bors de la ville. Hotel de ville; le palais des 
Etats, le manége, le jardin du château et le parc près de 
la ville avec des tombeaux, avec une mélairie et une belle 
Orangerie. Bibliothèque ducale, collection de niédailles, 
de curiosités de l’histoire naturelle, de tableaux et d estampes. 
I^e cabinet d’antiquités de Bcntink Donops. Lycée dit 
l’Illustre, séminaire .pour les jeunes maitres d’écoie; école 
pour les deux sexes et une autre pour Former au travaif. 
Brasseries , tourneurs , Futaines , lainages. Nouveau bâti- 
inent gymnastique, nouvel hospice pour les pauvres et les 
malades. Divertissements: casino, promenāde au parc et 
dans la magniliquc contrée. Académie, économie Forestière â 
Dreifsigacker, Breuil de 6 lieues d’étendue ; Faisanderie, 
ehâteau - Henneberg, château-MafsFeld , le Grimmenthal, la 
montagne ditc Hexenberg, ccile de Kratzer et celle de 
Giesis, Amalicurouh (Repos d’Amélic). c— Charlotte aux 
3 OciUets. Aub. Les plus distinguées sont, L hotcl de Saxe;
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La Maison Teutonique; le Cerf Brun, le Lion d’or, la 
Mésange d’or, l’Etoile d’or. Depuis l’été de 1826, il part 
d’ici pour Eisenach, unevoiture accélérée (la malle poste) le 
lYIardi et le Samedi â 2----3 heures après midi.

Meissen OU Misnie, au royaume de Saxesur l’Elbe. 600 m. 
6000 h. Pont neuf. Manufacture de porcelaine, la pre- 
mière lnanufaclure qu’on ait eue en Europe; eile est au 
ehâteau d’Albert. Belle cathédrale gothique avec des tom*  
beaux des margraves. On a de dessus la tour de cette 
église une vue magnifique. La cathédrale de Meissen, par 
Schlechter, premier cahier. Berlin 1823. L’Ecole-prin- 
cière (Furstenschule), le chapitre, les orphelins. Beaucoup 
de vignes aux environs. Buschbad, avec le magnifique Treu- 
lisch-Thal; le château Siebeneichen (aux sept chenes) belle*  
promenādes; et superbes points de vue vers Dresde; il en 
est de meine dans les vignes de Posel et de Spaar. Aub. Le 
Soleil (oü sc trouvent la réunion de la société, les bals 
masqués, et tont près le théâtre des amateurs) Au Cerf. 
Voyez la description concise de la ville de Meissen et de 
ses curiosités } Meissen 1817.

Mcmmcl. V. de la Prusse orientale, située a I’endroit oü 
le golfe, nommé Curisch-Haff, se réunit â la Baltique. 5 â 
6000 h. Port, commerce. Fabriques de draps. Forteresse. 
Le pavillon du cormmandant; deuxarsenaux ,1 eglise de la gar- 
nison. La Lindcnstrafse ou la rue des Tilleuls, la plus 
belle; eile est en meine temps promenāde. Spectacle allo 
niand. Parties de plaisir a Klemmenhof, et le Curisch- 
llaff. — Memphis. Aub. l’Aigle Noir, la Maison Teu
tonique.

Memingen. Autrefois v. impériale de la Souabe, dans une 
belle et fertile plaine de l’Algau; maintenant v. bavaroise. 
1100 ni. 7000 h. Bel holet de ville, douane , couvent des 
Croisiers (ordre de chanoines réguliers supprimé). Sannage 
cousidérable , fabriques de cuirs, de toiles, d’indiennes, 
etc. Buanderies considrrables. Grand commerce d expé- 
dition, de productions naturelles et industrielles. Lycée;
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bibliothèque urbaine. Beaucoup de graines céréales et de 
houblon dans la contrée. La chartreuse Bouxheim, ä une 
lieue de la ville. □ L’Aurore. Aub. L’Hotel de Bavière; 
le Bosuf Blanc.

Mergentheim, ou plutöt Marienthal, v. de Franconie, 
roy. de Wirtemberg, sur la Tauber. 2 â 3oooļ h. jadis la 
résidence du Grand - Maitre de l’Ordre Teutonique. Chateau, 
gymnase, hopital, orphelins. Aub. le Cerf, l’Autruche.

Merseboui’g. V. prussiennc sur la Saale. 800 ni. 7400 li. 
Chateau, avec un beau point de vue au jardin , et inonu- 
nient. Siege de la régence Prusse-Saxonne. Grande ca- 
thédrale avec le tombeau de Rodolphe de Suabe. On y 
montre la main que perdit ce prince en combattant etc. 
Bibliothèquc du chapitre, Botel de ville, rnaison teutonique; 
établisscment d'éducation pour les enfants des niililaires; 
nouvellc promenāde, faisanderie, le pont de la Saale, bière 
célèbre, quatre foires annuellement. Ressource (dans un 
joli bâtiment tout ncuf), casino, cabinets de lecture, con- 
certs d’ainalcurs, quelquefois spectacles. Herfourthsberg sur 
les bords du lac Saint-Gothard , le village Leune, l’ar- 
quebuse des bourgeois , les allées. CZJ La Croix d’or. S. L. 
Ernest a la Reconnaissance. Aub. au Bras d’or, au Solcil, 
a l’Anneau, au Cerf.

Dans la contrée, jardin de Diesban, les salines de Kcet- 
schau et de Tenditz, principalement celle de Durrenberg 
qui est d un tres- grand rapport, et ou l’on fait aussi du 
sei d evaporation. Les bains de Lauchstasdt, le beau pays 
de Rourg-Liebenau , les cliamps de bataille de Rofsbach , de 
Lutzen et de Grofs - Gcerscben, avec des monuments.

Metz. V. forte et considérable, mais bâtie â l’antiquc, jadis 
cap. du pays Messin , aujurd’hui chef-Iieu du département 
de la Mosellc. 5 â 6000 in. 42,000 h. Cathédrale, ca- 
sernes et lazareth , école d’artillerie, šalle dc spectacles, 
la place Coislin , manufacture» de draps , étofles de colon, 
cuirs, broderies diles francaises. Conimerce en produc- 
tions naturelles et industrielles. Académie des arts et des
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scienccs, avcc le nmsée qui cn dopend, Ribliothèque pu- 
blique; jardin bolauiquc ; bains chauds; promenāde. Daus 
la coi^trée., beaacoup de vergers, de jolis jardins et de 
promenādes. Antiquités romaines. O Triple Accord. Aub. 
Hotel du Nord; Hotel de France.

MezièrCS. V. forte de 3 â 4000 h, sur une ile de la 
jVIeuse, au dép. des Ardennes. Ecole d’ingénieurs, cila- 
dellc. On voit dans le voisinage, le chanip de bataille de 
Rocroy.

Middelbourg, Ville Séelandoise, i3,ooo Ji. beau Musée; 
Salle de spectacles, la bourse; bourse pour le grain ; 
grand marché au beurre, deux fois par semaine. Templc 
réforuié tout cn neuf avec une tour élcvéc et un joli ca- 
rillon. Aub. la Maison van Dcnibcrg; la Maison van 
Oranje. Le hecrenlogement. — Les contrées sont charmantes.

Mietau. V. Mitau.
Mllail. Capitalc du royauine de la Lonibardie - Vénitienne; 

grande ville, cnibellic sous le règnc de Napoleon et siluée 
sur quelqucs canaux et diverses petites rivières: eile conipte 
125,000 h. Grande église métropolitaine, leglise de Saint*  
Alexandre, ci-devant leglise des Jésuites, l’église de Saint- 
Laurent et diflerentes autres ; le palais archiépiscopal ; lc 
College Borromée, l’observatoire, les hupitaux ; la maison 
du gouvernement et la municipalité toute neuve. De beiles 
salies de spectacles, della scala et alla canobiana ; Faro di 
Castello, ci-devant connu sous le nom Foro di Napoleone, 
sur la place de la citadclle démolie. Les grands ouvrag^ 
plus réccnts : Arena (cirque construit dans le style des 
an eiens Romains) Arco del Sempione (un des édilices le« 
plus vastes et les plus jolis, mais malheureuscmcnt paS 
encore achcvé); Porta del Ticino , ci-devant del Marengo- 
Académie des arts , son musée, gallerie de tablcaux et saite 
des antiquités; l’an 181.», la Collection Ambrosicnne, cé*  
lèbre par sa bibiothèque ct ses objets de l'art, a récupéro 
la niajcure partie dc cc qui lui avait élé enlevé. Manu1 
faciurcs cn soie, cjiir, faiencc etc. Grande fabrique de
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Mosaiques des Kaflarelli. Commerce, surtout le com
merce de transit. Promenādes sur les remparts, le Corso, 
l’Esplanade; plus loin, Villa Buonaparte et Casa Simonetta 
(grand écho). Le carnaval, surtout pendaut les trois der- 
niers jours, parceque d’après la lithurgie Anibroisienne, le 
carnaval ne finit pas le Mercredi des Cendres, mais le 
dimanche suivant et cette Prolongation attire une foule 
d’étrangcrs; alors commencent les Corso- masqués, les 
plaisanteries qui consistent â se jeter des confitures et des 
boulettès de plâtre etc. Voyez, Milano nouvamenle des- 
critla del pittore Francesco Pirovano. Milano 1822. C’é- 
tait ici oü se trouvait autrefois le O Grand Orient d’Italie. 
Aub. Albergo della Zilta, Crucc di Molta, albergo reale, 
albergo dello Storto. La plus recente et la meillcure est 
Hiütel Reichmann, ci - devant le palais Pino, peut-etre 
une des meilleurcs auberges de l’Europe.

Jolie V. jadis â Félecteur de Maycnce, main-
tenant au prince de Linange, sur le Mein, dans une 
conlrée agrcable et fertile. Chateau sur une hauteur, 
douane, gymnase, comnierce de productions naturelles et 
d’expédition. 3ooo h. Les llainsaculen entre Miltenberg 
et Heubach. Monument érigé par les Volontaires Saxons 
en 1‘honneur de leurs frères d'armes , noyés près de Mil
ten berg, en 1814. Le château, résidence de la famille

Mindelheim'. v. bavaroise en Souabe. 400 m. 2000 h. 
Beau College de l’ordre de Malte, gymnase, Institution de 
Demoiselles anglaises. Mausolées des ducs de Teck et du 
brave George de Frunsberg qui donna I assaut a Rome, il 
est placé dans l’églisc paroissiale. Voyez dans la conlree, 
Saint-Georgenberg ou Mont-Saint - George . qui est une 
maison de chasse et les bains d’eaux minerales. Aub. la 
Poste.

Minden. Chef-Heu de la principaulé prussienne dc ce nom, 
dans unc conlréc charmante et unc Situation avantagcuse. 
Vieux ponl de picrre sur le Weser. 1000 in. 6 â 7000 h.

14
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Navigation, commercc, fabriques, bonne bière Manche. 
Cathédrale; gymnase, maison d’orphelins; hutel de ville et 
l’arsenal. Dans le voisinage, la Porta Westphalica. Fortifi- 
cations récentes. Quelques collections particulières de livrcs 
et d’objets artificiels. Ecole gratuite industrielle pour les 
pauvres. Etablissement de bicnfaisancc, dirigé par des 
frmrncs, société pour la Bible, ressource , harmonic, 
Brunswickloust; les nioulins dits, Brelil, Horst, Grille, 
Dankeimann , et Klostermuhl; le club Pjussién et le club 
Buckenbourgeois ; la maison de péage, a la Porta West- 
phalica. C3 Wittekind â la Porte Westphalienne. Aub. 
au Prince Guillaume; a la Ville de Londres ; la Maison 
Teutouique, la Ville de Breme. La chausséc de Buckenbourg 
ä Herford passe pur Minden.

Minden (en Hanovre) V. Munden.
Mitau. Capitale du gouvernement de Courlande, anciennement 

résidence du duc de ce nom. Grande pour sa population qui 
u*est  que de 12,000 h.sur la rivièred’Aa, situccâ 6 milles du 
golfe de Riga. Chateau . hotel de ville, gymnase. Vers la Saint- 
Jean, il y a une réunion de la noblesse, et toutes sortes de 
divertissements. Grand club dans un local niagnifique et p«r‘ 
faiteinent tenu, oü l’on se fait un plaisir de recevoir bs 
étrangers, II parait â Mitau unc gazette allemande univer
sell« pour toute la Russie. O Aux Trois Glaives Couronnés 
(fermée). Aub. l'Hotel de Pétersbourg, la Ville de Moscou 
chcz Henke.

Mödène. Cap. et résidence du duc de Modène. B’cn 
batie. Beau palais ducal avec de beiles collections artistiqucS 
(On ignorē combien il rcste encorc de ces objets si i,n 
portants pour les arts et les sciences). Dans leglise de 
Saint- Geminiano, la statue d’Hercules HI. 20,000 h. Ma*  
nufactures, surtout de soieries. Dans la contréc. Carrare» 
Canossa, Reggio, la patrie de 1 Arioste, et Corregio , ccHc 
du Corrége. Aub. Sur la Grand’place.

Moelk. Bourg considérable en Autriche, a l’cmbouchure 
de la petitc riviére de M®lk dans le Danube, au pied de
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la montagne ou est située la superbe abbaye de Bénédictins 
de Ma?lk avec une grande bibliothèque et d'autres collec- 
tions. Vue magnifique du haut de la plate-forme du 
monastère, tout près, les ruinēs imposantes du corps de 
l’arrière logis du château, avec un béfroi enorme.

Villette du Lauenbourg ent re deux lacs, ou
l’on voit le tombeau de Till Eulenspiegel; mais l’arbre, 
lépitaphe, sa pipe et son pot ont disparu.

Ancienne résidence de l’évèque deCoustanee,
sur le lac. 2000 h. Séminaire. Chateau avec une vue ma
gnifique et une Collection considérable de conchyliologie et 
de pétrifications, tirées de la carrière Ocring, sur le lac 
Zeller. Trajet d*ici  â Constance sur le lac de ce nom, 
en 2 ou 3 heures. Aub. a l’Ours.

Moeskirch. V. Souabe de 2 â 3ooo h. Beau château ap- 
part. au prince de Furstenberg.

Mons. . (Bergen en allemand). Ancienne capitale du Hainaut- 
Autrichien. 18,000 h. Commérce et manufactures surtout 
de dentelles. Chateau, arsenal, hutel de villc, abbaye de 
Saint - Vaudri. College et église des Jésuites. Dans le 
voisinage, le champ de bataillc de Jemmappes , en 1792.

Ancienne ville imperiale de la Thuringe,
maintenant a la Prusse. 1600 m. 9000 h. Fabriques con- 
sidérablcs en laiņages , toilcs de coton et maroquin; eoni- 
merce d’autres productions, (eau de vie, bière, grain et

L’église principālo de la villc haute, rétablie
et embellie. Casino, gymnase, école pour filles, hospice 
et élablisscment de charité. Contrée fertile et agréablc. 
Poppenrred et Breysoulz, lieux de divertisscment très-fre
quentes a causc de lcurs eaux minerales: la Maiton Blanche 
avec de belles vues et de superbes promenādes. Outre le 
casino, l’on y trouve encore quelques sociétés particulières. 
£2 Herrmann â la Fidélité Germanique. Aub. au Cygne, 
â l'Empereur Romain. II y a chausséc pour Heiligenstadt 
et T^ngcnsalza.

Mühlhausen. Jadh chcf-licu d’unc pellte république alliée

14*
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«les Suisses, niaiiitenant ville franjaise au département du 
Haut-Rhin. Fabriques considérables ct bon commerce. 
6 a 7000 h. Aub. â la Couronnc; a l’Ange.

Mühlheim. Bourg du pays dc Bade, dans unc Situation 
charmante. Les bains peu considérables. A une lieue de 
la, les bains de Badenweiler. V. l’arlicle des Bains. Muhl
heim sur le Rhin. V. le voyage du Rhin.

Munich. Belle capitale du royaume de Bavière sur l’Iser. 
3ooo ni. 60,000 h. Palais du roi oü l’on admire la uia- 
gnifique salle dite la salle des Empereurs et le superbe es- 
calier de marbre. Glyptothèque du prince-royal avec ses 
t résors artistiques. Palais du duc de Leuchtenberg. La 
chapelle qui a niérité le surnom de la Belle et les trésors 
qu’elle renferme ; l’ancienne cour (alle Hof) la maison de 
■llirsel, le palais-Guillaume, les palais des comtes Preifsing, 
Montgelas et Tcerring; l’arsenal, l’opéra, l’hdlel de ville, 
les écuries. Leglise de Notre-Dame oü est le tonibeau de 
Jiouis IV.; on y voit de beaux tableaux. L’église des 
Théatins, les beaux bâtiments de l’académie, leglise de 
Saint - Michel, l’hopital Saint - Esprit, l’hötel - Dieu , les 
<leux salies de spectacles, la Monnaie, les bâtimcnts oü 
I on élève de jeunes filles , les bâtiments Asbeck (les Con
vents et leurs églises sont supprimés et l’on en a disposé 
pour un autre usage). La bibliothèque royale et centrale; 
400,000 volumes. 8000 nianuscrits. Grande galerie royale 
dans sept salies 13 ü 1400 tableaux. Voyee, dcscription 
de Männlich et la galerie royale, en mesure plus récente 
par Thienemann. Munich, i8a3. Beaucoup de collectiöus 
parliculières de tableaux, de livres, d’objcts artisques et 
d’histoire naturelle, par Ex. de Trautmann, celle du baron 
H. Arétin-, des comtes Preising, Tattenbach, Toerriog- 
Gotfltenzclle, Vichi , du Sieur de Stengel, de Kirschbaun», 
Hauber, Speth, Hess, etc.; cabinet royal des médailles ct 
d’histoire naturelle, cabinet d’histoire naturelle de l’aca- 
démie des sciences, école dc dessin , écolc militaire, īnai- 
SOD de travail et d’éducalion, fondec par le phļlantrope
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Runiford , célèbre Institut mécanique de Reichenbach et 
Utzschneider, lithographies et imprimeries lithographiques, 
gymnase, lycée, excellente police, excellents hospices pour 
les pauvres. Coinmerce et fabriques (de porcelaine â Nym- 
phenbourg, tapisserie de haute-lice, excellents pinceaux 
pour les peintres, indienne, tabac, orfévrerie, cuir, faience). 
Divertissements : tbéâtre, société des amis de la gaieté , théâtre 
de société, c o neērts ; hals niasqués, bean musée, harmonie. 
Toutes sortes de divertissements populaires: la danse pas
torale, le jardin de la cour, la place Promenade, la place 
Alax-Joseph, Vallee entre le Sendlinger et Karlsthor (Porte 
Saint-Charles), Hotterschwaig, le parc dit Thiergarten, 
Vwhring; superbe cimetière neuf, jardins â Tanglaise, 
grand et petit Hesselloch, le jardin Hubert, celui dit Glas
garten , jardin de IXymphenbourg. Le village de Bogen*-  
hausen , kalte Herberg ; promenādes sur les bords de lTser. 
Sur lequel l’on a construit un nouveau pont de fer. Le 
château Schleis beim â 3 lieues de Munich, Sendling, Thal
kirchen, Horlaching, Biederstein, Mariabroune, Scheftlarr, 
Grunwald, â 5 lieues de Munich, le lac romantique de 
Starenberg qui a 13 lieues de circuit. Le lac de Tegern, 
ci • devant abbaye^ maintenant séjour favori du Roi. Nistoire 
la plus ancienne de T. d’aprés les meilleures sources par 
le baron de Freybourg: Munich 1822. Kreuth dans le 
voisiuage, lieu pour les bains, il commence â prendre fa- 
veur. Hohenlinden, remarquable par la bataille de 1800; 
les eaux minerales de Mohring. Prés du village de Perlach , 
les tilleuls que Gustave - Adolphe planta cn 1631. Ouvrages 
a consultcr- 1) Munich et ses environs d’après Eisenmann , 
Muller et Obernberg. Munich 181& avec plan et carte» 
2) Nouveau plan de Munich dans le nouvel sltlus de voyage 
pour la» Bavière par Riedel, lère partie tļU*on  peut aussi 
se procurer scparément pour six gros d’^Jllemagne ou un 
Jranc de France. Aub. au Cerf d’or, â I’Aigle Noir, 
au Coq d’or, â la Croix, au Canard , a l’Ours, â la 
Gigognc.
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Munden, aussi, Munden hanovrien. Au confluent de la 
Werra et de la Fulda, 624 m. 4 â 5ooo h. Belle contrée. 
Commerce de productions naturelles et d’cxpédition, vinai- 
gTeries, raffineries , fabriqucs de cuir, de fa'ience et de 
tabac, grand trafic de toile, construction de bateaux, droit 
de magasin. Carrière de pierres ä faire des meules de 
inoulin, Bière. Harmonie, société pour les négociants. 
Sidekum (sieh dich um, c’est-â-dire : regarde autour de 
toi) la maison bien située oü s’assemblent les niembres de 
l’harmonie, et oü l’on célèbre ordinairement les réjouis- 
sances publiques. Verrerie dans la contrée au pied de la 
forèt Reinhard. CU Pythagoras aux 3 Fleuves. Aub. I3 
Poste, le Lion d'or.

Munster. Capitale de Fanden éveché de Munster, au- 
jourd’hui celle de la prov. prussienne de Westphalie dans 
une plaine aride, non-loin de l’Ems, sur une petite rivière 
appelée Aa. Canal. 2600 m. 16,000 h. sans y comprendre 
les militaires. Chateau, hutel de ville avec la salle oü fu*  
conclu le traité de Westphalie en 1648. (On y voit eucore 
les portraits des ministres plénipotentiaires qui Font signd. 
Château, la cathédrale avec quelques chefs - d’ccuvre de l’art, 
leglise de Saint-Lambert, oü Fon voit les trois cages dans 
lesquelles on avait enferméles chefs des Anabaptistes rebell«? 
le nouveau gymnase, les eglišes des Frères de la Miséricorde, 
des Capucins; deux casernes. Quelques beaux bâtiments 
particuliers. Commerce p. Ex. Vin du Rhin> jambons dc 
Westphalie et fabriques (cuir, voiture, etc.) ßibliothèque 
de 1 université et de la cathédralc, université (supprimée 
en automne, 1818). Trois gymnases ; séminaire pour 1<3 
ecelésiastiqucs; école vétérinaire; nouvel établissement m«*  
dico-clinique pour les Chirurgien« , école de dessin. Hopit**  
des Frères de la Miséricorde. llopital des aliénés. Hosp>ce 
de charité. Maison de travail pour de pauvres enfanW» 
n aux Trois Poutres du Nouveau Temple, S. L. du mein*  
nom. Concerts d’hiver, spectacles, bals â la salle de sp«**  
tacles, club-civil, société allcmande, club des Daiues
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Promenādes â la place de la cathédralc, sur les remparts 
plantés d’arbres, au jardin du château (c’est lè oü quel- 
quefois il y a illumination et musique). Jardin Bergnieier 
avec des bains , l’ile Friederichsbourg et le jardin Homeyers. 
Aub. le Roi d’Angleterre sur le marché dit Principalmarkt, 
1 hdtel de Munster sur la vieille chaussée; la Ville de Londres, 
au Rothe Bourg ; le Sauvage, sur le marché au blé; Ob
reiht près de la salle de spectacles.

Muskau, Mosckau ou Muska. Jolie petite ville de la 
Haute - Lusace. Chef-lieu d’une seigneurie appart. aux 

. Comtes de Pucklcr j château considérable et chapelle avec 
une bibliothèque. Monument d’un des comtes : l’allée de 
Clementine. Grcsserie et vaisselle de terre. Belle Situation 
au pied d’une montagne, sur la Neise. Education des 
abeilles des bois par une société d’habitants de Muskau qui 
s'en occupe particulièrement. Aub. â l’Arbre Vert, chez 

Säuberlich; â l’Ours.
Naarden. Ville fortifiée sur le Zuidersée. 75o m. Fa-

brique de draps et de velours.
Aacliod. Jolie ville de la Boheme, au cercle de Kcenigraelz.

Chateau. 
Namur.

Relais. Eaux minérales. Aub. â l’Agneau.
Jadis chef-lieu du comté de ce nom, au confluent

de la Meuse et de la Sambre, dans une belle contrée.
Bien fortiliée et défendue par un châtcau fort. 16 a io,ooo h. 
Ancien College des Jésuites et palais épiscopal. Cathédrale. 
Manufactures , fabriques darnies, d’épées , de coutellerie et 
d’autres objets en fer; dentelles. Jeux populaires vrainient 
remarquables : tirer l’anguille, Danse des Macchabées , et 
surtout le coinbat aux écbasses. Aub. 1 botei de llollande. 
ancy. Ancienne capitale de la Lorraine, située sur la 
Mcurthe, et chef-lieu du dèpartement de ce nom. Divisce 
en deux vilies, la vieille et la neuve, la vieille est malbatie, 
mais la neuve se distingue par la régularité de ses rues , la 
beauté des édiftccs. 3o,ooo h. Cathcdrale, églisc Saint- 
George avec les tombeaux des ancicns ducs dans la belle 
chapelle bâlie en rotunde. Hotel de la mounaie, salle dc
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spectacles , place royale; eile est magnifique, entourée de 
superbes bâtiments qui sont, l’hutel de ville, Fhdtel des 
douanes, l’intendance et le théâtre. Place d’alliance, place 
de Carrière. Tombe et mausolée du roi Stanislas de Pologne 
au couvent des Franciscains ; belle caserne. Voyez surtout 
la belle ville-neuve, surtout la rue Carrière qui correspond 
a la Pépinière. Plusieurs maisons d education. Fabriques 
de soieries , draps, faience, tapisserics, ratines, pannes et 
autres étofles. Aub. hotel des Halles, non-loin des pro
menādes , botei du Petit Paris.

Naples. Capitale du royaume de meine nom, très-jolie, 
très-ancienne et la plus grande de toute l’Italie , située sur 
les bords du golfe Cratère. Environ 340,000 h. La su
perbe rue Tolédo. Plus de 3oo eglises , la plupart magni- 
fiques, 149 monastères; plus de i3o chapelles. La cathè- 
drale est une superbe église gothique ou rcpose la depouille 
mortelle de Saint-Janvier, et dans une saiute ampoule le 
sang de ce martyr; ce sang se liquéfie le premier dinianche 
du mois de Mai, chaque année. Ou voit devant Féglise 
la statue de ce patron des Napolitains sur un obélisque de 
marbre. L’église des Saints Apotres a (ou bien eile avait) 
les plus beaux tableaux qui fussent â Naples. II y a dans 
le monastère de Sainte- Claire 300 religieuses des familles 
les plus distinguées du royaume. Le palais du roi et 
d’autres beaux palais. Grand cabinet de médailles au pa
lais Capo di Monte. Le Castello nuovo tient au château 
royal et â l’arsen al. Grand théâtre de Saint - Charles. Beau-
coup d'hopitaux. Casa di Lavoro; Casa di Educatinne; une 
maison pour les pestiférés. Plusieurs maisons de trâvail- 
(La plus considérable se nomme l’hotellerie royale)cata- 
combes, statue érigée â la mémoirc de Conradin de Souabe. 
Université et quelques académies. Archevèché. Fabriques 
de soierie, porcelaine et galons . beaux ouvrages de niarbre 
ou de lave, cordes de boyau, confitures» Commerce de 
cabotage et de banque. Bon port (Le nwle). Lazaroni. 
Ea contrée cst délicieuse: la mer; quantité de jardins, des
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maisons de Campagne, des vignes. Le Vésuve (un voyageur 
de 1819 recoinmande de prendre pour guide le nomnié Sal
vadore de Resina. L’on trouve les bains â vapeur sulfureuse 
de Gimbernat près du cratère). A deux milles de Naples, 
â 1 Ouest. Remarques du directeur Niccolini', Heal Museo 
Borbonico, Napoli 1824. 4. Les trois premiers cahiers con- 
tiennent les nouvelles officielles des fouilles a Pompeji jus- 
qu aux époques les plus récentes. En 1824, on trouvait 
de bons restaurants a la Villa di Roma près de la mer et 
en été â la Villa di Milano, sur la place di Castello. Les 
logements 4 Sainte-Lucie, non loin de la Piazza-reale, 
ne sont pas si chers que ceux que Fon peut avoir â la 
Chiaja , et ne présentent pas moins de jolies vues. Excur- 
sion â Paestum. Le preniier jour, on va â Eboli avec un 
\éturin, on dine â Salerno. Le secund jour, l’on arrive 
â Paestum et Fon retoume â Salerno, et le troisièmc jour, 
Fon arrive â Naples de bonne heure.

L’ile Ischia. Les vues les plus jolies sont près de Fer- 
mitage d’Epomen et près de la Sentinella. II y a peu de 
siles en Europe qui puissent le disputer â la Sentinella en 
beautés et en agréments de points de vue. La Solfatara â 
lopposite, et dans son voisinage, les étuves, la grotte du 
Chien} le lac Lucrin et l’Averne. Le mont Pausilippe avec 
le tombeau de Virgile et le chemin souterrain etc. Le 
bourg de Portici avec la superbe maison du roi de Naples, 
oü les planchers sont en masaique grccque et romaine, et 
nu Fon voit le magnifiquc musée d’Herculanum. Caserta , 
niaison de plaisance et galerie de tableaux. Mont-Casin, 
célèbre abbaye de Bénédictins, Les vilies d’Herculanum et 
de Pompeji, aby indes sous les cendres voniics par le volcan 
et en partie déterrées et renducs a la lumière. Aub. Grande 
Brétagna: Albergo Reale; Albergo della Crocella; Fon a 
de toutes la vue sur le Golfe, Pausiloppo , le Vcsuve.

Village sur la Lahn. Jardin de Monsieur de Stein.
Nouvelles cultures près des ruinēs de Nassau et de Stein. 
Aub. a FEtoile; h la Couronne. On a des fenèlres de ceUe
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dernière, une vue magnifique sur les ruinēs des deux cha- 
teaux.

Nauheim. Bourgade dans le pays de Hanau, â peu de dis
tance de Friedberg, au pied du mont - Saint- Jean. Salincs 
considcrables.

Naumbourg. V. sur la Sale. Plus de 1100 ni. environ 
12000 li. Chapitre de la cathédrale, avec beaucoup d’ob- 
jets remarquables et interessante, école de la cathédrale, 
école bourgeoise, château, orphelins , hospice. Bibliothèquc 
du dorne et de son école; cabinete de lecture. Sociétés 
ou Délassenient et Harmonie. Commerce. Foire, le 24 
Juin*  Manufactures : bas de laine, étoffes de coton; drap, 
cuir. La Fète-des - Cerises, vers la fin du mois de Juillet, 
qui doit son origine â une tradition du temps oü les Hus- 
sites assiégèrent Naumbourg. Jardin bourgeois, le cafle- 
Eichhof, concerts, bals. Contrée agréable, culture de la 
vigne» Chanip de bataille de Rofsbach en 1757 , avec le 
inonument érigd â l’honneur de Farmée en 1814» Schoul- 
pforte. Hain â Keesen et i Bibra. O Saint-Jean aux 3 
Maillets. Aub. au Brochet Bleu; au Boisseau; au Cheval 
Noir.

Neisse. V. et forteresse de Silésie â l’embouchure de la Bie- 
lau dans la Neisse. 8000 h. Le Fort prussien ; la ville de 
Frédéric; la fontaine de Frédéric, nouveau bain ferrugi- 
neux dont en se sert pour boirc et pour baigner; la niaison 
de bain et de réunion. Gyninase. O Le Raisin Blanc. 
Aub. l’Aigle d’or, les 3 Courounes, le Cygne Blanc.

Neubrandebourg. Jolie ville sur les bords du lac dit 
Tollensée, au pays de Mecklenbourg. Batie eu rond. 55o n>*  
Chateau. O a 1 Alliance de Paix. Äub. a l butel des Prince*,  
cbez Toll.

Neu-Brisach ou Brisach le neuf, ville forte dAl- 
sace, sur le Rhin, â niille pas de lâ; le fort Mortier, 
vis-a-vis du Vieux Brisach en Brisgau.
Vieux - Brisach , vis-a-vis Neu-Brisach. Dans la Ca- 
thédrale, les reliqucs des Martyrs Saint ■ Gervais et Saint-
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Protais et les tombeaux de quelques géneraux célèbrcs. De 
la place, lieu ou autrefois se trouvait le château fort, il y a un 
superbe point de vue sur le Kaiserstouhl volcaniquc (mon- 
tagne isolée entre les Vosges et la Forèt-noire, dont les 
alentours sont jolls, fertiles et peuplés) sur la Forét-noire, 
les Vosges et Neu-Brisach.

Neubourg. Capitale de Fanden duché de Neubourg, sur 
le Danube. 55oo h. Grand château avec une galerie de 
portraits, et d'autres collections; belle perspective: jardin 
du duc, gymnase et séminaire, arsenal plcin de vieilles 
armures , grande maison pour les orphelins. Tète de pont 
sur le Danube. Lycée. Aub. la Poste.

Dans la contréc, les maisons de plaisance de Crunau et 
de Petzlheim , 1 excellent haras de Rohrenfels. Allez voir 
vers Oberhausen le monument de Latour d’Auvergne, pre- 
jnier grenadier de l’armée fran^aise; tué d’un coup de lance 
le 17 Juin 1800, et inhumé a coté de Forti } son chef de 
brigāde.

Neuhaidensleben» V. dans le pays de Magdebourg, sur 
FOhre. 463 m. 3g 12 habitants. Auberges; â l’Etoile; au 
Cheval; au Cygne, toutes situées sur le marcho. Tisseran- 
derie moins considérables que les brasseries et la draperie. 
Les terres d’Althaldensleben et de Houndesberg, célèbres par 
les institūts industrieux et superbes de Monsieur Nathusius> 
méritent d’ètre vues, la position en est très-agréable. Route 
de poste pour Hambourg.

Neumark. Jolie villette du Haut-Palatinat sur la Rott. 
>100 h. Beaucoup de trafic. Grands niarches pour le ble. 
Rains sulfureux. L’archiduc Charles gagna, dans ces can- 
tons , une bataille contre les Fran^ais. Aub. a la Poste } 
chez Helminger. — La route si fréquentée de Nuremberg 
a Salzbourg) passe par Neumark. De Munich â \ienne, 
en passant par Neumark et Eggenfelden, il y a une poste et 
demie de moins que par Alt-Oetingen. La belle vallée de 
Rotte (Rottethal).

Neumarkt. P. »- de la ßa»se - Siléâc. 2000 h. Manufac- 
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lures de laine. 11 y a dans cette ville d’habiles charrons 
qui font de bons carrosses et des voitures de voyage. Aub. 
aux 3 Couronnes.

Neumunster*  Bourgade du Holstein. Draperie, inaison de 
force. Relais.

Neunkirchen. (Neuf - Eglises) Bourg autrichien, au pays 
au-dessous de l’Ens, sur la Schwarza. Monastère de Mi- 
norites. Relais. C’est de Neustadt jusqu’ici qne le père Lies- 
ganig chercha, il y a déjâ plusieurs années, â mesurer un 
degré du méridien, lequel est désigné par deux monu
ments de pierre. A partir de Neunkirchen, il y a uoe 
bonne route qui conduit directemont au Buchberg mon- 
tagne qui en est éloignée de quatre lieues, et située au 
pied du Schneeberg (mont de neige) ; de son sommet 1 on 
a une superbe vue sur le lac de Neustadt, eile se porte jus- 
que bien loin dans la Hongrie, sur le Marckfeld et sur les 
Alpes connues sous le nom de Norischen Alpen.

Neus OU NuyS. Autrefois â lelecteur de Cologne, mahl- 
tenant a la Prusse, non-loin du Rhin, (Le Rhin la baignait 
autrefois) cette ville avait jadis plusieurs chapitres et couvents. 
55oo h. Fabriques et commerce de productions céréales, 
de charbon et de bois. Le caņal du Nord, entrepris par 
Napoleon, pour joindre le Rhin, l’Escaut et la Meuse, est 
presque achevé dans cet endroit. Anden chapitre de Dames 
de Saint - Quirin, digne d’ètre vu. La ville très-ancienne 
fut vraiseniblableiuent fondée par Drusus. Les maisons et le» 
hommes ont ici quelque chose d’antique. Auberge, â Vbo*  
tel Romain.

Neustadt SUl’ Loria. Ci-devant au roi de Saxe, ma* 0' 
tenaut au grand - duc de Weimar. 36oo h. Cette ville 
comptait Ian 1824, 4000 habitants et 461 maisons. L ex*  
ploitation des minēs a cessé, leglise de Saint-Jean oü 
Luther prècha en i5ž4- Ecole urbaine. Atanufacture «l* 5 
draps; niachines pour hier la laine et pour tondre les draps*  
Combat entre les Prussiens et les Fran^ais, le 10 Octobre
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1806. Aub. au Lion, au Cygne. Nouvelles Chaussées 
conduisant â Preseneck et i Céra.

Neustadt-Eberswalde. Jolie villette de la Moycnne- 
Marche, sur la Pinow. 33o m. 2600 h. Colonie Suisse, 
colonie Ruhlienne. Beaucoup de marchandises de fer et 
d acier. Grand moulin â papier.

Neustadt-an-der-Hardt. V. Jolie petite ville dans une 
contrée très - fertile et vrainient charmante dans la province 
rhénane bavaroise, oü la fin septentrionale des montagnes 
des Vosges et la partie méridionale des montagnes du Hart 
formen t la belle vallée de Frankenstein , sur la Spcierbach. 
Eglise collégiale ancienne et digne des curieux; cette ville 
est située, â 6 lieues de Manheim, â 4 de Landau, dé- 
partement du Mont-Tonnerre. 5oo m. 4000 h. Beaucoup 
de vignobles. Dans le voisinage, plusieurs ruinēs de châ- 
teaux (On voit aussi dans la foret, le Heidenschlofs ou
Chateau des Gentils, ruinēs d un fort du temps des Ro
mains); le castel Wolfsberg avec une galerie souterraine, 
le château Hambach; sur une eminence, le monument que 
le général Wurmser fit ériger en l’honneur du général Pfau 
tué en 1794, dans un combat contre les Frangais. Diflc-
rents autres jolis points de vue , l’Arquebuse, Waldmanns- 
bourg: Kalmouck et Wienhoch, les cimes les plus hautes. 
L’n niartinet a cuivre dans le voisinage. Le hameau de Hart. 
Lapidaires pour la taille de l’agate, papetiers, pour le pa
pier en couleur. Cultures et promenādes du sieur Scheu
ster au château de Winzingen; sa fabrique en productions 
chiiuiques. Aub. â la Poste et â la Couronne.

Neustadt. V. de la Moravie. Ecole primaire allemande, 

hureau et grenier h sei. Manufactures d’étoffcs de laine, 
Fabriques depingles, verrerie. 600 m. 4000 habitants.

Neustadt près de Vienne. W. Wienerisch-Neustadt. 
^eutitschein. V. de Moravie. 400 m. Bonnes manufac

tures de drap , bureau de saunage et de douane.
'Cllvvied. Jolie ville, sur le Rhin , résidence du prince 

de Wied - Neuwied, sous la souveraineté du roi de Prusse. 
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5oo m. 5ooo h. Cabinct d'histoire naturelle du prince de 
rfeuwicd (la plus grande partie venue du Brésil) , collec- 
tion d’antiques trouvées pour la plupart Jans lc camp ro- 
main a Nieder - Bieber â une lieue de Neuwied. Collection 
d’histoire naturelle de Prudhomme. Gymnase (?) sémi- 
naire pour les maftres d’école. Dans le hameau de Sayn, 
la galerie de tableaux du comte Boos. Pont volant sur le 
Rhin) célèbre colonie de Frères Moravēs, autrcment d»ts 
Herrnhoutois, avec une maison d’éducation pour les gar- 
^ons et les filles. II y a encore d’autres établissements pour 
1 education. Commerce et fabriqucs: les pendules du cé- 
lèbre horloger Kinzing, vases de santé, tabac, toilcs de 
coton. Polisseurs de verre etc. Le château de résidencc. 
Le château de Monrepos et celui de Nothhausen. Casino. 
On voit dans la contrée près de la tour Manche, le monu- 
incnt du général Hoche. Le pays est beau : le château 
Engers, l’abbaye dc Rommersdorf. (villa Romana). Renner
berg. Près d’Engers , les ruincs d’un pont de pierre quc 
les Romains avaient construit sur le Rhin. Aub. â l’Ancre;
au Sauvage; â la Communauté des Frères chez le sieur 
Rrechling.

Nicklasbourg. V. de Moravic. 800 m. 7000 h. II y a beau- 
coup dc juifs. Beau château, superbe église, bon com*  
mercc. Gymnase.

Nicnbourg. V. sur le Wéser, dans le comté de IIoj’- 
Pont de pierre, hotel de ville. 358 m. 3700 h. Bonn® 
bière, semblable a l’Ale des Anglais. O George a la Li*  
corne d’argent. Fortifications changécs en jolies promenāde«- 
Fabrique de voiture, de chicorée. Chaussee conduisant 1 
Breme, Osnabrück, et Hanovre. Aub. â la Maison Bleue» 
â la Ville de Londres; au Sauvage.

Nimegue (en allemand Nimwegen). Sur le Waal. Cap1* 
tale de la Cueldre hollandaisc. 2000 ni. i3,ooo h. Forte- 
resse. Commerce important. Excellcnte bière Manche-P3*'  
de 1679. Le châtcau dc Falkcnhof (délabrc, jadis’ten
dence des rois Franconicns ), avec une très - belle vuc et des
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cultures â langlaise. Belvédère, cathédrale, maison de ville 
avec des antiquités romaines; pont volant sur le Waal» 
Kalverbosch. Aub. au Cygne Blanc, place royale; â la 
Ville de Francfort, chez Doctor.

9 p. V. dc la Basse- Silésie. Contrée romantique.
Village de Vogelsang, parc d’Iseritz, belle vue du haut du 
Kallenberg. Le village de Koscmitz oü se trouve une röche 
de helles Chrysoprases.

Noerdlingen. ja<lis V. imperiale, aujourd’hui bavaroise, 
dans le • joli et fertile district que l’on appelle Kies en 
Souabe. 7000 h. Vieille paroisse avec des tableaux, des sculp- 
tures et l'une des plus hautes tours de l’Allemagne. Manu« 
factures considérables d’étoffes de laine, tannenes, com« 
nierce de grains. Commerce. Oies et saucisses renomniées. 
Défaite des Suédois en 1634. Combat de 1796« Aub. â la 
Couronne; a la Baleine.

Nordhausen , au colé méridional du Harz, sur la Zorge 

en Thuringe, autrefois ville imperiale, maintenant prus- 
sienne. 1800 m. 11000 h. Beaucoup de branderics con- 
sidérablcs (jadis 180 nlambies, aujourd’hui 80) Breihau, 
Gose et bière brune. Engrais de bestiaux, pressuragc dliuile, 
lahoratoire pour l’eau-forte, l’huile de vitr\ol etc. Fabrique 
de draps et de tabac. Commerce de grain au Harz. Mai
sou des orphelins, bon gymnase. Maison de ville bien bâtie. 
Bonnes écoles. Cabinets d’histoire naturelle et de curiosités 
de M. M. Mackenthau et Ofswald. Collections de tableaux 
ct d’cstampes de Bismark. Local neuf pour les concerts 
d hiver et les spectacles. Dans l’église de Saint - Blaise, deux 
tableaux de Luc Cranach et la bibliothèque de l'ancien nio- 
nastère qu’on nommait Himmclsgarten ou Jardin du Ciel. 
Deux mach in es hydrauliques, pour fournir de l’eau au quar
tier haut de la ville. L’harmonie, le Cellier Municipal 
(Rathskeller). Devant la ville les hötelleries: Devant les 
3 Tillculs , l’Espérance, le Laurier, l’Arquebuse. Chemin 
agréable qui conduit â Crimderode, â l’auberge de la Belle- 
Alliancc. Beau jardin Riemann. Le Gcyersberg, (Gyrs-
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berg, Kirschberg); le Kohnstein, la fertile prairie elite 
Goldne Aue ou Prairie d’or avec le Kyfhoeuser et les ruinēs 
du Rothenbourg (château - Rouge). Ruinēs de Hohenstein 
et de l’Ebersbourg. La Kelle, grotte d’albâtre. II y en a 
d’autres qui sont plus près de la ville: le Steigenthaler ou le 
Furstenloch (cavcau des Princes) la lleimkelle et autres. La 
EZ2 de l’Innocence Couronnée a célébré son jubilé de ving1* 
cinq ans, le 25 Juillet 1816, dans son beau temple neuf« 
Aub. l’Empereur Romain ; l’hotel de Eerlin. Chaussee con- 
cluisant a Bleicherode.

Allez voir â une lieue de Nordbausen le lieu qu’on 
nomme Ilfeld, et qui est fameux par son College.

Nordheim. V. de la principauté de Calenberg, sur la 
Rhoume. 5oo ni- 3ooo h. Commerce de bois et de tabac, 
manufactures d’étofles de coton et de laine. Depuis 1804, 
des bains sulfureux. Aub. au Prince • Royal.

Noerkoeping ou Nordkioping, surlaMotala, enSuède, 
dans la prov. d’Ostro-Gothie. 10,000 h. V. considérable 
de commerce et d’entreput. Martinets de cuivre et de laiton, 
fabriqucs de tabac. Manufactures dar nies , raffineries de 
sucre, fabriqucs d’amidon, étoffes de coton, de lin, de 
deini - soie, manufacture de glaccs , teintureries etc.

Nordhorn, p. v. de commerce sur la Vechte, au conité 
de Bentheim.

Nuremberg. Autrefois ville libre et impériale en Fran*  
conie , aujourd’hui ville bavaroise sur la Pegnitz. 33oo m« 
3i â 3a,ooo h. Hotel de ville très-considérable avec de*  
tableaux remarquables. Peintures â fresque par Albrecht 
Durer (retouchées); le cliar de triomphe de lemp«* ur 
Maximilien; portraits des Nurembergeois qui sont ltS 
auteurs de riches fondations. Le chateau imperial, d>1 
Reichsfeste ou die Burg avec une galerie de tableaux appar* 
tenant, partie au roi, partie â la ville, niarbre a’Elgi° 
en jets; école arlistique, ses collections ainsi que l’atel»cr 
du directeur Reindel; 1« points de vue qu’on y a sont joh*»
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plusieurs artistes et quelques inspecteurs ont leur demeure 
dans ce local, cathédralc avec le tombeau de Saint-Sobald; 
•tableaux de Wohlgemuth Durer, de Jean de Culmbach, 
Creuzfeldcr etc. etc. charmant« vilraux en peinture d’apprèt, 
la sculpture de l’inlérieur et de l’extérieur de l’église ; par 
A Kraft, Crucifix de Stcfs sur l’autel. Le Crucifix de 
laiton qui est en dehors entre les deux tours, dans la cour 
de la paroisse de Saint - Sebald, ou le doyen Pfinsing 
écrivit sorf oeuvre*  intitulé der Theuerdank ; le choeur de 
cette cglise est un antique chef-d’oeuvre ; leglise du Saint- 
Esprit oü l’on gardait autrefois les orncments qui scrvaient 
au couronnnement de lcnipercur d’Allcmagne, ainsi que 
les choses sacrées de l’Empire, mais depuis 1796, tous ces 
objets se trouvent dans la trésorerie imperiale â Vienne. 
Leglise de Saint-Laurent avec des antiques, vitiaux en 
peinture d’apprét, la maisonnette sacrainentclle de Kraft, 
la Salutation Angelique de Stofs ; leglise de Saint-Eloy avec 
un superbe tableau par Wandyk et plusieurs aulres églises. Le 
cimetière Saint-Jean ou réposent les cendres de R. Durer, de 
VVirtheimeretJ.de Sandrack. L’onyvoil les Station« dé A. 
Kraft, Fleischbrucke (pont de la viande). Keltenbruck©(pont 
des chaines). Lafontaine du marché. Les moulius - tourneurs 
de Rathschmied. La chapelle souterraine de Saint-Sébald 
est rétablie, ainsi que la Markgrafen - Fenster. La jolie 
fontaine est ornée de seize Statuts. Le nouveau pont de 
chaines ; le conservatoire des antiquités. Les sociétés con- 
sidérables du musée et du casino. L’arsenal fut évacué 
par les Autrichiens en 1796 et compose aujourd’hui les 
halles de la douane. La grandc balance; la salle de spec- 
tacles; Wildbad; Herrenkeller. (Le Cellier des Messieurs). 
La grande bibliothèque urbaine dan« l’ancicn couvent des 
Dominicains. Collcclions considérables d’objets d’histoire 
naturelle, de livres, d’anliquités frappantes et d’objets de 
l'art et des scicnces (tableaux chcz le sieur Campe, ils vont etre 
'endus ; le bcau cabinct d’objets de l’art du sicur Frauenholz, 
les tableaux, les bronzēs, les pierres taillées du ci-dcvant 
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čabinot <lc Frauenholz. Le Blumcnordcn de la Pegnitz *),  
l’école du dessin, l'école polytechnique, le théâtre anato- 
mique, la société pour l’encouragement de l’industne 
Franconienne, le gymnase, l’école technique. Un hopital 
rieh em ent doté, des orphelins et beaucoup d ctablissenieuts 
de bienfaisance; plusieurs librairies et magasins de cartcs 
géographiques et autres objets des arts et des scienccs. I-e 
lnusee. Beaucoup de Fontaines en jets d’eau, de châteaux 
d’eau. Quoique le commcrce et l’industne soient bien déchus, 
ils sont pourtant encore assez étendus a Nuremberg. Labini*  
beloterie de Nureniberg. Foires: nouvel an, Pâques et 
Saint-Eloy. Promenādes: Dutzendteich, Irrgarten près de 
Kraftshof, plusieurs jardins particuliers. Bals, concerls, 
spectacles, Harmonie, niaintenant deux sociétés, l’Union 
et la Concorde: le musée est recherché. Les diflërences 
d’horloges n existent plus. Description de Nuremberg par 
Murr. Courte description de la ville de N. avec un plan 
par Muller. Nouveau manuel de Nuremberg 1819 — a3, 
le guide le plus récent. O Joseph â l’Union, aux 3 Pi' 
liers. Aub. au Cheval Rouge : â l’hotel de Bavière (jadis 
Bitterholz, chez Aurnheimer); â l’Autruche; au Sauvage 
(011 se trouveut les écuries de la poste; â La fontaine * 
Roue d’or; a la Clochc Bleue. Voiture accélérée; ou Ve- 
locifère pour Leipsig, mardi et samedi.

*) Etprce d’acadéooie de jeux floraiix comme celle de Toulouse.

Nybourg. J. v. assez bien fortifiée eu Dänemark sur lc 
grand Belt. Comniercc. Bon port. Paroisse. Hotel de 
ville.

Nyon. P. V. située sur une eminence au bord du lac de 
Genève. Faubourg la Rive. Chateau d’ou l’on a une vüC 
superbe; c’élait autrefois ie siege de l’Avoyer de Berne- 
Beautes pittoresques du lac. Beiles promenādes près du 
château. Fahriques de porcelaine. Beaucoup d’horloger$-
Aub. la Couronne; la Croix. O Orient.

Oberwesel. Voyez le voyage du Rhin.
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raffi neries, sa-

dans une con- 
h. la plupart

Odensée., (Odins See), capitale de File de Fionie, royaume 
de Danemarck. 900 m. 6 â 7000 h. Cathédrale, château royal, 
bon gymnase. Collection des premiers objets imprimés en 
Dänemark. Fabriques de gants , tanneries , 
vonnerics, lainagcs. EZ Marie aux 3 Ducs.

Oedenbourg. V. libre royale en Hongrie, 
trée qui produit bcaucoup de vin. 12,000 
allemands. Manufactures de drap, raffinerie. Entrepöt du 
commerce de porcs avec FAllemagne méridionale. Gymnase 
luthérien. Chapitre catholique.

Oederan. Ville du royaume de Saxe, sur la route de 

Dresde a Chemnitz. La manufacture de draps de Fiedler, 
la plus forte de la Saxe, eile consiste en machines, occupe 
plus le mille personnes (sans compter encore plus de Cent 
drapiers): grande filature de coton, flanellc. é toffes pour 
vestes, fabrique de toiles de coton, marchandises en verre
émaillé de Gunther. Dans 1 eglise principale, on voit un 
tableau de Mengs, Forgue est de Silbermann : Fon trouve 
chez le potier Stabro le pot le plus grand de toute l’Alle- 
niagnc, il contient 45 mcsures de Dresde. Théâtre parti- 
culier. Dans le voisinage, le parc de Bosrnichen. Belle 
chaussée conduisant â Zwickau et Dresde. Aub. au Cerf,
aux Trois Cygnes.

O eh rill gen. Capitale de la principauté de Hohenlohe. 3 a
4000 h. Beau château (résidence des princes de Hohen
lohe-Neuenstein) et jardin. Eglise avec des monuments 
rcmarquables , collégiale évangélique et gymnase. Séminaire 
pour les jeunes gens qui sc deslinent â Fétat de maitres d’é- 
cole. Bijouterie, voitures, fabriques. Grand négoce de 
productions naturelles. Dans la contrée, le beau château 
de Friedrichsruhe. Aub. â la Poste; â la Maison de Ho
henlohe.

Oels. Capitale de la principauté d'Oels, dans la Basse- 
Silésie. 460 ni. 4000 h. Fabriques de drap , de toile etc. 
Grand château antique avec un parc, une bibliothèque et 
d’autres collcclions. Gymnase luthéricn. Dans la contrée, 
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le charmant licu qu’on ap pelle l’Endroit de la Sibylle; les 
bains de Skarsine. Aub. â l’Aigle d’or, au Cerf Bleu. 
(Dans l’incendie de 1823, la tour de leglise toniba sur 
l’auberge du Cerf.)

Oettingen, en Souabe. Cap. du comté d’Oettingen avec 
deux chateaux. Résidence de la ligne princière d’Oettingen- 
Spielberg. 4000 h. Siege des divers dicastčres et d’une com- 
nianderic de l’Ordre Tcutonique. Gymnasc; orplielins. Ma*  
nufacture de coton. Cha pelle oü l'on voit le tonibeau de

Dans l’église de Saint-Philippe, les tombeaux de
quelques enipercurs et ducs de la inaison de Bavière.

Ofen OU Bude. V. librc royale et forti fice de la Basse- 
Hongrie sur le Danube, vis-a-vis de Pesth. 25,000 h. Cettc 
ville disputē a Presbourg le titre de capitalc de toute la

Eaux thermales. Comnicrce, fabrique de tolles de
soie, de tabac; d’ustcnsilcs de cuivre et de fer. Superbe 
château royal, observatoire, théâtre anatomique; arsenaux, 
gymnase, hotel de ville. Bains chauds: ruinēs romaines 
près d’Alt-Ofen; jolie contréc, et grand vignoble.

Offenbach , â unc licue de Francfort sur le Mein. Voy« 
l’arlicle Francfort.

Offen bourg. Jadis V. imperiale en Souabe, aujourd'hui au 
grand-duc de Bade, a l’cntrée de la vallée de Kinzig dite 
Kinzigthal. 3ooo h. Belle paroisse, riebe hupital. Cyn»- 
nase dans le ci*dcvant  couvent des Récollets. Du cime- 
tière de la cathédrale, la vue setend jusqu’â Strasbourg. 
Bon vin de Zelle, Beiles allées autour de la ville. Con- 
trée connue par les campagnes de Turenne et par les ba- 
tailles des républicains francais , en 1796. Aub. â la Cou- 
ronne ; â la Poste.

Ogerslieim. P. v. sur la rive gauche du Rhin , a la 
Vière, â unc licue de Manheim. 900 a 1000 h. Belle mai- 
son de Plaisancc. Eglise d’une architecture elegante et 
ornce avec goüt. Hotel de ville très-vieux. Aub. aux
Trois Rois; â la Couronne , oü l’on voit dans le mur une 
pierrc rcpréscntant Mcrcute ct une Inspiration du temps jadis.
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Ohlau. V. dēla Basse-Silésie. Plus <le deux millc habi- 
tants. Hotel de ville, bailliage ou chateau. Brasserie, tis- 
scranderie, cullure de tabac et de vērs â soie. Aub. â 
1 Aigle, â la Couronne.

Oldenbourg. Cap. du grand -duché d’Oldcnbourg sur la 
Hounte. 800 m. 4700 h. Chateau nouvellement construit 
avec des tableaux de Fischbein et de Strack ; 6uperbe cathé- 
drale avec un caveau ou sont déposés Les ci-devant princes 
de la inaison régn an te. La famille régnante actuelle a une 
chapelle de sépulture au cimeticre situé a la portc de Saint- 
Viet. Bibliothèque publique contenant plus de quarante- 
cinq nulle volumes, placée dans la ci-devant inaison de 
force (celle maiso.n et d’aulres établisscments ont été trans- 
férés a Vechte) avec une colleclion de tableaux. Plâtres
d’antiqucs. Societé littcraire. Gymnase. Commerce de 
bois. Fabriques de Sucre; de tabac, de viuaigre, et de 
draps. Casernes pour l’infanterie. Club de savants, de
niarchands. Collection d’antiquités germaniques chez le
colonel Wardenberg, de niinéraux chez Schleyer et chez 
Dugend. Lieux de divertissement: les beaux boulevarts 
le châleau royal a Rastède, le bois de plaisance, Blan- 
kenbourg. Dans les environs et particulièrement sur la 
route de Vechta, se trouvent les masses colossales de 
pierres , et divers autres monuments des anciennes peuplades
du Nord, â la Conservation desquels le colonel Warden- 
bourg prète un soin particulier. O Au Cerf d or. Aub. 
chez Meier; Hesse; Bölling.

Oldeslo (Oideslobe). P. v. sur la Trave qui commence 

â elre navigable en cet eudroit; eile est jolie et nouvelle
ment reconstruite depuis l’inccndie de 1798; et apparticnt 
au llblstein« Salines royales. Bains d’eau sulfuree et d eau 
saléc.

bourg considérable du Piemont. 6000 llabilanls. 
L'on y trouvc pour la santé et les reconvalescenU des. Eta
blissements vastes et remarquables dans leur distribution par 
le docteur Paganini. La Situation en est superbe et Fair très-
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salubre. C’est le point de réunion des routes menant a 
Turin, Genes, Milan, au Lac-Majeur, au lac de Como 
et au Simpion. Les établissements sanitaires sont sous 
l’inspeclion et la direction des médecins. On y a des eaux 
minerales factices; des bains de simples et de fange et 
toutes sortes d’autres remèdes pendant toute l’année. Les 
bâtiments qui appartiennent aux établissements sanitaires sont 
jolis, ainsi que les jardins, les promenādes, une salle de 
spectacles. Il y a une taxe fixe pour le Service et les soins 
de ceux qui profitent de ces avantages sanitaires.

A une petite distance de cet endroit, l’on a découvert 
depuis peu le champ de bataille de Scipion-Hannibal, des 
fouilles ont fourni grand nombre d’antiquités très-interes
santes.

Olkussz. V. de la Gallicie occidentale. 5oo b. Mines d’ar- 
gent et de plomb, jadis célèbres, maintenant bien dé- 
chues.

OlmutZ. Vieille V. de Moravie, bien fortifiée, jadis capitale 
de la province, située sur la March. Plus de 900 m. 

•11,000 h. Cathédrale, lycée, une académie militaire avec 
une bibliothèque. Diverses manufactures. LTiötel de riU® 
est beau. Maison de force et de travail, orphelins, arsenal, 
monastères. Aub. l’Aigle Noir; le Cygne.

OpatOW. V. de la Gallicie occidentale avec 400 m. Belle 
collégiale; contére fertile et agréable.

Oppeln. V. de la Haute-Silésie, sur l’Oder. 3ooo b. Châ
teau royal, maison de ville, hopital. Toile, cuir, eau de 
vie. O Psyche. Aub. â l’Hotel de Saxe; aux 3 Co®*  
ronnes.

Oppenheim. Jadis au Bas-Palatinat, sur une colline, a®” 
dessus de Mayence. 3oo m. 25oo h. Bons vignofiles, sur- 
tout celui du village voisin Nierstein, Ruinēs du château 
Landesk.ron. Vieille église gothique qui mérite d’ètre v®e> 
eile porte le nom de Sainte-Catherine, monument de l’af 
chitecture allemande du treizième siècle, par Muller, pre- 
mière livraison, 1823. Dans le voisinage, en allant du
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Cuté de Nierstein, une source d’eau sulfureuse, qui du 
temps des Romains était déjâ connue, et qui, de nouveau, 
vient d ètre retrouvée; il y a tout près un autel d’Apollon 
et de la Déesse Sirona, découvert en ce lieu, ainsi que plu 
sicurs autres antiquités romaines. La colone suédoise in- 
dique la place oü Gustave Adolphe passa le Rhin (sur une 
porte de grange â ce qu’on dit). Aub. a la Pinte, ou au 
Pot (Kanne); au Sauvage. II y a un pont volant sur le Rhin. 

Orangebourg (cn allemand Oranienbourg). V. sur la

Havel, dans la Moyenne-Marche. 2000 h. Orphelins. Fa
hri que de soufre.

Ol’ta (ou Ilorla). V. de FEtat de l’Eglise, située sur 

une eminence au bord du Tibre. On trouve ici beaucoup 
dantiquilés, peut-ètre cst-ce l’ancien Veji.

Capitale de la principauté Hanovrienne de
ce nom, sur la rivière de Hase. i3oo m. 9000 h. Palais. 
LTiutel de ville est remarquable par le traité qui s’y con- 
clut, en 1648, entre lempereur d’Allcmagne et le roi de 
Suède. (On y voit les portraits des ambassadeurs signa- 
taires). Manufacture considérable de toilcs, leur taxation, 
commerce considérable, surtout en toile. Chapitre de la 
cathédrale, église collégiale, commanderie de l’Ordre Tcu- 
tonique. Qrphelins. Hupitaux, couvcnts, jardin de Wehr
kamp. O k la Roue d’or. Aub. â FEinpereur; au Coude; 
au Mont-Etna; â l’Aigle Noir.

Ville, forteresse considérable et hon port, sur
la mer du Nord, dans la Flandre. 12,000 h. Hotel de 
ville magnifique. Commerce. II y a des bateaux â vapeur qui 
vont d’ici a Margate en Angletcrre. Cette ville a considé- 
rablement souflert par lexplosion d’un grand magasin â 
poudre qui eut lieu au mois d'Aoüt 1826. Les «maisons 
bordant les quais furent endommagécs d une manière hor- 
rible. Des pierres ont été lancées jrsqu’â trois quarts de 
lieue de la ville. Deux fois la semaine, un paquebot va 
d Ostende â Margate en Angletcrre. O aux 3 Equerrcs. 
Aub. au Grand Saint - Michel; â la Belle-Vuc.
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Osterbourg. V. de la Vieille-Marche. i3oo h. Eaux nii- 
nérales.

Osterrodc. V. (le la principauté de Groubenhagen, non- 
loin des forets du Harz. 700 m. 4800 h. Grand maga- 
sin de blé pour les mineurs et les fondeurs Depot de niine 
de fer. Commerce. Faiseurs de seaux. Tisseranderie de laine, 
de coton, de lin. Autres branches d Industrie. Château. 
Bons établissements de charité. Dans le voisinage, il y a 
des eaux qui jouissaient jadis d une grande célébrité. L’on 
y voit la grotte de Jette ( Jettenhahle) nouvellement décou- 
verte, deux Albinos ou Kackerlaques. On trouve dans ses 
environs des mines de fer, de la chaux, de l’albâtre. 11 y 
a aussi d excelleut poisson. O Le Teniple de l’Union. Aub. 
au Cheval Blanc; au Roi de Prusse.

Paderborn. Ancienne capitale de l’évèche de Paderborn 
en Westphalie, aujourd’hui chef- lieu de la principauté de 
ce nom, appartenant â la Prusse. 700 m. 5ooo h. Vieille 
église collégiale qui fut construite l’an 1010, avec les reli- 
ques de Saint-Liboire dans une châsse de vermeil. Dans 
le voisinage, la source du Pader, en quatre bras, dont 
les eaux sont froides en été et chaudes en hiver: belle église 
des Jésuites. Au lieu de la ci-devant université se trouve 
un gymnase avec une faculté de théologie et de philoso- 
phie, une bibliothèque considérable , un séminaire pour k’s 
ecclésiastiques. Bon hospice pour les orphelins, un excel- 
lent hopital, fabrique de voitures, magasin de nieubl^i 
club ; casino; cabinet de lecture; réunion musicale. 
senteich est le point de réunion oü la première classc ra 
se divertir. Les remparts transformēs en promenādes agre*  
ables. Chateau et jardin au bourg voisiu de Aeuhaus, °u 
l’oie fait de frequentes parties; l’ou trouve en ce lieu des 
calTés ; il y a aussi des casernes pour la cavalerie. On f** 1 
beaucoup de dentelles â Lude. Arminiusbourg: près de 
Pyrmont; bain de Dribourg. Puits salants â Schmeckten; 
bains salins â Salzkotten; Bullerborn â Altenbeecken. Tom- 
beaux des Huns et un ancien camp fortifié â Kirchborchen •
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ruinēs d’Aliso , anciennc fortcresse du temps des Romains, 
â Elsen : bataille de Varus sur la Senne sur les limitēs de 
Lippe et de Paderborn. £□ â l'Epée Flamboyante. Aub. â 
la Poste; â l’Hotel de Prusse; au Cygne Blanc. Chaussées. 
idoue. Ville forte du royaumc Lombardo - Vénitien. 36,ooo h. 
Vieille, grande, mais mal peupléd. 96 églises, hdtel de ville 
oü l’on voit une grande salle toute voutée, sans colonnes 
011 piliers, de 86 pieds de largeur sur 2 56 delongueur, la 
hautcur cst bien proportionnée, avec le beau monument de 
Tite-Live, qui est né dans cette ville. Collections pré- 
cieuses et choisies d'instruments de physique. Magnifique 
chapelle de Saint-Antoine. (Devant cette chapelle, la siatue 
de bronzē du général Gattamelata), superbe cathédrale dont 
Pétrarque était chanoine; jolie église de Sainte-Justine, avec 
une précieuse bibliothèqne et d’autres édifices consacrés au 
Seigneur. Séminaire pour 100 jeunes eclésiastiques. Uni- 
versité avec un jardin botanique, observatoire, académie 
des sciences. (Bibliothèque de la ville au palais du Préteur 
(Palazzo di Podesta). Excellentes manufactures de drap, 
fabriques de bas, de rubans et de cuir*  La promenāde 
dite II prato del Kalle. Contrée, belle et fertile, surtout 
en huile eten vin. Voyage agréable de Padoue â Venise sur 
la Brenta. Bains â Abano, Chartreuse, jardin botanique
de M. Farsetti â Sola; palais Obizzi, Villa Pisanci, Villa 
d’Altichiero, tombcau de Pétrarque au village d’Ar qua. 
Aub. â l’Aigle d'or, â l’Etoile d’or, â l’Empereur Romain. 

Pappenheim. V. bavaroise sur l’Altmuhl. Chateau des 

comtes de Pappenheim. 1200 h. Charles â la Fidélité» 
Parchinļ. V. sur l’Elbe, au grand-duc de Mecklenbourg-

Schwerin. 4000 h. Fabriques de tabac et autres, lainages, 
sei ammoniac, commerce. Aub. au Soleil; â la Ville de 
Hambourg.

ParchwitZ. V. de la Basse-Silésie sur le Katzbach. 800 b. 
lldpital, niaison de ville, poste, drapiers.

Paris. Immense cité qui forme presque eile seule le 
déparlement de la Seine dont eile est le chef-lieu.
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Elle a 7 lieues <le circuit. D’aprés lo dernier récensement 
officiel rédigé en 1820, l’on y coinptait 26,801 bâtiments 
de toute espèce, et en 1823, 719,766 h. parmi lesquels 
plus de 20,000 étrangers, et en 1826, 27,600 in. et plus de 
800,000 h. Cette ville située dans un emplacement admirable, 
est la capitale de toute la France, la résidence du roi, le 
siege de la régence, des deux Chambres, des premiers 
tribunaux, de la Cour de Cassation pour tout le royaume. 
Douze faubourgs (les plus considérables sont ceux de St. 
Cermain et de St. Antoine). Le palais des Tuileries avec 
la magnifique place du Carrousel et ses alentours, 1« 
Champs-Elysées, place Louis XV. etc. Le palais du Luxem
bourg oü s’asscmble la Chambre des Pairs, le palais Bour
bon, oii s’assemble la Chambre des Députés, le vieux et 
le nouveau Louvre; l'hotel des Invalides; l’hotel de ville 
«ur la place de Grève, le palais de Justice oü est la prison 
de la Conciergerie, le Palais-Royal, (jolie petite ville dans 
une grande, cette place est unique dans son espèce), l’Oh*  
servatoire et ses souterrains; la balle au blé et son dome; 
la Banque, la Bourse, le Pantheon, l’église Sainte-Magde- 
leine, leglise de Notre-Dame, celles de Saint-Sulpice, de 
St. Eustache, de St. Roch et plusieurs autres. II y a auss*  
3 tempies, deux pour les Calviuistes, un pour les Luthe- 
riens et une Synagogue. Outre les soixante et dix places, 
et celles dont nous avons déjü fait mention; la place royale; 
la place de la Bastille, avec le modele colossal et curieux 
de 1 Eléphant qu’on se propose d’y ériger (96 pieds de 
hauteur), la Place-Venddme, oü est la superbe colonne 
élevée a la gloire des armées francaises; cettecolonne est faite 
du métal de 425 piéces de canon, la statue équestre de 
Louis XIV de 1822. La place Désaix avec un jet d’eau du 
meine nom. On compte 84 fontaines ; 15 ponts (dont
deux ont des arches tout en fer) 56 barrières. La Fontaine 
des Innocents (un vrai temp le d’Aniphitrites). La fontaine 
rue de Grénelle. Les nouvclles formécs par le canal de 
1 Ourcq et son superbe bassin : le Pont-NeuF avec la no**'
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veile statue de Henri IV; le Pont-Royal; le Pont des arts 
ou pont du Louvre en fer, du travail le plus hardi et le 
plus elegant; et pour les personnes a pied seulement, le 
pont d’Austerlitz, aujourd’hui pont du jardin des plantes; 
pont de Jena, aujourd’hui pont de l’Ecole militaire; la 
Barriere de Neuilly, celle de Saint - Martin, de Vincennes. 
Beaucoup dTiopitaux, d’hospices et d’établissements de bien- 
faisance: lTiotel-Dieu avec 1200 lits, les Quinze-Vingts, 
les sourds et muets, la société de Charité • maternelle etc. 
Les rues Bourbon, Rivoli, de la Paix, Saint-Honoré, 
Richelieu ; la rue d’Artois ou se trouvent les beaux hutels 
de Mr. de La Fitte, Rothschild etc. etc.; les passages de 
Radzivill, du Panorama, de l’Ornie; les deux derniers 
sont voutés en verre. Les nouveaux quais; les greniers de 
réserve. Les vieux et les 23 nouveaux boulevards; ceux de la 
rue Choiseul, ceux de la rue Royale jusqu’ a la rue des 
Filles du Calvairc; ces places fourmillent de Caffes et de 
res taurateurs. Les promenādes sur ces boulevards et les 
autres places et jardins déja nommés. Les superbes cata- 
combes : le cimetière du Père la Chaise, l’école militaire 
avec le Champ de Mars oü les Alliés célébrèrent l’anni- 
versaire du 18 Octobre, en 1815. L’école de Chirurgie 
et de médecine etc. de tous les points de vue dans le loin- 
tain, le plus joli est celui que Fon a du télégraphe â Mont- 
Martre, il Fern porte sur celui de FObservatoire et du Dome 
du Pantheon. Parmi les nombreuses collections de livres , de 
curiosités, d’objets de l’art et de la nature, il faut voir 
les quatre bibliothèques publiques, surtout la bibliothèque 
royale et le cabinet de médailles qui en fait partie; la 
riche bibliothèque du roi; le jardin des Plantes ou le> 
jardin du Roi et ses richesses naturelles: le musée, la mé- 
nagerie, la Vallée Suisse, Bellevue etc. Le musée du; 
Louvre qui est encore riche en tableaux, statues, antiques, 
après la restitution des objets précieux rendus aux nations 
auxquelles on les avait enlevés. Le conservatoire des arts 
et métiers, bien fait pour piquer la curiosité des amateurs 
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et des Connaisseurs; Fon voit dans ce vaste et magnifique 
local plus de 20,000 iuachines; le inusée dc l’artillene; 
les collections de l’école Polytechnique. Les nombrenx 
ëtablissements pour la culture des sciences et des arts: 
IX'nivērsité, l’Institut royal (4 Classes) , le Collège de 
France, qualrc Colleges royaux, l’école polytechnique, la 
Sociëtë des Amis des Arts, l’Athénée des Etrangers et deux 
autres Athënëes. Manufaclures, fabriques de toute espèce# 
surtout celle des tapisseries des Gobelins ; celle dite la Sa- 
vonnerie particulièrcment pour les tapis de pieds, la nia- 
nufaclure des glaces, celle de porcelaine, porcclaine dure 
et tendre, porcclaine imprimëe. etc. Les spectacles divises 
en grands thèâtres ct thëâtres secondaires: du nombre des 
preniiers sont, le thèâtre Fran£ais; le thëâlre de l’Opëra, 
le plus brillant, le plus elegant et le plus fastueux de la 
capitale; le thëâtre des Varietes; l’opéra comique ou 
Faydeau, le thëâtre des Italiens, etc. Les innombrables 
lieux de divertissement, jardins publics, bains, restaurateurs 
principalement les Vëry, Beauvillier les Frères- Provencaux, 
le Caffë Fran^ais ; le Rocher de Cancales; les caffés (Correxz*  * 
de Foi, du Caveau , Zoppi ; les mille-Colonnes. 
voitures de remise, les Cabriolets (peuvent entrer dans le» 
cours des hutels) fiacres etc. les voitures d’occasion pour 
faire des excursions dans la contrée, surtout les nouveaux 
Cèlërifères qui inènent a Versailles, Saint-Cloud, St- 
Germain, Marly, St. Denis etc. Quantitë de parcs et de 
châteaux. Compiègne, sans passer sous silence la Vallëe 
de Montmorency. L’on trouve des ouvrages assez pour servir 
de guide dans ces coursès et pour indiquer la manière de 
voir tous les environs de Paris. 11 est impossible de donner 
ici une description plus dëtaillëe de cetteville, le voyageur 
peut se procurer les ouvrages nëcessairès; les plus rëcenl-s 
sont; Ze nouveau Conducteur de l'étranger ä Paris fn 
1823 par Marchand, avec planches et plan, dixieme édi- 
tion. — Paris et ses habitants par Moeller secrètaire bi- 
bliothécaire, Gotha 1823. (Lauteur a lui mème babitë long*  
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temps Paris, et son ouvrage donne les renseignenients justes 
et précis). Conducteur de l’étranger a Paris i823. O 
Grand Orient de France, plus de 60 loges. Voyez l’In- 
dicateur de la tenue des loges â l’Oricnt de Paris. Aub. 
botei des Princes, l’hotel Maurice, botei de l’Europe, 
Lyon, de Genève, d’Autriche etc. etc. Aussitot qu’un 
étranger arrive, il donne scs passe - porls â son aubergiste, 
(point essenticl â observer), on le conduit ehe» le coihniis*  
saire de police, qui, par contre,en donne un recu impriiné, 
avec l’observation de reparaitre â la prefecture de police, 
pour y recevoir gratis son permis de séjour. Cel ui qui ne 
se soumet pas a ces formalités s’expose â de grands désagré- 
incnls et mènie â se voir arrètcr. Les passe-porls et les 
certificats restent a la préfccture jusqu’au départ.

Pa rme. Capitale du ducbé de Pamie dans la Haute-Italic.
3o â 40,000 b. Forleresse, université. V. bien batic. Théâtre 
fameux, le plus beau et le plus grand des tliéâtrcs de 
l’Europe; car il peut contcnir 14,000 boninies. Nouveau 
tbéatre dans un ci devant couvent, Della Villa a tout 
en neuf. Académie de peinture et des beaux-arts. Célèbre 
inipritiierie de Bodoni. (Fabriques : toile , porcelaine , bas 
de soic.) La citadelle rcnferniait autrefois beaucoup d’ou- 
vrages de l’arl quelle a vraisemblabjtement perdus en partie; 
erpendant les collections de l’Académie renferment le 
Musée etc.; tablcaux précicux (Madonna de Correggio, 
l’Adoration de Parmegiano) Antiquités , etc. pour la Conser
vation desquelles la duchesse Marie Louise veut faire cons- 
truire de nouvelles salies. Le garde - meubles de cette 
princesse mérite d’ètre vu. Cathédrale, églisc des Capucins 
avec la sépulture de la faniille Farnèse. A deux niillcs de 
U , le châtcau de plaisance Colorno avec ses jardins.

. P. v. dc la Poméranic citérieurc sur l’Oucker.
3ooo b. Bureau dc poste. Beau marché. Plusicurs branderics 
ou distilleries, un pou de comniercc, depuis qu’on a rendu 
I Ouckcr navigable cn cet endroit.

‘iSSau. Autrefois capitale de 1 evècbé dc Passau . niain-
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tenant ville bavaroise, «Ians une contrée romantique sur le 
Danube. 800 m. 10,000 h. C'est le Coblence du Danube 
Jans lequel l’Inn et l’Ilz ont ici leur coniiuent. Nouvean 
pont de pierre sur le Danube; nouvelle chaussée par la*  
quelle le chemin de Passau â Vilshofen est abrégé de plu*  
sieurs heurcs. Ancienne résidence, cathédrale considérable, 
gyninase académique (ancien College des Jésuites). Belle 
vue du couvent de Notre-Dame de bon-secours. Bibliothèque. 
Fabrique de tabac. Construction de bateaux, expédition 
sur le Danube, Transaction de Passau en 155a. Dans le 
voisinage, on tire et on prépare le grapliit ou la pierre dont 
ou fait les crayöns; les creusets de Passau, et la vaisselle 
connue sous le nom de poterie de terre noire, sont tres- 
célèbres. Les célèbres lames de Wolf de la guerre de trente 
ans, et la vertu de sc rendre invulnérable, vulgairenient 
appelé VArt de Passau, sont tonibés â vau-l'eau. Brasserie 
et lieu de divertissenient dans le ci-devant couvent de Saint- 
Nicolas. Cheniin de traversc pour aller â Neuhaus, Form
bach , Wernstein , et aux ruinēs du fort nonimé Hals dans 
la vallée pittoresque, connue sous le noin dTlzthal. Non- 
loin de lâ, les deux châteaux forts noinmés Ober-Haus et 
Nieder-Haus. Descriptton de la ville de Passau et de 
ses environs par Lenz. Passau, i8iß 2 A'. Aub. aU 
Sauvage, au cerf d’or.

Pegau. V. de Saxe sur 1‘Elster, 400 m. 2600 h. Agricu^‘ 
ture , éducation des bcstiaux. Contrée fertile.

Peilia. V. du pays d’Hildesheim, avec un château et une 
petite cita delle. Couvent de Capucius (supprimé). Comnierce 
en iil; niarché aux chevaux. Conlrée marécageuse. 400 
2900 h.

Peitz. P. V. de la Nouvelle-Marche. 100 m. Fabrique de 
drap et de fil. Tout auprès, des forges considérable”* 
Ancienne forteresse.

Penig. V. de FErrgebirg, aux conites de Scbcenbourg 
400 ni. 3ooo h. Bonnes papcleries, manufactures d etoffes- 
Le jardin des conites. Dans le voisinage, les châteaux dc
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Wechselbourg et de Rachsbourg. Aub. a la Ville de Leip- 
sig , â la Rose.

I erlebcrg. Capitale de la Marche de Prignitz. 400 m. 

ä5oo h. Draperie, inarchés de lin. Aub. au Tillcul.
1 Crnau. V. de Livonie, non-loin de la Ballique, sur la 

Pernau. 5oo m. 2200 h. Chateau, fortercsse, commerce 
maritime.

T Cronne. V. forte de France en Picardie sur la Somme, 

chef-lieu d’une sous - préfecfure et d’un tribunal de première 
instance du départemcnt de la Somme. Elle compte 3,706 h. 
Elle est remarquable par la détention ue Charles-le-Simple 
qui y finit ses jours dans le chateau, et-par celle de Louis 
XI, que le duc de Bourgognc y relint pendant trois jours. 
On la nonime la Pucelle parcequ'elle n’a jamais éte prise. 
(^uoique la ville soit petite, eile avaitpourtant cinq églises pa- 
roissiales , une superbe collégiale, qui est aujourd’hui la seule 
paroisse, avec un oratoire , un hutel - Dieu , trois couvents 
d’hommes et un de filles (supprimés). Ses environs four- 
nissent quantité de laines, et les fabriqucs en toile y sont 
considcrables et d’un très-grand rapport.

I Cschiél’a OU Pcsquaire. V. forte sur le lac de Carde, 

dans la Haute-Italie. Bonne forteresse. II s’est livré aux 
environs une bataille , le 6 Aout, 1796.

^CSlll. La plus belle ville de la Hongrie, sur le Danube, 

▼is-â-vis de Bude que les Aliemands noniruent Ofen et ou 
Ion va au moyen d’un pont-volant. 2760 in. 27,000 b. 
Iniversité avec un jardin botanique et des collections con- 
sidérables. Musée national de la Hongrie avec des cabinets 
d’objels d’histoire naturelle, de médailles, de livres et 
d objcts de l’art. Cour d’appel. Grand bolei des Invalides. 
Commerce considérable, 4 foires. Superbe caserne pour 
les artillcurs et les grenadiers , maison d’éducation des De- 
nioiselles Anglaises. Le champ de Rakosch oü se tenaient 
jadis les Dièics Hongraises. Jardin de plaisance d Orczy. 
A'. le Guide u Pesth, Supplement au livre des adresses , 
1804. et le Plan de Bude et Pesth par le capitaine de
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Lipsky , 1813. 4 feuilles. Depuis 1823, il y a un bateau 
â vapeur qui va â Vienne.

Pétersbourg. Capitale de la vaste monarchic russe, et 
résidence des enipereurs, bâtie sur plusicurs iles forniées 
par la Newa et sur les deux rives de ce fleuve. D’après les 
renseicnements de l’année 1823, l’on y compte 7266 bäu
men ts et 570,000 h. en hivcr l’on en compte 40,000 de 
plus; (tous les rcnscign einen ts avant ceux-ci ne portaient la 
population qua 3oo,ooo âmes) Si une partie de la ville est 
nia^niliquc, l’autre n’est rien moins qtie belle. La plus 
considérablc et la plus habitée csl sur la rive gauche de la 
Newa ; eile a uh quai et trois superbes canaux. Le quar
tier de l’amirautc est le plus beau, le plus brillant. C’est 
lâ que sont le palais d’Hiver avec l’Ermitage et plus de 20 
autres palais, le palais de marbre, la place-Pierre, avec 
la statue de Pierre-le -Grand. Wassili - Ostrow est le siege 
principal du coinmerce, de la Bourse, de l’acadcniie des 
sciences (Cctte partie de la ville, surtout, prend tous les 
jours de nouveaux accroissements. Dans la partie de la 
ville Péterbourgcoise, se trouve la citadclle dans une ile 
de la Newa. Les objets dignes de reinarquc sont encore» 
le palais d’été imperial, le bâtiment de l’amirauté, l’église 
d'Isakk, l’église de Notre-Dame de Kasan, l’église de St- 
Nicolas . la jolie cglise des matelots, la fonderie de canon, 
l’arsenal, dans la forteresse , leglise de St. Pierre et St. 
Paul avec la sépulture imperiale, la bibliothèque imperiale, 
(réceniment bâtic ou se voit une collcction de livres très*  
précieusc), le palais Michailow (oü monrut Paul I. et b 
statue de Pierre sumommé le Grand , le palais Tauris, 0,1 
se trouve maintenant ce qui était autrefois au pala* 5 
Micha ilow. Couvent de Saint - Alexandre - Newsky, dont 
leglise est pour la Russie ce que l’église de Saint-Genevié'C 
est pour la France, c’est-â’dire un Pantheon: on y a dé- 
posé la dépouille īnorlelle de Souwarow , dont la statue, 
ainsi que l’obélisquc de Romanzow, ornc Une grande place 
de Pétcrsbuurg ; les palais Stroganof, Bedbarcdsko, Schere*
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mcticf, Belosotsky e> d’autres édifices oit brillent tous les 
tresors de 1 art. Beaucoup dEtablissements de bienfaisance, 
princi pa lernen t les 2 grands hopitaux pour les troupes de 
terre et de mer, l’Hdtel Dieu de la ville, 1 Excel lente mai- 
son d éducation et de veuvage de l’impératrice-mère, la 
belle école allemande, le chapitre Sainte-Catherine pour 
des demoiselles nobles et roturières. LE ni vērsi té , les écoles 
niilitaires pour les cadcts de l’armée de terre, de la marine, 
du génie et de l’artillerie, le corps grec et le corps des 
Cadets aux niines. Académie des arts, l’école médico- 
chirurgicale etc. Pārmij les collections imperiales distinguons 
principalement le muséc de l’Académie, les richesses en 
tableaux, médailles , livres, gern m es , joyaux, morceaux 
de sculpture, ciselure et autres curiosilés â l’Ermitage, 
augmentées par l'acquisition récente des antiquités romaines 
du sieur Reifen stein et celle des trésors de la Malmaison 
et de Paris; par exemple, unc Collection de cartes de 
géographie la plus complette qui existe et l’unique dans 
son genre; toute la colleclion de Napoleon y est réunie. 
Commercc très-important. Le port pour les gros vaisseaux 
près de la forteresse de Cronstadt. Voitures accélérées sur 
la neuve et jolie cbaussée de Pétersbourg â Moscou, qui en 
trois a quatre jours, fout les 104 milles de distance d’un 
lieu a l’autre. (Deux fois par jour, deux bateaux â vapeur 
entretiennent la Corrcspondance entre la capitale et la ville 
de Cronstadt qui est située dans unc £le du golfe de Fin- 
lande. . ! couverte depuis 1822 comnic toutes les autres de 
tout l’empire). Beaucoup de fabriqucs. Plusieurs diver- 
tissements populaires , bains , jeux, poëles publics, mon- 
tagnes russes. L’ile dc Christowsky, oü se trouve la plus 
célèbre de ces sortes de montagncs d’ou I on descend en 
traineau avec une étonnante rapidité, est le Prater des 
Pétersbourgeois. Agréable promenāde au grand quai. 6 â 
ö clubs. Parties de plaisir sur la Newa, surtout dans les 
nuits d’été. Théâtrcs fran9ais, allcmand , Italien et russe. 
^a contréc n est ni noble ni fcrtilc. Les charmantes mai-

16
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sons de plaisance de Zarskoje * Selo, Péterhof, Gatschina, 
Oranienbaoum, Paulowsky, superbe palais. (A . la Descnp- 
tion de Storch, 1802.) Nous n’entrerons pas dans dß 
plus grands détails sur cette grande capitale du Nord, Pa5 
plus que nous ne l’avons fait pour Paris. Elle gagne, 
chaque année, en grandeur , en beauté ; au bout de quelque 
temps, la description la plus nouvelle se trouverait impar' 
faite et Pétersbourg niéconnaissable. La plus récente, 
Tableau de Pètersbourg , avec un plan de la ville. Leip‘ 
sig 1822. Depuis 1823, l’on a mis au jour avec 1 agrc' 
ment du gouvernement ; Indicateur des bâtiments et de*  
habitations de Saint - Pétersbourg- Ix;s descriptions 
plus estiinées parmi les plus anciennes sont, Tableau 
Pètersbourg par Storch. U11 ouvrage plus récent
La ville de Pétersbourg par Riemer avec 4 plāns i8o-’r 
2 volumes> Description des objets Ies plus remar<]uai■••• 
de la ville de Pètersbourg et de ses environs, par P. R-'1' 
Swinin (le premier cahier 1817)» Bagatelles ou promenāde 
d'un désoeuvré. Pètersbourg, 1811. 2 petits volumes. L®n 
a aussi Lettres de Pétersbourg par Fanny Tarnow. Dcpui’ 
1820, il cxiste entre Pétersbourg et Moscou une diligc* 10' 
â huit places; elle va deux fois la semaine, et est 
exécutive. Aub. â la Ville tTe Londres, sur une gra:'" 
place découverte, dans le voisinage du palais imperial 
lamtrauté; chez Démouth , au berge*  allcrnande; Parl$ 
Grodno, Madrid etc.

Péterswalde, gros bourg limitrophc de Boheme. Bea»c°u: 
de Faiseurs de boucles. Tout près de lâ , la douane lin»itr»’i 
antrichienne. Aub. a la Poste. Dans le voisinage, le t»01" 
ment de la bataille de Coulni, en i8i3.

Péterwarilein. Place forte sur une montagne au bord *•  
Danube , ‘ en Esclavonie, vis-a-vis de Neusatz. Vic*  “
remporlée par le Prince Eugène sur les Tures, en * -

Pfeflerserbacl , dans le canton de Saint - Gall en $•«'*  
Bains , â une lieue sur le c6té de la cbaussée deRnrsc^’ 
a Coire. Cet eiidroil esl aussi remarquable par so® sl
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Jans une profondc gorge de rochers , que célébre et fré- 
quentc pour Fefficacité marquante de sa source chaude«

1 focrthen. P. v. de la Basse-Lusacc. Jardin niagnifique
et restes de Fanden châtcau du cointe de Bruhl que le 
Grand Frédéric fit réduirc en cendres, en 1758. Tisse- 
randeric. Relais.

V. la plus induslrieuse du grand -duché de
Rade. Lieu natal de Reuchlin. 5 â 6000 h. Vieux Châ
teau et église gothique oii se trouve la sepulture des niar- 
graves; riebe niaison d’orpbclins. Hospice pour les aliénés 
et pour les malades du pays. Pédagogie, avec une école 
normale. Ecole de dessin. Cabinet littéraire avec ses propres 
batiments. Etablissement de bains de rivières , de scories 
et de simples. Marchés considérables de blé et de bétail. 
Fabriques de bijouteries, manufacture de draps. Forges et 
martinets ; societé dc comnicrce en bois. Blanchisseries , 
tanneries, fabriques de maroquin. Filatures en coton. 
Apparats chimiqncs. Aub. â la Poste; â l’Aigle Noir; au 
Chevalier ; au Raisin. Chaussées dans toutes les directions. 
Essai de la description de la ville de Pforzheim , Poller, 
avec une carle , Pforzheim 1811.

. Jadis V. imperiale , aujourd'hui badoise. 1600 h.
Bureau dc poste. Chateau d’eau. Eglise dc pèlerinage â 
Sainle-Marie Schray. Hotel de ville, paroisse; château 
d eau. Ruine« d un vieux château.

V. fortcrcssc, port dans la Prusse Orientale entre la
Baltique et le Frisch haft* , c’est la que mouillent les gros 
navires destinés pour Kcenigsberg. Bien bâtie. 2000 h. 
Arsenal, navigation et un peu de commerce. La contrée 
wt si belle, quon la nomniée le Paradis de la Prasse. 
Wehe de I ’esturgeon près d’Altpillau (Vieux Pillau). II 

fait beaucoup de caviar, excursions a i'.rmeland (Varmie) 
♦*t  Frauenbourg (ou l’on voit â la cathédrale le tonibeau 
de Copernic, qui fut ouvert en i8o5); sa machine hydrau- 
l’que, et au monastèrc sur une hatiteur, la chambre ou il

16*
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faisait scs observalions. Près de la ville, le fort regulier 
de Pillau.

Pilsen. Capitale du ccrcle de ce nom en Boheme, forlifi^e 
et bien bâtie. 7400 h. Gymnase, botei de ville. Négoce 
considérablc en productions de la Boheme. Deux foires im
portantes , des manufactures de drap considérables. C est 
dans cctte coutrée que sc trouvent les plus beaux greuats 
de la Boheme.

Pirniasenz. Aulrefois â Hesse-Darmstadt, maintenant ville 
du cercle rhénan dépcndant de la Eavière. 5ooo h. Grand 
local pour l’cxercice, ancien chateau de résidence, botei 
de ville, 2 égliscs.

Pirna. V. du ccrcle de Misnie au royauine de Saxe. sur 
l Elbc. 460 m. 4,5oo â 5ooo h. Navigation de l’EU'c> 
coniuierce. Carrières de pierres sablonneuses , gresserie et 
poterie, siamoises , bas de laine. Dans lence inte des 
inurs, le fort de Sonnenstein, maintenant démoli (il y 3 
aujourd’hui un excellent hopital pour les alicnés; depui« 
1814, une maison des orphclins. Dans la contrée, le 
fort inontagneux de Krenigstein , les bains de Berggicshubel- 
Aub. au Cheval Blanc.

Pirmont. C. Pyrmont.
1 ISC, sur lArno, appart. au grand - duché de Toscane. P*" 1* 

de -20,000 h. Vieille cathédrale imposante. C’est près de 
lâ qu est cette tour qui penche , le Campo Santo, oü 1 
voit aussi le monoment que Frédéric - le - Grand fit érigtT 
en 1 honneur du célèbre Algarotti. Université et gr«n^ 
observatoirc, jardin botanique, superbe bâliment de marl’re 
oü se tient la Bourse. Construction de navires , fabriquC* 
de soieries , palais archiducal, près de 3o monastércs, ? 
ponts sur l’Arno. Bains chauds célèbres. Canal jusqu ■’ 
Iâvourne. Contrée ravissante que Fon voit a mervcillc du 
haut de l observatoire.

Plaisance. (Piacenza). Non -loin du Pd. Autrefois «*° e 
des plus beiles ville*  d Italic. I.a Stradona ou Grand r,l< 
est superbe. a5,ooo h. Citadelle, université. Dans l’ég^*
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des Bénédictins , le niaitre-autel qui est de toule beaulé 
ainsi que le niausolée de Marguerith d'Autriche. Manu- 
facturcs de soieries. Aub. â Saint-Marc.

Plan. p. V. au cercle de Pilsen en Boheme. 400 ni. Bonnes 
manufact. dé drap, alunière et fabrique de vitriol.

1 lauen. Ville importante sous le rapport de l’industrie, au 

Voigtland, royaume de Saxe. 600 m. 7000 h. Siamoises, 
niousseline, fil de cotun , inachines â l’anglaise. Le Rath
schauer , vieux châleau , ancienne résidence des bourgraves 
de Misnic et des administrateurs (Voigt) de Plauen. Beau 
tableau d autel du professeur Mathis, dans leglise prin- 
cipale qui vient dèlre reconstruile. Célèbre lycée et un 
séminaire pour les maitres d’école, très-belle école neuve, 
local de la société dite Erholung (Délassement). Des Gal
lons romantiqucs dans la conlrée. Pécherie de peries â 
Oelsnitz, qui n’est pas éloigné. O Aux 3 Flammes. Aub. 
â la Poste; â i’holel de ville j au Lion ; â l’Ange Bleu.

Pleinfeld, Bourg de Franconie, sur la Retzat. Relais. 
Pèlerinage de Beiligenhlut ou du Saint-Sang. A

Ploen. V. du Holstein dans une belle contrée sur le la.c de 
ce nom et d’autres lacs. Château en belle vue. Aub. Ie 
Rathskeller, (le Cellicr du conseil).

Saint-Poellen ou Saint-Hyppolite. V. d’Autriche bien 
bâtie au pays au-dessous de FEns. Culture de Safran. 
Fabriques de siamoise, de faicnce. Chapitre de la calhé- 
drale (bibliothèque). Gymnase. Ecole primaire. Chap. de 
Denioiselles Anrlaises.

«le Bâle, niaintenant cbef - lieu d uu district du déparl. du 
Haut-Rhin. Le Mont-Jura en est peu éloigué. H 
eomine un poste avancé qui forme la limitē entre la Suisse 

la France.
OSCn ( Posnanie ). Capitale du nouveau grand-ducbé
prussien de Posnanie. Entre des cèteaux sur les bords de 
la Warthe. 1400 in. 22,000 b. sans compter le luilitaire.
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Siege des dicastères de la province. i3 couvcnts (peut-étre 
supprimés), gymnase catholique, château royal, cathédrale 
et église des Jésuites, hotel de ville, séminaire, lycée, 
commanderie de l’Ordre de St. Jean de Jerusalem, beau 
corps de garde. Manufactures de draps, fabriques de 
voitures, de tabac et tanncries. Le commerce est en grande 
partie entre les mains des juifs. Salle de spectacles. Ca- 
binet d’histoire naturelle du sieur Freter; école pour les 
sages - femmes. Casino, Ressource, promenāde de la BuC' 
Guillaume, dans le genre de celle des Tillculs â Berlin*  
jardins. □ i la Fermetéj Piast aux 3 Colonnes des Sar- 
niates. Aub. au Soleil, â 1’Hotel de Varsovie, de Drcsde. 
de Berlin , de Cracovie, de Saxe.

Potzdam. Sur la Havel, dans la Moyenne-Marche de Bran- 
debourg. Seconde résidence, bālie par Frédéric-le-Grand- 
2000 m. dont la plupart sont fort helles. 16,000 L. Grande 
manufacture d’armes, de draps, quelques fabriques de 
voitures, de cuirs, de tabac, de soierie. Chateau royal, 
hotel de ville, chapclle de la cour, église de la garnis°n 
avec des monuments du Grand Frédéric et de son succes' 
seur Frédéric-Guillaume, maisons d’orphelins pour 
enfants de soldats, grande caseme pour la garde royale â 
cheval, mauége, local des exercices militaires, Long-P°nt’ 
Pent de Berlin. Ecole de la garnison, celle dite d’Industrie 
celle des gentilshommes , église du Saint-Esprit, obélBfl11^ 
«alle de spectacles, Grande Familienressource f casin° ■ 
harmonie. Dans le superbe voisinage, Sans-Souci, séj°ur 
favori du grand-roi que les Prussiens ont surnommé l’Cni<IuP’ 
le magnilique palais ncuf, connu aussi sous le non> ** 
Marmorpalast palais de marbre; la Maison-Neuve sur ' 
lac sacré. Promenādes: Place-Guillaume, jardin de P*' J 
sance, les allées devant les portes de la ville, vignes, Pr 
dins, les monts Brauhaus et Baber, l’ilc aux Paons (Pfa°en 
Insel) le jardin Berlin , le jardin Vogel , le D rachen h-l0< 
près de Sans-Souci. ~ Teutonia a la Sagessc. VV.
L. L. â la Fcrmcté Y. A’orcr, guide pour les Etra»£erS
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et les Indigenes pour Berlin et Potsdam par S. Schmidt. 
La Journalière qui contient sept places va et revient tous 
les jours de Potsdam â Berlin ; d’après l’ordpnnanceA le 
chemin sc fait en trois heures et demie. Aub. Hotel dc 
Prasse, Ville de Rome, tous les deux sur la Place-Guil
laume; Priiice Blücher de Wahlstadt, Maison Tcutonique, 
près du château ; Ville de Magdebourg, Hotel de Berlin. 

lagUC, Capilale de la Boheme, remarqu^ble par son 
magnifique emplacement sur les deux rives de la Moldau , 
sur laquelle conduit un ancien, mais très-joli pont en pierrcs 
dc taille. L’on y compte 3279 m. (parmi les quellcs environ 
Cent palais, 96 églises) 96,000 h. (j compris öooo Israëlites) 
et environ 12,000 hommes de garnison. Dicastères et tri- 
bunaux du pays, siege d'un archevèque; uni vērsi té avec 
une bibliothèque et diverses autres colleclions. Chateau 
royal vaste et situé sur le niont Hradchin qui dominē toutc 
la ville; le palais archiépiscopal,. celui de Clam Gallas, 
de Lichtenstein, de Schwarzenberg, dc Czernia . de Kinsky , 
de Lpbkowitz, de Thun etc. La riebe cathédralc ļd un 
style gothique, Kéglise de Saint - Nicolas, celle de la Sainte- 
Croix f nommép Kreuzherrnkirche (église des Chevaliers 
croisés); trois chapitres de Dames nobles; onze couveuls 
d hommes et quatre de religicuses. L'observatoire de Tycho 
de Brahe dout la dépouillc m orte Ile s’y truuve déposéc. 
VVissehrad, résideuce de tous les anciens ducs de Boheme; 
galerie de tableaux des Etats, celle du prince Colloredo , 
du coinle Nostiz. Lacadémie des sciences la société 
«couomopalriotique; réunion des amis des arts, le musée 
national, académie pour la pcinturc, l’hotei de ville que 
1 on nomnie al Island ter Rath haus , le conservatoire de niu- 
s*que;  l institut poiytechnique, grand nombre dInstituts de 
bienfaisance. Trois gymnases, trois écoles principālos, 
plusieurs écolcs pour Alles, et vingt écoles paroissialcs. 
Prague est le ccntrc du commerce de la Boheme consistant 
principalernent en objets proveoant de ses nianufacturcs, 
Gbriqucs de teile dc colon, d Indicunes, de toilc, raf-
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fineries de sucre, chapellerie, ganterie, faiencerie, bi- 
jouterie en or et en argcnt, papeterie etc. etc. Divertisse
ments : théâtrcs, redoutes, concerts; les jardins du prince 
Lobkowiz, du comte Caual, de Waldstein, de Wratiskaw, 
du baron Wimmer, de Baumgarten, le jardin du Cha
teau, la Faerberinsel (l’ile des teinturiers) la Schutzeninsel 
(l’ile des arlļuebusiers) le Stern-Park (le parc de l’étoile) 
situé sur le weiser Berg (mont blanc), c’est lâ ou se liv<* a 
la célèbre bataille de Fan 1620, au commencement de la 
guerre de trente ans, ainsi que celle dc l’année 17Ö7- 
L’antique et grand fort Karlstein (pierre de Charles) bâti 
par Charles IV (c'est celui de tous les forts de Faneien 
temps qui se soit le mieux conservé , il est â trois mill# 
de Prague dans une Situation magnifique. Saint-Iwan i 
une lieue de Karlstein, remarquable par ses superbes alen- 
tours. Le guide le plus récent et le meilleur est, Prague 
et ses cbjets remarquables, Prague i3a5 par Gerte, ü 
contient un plan parfaitement complet; de plus, Tableau 
de Prague, par Griesel Prague i8a3, on peut l’avoir 
aveo ou sans ses jolies planches. Aub. dans la petite 
»ille, nonmiée auf die kleine Seite, au Bain ; dans b 
vieille-ville, â la Maison - Rouge, â l’Ange d’or; dans 1*  
ville-neuve, au Chcval Noir, aux trois Tilleuls. 
voiturcs accélérées n’ont jusqu’i present souffert aucun 
changement Les O O sont couvertes depuis long ten»ps 
et absolument interdites dans tout le pays, c’est la rai$°° 
pourquoi il n y a plus de Z2 secrète.

Prenzlow , cap. de la Marche-Ukraine sur le lac p°’s* 
sonneux et la rivière d’Ucker, dans une contrée fertig*  
1000 m. 9000 h. L’vglise gothique de Sainte-Marie 3rcC 
des tableaux de Rhode. Gymnase avec bibliolhèque et *P'  
parats de physique. Ecole pour les filles urbai nes. Hosp’ce 
pour les pauvres de la Marche - Ukraine; cabinet de mi“*"  
raux et de coquillcs de Schmid. Beaucoup d’iudustrie j coni- 
merce en productions du pays, draperie, bureau de douan^ 
de poste ct dc juslicc. Fataiité du corps dc Hohenlohe
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le 27 Octobre 1806. Promenādes â Boitzenbourg, Arendsée, 
Schoenemark , Wolfshagen. O â la Véritc. Aub. â l’Etoile; 
au Duc de Brunswick; au Cygne.

Presbourg. (Posony). Sur le Danute, la plus belle et 
la plus pcuplée de toutes les vilies de Hongrie. i5oo m. 
34000 h. Palais royal, (sur une hauteur dominant la ville, 
il fut la proie des flammes), séminaire général, casernes, 
palais archiépiscopal, jolie église de Sainte-Elisabeth , 
palais du gouvemcur, du vice-roi et autres. Grande salle 
de spectacles, palais et jardin Bathyani au faubourg, sur 
le penchant de la hauteur du château royal, Le Schlofs- 
ground et le Zouckmantel ( l’enconibrement des Juifs et de 
toutes les immondices). La place de l’hotel de ville avec la 
grand’garde; la place des Princes; le marché â la volaille, 
aux légumes , au bled, aux poissons avec la colonne de la 
Sainte-Trinité ; place de comédie avec une promenāde. La 
bibliothèque du comte Lamberg et autres : dans le voisinage, 
le château de Lauschitz avec ses riches collections. Château 
Esterhazy. Fabriques , teintureries , commerce. C’est a la 
cathédrale que Ion couronne les rois de Hongrie. Vous voyez 
devant la ville, cette eminence qu’ou nomme La Colli ne 
Royale: c’est lâ que le roi nouvellement couronné vient 
brandir le glaive de Saint-Étienne. Les bibliothèques Erdce- 
<ü» et Svésitz. Lecole normale, l'acadéinie catholique, le 
gymnase luthérien. Casino, spectacles, académie de niu- 
*ique. Bains publics. Redoute; la salle de Palfy; prome
nāde, le jardin archiépiscopal, le 'jardin du comte Vitzai 
ct celle du jardin des Maroniers. Superbes points de vue 
de la terrasse du château royal situé sur la montagne, de 
1 Esels berg (montagne del’âne) du mont Calvaire etc. Le 
Gemsenberg (montagne des chamois): â une lieue de la ville 
et au pied de cctte montagne, l’établissement de bains â la 
petite source d'eau ferrugineuse. Sur la hauteur devant la 
Porte dite GaUthore, le Nouveau Monde (die neue Welt); 
Batzenhaus ; Sans souci : la Hütte pacifique (friedliche Hütte) 
A bourg Theben, â deux lieues et demie de la ville de Prcs-
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bourg, le bureau de la douane liinitrophe, les ruinēs du 
château, la montagne Kobel avec un charmant point de vue: 
au pied de eette montagne, non-loin du petit village Je 
Kaltenbrounn, béaucoup de pétrifications. Près de Ballen
stadt (â quatre lieues) les ruinēs d’un château ; près de 
Blasenstadt (â huit lieues) des cavernes avec des stalactites*  
A trois a4 quatre lieues de Presbourg, est situé le bourg LoiU' 
scliitz sur la cliaussée qui conduit â Kaschau, oü l’on voit 
le châtcau du comte J. Esterhazy avec uue bibliothèqu*»  
colLection de tableaux etjardin, le parc â Gadendorf aP" 
partenant au comte C. Esterhazy, ainsi que celui qui se 
trouve â Bruck sur la Leitha, très - important pour la 1>°' 
tanique et propriété du comte llarrach. Le sile de cette 
ville est dans une jolie plaine environnée de fortes 
tagnes. L’ile Schutt; traité de paix en i8o5. Defcripli°n 
de la ville de Presbourg, par Baltus. Presbourg 1823*  
Aub. Au Soleil; â la Rose; â l’Arbre Verb

Pretscll. p. ▼. royaume de Saxe. 700 h. Chateau et jardin, 
bailliage, bureau de poste.

Pyrmont. Bourg avec les priviléges d une ville, sur 
dans la principauté de Pyrmont (dans la ci-devant Wcst* 
plialie) appartenant au prince de Waldeck. Château du 
prince, sources d’eaux nriuerales très-célèbres: maison de 
bairrs avec la fontaine pour les buveurs d’eau; la source 
dite Brodel pour le bain ; fontaine pour les yeux; iiiaJ$°n 
de bain; cafi’é. Salle pour les bals; salle de spectad®5- 
Grande allée plantée de tilleuls qui comptcnt 160 ans, ®veC 
un jet d’eau au bout, oü se trouvent les boutiques. Libraim’ 
La maison de réunion des Quäker. Samerling. Caverne ®vcC 
gaz ou vapeur. Châtes de terre. Schellenberg avec le vieuX 
château situé sur une uiontagne et nommé Schellpyrni°0,‘ 
Le mont-royal (Koenigsberg) ou Frédéric le Grand aiu,a,t 
â se rendre et oii on lui a érigé un inonument en niarbre» 
on lappelait autrefois Oesberg. Ou y a aussi érigé un 
inonument en l honneur du roi, Frédéric Guillaume H- 
FriedensUial avec une fabrique de ceutcaux. Saunerie ®vcC
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des bains salins ; près de la, la nouvelle fontaine (Neubroun- 
nen). Lugde, ville prussienne (ou Charlemagne célébra les 
letes dv Noël lau 784) avec un ci-devant couvent du meine 
nom et leglise de Sainte * Croix. L’Arnüniusbourg. Schie
den Les roches dites Exterstein (autcls ou les anciens Ger
mains faisaient leurs sacrifices?). Non - loin de lâ, Meinberg 
et Dribourg. Jardin â Schwoeber, interessant pour les bo- 
tanistes. Ou fait des envois considérables des eaux de Pyr- 
niont a 1 ctranger. Gelte eau contient du sei, du fer et de 
1 acide carbonique: eile forlifie et restaure, eile esb Lonne 
pour purger le corps de ses huineurs Acres, des glaires et 
d autres impuretés ; eile guérit des obsLruclions , aninie la 
circulation du sang, le vivifie et donne plus d’activité aux 
Organes etc. V. Manuel der eaux minérales pour^ les bu- 
veurs et les baigneurs chez eUx et u la source, par Mar- 
card. Nouvelle édition. Hanovre i8o5. Pyrmont et ses
environs , description historiipie, géugraphique, physicale 
et médicale par le docteur Menke, avec carte» Pyrmont
>8i8. Aub. chcz llarlitz â l'Aigle, â la Couronnc; tpen- 
dant la saison des bains , a la grande maison dite Logier
haus (ancienne maison de bain) et dans toutes les maisons. 
particulières. II y a chaussée dans la principauté de Pyr
mont nième , qui conduit par le pays de Hanovre circon-
voisin et celui de la Lippe. II n’en existe aucune pour
conduire au territoire prussien, ni a la ville de Lugde.

Quedlinbourg. Ville appartenant actuellemcnt â la pro

vince prussienne de Saxe, gouverncment de Magdebourg , 
autrefois le siege d’une abbaye de l’Empire. 169i. m.
>2,022 h. sans les militaires, leurs fetnmes et leurs cnfants.
I^e ci-devant chateau de résidence de l’abbesse, situé sur un 
rocher éleve , est présentement désert pour la majeure partie. 
üne partie de ce bâtiinent, la Prévoté, dile Probstei, scrt 
depuis 1826 , de local â i’bospice salutaire de Hoyer, trans- 
féré ici par Aschersleben; cet hospice est pour servir d’asyle 
aux pauvres orphclins sans ressource, et pour les enfanls des 
criniinels; tout près, sc Irouve 1 églisc collvgiale, avec ie
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vieux Munster, oü l’on voit le tombeau de Henri l’Oiscleur, 
et le caveau des anciennes abbesses, des prévotes (Pra?b- 
stinnen) (et le corps de la comtesse Aurore de Kanigsniark, 
dcvenu momie) etc. Bibliothèque, reliques et antiquités re- 
marquables. Gymnase, holel de ville (avec des antiquités) 
Collection. de Donndorf consistant en figurēs gravécs sur 
cuivre; collection en pétrifications de Kruger; librairie et 
iinprimerie de Basse avec de jolies promenādes dans le jar- 
din. Manufactures de lainage considérables (surtout čella 
du conseiller de commerce Krage. Tannerie, brandevine*  
ries, engrais de bétail , agriculture, commerce de blé et de 
semenccs. C’est ici oü naquit Klopstock (le 2 Juillet 1724)*  
Dans la proximité, deux sources d’eau minerale; le niur 
du diable (die Teufelsmauer); le rocher dit Rofstrappc« 
Lieux de divertissement, le Breuil (Bruhl) c’est un bois de 
plaisance; le bois de pierre (Steinholz), la montagne des 
chambres (Stoubenberg. Aub. â l’Agneau Tacheté; a la Ma1* 
5011 Teutonique; a 1*0 urs (sur le marché); a la Nouvclle 
Hotellerie (avec des bains) ; point de chaussée.

't. Chef-lieu de l’ancienne principauté du mèn’e
nom. zj5o ni. 25oo h. Vieux château ; grande foire sur la 
prairie dite : Eselswiese ou Pré de l’âne. Carrière et sal- 
pétrière dans la contrée. Les bains de Bibra. Aub. a 
l’Ancre d’or.

Raab. V. bien bâtie et très - forte de la Hongrie, sur le Da' 
nube. 1600 m. i3,ooo h. Evèché, chapitre, acadénuc« 
Superbe cathédrale et College des Jésuites sur une jolie place 
avec de beaux bâtiments. Fabriques de drap, commerce. 
La contrée est agréable et eile produit de bon vin. L’agrl' 
culture y fleurit. Elle a été le théâtre d’une bataille;
14 Juin, 1809, dans la guerre des Fran^ais conlre 1 Au*  
triche.

Radstadt. V. nouvellement bâtie au pays de Salzbourg sur 
l’Ens. 104 m. 800 h. Près de Ja, le Pas de Mandliog.

Rastadt OU Rastatt. Sur la riv. de Mourg, pays de Bade- 
Jolie ville, jadis résidence de la ligne des margraves dc
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Bade-Bade. 3ooo h. Beau château avcc toutes sortcs de 
collcctions , (surtout les trophées tiircs du prince Louis de 
Bade); jardin, on a un superbe point de vue du Bclvédère 
oü se trouvc une Statue de Jupiter. Tribunal de la cour, 
ljcée dans le ci-devant couvent des Piaristcs. Séminaire 
pour les maitres d’école catholiqucs. Couvent de Dames 
comme école et établissement d education pour les jeunes 
blies. Péd agogie. Fabrique de voiturcs, d acier, commerce 
d’expédition. Grande in esu re pour le vin. Paix de 1714. 
Congrès de 1797 et 1798 pour Fexécution du traité de 
Campo - Forniio. Monument des ambassadeurs francais 
assassinés â peu de distance de Rastadt, l’an 1798. Superbe 
Etablissement pour bains sur les bords de la rivière de 
Mourg. La charmante vallée connuc sous le npm de Murg
thal , Baden, Kniebis, Safsbach, la Favorite. Aub. aux 
3 Rois, â la Croix, â la Poste, au Soleil, â l’hotel de 
Bade.

halhenau. V. de la Moyenne-Marche sur la riv. de Havel. 

600 in. 4 â 5ooo h. Ponts, écluses. Fabriqucs, brasseties, 
»randeries; péclie; élablissement, d’industrie , optique. 
Grand magasin. Bibliothèque du College. Dans 1 ’église, un 
lablcau d’autel par Rode. Monument en mémoire de la 
victoirc de lclecteur Frédéric-Guillaume sur les Sucdois, 

1675. LJ Fidélité et Vigueur. Aub. â la Maison 
Teutonique.

Hatibor 1 sur l’Oder. Capitale de la principauté de Rati- 

bor en Silcsie. 4000 h. Faiseurs de bas de laine, commerce 
de toile, préparation du cuir. Depot de sei gern ine des 
n,ines de Wielizka*  Chateau. Commerce.

Ratisbonnc (en allemand Regensburg). V. tenant â Stadt-am- 
Hof, située sur la rive droite du Danube, capitale du 
Cercle bavarois de la Regen (Regenkreis et le siege de la 
régence, ci-devant ville libre ct imperiale. La partie de 
la ville de Ratisbonnc et presque toute celle qu’on nomnic 
Stadt - am - Hof, devint la proie des flammes, lors de l’as- 
«aut qui eut lieu le 23 Avril 1809. C’est aujourd’hui la
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plus jolie partie de la ville (la superhe rue iiomniée Maxi- 
niilianstrafse) 2,5oo m. 20 a 21,000 h. Vieux et célèbre 
pont sur le Danube. Belle cathédrale d’un style gothique, 
oii se trouve le monument de Dalberg par Luigi Zendonic- 
neghi. La ci-devant abbaye de Saint- Eninieran, au‘ 
jourdhui la résidence du prince de Taxis oü se trouvent ses 
riches collcctions. Observatoire; jardin botanique. L’égbse 
de Saint - Emmeran, avcc lancienne chapelle, oü l’oil voit 
de charniants tableaux ; plusieurs autres églises, le couvent 
des Ecossais et l’église de la Sainte-Trinité dévolue au*  
Evangélistes, dont la voute assez élcvée nest portée par 
aucun pilier. La jolie place, dite Neupfarreplatz, c cst 
incontestablcment la première de Ratisbonne, avec des pr° 
nienades. La jolie maison, dite Unterhaltungshaus, ou 
l’on trouve šalle de spectacles, redoute, Harmonie (u»e 
société bien aimable) et un restaurauL Lycée; gymnase; 
bibliothèque urbaine (formée par trois autres). Socifte 
botanique et ses collcctions. La Diète de l’Empire Gernia- 
nique a siege dans cette ville, depuis 1662 jusqu’en 180h, 
époque de sa dissolution. Voyez le local oü s’asseinbla»1 
la Dièle générale, ainsi que l’hotel de ville qui est un 
vieux bâtiinent; c’est maintenant le local de la police 'l 
du Lotto; l’on y trouve aussi une collection d’ancie”5 
tableaux. Moulins et machines hydrauliques sur les bords 
du Danube. Commerce de productions naturelles et d ev 
pédition , construction de bateaux, blanchisserics de eit*»  
peinture sur porcelaine. 11 part toutes les seniaines, Ul1 
bateau pour Vienne. Divertissements: spectacles, bals ’ 
concerts, assemblées. Promenādes: lAllée de Taxis (Q01 
n’est ricn d autre qu’un véritable parc); Obcrwoerdt et ^,e* 
derwrerdt, les Tilleuls, le Pont, les parties sur l’eau, Birb»’l 
gut, Burgweinting, Ueberisling ; la Chartreuse, Ziegelsd"111 
Dechhatten , Prufenig, Maria-Ort, Ad’ersberg, VVi»»* cr ’ 
Rainhausen, Zuteldorn , Donaustauf,Tegernheim et VVek'1' 
Monument de Keppler, de Zoller, Grouber, Anselme “( 
Taxis , de Gleichen et de George reconstruit tout en
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Ici mourut en 1817, dans la »naison Neuenstein, Charles 
de Dalberg, Prince - Primat, ci - devant Grand-Duc de 
Francfort. O Charles aux 3 Clcfs. Aub. â la Croix d’or, 
sur une jolie place; aux 3 Gasques, â l Agneau Blanc, au 
Coq Rouge, â l’Ours Noir, â 1’0urs d’or.

P. V. non - loin d’Inspruck, sur l’Inn, dans
le Tirol. 8oo h. Des mines et les bains d’Aubad dans la 
contrée entre les châteaux de Lichtwehr et de Matzen.

Jolie ville sur unehauteur, entouréc descaux
du lac qui donne son nom â la ville. Commerce de tran- 
sit. Belvddèrc, Domhof, Palmberg. Colleclions artis- 
tiques de M. Wackerbarth. Promenade sur les bords du 
lac de Ratzebourg et a Müllen , oü l’on voit le tombeau 
de Till Eulenspiegel (Monsieur l’Espidgle)., (L’on n’y trouve 
plus rien ni du toinbeau , ni des rcliques). Aub. Le Raths
keller (ou Collier Municipal.)

Bavensbourg. En Souabe, sur la rivière de Schoufscr. 
Jadis ville libre et imperiale. maintenant â la Bavijfcre. 
4000 h. Papcterics considérables, teintureries de grand 
teint. Commerce de tabletterie. Commerce. Sourccs sa- 
nitaires. Maison de correction. Dans le voisinagc, agricul- 
ture , vignobles. Aub. â la Poste.

P. V. du Voigtland. 700 m. 4000 h. Manu-
facturcs de tolles de laine; l’on y compte au dclâ de 600 
niailres ; casimir; mérinos; circassiennc, lilatures de laine 
et de coton; teintureries; brasscries; quatre foires ; l’on 
trouve dans la proximité la superbe carrière d’alun qui ap- 
partient au roi. Chaussee passant par Zwickau pour aller 
i Dresde et Leipsig; une autre par Plauen ou Schneeberg 
pour la Boheme ctc. □ â la Cbaine d’airain. Aub. â 
lAgneau Blanc; â l’Angc Bleu.
eichenhall. 2200 habitants ; ville de la Baviére , avec de 
célèbres saliņos , déjâ connues du temps des Romains. Près 
de la, des établissemtDts remarquables. La maison du 
puiu salant priticipal; les sauneries; machines pour faire
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arriver l’eau salée. Musée avec des modèles et une col- 
lection considérable de minéraux.

Rcinei’Z. P. v. du comté de Glatz, sur les con/ins de la 
Boheme, dans une vallée. 3oo ni. iboo h. Drap, bon 
papier, confrairie musicale. Eaux minerales.

Rendsberg. Grande et forte ville située sur la riv. Eder, 
en Holstein , 4000 h. LJ Charles au Lion Rouge.

Reval, Capitale du gouvernement du meine nom en Estonie, 
sur la Baltique. 1600 ni. 1 i,ouo h. Cette ville a des for- 
tifications, et un port excellent, oü se trouve une partie 
de la marine russe. Ville de conimcrce importante. F»' 
briques de glaces, de faience, d’objets métalliques et ajitres. 
Arsenal , gymnase et autres écoles. Chateau imperial de 
plaisance, nommé Katharinenthal (Val-Catherine) avec 
parc; Lcewenrouh (Repos du Lion) cü l’on donne des hals 
en été. Aub. la Ville de Hambourg.

Rheims (Reims)» Ci-devant capitale du duché de Cham
pagne, maintcnant dans le département de la Marne. Lest 
une des vilies les plus anciennes et les plus célèbres du 
royaume. 4000 m. 3o,ooo h. C’est dans la superbe ca- 
thédrale en style gothique, oü les rois de France soid 
sacrés par l’archévèque de cette ville et y re^oivent l’ončUon 
de la sainte- ampoule. Pendant la révolution , cette sainte 
ampoule fut mise en pièces par Ruhl, un révolutionnaire 
très-exalté. Ce fut pendant cette révolution que 1 eglise de
Saint-Nicaise fut détruite; il y avait un pilier, nomm« 
Pluclie, ou le Pilier branlantf qui tremblait lorsqu °n 
mettait une certaine cloche en mouvement. La superbe 
place royale. La jolie rue dite la Vesle. Une cave â tro” 
étages , taillée dans des rocs de craie, pour conserver ie 
vin, L’on y voit encore des antiquités romaines. L’on / 
fabrique des étoffes en laine et en soie, des pains d ép>ccS 
etc. commercf, surtout en vin rouge qui croit abondam- 
ment dans ces contrées. Le Cours; une superbe prome
nāde. Aub. Hotel de la Croix Blanche; au Li°n 
d’or.
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Rheine. P. v. de Wcstphalie, autrefois â l’eveque de 
Munster, aujourd’hui au duc de Loos et Coswarren, sous 

souvcraineté du roi de Hanovre , sur l’Ems. Ou trouve 
dans la contrée, des sources d’eau salée et des garancières. 
Aub. au Cerf Rouge.

Rheinfelden OU Rhillfeld. Dans le Brisgau, eur le 
Rhin. C’est la plus helle et la plus grande des quatre vilies 
forestières. Belle église de Saint-Martin. Pont sur le
Rhin, (précisément â l’endroit du tournant, appelé dans 
le pays Hoellhacken c’est-a-dire Accroc d’Enfer.} Le 
Gwild. La partie de la ville située ä la rive opposée ap. 
partient â la Suisse. Allez voir, entre Rhinfeld et Bâlc, 
le hameau nommé Augst, ou sont des anliquités roniaines 
et un parc. Lc propriétaire a su tircr parti des ruincs pour 
l’embellissement de ses jardins. Les voyageurs qui veulcnt 
aller d’ici â Fribourg, peuvent sc diriger sur Kaltenherberge, 
sans toucher Bâle. Aub. au Vaisseau; aux Trois Rois.

Hhinsberg. Jolie ville de la Moyenne-Marche , qut a été 
d’abord le séjour de Frédéric - lc-Grand, et cnsuite celui 
du princc Henri, jusqu’a sa mort. Tombeau du prince, 
monument qu’il fitériger en l’honneur de ses frères d armes. 
’4oo h. 200 m. Chateau, jardin (négligé), manége. fa« 
brique de fai'ence, et dans le voisinage, uDe verrerie con- 
sidérable.

Rietberg» V. Rittberg.
Capitale de la Livonie sur la Duna. 38,000 h.23oom. 

Forte, hdtel de ville, bourse, cathédrale, palais des Etats, 
arsenal, Catharineum, églisc Saint-Pierre avec une belle 
*ue du haut de la tour, machines hydrauliques, lycée, 8O- 
ciété économique, bibliothèque centrale, musée Himsel, 
colonne triomphale sur la place du château, érigée en 
1817 , Par les négociants de cette ville, monument de lem*  
brâsement. Commerce important, surtout en productions 
du pays , et en aflaires de banque. Fabriques , dislilleries de 
brandevin , construction de navires. Bon ton et beaucoup 
d aménité, de prévenances et d’égards. Observatoire de

17
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Reüssier. Théâtre allemand, beau concert d’amaleurs tou< 
les sâmedis ; Ressource, Harmonie, Muse, qui sont des 
clubs oü se rassemblent la noblesse et l’élite de la Bour
geoisie. V*  Description de Riga par JKidow, Le5 
mémoires de Muller pour servir a l’histoire de Russin 
Aub. a la Ville de Pctersbourg, â la Ville de Londrcs, ä 
la Ville de Paris. Dunamunde, petit fort â l’embou- 
chure de la Dwina oü se trouve le nouveau phare. Depui’ 
1821 , il y a une diligence établic depuis celle ville juS* 
qu’a Pétersbourg, et une autre qui va depuis Riga jusquâ 
Mi tau aux frontières.

Rinteln. V. et ancienne forteresse dans la partie hessoi$e 
du comté de Schauenbourg. L’université qui avait été f°n' 
dée, en 1621 > par Ernest de Holstein, a été suppriméee” 
i8io. Cette ville est située entre l’Ester et le W'éscr- 
35o in. Enyiron i5oo h. Dans le village prochain, noninie 
Exten , fabriques d’oeuvres blandies et de coutellerie. Gy111' 
nase (avec bibliothèque). Bâtiments de la régence. 
source. Lieux de divertisseinents: Todler Mann oU 
l’honnne - inort, Danckersée, Landwehr*  Exten (avec une 
serre et' une Orangerie), Sleinklippe et le Paschenbourg, Par 
Schauenbourg, vieux château situé sur la montagne de H’5* 
selberg, d’oü la belle valide du Wéser se presente de 
manière la plus pittoresque. Eaux minerales, â une l* eue 
et demie. La mine de houille, ddjâ ouverte au quatorsi* 51115' 
siècle (a 2 lieues); le château des ancètres des comtes 
Schaumbourg, bâti vers l’an io3o. Hohenstein, roc^cr 
reniarquable (a 2 lieues« et demi). II y a un bois non»”e 
dans le pays Varenholz, c’est -a - dire , Bois de Varus <Iut 
l’ou dit avoir dté ainsi appeld du nom de ce chef des ie 
gions romaines ; cependant c’est dans la foret de Teu^ 
bourg, pres des Extersteinen (ou Rochers d’Exter) â 
lieues de Rinteln oü eut lien la bataille si renommée s°u* 
le nom de Bataille de Herrmann. Pour plus de reuseign< 
ment et de süretd, Voyez Herford. Z2 Guillaume a ' 
Feuille d’Ortie. Chaussee neuve jusqua Nenndorf, etda!,<
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plusieurs autres directions. Verrerie et grande carrière 
sur les bords du Vèser. Aub. a la Ville de Breme; au 
Cellier Municipal (Rathskeller); au Lion d’or.

Rittbei ’g , sur l’Ems, Chef-lieu du comté de ce noni , 
situé en Westphalie et appartenant au prince de Kaunilz- 
Rittberg, sous la souveraineLe du roi de Prusse. Toilerie 
considérable dans la ville et la contrée. Holte avec d’cx-

Edcncellentes blanchisseries. Chateau de plaisance nommé 
(tombant en ruinēs).

Hitzebittei. Bourgade du territoire de Hambourg, â 
bouchure de l’Elbe. Non-loin du port de Cuxhaven, 
â l’Hnrmonk’.

Rochlitz, p. V. du royaume de Saxe, au cercle de 
sig. Pont sur la Mulda. 400 111. 2600 h. 1 
lcrie, étoflcs de coton, brasserie, commerce. 
poste. Chateau.

Hoemhild. V. Situéc au comté de llcnneberg, soumise 
duc de Saxe-Cobourg. 200 m. 1800 h. Le châtcau de 
sidence, nonimé Glucksbourg, hotcl de ville. Relais. Les 
niontagncs dites Gleichberg dans la contrée. Aub. au Lion.

Holle. Jolie petite v. ouverte , sur le lac de Cenève. Beau 

chateau avec une agréable promenāde. Bains.
Home, bâtie sur plusieurs collines et sur les bords du Tibre. 

D’après le dénombrement de 1822, 146,000 h. L’églisc de 
Saint-Pierre, le plus bei édifice du monde, celle de Saint
dean de Latran qui est la metropole de toute la catholi- 
cité, bâtie par Constantin-le - Grand après son bapteme, 
leglise de Sainte - Marie Majeure , la basilique de Saint- 
Andre della Valle, avec un dome superbe, la magnifiqire 
église ditc de Jésus, le Pantheon ou la Rotonde, l’cglise 
de Saint-Paul hors des murs, la plus grande, après Saint- 
Pierre. Malheureusement, celte église fut réduite en cendre, 
l’an 1823. Le Vatican avec une bibliothèque et des tresors 
de l’antiquité, comme on n’en trouve nulle part, le Châ
teau Saint-Ange, qui portait dans l’origine le nom de 
Mausolée d’Adrien , et qui sert maintenant de citadelle, le
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Capitole: palais considérable, a la place de l’ancicn, avcc 
le célèbre musée Capitolin. Le Latc'ran et en avant le 
grand obélisqué, dej’autre coté l’ancien Forum Romanum, 
qui maintenant est transformē en marché au bétail, Cam
po Faccino (le marché aus vadies). Le palais de Monte- 
Cavallo ou le Quirinal oü réside le Pape, le palais Bar- 
bcrini et une quantité degliscs, de couvents, de palais et 
d ouvrages artitisques, et surtout, le Colysée (amphithéâtrc 
de l’Empercur Vcspasicn), le Cirque Maxime, les arcs »le 
triomphe de Titus et de Constantin-le - Grand ; la colonne 
Trajane. Le Corso, principale rue de Rome, la portc et 
la place del Populo , la rue des juifs (il Clietto); la villa 
Mcdicis , la plus belle promenāde de la ville avcc de vastes 
jardins. Des palais de faniilles très-iIlustrēs; d enormes 
édificcs en marbre dans le style le plus noble, sont pour la 
niajcure parlie dans un état de dépérissement et de vrai 
abandon , ccpendant ils renferment encorc des richesses en 
tablcaux, objets de l’art et des colleclions ; les plus dislingués 
sont ceux de Doria, Colonna , Sciarra, Borghese, Corsini- 
II en est de meine des campagnes (Villen) qui pour la 
plus grande partie sont admodiées, par Ex. Farnese, Al
bani, qui quoiqu’administrées par des jardiniers n’cn ci' 
cellcnt pas nioins par leur bcauté, leurs points de tue, 
leurs cultures , leurs objets artistiques, leurs statues, leur« 
tablcaux et les autres restes de leur célèbre splendeur. I' 
est presque impossible d’indiquer ce qu’il y a de plus in1* 
portant dans une ville qui est la plus remarquable de l’uni' 
vers entier*  Pour cet eilet, l’on fera bien de consulter 1# 
guides les plusrécents, par Ex. Fasi et Thèa, itinérai'e 
instruēti/ de Rome, 2 Fol. 8. Topograhie de Rome et 
de ses'environs, Weimar 182.3, (le premier volunie a 
quitté la presse. En arrivant il faut mettre pied A terrc 
dans une auberge (chez Cerny, sur la place Espagnole) 
le .lendemain se pburvoir d'un logement II faut lc prendre 
ou sur la place Espagnole, ou au moins dans la pro* 1' 
mité. En 1824, les Voyageurs se louaient beaucoup 
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traitcment et des propriétaires de la Casa Ao. 79, Pia 
Capo. L’on peut aussi recommander le Cajfé Auovo sur 
le Corso et le restaurant de Monte Cittorio. Celui qui 
scra curieux d’admirer et d’observer les beautés des fenintcs

par Platner, Bunsen, 
et vues par Knapp et 

Aub. Casa Serny, très- 
Paris, chez Franz, un

des basses classes, doit avoir soin de se rendre au Scher
benberg, oü en Octobre, les divertissements du peuple ont 
lieu. Les guides les plus récents sont: Accurata et suc- 
cinta descrizione topograßca delle artichita di Borna , del 
Abbate Penuti, troisième édition. Rome 1824. 4. et la 
description de la ville de Borne 
Gehrhard et Niebuhr avec plans 
öVfer. Stutgard 1825. 2 Volumes. 
distinguée et brillante; Hotel de 
allemand.

Horsbach, joli bourg avec un port très - frequente sur le 
lac de Constance dans le canton de Saint-Call en Suisse. 
200 ni. 1600 h. Fabriques de toile de coton. Marché au 
bled. Bateau â va/euf pour en treten) r la communication 
avec les routes ,pour les postes et le commerce entre’ le 
royauuie de Wirteinberg, Saint-Gall et les Grisons. Aub. 

la Couronne; au Lion; a l’Arbre Vert.
Hossla, Village dans une contrée riante et fertile, appelée 

allemand, Goldene Aue, c’est-â-dire, le Canton d’or. 
>3oo b. Résidcnce du comte de Stollberg- Rofsla, et siege 
du gouvernement de ce pays , qui appartient â la Prusse. 
Bureau de poste. Dans le voisinage, les chateaux de Ro- 
tenbourg et de Kyfhausen. Cbâteau d’oü l’on a un trés- 
bcau point de vue; traditions bien connues de Frédéric Bar- 
berousse. Bain de Frankenhausen; Hungensée. Ruinēs du 
Questenberg et de Rotenbourg. Cabinet littéraire. Aub. au 
Cerf Noir. Chaussee qui conduit â Sangerhausen.

Rostock. Ville commer$ante du grand -duché dc Medien- 

bourg, sur la rivière de VVarnow, â l'embouchure de la« 
quelle est situé le port de Warnemunde. L’on y compte 
23oo niaisons, i5,3oo habilants. C est le lieu natal du 
princc 13lueher, I on y voil son monument. Universilé « 



262 Rostock Rothenbourg

école savante (lcglisc dc Sainte-Marie oü se trouve le 
tonibeau de Hugo Grotius). Les bâtinicnts du grand -duc 
et ccux dc l’université, la bibliothèque de l’université et 
celle des Etats: cabinet d’histoire naturelle, de niédaillcs 
et d'objets artistiques; jardin botanique. Coniincrce im
portant; inanufactures detoffes dc laine, fabriques de ta- 
tac, Sucre, savon, chandelles , vinaigre, huile, tannerics, 
brandevineries, brasseries, construction pour la marine, 
maisou de correction et de travail, hospice pour les alw 
ués , (Etablissements pour les pauvres, leur travail et leur 
école). Sociétc, librairie de la cour apparlenant â Stiller 
et cabinet de lecture, Institut lithographique. Q Aux trois 
Etoiles de 1763 (Constitution de llanibourg). ZZ2 Au Tempk 
de la Vérité, Promethée. CZJ Aux trois Etoiies (Consti
tution dc Berlin). Aub. â l’hotel de Russie (Schleuder)» 
au Soleil (Martinessen) tous les deux situés sur le Marche- 
Neuf; ü la Ville de Londres; â l’hotel dit Fischbenk. Dans 
les environs , les bains de mer de Doberan ( Heil i ged a mm, 
digue sacrée) oü se trouvent les sources d’eaux sulfurcuses 
et ferrugineuses, ainsi que tous les bains et toutes les eaux 
artificiellcs, Moencbweder , Foersterhaus et le lieu conn“ 
sous Ic noin de Lustholz (bois de plaisir) â nii - chcniin <1« 
Doberan. Warnemunde â deux milies de Rostock, reinar* 
quable par sa construction particulière, ainsi que par ’011 
excellcut poisson de mer, prcparé dans une cau vulga,re" 
ment noinmée Brackwasser (eau saumâtre).

IiOth. V. du pays d’Anspach sur la Rednitz. 200 m. Cha' 
teau. Fabrique de fil dc fer de Leon, très-important’ 
tréfileric, martinet, miroiteric, fabrique dc tabac, PaS‘ 
seinen teric.

Rothenbourg v sur la rivière dc Tauber. Anciennenie”1 
ville libre et impériale en Franconie, maintenant appa,t’ 
au roi de Bavière, dans unc contréc romantique. Bo« ,u- 
6000 h- Hotel dc ville, superbe églisc gothique de Sain1' 
Jacques , gymnasc. Draperie. Machinc hydraulique.
bad. Lug, en avan^ant dans le pays, le vicux chätc3“'
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Belle vue du haut de l’Engelsbourg ou château Saint-Ange. 
Contrée riche en pctrifications. Aub. le Cerf; le Cygne. 

Hothweil. Anciennement v. impériale en Souabe sur le
Neckre, maintenant au R. de Wurtemberg. 4000 h. Ar? 
senai , douane. Eglise collcgiale, lycée, maison des Che
valiers de St. Jean, maison de justice. Dans la contrée, 
les bains de Joungbrounnen ou Jeune-Fontaine.

Rotterdam , sur la Meuse. C’est après Amsterdam la plus 

belle ville de Hollande. 6 â 7000 m. plus de 60,000 h. 
Commerce considérable. Des canaux, sur lesquels naviguent 
de gros navires et traversent la ville. La Bourse est magni- 
fique, la banque bien administrée. Sur la grande place, 
la statue d’Erasme en bronzē. College de l’amirauté. So- 
ciété des sciences. Hotel de ville, bâtiments de la Com
pagnie des Indes, calhédrale avec les tombcaux des amiraux 
Witt et Brakei, salle de spectacles, attenant A la ville. 
Collections de M. Nozeniann. Le local de la O de l’ünion 
(Eendragl), les bâtiments de la société du musée et de l’a- 
mitié. Les orphelins de la religion réformée et catho- 
lique ; hospice pour les vieillards des deux sexes et beaucoup 
d’autres établissements de charité et de bienfaisance. Li- 
brairie et cabinct littéraire allemand. Bibliothèque et Col
lection d’instrumenls de physique, au - dessus de la Bourse. 
Collection de tableaux des Sieurs Loekhorst, van der Pals, 
Blosnizen , Pol, Baars. Outre les denx sociétés que nous 
avons déjâ nommées, O Amieilia et Museum, la Dcèle, 
Vrude test, Gesellighcid , Concordia avec de beaux jardins 
(Concerts deté, hals, vauxhall). Letablissement vor Let 
Nņt vant algemcen. Port. Fahriques 1 sucre, tabac, verrerie, 
esu de vie de gcnièvre, céruse, toumesol (poudre bleue 
pour colorer l’empois) et antres Couleurs. Promenade» le 
iong des canaux et de la Meuse. Foire très-animée et 
très - joyeuse. Lieux de divertissement: Croowyk , pax in 
frontibus, de Vleespotten van Egypten; ITfsselmondsche 
Veer (la diguc d’Ysselmond) avec une vue piltoresque sur la 
Meuse, le plantagc et les promenādes des Booniges et le long
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du nouvel ouvrage au bout des promenādes de Boomges, le 
Pontegat; trajet de Dortrecht, oü se trouve la Stadtherberge 
(1 aubergc de la ville) jolie, bien tenue et d’oü Fon a une 
très-belle vue sur la Meuse. La contrée est très • basse et 
protégée par des étangs contre le llux qui nionte ordinaire- 
ment de 4 a 5 pieds plus haut que le pays. O O Fré
déric - Royal (autrefois Salus Patriae, tient sa löge dans la 
salle du concert) de Endragt et de drie Kolonnes (toutes 
dans le local de l’Union oü Fon tient aussi le chapitre <le 
1 ordre ļ elles sont maintenant séparées, la dernière se trouve 
rue dite Wynbrugstrafse. Aub. le Badhuis (avec des bains, 
aussi d eau de mer), l'hdtel d^Angleterre, le grand et 1- 
petit ShilTerhuus; c'est au piemier que se trouve niainte- 
nant Heereulogement, le Marechal de Turenne, le Zwyus- 
bof, et Saint-Luc. Jolis et grands caßes (le cafle francais, 
al lern au d, anglais et hollandais. Bateau ü vapeur qui tous 
les mercredis part pour Londres depuis le mois de Mars, 
jusqu'au mois de Septcmbre j il fait ce trajet en 14 heures ; 
la prix est d’une Livre Sterling. Départ regulier des bâteaux 
è vapeur pour d’autres vilies de Hollande (il en part un 
trois Ibis par seniaine pour Anvers. Tous les jours par- 
tent des diligences pour FAllemagne, le Brabant et la 
France.

Roveredö , Roveretlh, Jolie ville forte du Tyrol, sur 
1 Adige. 6000 h. Chateau, théâtre. Fabrique de soierie, 
teintureries pour la soie. Commerce important de 
chandises et d expédilion. On s’adonne beaucoup a la cub 
ture des vers a soie dans la contrée. Aub. a la Rose«

Rudolstadt. Jolie résidence du prince de Schwarzbourg- 
Rudolstadt. 5oo m. 4^00 h. Siege de la régence. Hd' 
decksbourg, chateau du prince régnant et parc; gymnase, 
séminaire pour les maitres d’école. Fabrique de porcelaine, 
â Vollstxdt, â une demi-lieue de la ville. Panlincelle, 
oü Fon va voir les ruinēs du couvent. Maison de force au 
chateau de Schwarzbourg situé sur un rocher. Bibliothèaue 
du prince, et cabinet dliistoire naturelle. Hospicc po«r
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les aliénés; concert# d’hivcr. Collection de tableaux et des- 
tarn pes du sieur Werlich, parmi lesquels il y eu a un très- 
précieux de Durer. Arquebuse oii Fon tire Foiseau dans le 
cours du mois d’Aout: ce jeu attire beaucoup d’étrangers. 
Casino, Felsenkeller : Cumbach â une bonne demi - lieue
de Rudolstadt avec des jardins dépendants du domaine, des 
serres chaudes et une Orangerie considérable. Chemin pitto- 
resque qui conduit aux ruinēs de Blankenbourg et au châ- 

•teau de Schwarzbourg. O Gonthier au Lion debout. Aub. 
au Chevalier, a l’Aigle, au Lion d’or. On travaille â plusieurs 
chaussées. V. Rudolstadt et Schwarzlourg, par Hesse 1816. 

Buremonde. Ville forte de la Gueldre, au confluent

de la Roër avec la Meuse. .5ooo h. Célèbre draperie de 
Trapmann.

^Uppin. Jolie ville sur les bords d’un lac, dans la Moyenne- 

Marche. 700 m. 56oo h. Négoce, draperie et fabrique 
de tabac. Gymnase avec bibliothèque. Casino, la société 
dite Erholung, c'est-â-dire, délassement. Jardin-Brand, 
Weinberg ou la Vigne, Stadtwall ou Boulevart, jardin du 
Casino, (ou jardin de Ruhl). Beau cimetière, excellent 
hospice pour les aliénés. EZ3 Ferdinand a l’Aigle - Rouge. 
Aub. i la Couronne d’or; â l’Aigle - Rouge.

“tluelu. V. de 620 m. 3goo h. appartenant an duc de 
Saxe-Cobourg. Vieux château et joli château neuf avec 
des collections. Chapelle du château. Féglise paroipsiale, 
dans un style gothique avec des vitraux en peiuture d'apprét; 
ruines d’un château, dit Sorbenschloss 5 le Schwaru. Lycée, 

tanneries.
Dans la

Monnaie; fabriques de chicorée, de tabac; 
Chaussee de Saalfeld â Rudolstadt et Poeseneck.
contrée, qui est très - agrcable, Fon trouve des alunières, 
des fabriques de vitriol et de cobalt. Premières scènes de 
la nialhcureuse guerre des Prussiens, en j8o6; mort du 
prince Louis - Ferdinand , le 9. Octobre. Monument élevé 
par Fr. de Reck â Fendroit oü le prince Louis a péri ; 
«lepuis 1823, ce monument est en fer, il pèse 2 53 quintaux, 
ce fut le J9 Octobre 1825 qu’il fut érigé avcc grande
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solcnnité. 11 y a encore dans la ville des descendants du 
cliarbonier Triller, qui délivra les princes saxons. Aub. 
A l’Ancre d'or; (ce fut la oii jadis Charles V logea avec 
l’élcctcur de Saxe fait prisonnier); au Cerf; â l’Ours.

Jadis, résidence du prince de Nassau-Sarbruck.
sur la Sare, appartenant ma inten an t â la Prusse. Jolic 
petite ville de 6000 h. y compris Saint-Jean qui n’en est 
séparé que par la rivière. Gymnase. Casino. Dans le voisi- 
nage, l’on trouve des houillièrcs. On voit sur le niont dit 
Haltberg, une grotte qne le peuple nomine la Vieille 
Chapelle des Pai'ens. Des routes principales qui con- 
duisent de Mayence â Metz, et de Trèves a Strasbourg 
passent par cette ville. Aub. a la Poste.

Scirdam. V. au-dessous d'Amsterdam.
Sarlouis. Ville et forteresse sur la Sare, dans le canton 

de Trcves. Chaussées conduisant â Sarbruck, Metz et 
Trcves. LJ Aux Amis Réunis.

SâZI (Saaz). Sur l’Egra. Chef-lieu du cercle de Saz en 
Boheme. 5oo m. 35oo h. Machine hydraulique. Culture 
du houblon. Site romantique sur une montagne. Aub. 
a la Couronne.

Sachsenbourg. Bourgade de ia Carinthie sur la Drau*  
Marchandiscs en cuivre. Trois châteaux. Délilé fortifié- 

Sagnn , sur le Bober. Capit. de la principauté silésienne 
de Sagan. 4000 h. 600 m. Hotel de ville, château C®*®'  
incncé par Wallenstein, mais qui n’est pas enrorè 
Beau parc et galerie de tableaux d’un grand prix; bihß0* 
thèque; šalle de spcctacles au château; les bâtiments de 
l’Orangerie, unique en son espèce. On montre dans 
magnifique batiment du chapitre, le portrait original 
duc de Wallenstein. Leglise de Saint-Augustin ; Iecoll* 2e 
des Jésuites. babriqucs considérables de drap et de toüL’ 
Séminaire pour les Jeunes ecdésiatiques et pour les malt»* 4 
decoie. 11 y n dans la contrée près de Wiesau, ®nC 
verrerie très - célèbre. Aub. â la Couronne d’or; au 
▼alicr Saint-George.
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Salmansweiler (aussi Salem). Dans la haute princi- 
pauté badoise; autrefois riebe abbaye, superbe église avec 
une tour de Bois remarquable. Bonne bibliothèque et 
aulres collections.

Salzbourg. Autrefois capitale et résidence de l’arcbevéque 
de Salzbourg. Siege des cours de justice. Chapilre de la 
cathédrale, université. Belle ville de 9,000 b. Château 
fort. llohensalzbourg avec l’arsenal et la tour dite des 
Trompettes , ainsi que l’ouvrage â corne. La superbe 
cathédralc, le College noble Virgilien, (actuellement sup- 
prinié), avec la majestueuse basilique consacrée â la Trinité 
et le Prcsbytére, séminaire pour les maitres d’école. Eta
blissement medical pour les médecins de la Campagne; les 
beiles écuries , lc nianége , cclui d ’hiver et d’ëté avcc des 
loges taillées dans lc roc, l’église Saint-Sébastien avec son 
beau cinietière et monument de Théopliraste, la porte qu’on 
a praliquée dans le mont-monastique ou Mcenchsberg, (415 
pieds de longueur, 22 de bauteur, sur 39 de largeur avec 
1 inscription Saxa le lofļuuntur) la colonne de i’lmtnacnlée 
Lonception , l’église des Cajctans et autres beiles égiises ; 
avec des peintures de très - célèbres artistes; la résidence et 
b*  Quartier neuf (avec un carillon chinois) oü sont le palais 
des Etjts et les cours de justice; l’hopital Saint-Jean, les 
evpbelins, (deux maisons sdparces); l’abbaye de Saint- 
Pierre (dans la ville): la bibliothèqtfe renferme des docu- 
«nrnts remarquables et des monuments typographiqnes; et 
l église, oü depuis 1821 l’on érigea un monument en 
Hionneur de Michel Haydn ; le palais d’été Mirabcl (ré- 
duit cn cendre depuis 1818) avec ses grands jardins; le 
châtcau et le jardin du Comte Lodron, le château du 
dornte Firmian , le mont dit Momchsberg. Dans 1 église 
’ituée sur la Montagne, dite Nonnenberg (le Mont des 
rcligicuses) l’on trouvo derrière le maitrr-autcl de superbes 
*itraux en peinturc d’apprèt de lan 1480. La maison de 
plaisance d« prince Schwarzenberg , Aigen avcc de très- 
hellog cultures â l anglaise, au pied du Geisberg â une
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lieue de Salzbourg, Maria Plain ou l’on va en pèlcrinage 
également â une lieue, et oü l’on a vue magnifique; le 
cabinet d’histoire naturelle du sieur Rehling. Commerce. 
Manufacture dans la ville et dans la contrée; manufacture 
importante de cuir, forge et tréfilerie, boutons de métal, 
cire â cacheter, fabrique de poterie blanehe , nomniée 
Majolica: (c’est ainsi que l’on nomme une certaine poterie 
fine et blanehe) et d’autres fahriques. Carrière de marbre, 
polissure et scierie du marbre, moulins pour les niarbres 
â jouer. Chateau des comtes Firmian , la couronne de 
Leopold avec des peintures: Grafenau, terre appartenant, 
aux comtes de Kunbourg. Hellbrounn , château de chasse 
avec un parc, non - loin de la maison de chasse Hell
brounn, le château de plaisance de Kiesheim â l’italienne 
avec de vastes cultures. En général, la contrée est char
mante ; point de vue de la montagne des Capucins et du 
petit château qui s’y trouve. Salzbourg et Berchtesga
den t par Brauer , manuel pour les Vogageurs et les ainis 
de la Aature 1821. Aub. au Vaisseau (sur la place de la 
Cathédrale); â l’Eléphant.

Allez voir â une lieue de Sqlzbourg IIallein, petite ville qu*  
a des salines remarquables; plus-loin, Gastein avec des 
jnines et des bains, Berchtolsgaden ou Berchtesgaden et 
Bartholomaeussée (Lac St, Barthélemi), Depuis 1815, I un 
a découvert dans le voisinage de Salzbourg dans la Cam
pagne de Wals ou de Loig et dans le jardin du Sieur 
Rosenegger (dans la prévdté de Birglstein) des antiquite*  
romaincs. V. slntiquités romaines des environs de Sah' 
bourg, par M. de Goldenstein, S. 1816;et d’une manière plu« 
étendue dans le huitième volume des Curiositès page 56 
jusqua 122. L on voit au jardin des collections remarquables 
d’urnes antiques en verre et de vases. II n’y a pas de 
doute que er ne fut la place ou se trouvait le Juva»”, 
l’Invavia des Romains. L’on en avait déjâ souvent déco®' 
vert quclques traces, mais Fan 1815, l’on decouvrit toulc 
la base et le pavé en mosaique d’un batiment romain , ce
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pavé est extremement joli ct indiquc autant d’art que de 
goüt; l’on y trouva aussi une quantité extraordinaire 
d’urnes , de figurēs, de vases, de monnaie etc. II parait 
que le jardin du Sieur Rosenegger était un jour le lieu de 
l'incinération et de la sépulture des anciens Romains.

Salzungen. V. située dans la partie du comté de Henne
berg qni apparticnt au duc de Meiningen. 2000 h. Salines 
importantes (Sonnensalz). Lainage, peluche et autres lai- 
nages. Dans le Val de la Verra, belle contrée.

A deux lieues de la , Liebenslein. Voyez l’articlc des 
Hains.

Salzwedel. V. de l’anciermc Vieille-Marche avec des dra- 
perics et des fabriques dc pipcs. 860 m. 5ooo h. Com- 
mcrcc. Eglise Sainte-Marie. La rivière de Jetze commence 
a etre navigable en cet endroit. O Jean pour le bien de 
l’Hunianité. Aul», a la Poste.

Sandersleben. P. v. situéc sur la Wipper, au pays 
d’Anhalt - Dessau. Beaucoup d’industrie parnii les habitants. 
Chateau. Hotel de villc.

San gershausen. l’etite villc du duché prussien de Saxe. 

5ooo b. Chateau. Exploitation de mines de cuivre et 
d’argent, forges, salpetrière, fours a potasse, manufac- 
turcs. Gymnase. Dans la vieille église de Saiut-Ulric , le 
tonibeau de Louis - le - Sauteur et dc son épouse. Aub. le 
Haut Sapin.

^verne OU Zabern. P. v. dc la Basse-Alsace (départe- 

ment du Ras-Rhin). Beau chateau, jardin. (Autrefois 
résidcnce de l’évéquc de Strasbourg : route remarquable sur 
les Vosges, d'ou l’on a une vue magnifique, (Le cberain 
«le Sa vorne.) 

'USe. Chef-lieu du canton suisse du mème noni
sur les bords du Rhin. 7000 h. Trés - bcau pont j il fut 
construit par Grubenmann et brulé par les Fran$ais , 1 on 
en voit lc modele â la bibliothèque de la ville; 1 on en a 
reconstruit un autre â la meine place. Grande cglise de 
Saint-Jean; lc baslion. Unnoth (inutile) , il est tonibc en
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ruinē, et porlc maintcnant cc nom avec justice. Com- 
merce; fonderie d’acier, fabriques d’indienné, machincs 
pour la filature, iniprimeries, lithographie, coninierce 
en objets d’art et delibrairie; diverses bibliothèques publiques 
et particulières, Collection d’objets d’histoire naturelle et 
des arts (interessant cabinet d’histoire naturelle du Sieur 
Anunann , la majeure partie vieni d’etre vendue au niusee 
Britannique) Bibliothèque de Jean Muller, et celle de son 
frère J. George réunie a celle de la ville. Le parc et la 
Compagnie dite zum Faxens taub, bcaux bâtiments et Joli«?5 
promenādes. Parties au Paradis , â Grafenblick , â Muh
lenthal , (val des Moulins) â Herblingen , â Enge, au Lang' 
wiesen, Ufwicsen, et a Lohr d’ou l’on a un point de vue 
portant extremement loin. O St. Jean pour le bie° 
de l’llumanité. Aub. â la Couronne; au Vaisseau; au 
Glaive.

Eicursion : près du hameau de Neuhausen et du châ' 
teau Zuricois Laufen, cst cette superbe chute du Rb* n» 
vue de cette cataracte dans la Camera Obscura du pet* 1 
châtcau noQinié Wart et situé en de^a; Tout près *i u 
village de Neuhaufen le fourneau et les forges du Sie”1* 
Hofer, avec d’autrcs usines mises en niouvcment par l’eatt« 
A un quart de lieue de .Schaffhouse et â un demi-quart 
de la cataracte , sur la grand’ route de Zurich, de Ber* 16 
et de Bâle, vous trouvez une bonne auberge zum ob«’r” 
Bohnenberg (a la montagne supérieure des haricots), d011 
vous avez de très-jolis points de vue. Le Lundi, Mercred1 
et Samedi , il part d’ici une voiture accélérée ou un vC* 
locifère pour Zurich, qui cn revient le meine jour.

Scharzfeld OU Scharzfels. Village sur le Harz, <lan‘ 
la principauté de Grubenhagen. Dans le voisinage, 
château de Scharzfeld et la fameuse caverne, appelée Scharf' 
felder Hcehle (cavcrne de Scharzfeld).

Scherding. Sur 1 Inn. Ville autrichienne bien bâtie, <lan' 
le pajs au-dessus de l’Ens. 3oo m. Château.

Schlangenbad. Vojez Schwalbach.
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rhl tUZ (Schleiz), Rcsidence (Fun prince de Reufs. 600 ui. 
Plus de 4000 h. Le château de Louisenbourg résidepce, 
l'église de la montagne, un lycée, lcglise du prince et la 
bibliothèque scolastique; scminaire pour les maitres d’école; 
1 ccole du soir pour les ouvricrs apprcntis : hospice pour 
les orphclins. Fabriqucs de labac, d echarpes et d'étofle?. 
Tisserandcries. Lieux de divcrtissemcnt: deux connus sous

Heinrichsrouh, château 
au Soleil d’or. Route 

au Sud de L’Alleniagne. 
bien tenues.

(Departement du Bas-
Conimcrce de vin et transit. La contrée cst maré-

le noni de Erholung ou délassenient, l’Ermitage, le Hein- 
richsbousch ou Bosquet - Henri, 
Bourgk. Aub. â l’hötcl Reufs, 
principale conduisant du Nord 
Les chaussées sont parfaitement

Schletts tadt. V. forte d’Alsace.

Rhin).

Scllleufsingen. Chef-lieu dc-la partie du conité de 
Hcnncbcrg, laquelle appartenait a la Saxe royale, mais 
qui a été devolue â la Prusse. 3oo m. a3oo h. An eien 
château de résidence des comtes de Henneberg. sur la 
petite rivière de Schleufs. Commanderie de l’Ordre de 
Saint-Jean de Jerusalem. Fabriqucs detofles dc laine, 
marti nets â cuivre, taillanderi e. papelerie, poudrière, 
potasse. Gymnase. Les eaux minerales de Wilhelmsbrouune, 
source sanitaire.

Schmalkalden (Smalkalde). Capitale de la partie hessoise 

du comté de llennebourg. Château de Hessenhof et de 
VVilhelmsbourg. Fabriqucs de futaine, detofles de laine, 
de pipes â fumer, manufactures d’ceuvres blanchcs de toute 
<*pèce  très - importantes et célèbres. 5ooo habil. II ne faut 
pas manquer d'aller voir le fameux Stahlberg (mout d’aeier) 
qui est une niine de fer considérable. Sali nes abon- 
dantes. Ligues des Protestants en 1.531« Aub. au Soleil; 
a l’Aigle.

''Chm.edcbcrg. v. de la Basse-Silésie, au pied de la 
niontagne dite Schneekoppe. Le Bas-Schniiedeberg cst le 
quartier le plus agréable de la rille. Les dem églises. 
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Belle perspective du haut de l’église Sainte-Anne. 600 m. 
35oo h. Bureaux de douane et de poste. Commerce. 
Excellcntes manufacturcs de toiles, imprimeries pour les 
toiles peintes; fabriques de tapis, buanderies considérables, 
marchés de fil et de toile, blanchisseries de cire, mar- 
chandises de fer. La ville est située dans un riant vallon , 
sur les bords de la petite rivière qu’on nomine l’Isère; le 
Rouheberg (Mont du Repos) avec de bellcs promenādes et 
de jolis points de vue. Beaucoup de sociabilité parmi les 
habitants. Plusieurs clubs. Parties de plaisir au Gürtler 
011 Ministerberg et au Bouschwerk. Odéon. Mines de (er 
célèbres au Kahlenberg qui livre du bronzē magnétique. 
aux Trois Roes. Aub. â l’Etoilc.

Schneeberg. V. de la Saxe Royale au cercle de l’Erzge- 
birg , sur une montagne aux bords de la Mulda. 600 ni» 
55oo h. Cymnase, belle paroisse avec de vieilles pein- 
tures (c’est la plus grande du pays; l’on y a aussi la plus 
forte cloche , car eile pèse 160 quintaux. L’on y exploite 
des mines d’argent, l’exploitation la plus importante est en 
Cobalt et en bismuth. Magasin des mines, dépot de mar- 
chandises en fer. Factorerie pour les couleurs en bleu. Fa' 
brication de toutes sortes de fil, de dentelles de médica- 
ments, surtout celui qui est connu sous le nom de Schnee
berger - Schnupftaback (tabac en poudre de Schneeberg)» 
Marchandiscs de fer-blanc, eau forte, vitriol, blondes» 
Dans le voisinage, l’on fabrique les Bleus-de-Saxe. Hospiz 
pour les orphelins; cabinet de lecture ; club de la réuuiou 
de bienfaisance. Plusieurs collections de minéraux riches 
et instructives. La cavernc des Princes (Prinzenhcehle)- 
Les ruinēs des châteaux de Stein , d’Eisenbourg et de 
Wcisenbourg. Superbe point de vue sur le Hirschstein 
(la pierre du Cerf) Keil et Glcefsberg; le Repos de Herder 
près de ce dernier. l^e Filzteich, d’oü l’on tire la tourbe» 
Route de Zwickau â Carlsbad jusquâ la chaussée limitropb^ 
il y en a aussi de Schneeberg â Annaberg. Aub. â 1*  
Poste; â l’Auncau; au Soleil d’or. Z2 Archimède â I
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liance Saxonne. V. l'oeuvre de Tollberg sur ce point. 
L'an 1822, l’on y a pris 12,000 bains d’eau saléc. Maison 
de bain ; vingt - une places pour se baigner ; étuves etc. 
L’on voit quelquefois plus de deux cents voiturēs devant la 
Grande jduberge, oü se trouve une jolie salle neuve.

Schoenebeck, A deux milles de Magdebourg, sur l’Elbe, 

conipte avec la colonic plus de 600 ni. et presque 6000 h. 
La plus grande saline des Etats Prussiens (eile livre an- 
nuellement 600,000 quintaux de sei.) La fabrique chiinique 
prolite des d cchets de la saline pour les convertir en sei 
de Glauber, soude, magnesie et salmiac etc. Aubcrges : 
a la Maison Teutoniquc; au Cellicr du Conseil; au Globe. 
Les sources â une lieue de la rille, a Eimen près Salz. 
Le bâtiment de la chambre graduée a 5852 pieds de long: 
machines â vapeur; machines hydrauliques niues par le 
vent, Barosanème, près du célèbre bain salant, bains de 
boue, étuves, douche et vapeurs sulfureixses. A un mille 
d’Allemagne de lâ, se trouve Gnadau, colonie des Frèrcs 
Moraves, une maison pour les frères, une autre pour les 
sosurs et beaucoup d’industrie. Le grand botei de la coin- 
niunauté. Relais pour Eimen, Salz; il y a une diligencc 
trois fois par semaine.

t’. V. forte du royauine de "Vyurtemberg, asscz
près de la rive gauche de la rivière de Rems. 3400 h. 
Marchandises de laine et de coton; fabriques de tapis. 
Chateau. Bons vignobles dans la vallée du Rems. Aub. 
au Cerf.

V. du pays d'Ansbach, sur la rivière dite
aussi Schwabach. 600 in. 6 â 7000 h. Importantes fa
briques d'épingles, polissoirs qui méritcnt d’ètre vus. Ma- 
nufactures de bas de laine et de coton, fabriques de galons 
d’or, d argent et de fil d’archal de Leon. Manufactures 
d indienne et de siamoise, de cire â cacheter , de tabac et 
de crayons; forges oü l’on fait des alenes : on assure qu on 
y fait aussi des guimbardes pour la Somme de 25,000 Borins 
par an. Bonnes papeteries. Luncltcs fort estiniécs: les 

18
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atcliers sont 'ä la maison de corrcction. Ou voit au-dessus 
du niaitre- autel de leglise paroissiale de heaux tableaux de 
Wohlgemutb. Helle fontaine sur la place. Parties Je 
plaisir aux jardins de Hag. Club, cabinet de lccture, 
bals parés et masqués dans le temps du carnaval. Aub. 
a la Poste.

Schwaebish - Gcniund. V. Gemünd.
Schwalbach ou Langenschwalbach. Hains célèbres 

dans l’ancien bas - comté de Katzenellenbogen, quatorze 
sources d eaux minerales; les deux plus céldbrcs sont, 1 
Weinbrounnen, 2) Stahlbrounnen, Kaisersaal, Judensaal. 
Danses et autres divertissements, les dimanches pendant la 
saison des eaux. Aub. â la Chaine d’or, au Trèfle, aU 
Puits d’or (oü est la Poste). Des logements en quantite 
dans des niaisons particulières. Promenādes a 1 Ehebaun*  
ou l’arbre d’Hynien , Schoenbaum, Wiesenbrounucbeu, a“ 
Triple Echo; plus - loin on va souvent en montant sur des 
ânes aux ruincs romantiques d’Adolphseck, Hohenstein, 
ou se trouve la Tour des sorcières (llexenthurm) et la 
chambre de la Question (Folterkammer) et près de l*  
Greifenstein, et Kattenbourg; le château Schwalbach, Hob" 
lenfels , Aarteck (peut-etre d’origine Romaine?); pel* te 
chapelle près de Rauenthal. Kiderich, Gcetzenbrounnen. 
Oeuvres de Fenner sur Sckwalbach , Darmstadt 1323. 
oeuvres de Schreiber, Gerning etc?) sur lc nouveau vojase 
du Rhin. Pour aller a Schlangenbad qui n’est éloigné de 
Schwalbach que de deux petites lieues, il y a un cheü11U 
conimode. C’est une vallée profonde et isolée; l’eau de 
cctte source ferrugineuse est douce, tiède , claire cow,1,c 
cristal, ne nuit pas â la beauté de la peau et resseinbb*  
a celles de Plombières; il y a trois sources, seize ba,ns 
et un bain d’embrocation. Promenādes au Rauenthal ) 
a un petit temple) â B«erstatt, â Georgenbrounn, 2 Kiderich » 
au vieux château.

Schwatz. Bourg considérable du Tyrol. 8000 h. 
de l’intendance des mincs. Exploitation de niiiics dc cu«»’r<
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tenant argent; 'fabriques de cendrc cFazur et de vcrd de 
montagne. Les familles des mineurs s’occupent â tricoter 
du coton , â polir et a monter des malachites et d’autres
pierres qu’on trouve dans les montagnes tyroliennes. Lors 
de la prisc de Schwatz, dans la guerre de 1809, Schwatz 
fut presqu ’entièrement consumé par les flammes.

Schwedt. Jolie ville de la Marche Ukraine, sur 1’0der. 

3oo ni. 3ooo h. Autrefois résidence d’une lignc collatérale 
de la maison de Brandebourg. Beau château avec des 
jardins spacieux. Un mancge d’une très. belle architecture. 

Temp le de la Vertu. Aub. chez Tarjani, 
Teutonique.

Schweidnitz. Chef-lieu de la principauté 
dans la Basse-Silésie. Ville considcrablc dans 
agréable et fertile sur la Weis tri tz. 700 in.

â la Maison.

de ce ooni 
une contrée 
6000 h. et

3ooo hommes de garnison. Forteresse en partie démolie 
par les Fran^ais, en 1807. Grande église gothiquc avec 
la plus haute tour qui soit en Silésic j belle vue de la 
Galerie. Au chnetière de leglise de la Sainte - Trinité, 
le tombeau de la famille de Tiede. Hotel de ville. Com-
merce. Marchés pour legrain, la laine et le fil. Toilerie, 
lainage, fabrique de maroquin, de roussi (cuir rouge 
comnie on I'apprète en Russie). Gants de peau de chevre. 
Nouvelle Ressource ou casino dans l’ancienne maison des
comtes de Schafgot. Belle maison de correction «Tun 
excellent réginie. Dans le voisinage, des usines et martiuets 

cuivre et une papeterie considérable. Les eaux mine
rales de Gharlottenbrounne dans une agréable Situation. EZ3 
a la Vraie Concorde Y; Hercule L. L. Aub. â l’Aiglh 
d or; au Lion d’or.

Schweinfurt. Sur la rive dr.oite du Mein , en Franconie. 

Ancicnnenient v. libre et impériald , aujou.dhui soumise â 
la Bavière. h. Gymnase considérable, fondé par
Gustave - Adolphe . Roi de Suéde. Navigation et comnierce 
d'expédition. Six grandēs foires, manufaètures de erfuse, 
raffinerie de lartre. Hu lei de ville , arscnal , cathrdjralc. 
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IjC terroir est très-fertile en blé, virt, fruits, légumes. 
Les villages de Gochsheim et de Sennfeld peuplés d ha- 
bitants riches, autrefois vassaux de seigneurs de la noblesse 
imniédiate. Gaibach , château et jardin : on a de la cha- 
pelle, une vue des plus pittoresques. Aub. a la Corneille; 
a la Couronne; au Sauvage.

Schweim. V. du comté de la Marek. 2000 h. Commerce. 
Blancherie de fil, fabriques: siamoise demi-soie , rubansde 
lin et de laine, coutil, marchandises de fer. Aub. au Sac. 
On trouve â la proximité, les eaux minerales de Schwel 111. 
Ces bains sont frequentes plutot pour cause de divertisse- 
ment que pour cause de santé. La grotte Klütert ou 1» 
Kuhle. On y peut errer pendant plusieurs heures, sans 
en atteindre la fin. O au Lion Westphalien.

Schwerin. Cap. du grand-duché deMecklenbourg-Schwerin, 
située sur les bords d’un grand lac très-poissonneux. 1000 m. 
10,000 h. Vieux château très-fortifié (avec jardin, galerie 
de tableaux et cabinet d’histoire naturelle). Ce fort est 
dans une ile du lac. Moulins â polir, fabriques detoffei 
de laine, chantier de construction, branderie. Le grand- 
duc réside ordinairement â Loudwigsloust, oü se trouvent 
un beau château et un parc, dans lequel on voit, près de 
la vacherie (Sennehutte) le tohibeau de la duchesse Louise 
et le mausolée de la grande - princesse Hélène Paulowna. 
ZZ Harpocrate â l’Aurore. Aub. a la Taverne (Schenken*  
hof); au Grand - Duc de Mecklenbourg (oü Von trouve 
table d'hute); â la Ville de Koenigsberg; â la Ville de 
Hambourg.

Schwetzingen. Bourgade du cercle du Neck re, app* r' 
tenant au grand - duc de Bade. Vous y trouvez un ?aSte 
et beau jardin qui fait partie du domai ne: voyez-y 
bains, lamosquée, Vorangerie, les aqueducs, le lempi’ 
d'Apollon , oü se trouve un paysage qui iniite la nature a 
donner le change etc. Aub. â l’Hotel Palatin; au B^ufj 
au Prince Charles. Tablepux de Heidelberg , Schweiz11' 
gen etc. par Helmina de Chezjr > nouvelle édition.
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Bourg situé dans le pays au-dessous de
1 Ens. Grandes fabriques de toiles de coton.

Schwiebus. Ville de la Nouvelle Marche 43o m. 3400 h. 

Chateau. Manufactures de drap. Aub. â l’Aigle Noir; â 
1’0 urs.

Sedan. V. sur la Meuse, dans l’ancienne Champagne, au- 

jourd’hui au département des Ardennes. 10,000 h. Château 
(oü naquit le maréchal de Turenne). Arsenal avec da 
vieilles armures. Manufactures de drap, Casimir, serge. 
I ortercsse. Pont sur la Meuse, fonderie de Canons«

Seesen. p. v. de la principauté de Wolfenbuttel f sur les 

bords d’un petit lac. 200 m. i65o h. Ecole pour de 
Jeunes israëlites, parfaitement bien tenue.

Seligenstadt. p. v. sur le Mein. Le couvent de neligieuses 
de Marienstadt. Tombeau d’Emma et d’Eginhardt dans le 
couvent de Bénédictins, fondé par cet heureux secrétaire 
de Charlemagne. (Le couvent a été supprimé, et le tom- 
beau transféré â Erbach, dans la salle des Chevaliers). Un 
nouveau sarcophage conserve maintenant les restes d’Egin
hardt et de la fille de Charlemagne.

V. de comnierce considérable et en partie fortifiée
dans l’Esclavonie, â lembouchure de la Save dans le Da- 
nube. 12,000 h. Entrepdt entre la Hongrie et la. Turquie. 
Etablissements sanitaires contre la peste.

Sichersreuth. v. Bains.
^tegbourg ou Siegberg. P. v. Prussienne au duclié- de

Berg, sur la riv. de Sieg. On voit â coté de la ville sur 
une montagne, une riche abbaye de Bénédictins avec une 
superbe église, dans une charmante contrée; il y a trois 
licues jusqu’au Rhin; un peu de navigation.
Cgen. V. du duché de Nassau , sur la rivière du m£me 
noiu. 8000 h. Beaucoup de trabe principalement du â 
1 exploilation des niines qui sont aux environs. Draperie , 
manufactures de siamoises. Chateau vieux et château neuf. 
— aux Trois Montagnes de fer.

Dans une agréable contrée de l’Etrurie. 17,000 h.



278 Sienne Sleswick

De toutes les vilies d’ltalie, c’est celle oü Fon parle le plus 
puremcnt. l'niversité. Eelle cathédrale dans le style go- 
thique (un plancher extrèmement joli par Beccasuni)» 
Plusieurs palais avec des donjons carrés d’une bauteur con- 
sidérable; promenādes au Liso. Hopital de Sainte-Maria 
della Scala. Grand marché en forme de coquillage. Ma- 
nufactures de lainage. Draperies. Aub. aux Trois Rois.

Simmern. Dans le Houndsruck, au duché prussien du 
Bas-Rhin. 200 m. 2200 h. Jadis résidence des comtes 
de Simmern. Tombeaux remarquables dans l’eglise de Saint- 

1 Etienne.
Singen . P. v. du landgraviat de Nellcnbourg en Souabc, 

au pied du fort de Hohentwiel, détruit en 1800. Connue 
dans la guerre contre la Frailce. Fabrique de tabac et 
blanchisserie de toile.

Sleswick. Jolie ville capitale du duché de ce nom au 
roi de Danemarck. Le château de Cottdorf oü réside le 
ģouvemeur : jardin (les chambres sont peintes par Orens, 
élève de Rem brand). Cathédrale avec des monuments (sur-
tout le nionument en liiarbre de Frédéric V de Caprara et 
l’autel du chceur fait en bois de chéne 1021, l’on y v01t 
plus de 400 figurēs, parfailement réussies; des scènes tirees 
de la Passion du Sauveur, on en attend une copie litho- 
graphiée. L’école de la cathédrale. La pépinière de C. b- 
Jochim, dont les tilleuls, les marroniers , plusieurs espèces 
de peupliers et de saules se donnent gratuitement aux ha- 
bitants du duché dans les cantons couverts de bruyères et 
privés d'arbres; l’on y voit des ruinēs en pierre de la pluS 
grande curiosité. Etablissement pour bains. En hiver, 
spectacles. L’antique Dannewerck élevé contre les Saxons, 
1200 m. 8 — 9000 ânies. Institut pour les sourds et mucts*  
(Fan 1823. Fon y comptart plus de 80 éléves) avec une i«®' 
primerie, ou la Bible s’imprime en stereotypes, écol^ 
dominicales , société pour la distribution de la Bible» 
chapitre de chanoinesses (couvent de Saint-Jean), le graU" 
Kloster ou Courent gris pour de pauvres bourgeois et bour-
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geoises, le Presidentenkloster (ctablissement de bicnfaisancc), 
d’autres maisons de .cliarité , maison de . travail. Nouvel 
hupital pour plus de ceni iinbéciles et personnes dont 
1 esprit cst troublé. Harmonie chez Seest, cabinet de lec- 
ture chez Christiani, clubs, le Pilon ou Stampfmuhle etc. 
A une lieue de Sleswick, le château de Louisenlound, 
situé dans une contrée romantique sur le golfe de Schley. 
Tout pres de Sleswick, Haddebye, la plus ancienne églisc 
chrétienne du pays. Collection de tableaux de Jochim , 
celle de Jurg consistant en antiquités du ISord. Collcc- 
tions d’histoirc naturelle de Schlcx et de Beuecken , toni- 
beau des Huns sur le cheniin qui couduit â Flensbourg , 
ruinēs en pierres sur le Louisenlound. Promenade par le 

* parc pour aller â la Tuilerie. C’est ici le pays oonnu 
sous le nom d’Angelland, d oü la Bretagne tifra un jour 
6on nom par les conquérants qui se portèrent dans son 
sein. Fabrication de voitures du Holstein, de coupés, de 
chaises et de toutes sortes d ouvrages de ménuiserie, dc 
bas, de tabac, de colle. II n’y a pas de chaussées, mais 
les chemins sont bons. Aub. chez Ravans ; â la JXouvclIe 
Bourse ; â la ville de Hambourg, et â la cour dc Rumohr 
(Rumohrhof).’

Soest. Ci - devant ville puissante en Westphalie , mais ex- 

trèmement déchue aujourd’hui : bon gymiiase. Beiles 
églises; i3oo maisons, vicilles pour la majeure partie, 
6 â 7000 h. La conlrée très-ferlile (galons de Soest) 
commerce de grain.

Suldin. V. de la JS'ouvelle - Marche dc Brandcbourg, sur 

les bords dun lac poissonneux. 400 ni. 2600 h. sans le 
niilitaire. Lai nage, magasin de laine. Aub. au Soleil.

Bolingen. Ville, dans le pays de Berg rien nioins que 

Julie, mais célèbre par ses fabriques importantes etconnues. 
3ooo h. (^uanlité extraordinaire d’ouvrages en fer dc 
toutes espèccs et dc tout gen re, entre aulres , beaucoup 
d épées , de sabres , dc la nies dc couleaux, ciscaux etc. 
lc tout se poiit par 94 polissoirs qui se trouvent dans la
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contrée. Manufacturcs de siamoisc et ateliers oü Fon fait 
les trébucbets. Aub. chez Franzen ; a la Maison Teutoniqne, 
cliez Weber. Chaussées depuis Cologne â Elberfeld, ä 
Wald et Benrath.

Soleure. (en allemand Solothurn) sur l’Aar. Cap. d’un 

canton de la Suisse, agréablement située, fortifiée et bien 
bālie. 600. m. 4000 h. Filature de coton et fabrique 
d indicnne. L ne Collection minéralogique, principalement 
de pétrifications. On voit â l’hotel de ville et dans quelques 
niaisons particulières, des ouvrages d’un sculpteur suisse, 
nommé Eggenschwieler , qui s'est forme a Rome aitisi qu'ü 
Paris. Gymnase, lycée. Superbe cathédrale, hdtel de 
ville, un arsenal bien fottrni. Ruinēs romaines. Ermitage 
et chapelle d’un crniite égyptien , lesquels sont taillés dans 
le roc. Prison d’tin régime exemplaire. Hopital. Contree 
encha’iteresse. Promenādes interessantes. Aub. â la Cou- 
runne ; â la Tour Rouge, au Cerf.

Sondershausen. Résidence habituelle du prince de Schwarz- 
bourg-Sondershausen. 5oo m. 3aoo h. Gymnase, arsenal, 
hdpital, jen de l’arquebuse, château du prince avee on 
jardin et un cabinet d’histoire naturelle considérable, oü 
se trouve le Pustrich, idole des Vandale», composée de 
bronzē. Théâtre de la cour, excellent corps d’harmoDie ü 
la solde du princc. Dans la belle saison, on donne le® 
fetes et les dimanches, des concerts de musiquc instru
mentale (corps de chasse et trompettes). Source sulfureus« 
récemment découverte. Les bains Gonthier a un quart de 
lieue, avrc de beaux bâtiments et de beiles promenādes- 
Grand parc. Belte rontrée, interessante pour les miné- 
ralogistes. Le Hunnenthal ou Val - des-H uns. Restes du 
fort dit Jechabourg sur le inont Frauenberg, détruit par 
les Iluns, en 933. On a une vue magnifique du haut du 
Possen , donjon qui est sur une inontagne fort élevée. 
Le Lohe est un lien de divertissement puhlic. Aub. Le 
Pnnce-Hércditaire (belle Salle); le Lion d’or; le Cheval 
Blanc.
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Tisseranderie.
oo h. Château du comte de Promnitz avec des 

JardiQ - Manege. Maison d’or- 
Hospice pour les aliénés. Cymnase. Ecole bour-

Bibliothèque de ScMinzigh et collection de ta- 
O aux trois Colonnes. Aub. au Solei!; â l’Etoile. 
P. v. de l’ile de Zélande, avec une académie royale

Spa.

Spirc
<

Sonnenberg. Petite viIle dans le haut pays de Meiningen, une 
longue route dans une étroite vallée ; plus de 3oo in. plus de 
25oo h. , siege principal dc la fabrication et du débit des 
niarchandises connues sous le nom de marchandises de 
Sonnenberg (Sonnenberger Waaren , touches, ardoises â 
chiflrer, pierres i aiguiser, paiets, miroirs, joujoux etc.) 
Beau point de vue a Louisenlust (plaisir de Louise), le jeu 
dc l’arquebuse, surtout la carrière. On arrange des chaus- 
«ées. Aub. â l’hdtel de Saxe, au Cellier du Conseil, â 
l’Ours Noir.

Sonnenwalda. p. v. de la Basse-Lusace et chef-lieu d’une
seigneurie qui appartient â la maison des comtes de Solms. 
Château.

Sorau. 45, 
salies joliment décorées. 
phelins.
geoise. Draperie. Tisseranderie. Tanneries. Blanchisserie 
de cire.
blcaux.

Soroe.
pour de jeunes gcntilshommes.

Spa. Beau bourg avec des eaux minerales et des bains , 

dans landen évècbé de Liege, app. aujourd’hui au roi des 
Pays - Bas. 6000 h. Quatre sources principales. De très- 
l»ons établissements pour la commodité et le plaisir. 12 â 
i5 hotels oü l’on donnc â manger. Hors de la Saison des 
bains, 2 bonnes auberges: Hotel d’York et Hotel dc Flandres. 
Cinq salies pour les jeux de hasard*  Les ouvrages des 
habitants sont connus. Dans le voisinage, le cbâteau de 
Franchimont et la cascade de Coo. Cultures et promenādes 
de deux Anglais près de Spa.

Spandau. Ville forte de la Moyenne • Marche a l’embou- 

chure de la Sprée dans la Havel. 520 ni. 5ooo h. Prison 
d'état. Grande manufacture d'armes. Maison de travail 
**t de correction. 2 casernes neuves. Aub. i l'Aigle Rouge, 

^pire (en allemand SpeiCr). V. sur le Rhin. Ancienne-
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ment ville libre et imperiale, maintenant capitale de la Ba- 
▼ière Rhénane. 7000 h. Cathédrale renouvelée en église 
principālo de levèque. La faiueuse egļise de Saint-Afra. 
Kitscher (la maison oü, â la diète tenue en 1529; la Pro
testation fut remise) La monnaie, le bain noinmé le bain 
des juifs , d’origine romaine. Garance. C ctait autrefois le 
siege de la Chambre Imperiale qui fut ensuite transférée â 
Wetzlar. Aub. â la Licorne (oü est la Poste); â l’Ange. 
Histoire et description de Spire avec une vue de la Ka
thedrale, et une graviire représentant le tombeau de Kou- 
dölphe de Habsbourg. Heidelberg et Spire 9 chez Oswald 
1817.

Splügen. Montagne dans la chaine des Alpes Rhétiques. 
Route artislement formée ,pour aller en Lombardier cepen- 
dant jusqua ce moiuent encore, il n’y a point de con- 
tinuation ou verte parterre, â parlir de Ripa di CJiiavenua, 
le long de la pointo septen Irionale du lac de Como.

Splügen. Village du mème uom, au pied septentrional de 
la montagne dans le canton des Grisons en Suisse, Point 
de Separation des routes de Splügen et du Saint - Bernard. 
(V. Como.)

Spremberg, P, V. de la Basse - Lusace. Manufacture de 
drap. Chateau.

Stade. Capitale du duché de Breme, sur la Schwinge, â 
une petite distance de l’Elbe. 6000 h. 800 m. Manufacture 
de denlelles. Monuments dans léglise. Promenade sur 
les remparts. o Au Grand Christophe.

Stadlberg ou Marsberg, p. v. du duché prussien de 
Westphalie avec une abbaye de Bénédictins (suppriniéej» 
au pied d’une montagne et sur les bords de la Diemèle. 
oü , selon quelques auteurs, était la forteresse d'Eresbourg, 
avec la statue d’Irmin. Etablissement pour les aliénés.

Capitale de la Poméranie-Ultérieure. 1000
6000 h. Chapellerie, draperie , branderie. Conmierce 
Gymnasc. Dans une contrée unie et fertilc sur l’lhna. 
Eglise de Sainte - Marie avec un dorne, zp Jules â la Con
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corde; seconde löge: au Lion Rouge. Aub. aux 3 Cou- 
ronnes; au Soleil.

Stasford (Stasfurth). V. du pays de Magdebourg, sur 
les bords de la rivière de Bude. 160 in. 1600 h. Salines.

Stein am Anger. Bourg dont la populatiou est de 2200 li.

Dans une agréable contrée de la Hongrie. Nouvelle rési- 
dcnce épiscopale; superbe hdtel du comtat, séminaire. 
On trouve dans la contrée, des niédailles et d’autres anli- 
quités.
einach. Bourg silué dans le Tyrol. Dans la contrée, 
la vallée d’Irin (irinserthal) et les bains du mème nom.

Capitale de la Vieille-Marche 977. m. 5ooo h.
Colonie fran^aise. Cathédrale, hutel de ville. Chateau de 
Henri l’Oiseleur (C’est aujourd’hui une auberge). Biblio*  
thèques de la.cathédrale et de l’église Sainte - Marie. Gym- 
nase célèbre. Lieux de divertissement: Le jardiu Zimmer
mann , le Wallgarten de Berghauer, le Stadtholz ou Bois 
de la Cité f le Rathskeller ou Cellier de la ville. Prome
nade« arrangées â la place oü se trouvaient les ouvrages de 
fortification, le Pétersbourg etc. O11 trouve dans les mon- 
ticules sablonneux, qui sont près de la ville, des urnes de 
1 antiquité. □ â la Couronne d’or. Aub. â l’Aigle; au 
Cygne Blanc; â l’Etoile d’or; il n’y a point de chaussées.

Villette de la Moravie. 4000 h. Les Augus
tins y ont un riche monastère. Vieux cb£teau. Tisse- 
randerie.

Capitale bien bâtie de la Poméranie Prussienne et
forteresse considérable sur l’Oder. 1600 m. 24,000 h. L’an 
1824, Ion en comptait z5,5oo. Commerce important 
(grands entrepots de vin) ; manufactures considérables (tabac, 
étoffes de laine, sucre, fabrique de voitures et d’ancres 
dans le style anglais, seaux pour Teau, bouchons de liege. 
Double bière de Bergmann, construction de bâ timen ts pour 
la navigation. La statue de Frédéric II. par Schadow; 
châleau royal, gymnase royal et urbaiu avec bibliothèqne ; 
I église de Saint-Pierre et de Saint-Paul, la plus aucienne
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de la Poméranie, lc roi l’a fait reconstruire, leglise <Ie 
Saint-Jacques, l’église du château avec les tonibeaux des 
anciens ducs de Poméranie. La maison de Campagne 
des Etats de Poméranie. Le Seglerhaus des marchands, 
oü se trouvent le tribunal de la marine et la salle de spec- 
tacles. L’arqucbuse, oü l’on voit la Bourse. Promenādes 
sur le glacis. Les villages de Grabow, de Fraueudorf, de 
Gotzlow, lieux de divertissement, les dcux derniers sont 
situés sur l’Oder. Promenade agréable aux deux places 
d’armes, qui sout plantées d’arbres ainsi qu’aux remparts. 
Le village de Ziegenarth, lieu de divertissement. Res- 
sources. Q aux 3 Compas; Guillaume aux 3 Ancres d’or; 
a l’Amour et ia Fidélité L. L. Aub. Hotel de Prussc; 
au Lion d’or; ü la ville de Pétersbourg; aux trois Cou- 
ronnes; au Prince Blücher; a l’Aigle Noir. Swinemunde ® 
1 embouchure de la Swine, petite ville de 3ooo âmes. C’est, 
a proprenient parier, le port maritime de Stettin, tout 
récemment remis en neuf.

Stockholm. Belle capitale du royaume de Suède et rési- 
deuce de monarque , â l’embouchure du lac Meter dans 1® 
nier Baltique. Elle s'étend sur plusieurs iles et sur 1® 
terre ferme; sa Situation est romantique eile est bâtie sur 
pilotis et oflre avec tous les objets qui distinguent une bcHe 
ville, des rochers, des lieux sauvages et des champs cul- 
tivés. 6ooo in. 73,000 h. Le port est excellent. Co01' 
mcrce considérable. Le principal quartier est dans l’ile de 
Stockholm oü Ion voit le beau château royal, une galerie 
de tableaux et un excellent musée. Vues pittoresques du 
jardin Lcrgaerd , des tours de Saintc-Claire et de Saintc* 
Catherine, des dcux moulins de Kripsholm et du pont dil 
Norder - Brücke. La douane, le magasin (Packhaus), I® 
statue de Gustavo Hl, l’obélisque, la cathédrale, 
Banque, la place du marché. Pont neuf conduisant ®u 
faubourg de Nordermalm , oü Fon voit la belle égü’e 
d Adolphe-Frédéric . le vieil arsēna 1, le parc royal avec l® 
ttatuc colossale de Charles XIII, l’observatoire, i’opér®,
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la statue de Custave-Adolphe etč. etc. Ün autrc pont 
mène â Ritterholm, oü se trouvent les bâtiments dans lcs- 
qucls sassemblent les Etats-généraux ; feglise de Ritter
holm, la sépulture des rois et des généraux de la guerrc 
de trente ans, avec 5boo étendards et drapeaux , trophées 
de la bravoure suédoise. II y a au faubourg Sudermalm 
des chantiers de construction. On y voit l’hotel de ville 
(oü est la statue de Gustave-Wasa), plusieurs églises, 
écoles, maisons de travail. C’est aussi dans ce faubourg 
qu’est la balance au fer (Magasin de 1 enorme quantité de 
uiilliers de fer qu’on exploite en Suède). Dans l’Admira- 
litajtsholm (Ile de FAmi rauté) il y a un arsenal de.marine 
et des bâtiments pour une pelite flotte des ressifs j la 
banque du royaume, l’acadeinie suédoise, l’académie 
royale des sciences, celle de peinture et de sculpture 
ct d’autres sociétés. Beaucoup d’établissements de bicn- 
faisance, entre autres la grande niaison des orphelius entre- 
tenue paries Francs-masons. Des fabriques importantes 
(sucre, cuir, horlogerie, tabac, faience , drap, étofles de 
soie, de coton, d’acier et d’autre métal. Assemblee bril
lante de la bourse, et club des commer<;ants dans la salle 
des Francs - masons, la société. Théâtre suédois. II y a 
aux environs beaucoup de helles maisons de Campagne, 
Haga , Friedrichshaf et le magnifique Drottiugholm orné de 
trésors de l’art et de la nalure. V. -dphorismes sur Stock
holm. Goettingue, 1814, avec un beau plan de la ville. 
(Ce qui fait le 3me volume duvoyage de Hausmann). Loge- 
nièrc de Suède; les □ □ Compas du Nord , Fort du 
Nord, St. Erich.

Stolberg. V. du Harz. 2 5oo h. Résidence des comtes 

de Stolberg. Orphelins. Chateau oü l’on voit une idole de 
l’antiquité, et la plus forte colleclion de sermons. La mai- 
son oü naquit Thomas Münzer, chef de parti pendant la 
guerre, dite la Guerrc des paysans. Dans les clairs chènes 
(Eichenforst) l’on a un des plus jolis poinU de vue sur le 
Harz antéricur. Bonnes chaussées toules neuves. Aub. au
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Cerf; au Lion; au Cheval, c'est lâ oü l’on trouve le plus 
de monde; â l’Aigle : société du soir et billiard.

Stolpe, V. de la Poméranie-Lltérieure. 700 m. 4000 h. 
Commerce. Fabriques oü l’on travaille l’ambre. Coni 
inerce d’objets fails d’ambre jaune et d’ambre gris et de 
parfums pour les mosquées de Turquie. Brasserie, pèche 
du saumon dans la rivière de Stolpe. Ecoie de cadets, 
chapitre de chanoinesses , hdtel de ville. On trouve dans 
la contrée, beaucoup d’ambre. C3 L’aurore de la Lumière 
d en - haut.

Stralsund. Capitale de l’ancienne Poméranie Suédoise- 
i5oo m. 13,000 h. Jadis forteresse considérabie et bou 
port. Commerce et uâvigation. Gymuase, hütel de ville, 
église cathédralc (Fonts baptismaux, tombeaux), église 
Sainte - Marie (orgues, tableaux), bibliothèque, gouverne- 
ment, arseual, maison de force et de travail et bons étab- 
lissenients. Quelques inanufactures et autres fabriques. 
Bibliothèque urbaine, bibliothèque et médaillier du gjm- 
nase; cabinet d'histoirc naturelle â l’hotel de ville; celui 
du pharmacien Cornelius. Jardins: Westphal, Richte1*, 
Hagemeister, Wolf. Parties en bateau â l’ile de Rügen: 
(oü 1 ’on va voir Stubbenkammer, qui est une montagne de 
terre calcaire qui descend perpendiculairement veis la wer; 
le bois sacré ainsi que le tcmple de Hertha ; les bains de 
Sagard qui sont très - frequentes ; les bains de nier de P“ll‘ 
bus ; dans 1 église d'Altenkirchen, une idole vandale n°nl‘ 
mée Svantewid et pratiquée dans une muraille; Arcon» • 
[Zu Gustave-Adolphe aux 3 Rayons. Aub. au Lion dor- 
au Cerf d’or; â l’Aigle; au Roi de Prusse: a la maison d« 
la Ressource. Bateau a vapeur de Stralsuud â Ystadt, p°u’ 
passer en Suède; il est établi depuis 1824, pari les di' 
manches et Jeudis, est pourvu de toutes les commodit«5 
possibles et fait le trajet en 10 a 12 heures.

Strasbourg. Chef-lieu du dépariemcnt du Bas - Rhin , * 
une dem i - lieue du Rhin, avec lequel Strasbourg com®,u' 
nique au moycn de 1 Hl et d un canal. On a commeoce
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aux environs de cette ancienne et forte cité un autre canal 
qui devait joindre le Rhin au Rhone; mais les travaux ne 
sont point terminés. Pont du Rhin.*36oo  m. 5o,ooo h. 
Place de guerre et de commerce important. Siege d’un 
préfèt, d’un évéque, d’un consistoire général protestant et 
de plusieurs autres tribunaux. L’édifice golhiqne connu 
sous le nom de Munster, avec ses hautesrtours, cette cathé- 
drale cst un chef - d’ceuvre d’architecture gothique. On 
admirc surtout le clocher, commencé par Erwin de Stein
bach en 1277; la ilèche est percée â jour, et eile est élevée 
de 436 pieds de roi. Citadelle, arsenal, fonderie de Ca
nons. Mausolée du maréchal de Saxe â l’cglise de Saint- 
Thomas, oü se trouvent également les monuments de 
Schcepflin, d'Oberlin, de Biessig, d’Emmerich, de Koch 
et divers autrès. Nouvelle salle de spectacles, galerie de 
tableaux ouverte au public; casernes: hdtcl des monnaies. 
Monuments de Desaix et de Kleber. Le ci - devant palais 
archiépiscopal; l hotel des Deux-Ponts, l’hotel de Darm
stadt, contenant maintcnant la niuuicipalité ou la mairie. 
Grande bibliothèque publiquc. La ville possède aussi l’an- 
cien cabinet d’antiquités du sieur Schcepflin , oü l’on trouve 
des copies en platre des antiques les plus célèbres et des 
verres en peinture d’apprét vraiment remarquables, celui d’his- 
toire naturelle et de tableaux forme par Hermann. Gym- 
nases et université, école de droit. Enfants- trouvés, hdpi- 
tal bourgeois, hopital militaire, observatoire, télcgraphe, 
cabinet d’histoirc naturelle, plusieurs autres collections 
d objets de l’histoire naturelle, de l’art et d'antiquités. Ecoles 
d’artillerie, de santé, d’accouchement, de pharmacie. 
Théâtre anatomique; jardin botanique. Tribunal civil et 
de commerce. Depot de marchandises étrangères. Fabriques 
de tabac et de garance. corderies, toi les , fabriques de 
toiles pour voile, de toilcs de coton, de draps , de diffe
rentes étofTcs en laine, en fil; de rubans et diverses aulres; 
patés de fojes d’oic, fleurs artificielles: instrumenta de 
«biriiTgic. Promenade«: IJroglio, Ruprechtsau ou Plaine
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Robert, plaine de Contades; les parties autour du canal 
Brusch. Antiquiggs du temps des Romains et peut-étre 
d’une époque enWre plus reculée. Le'renouvellement de 
la loi onéreuse de l’an XI. pour la déposition d’une cer- 
taine somme de la valeur d’une propre voiture, somme que 
l’on paie en sortant et recouvre en rentrant, eut a Stras
bourg en 1824 la ruodification , que les voyageurs qui, avec 
leur propre voiture, se rendent par le département du Rhin 
en Suisse, en Italie, ou au inidi de la France, sans l’in- 
tention d’y séjourner, et en font la déclaration au bureau 
<le la douane, établi près du pont ou dans la ville, ne 
sont assujetlis â aucun dcpot pécnniaire, et re$oivent un 
passavant, en.cas qu’ils quittent le royaume a une autre 
frontière. □ i la Vraie Fraternité. Aub. l’Esprit; la 
Maison Rouge ; la Ville de Lyon.

Straubing. Belle v. ^ur les bords du Danube. (Ce fut bien 
du pont du Danube que la malheureuse Agnes Bernauer 
fut précipitée dans ce fleuve , mais non de celui qui existe 
aujourd’hui). Capitale de la Basse-Bavière , et siége d une 
eomptabilité ou chambre des finances. 760 ni. 65oo b- 
Fonderie de canons et de cloches. Chateau, église collt- 
giale, arsenal, gymnase. Tombeau du dnc Albert, au 
monastère des Carmes; celui d Agnes Bernauer dans la 
chapelle de l’église Saint-Pierre; (son tombeau se trouve 
aujourd hui dans la chapelle des Carmélites) graude place 
avec la colonne de la Sainte-Trinke; grand comraerce de 
grain etc. Pèlerinage fanieux de Sossau. Description ‘h 
Straubing par Lori, 1816. Straubing, ches Heigl. ^ub. 
a 1 Aigle Noir; â Ia Croix; â la Couronne.

StrclitZ, AltStrélitZ. P. v. dans une contrée marécage^ 
du grand-duché de Mecklenbourg, avec des fabriques de 
tabac et de cuir. A une lieue de lâ, est située la t** 1' 
dence qui est une ville regulièrement bālie avec un château, 
et qu’on nonime Neuf-Strélitz.: diverses fabriqueset 35oo b. 
Bibliothèque. Lieux de divertissement: Tarwitz oü 1°° 
*a cu bateau sur le lac de Zirk, Schlofskoppel, Thierf»* 1’
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tcn, la P'aisanderie, le jardin du château. Aub. a la Ville 
de Paris; au Roi d’Angleterre; â la Ville de Hambourg ; au 
Prince béréditaire; a la Ville de Danzick.

Stutgard. Belle capitale du royaume de Wurtcmberg et 

rcsidence du roi. En 1823, l’on y coniptait 2i,3oo h. 
sans les étrangers et les militaires; en 1824, l’on y cojup- 
tait 2 1,355 ânies, non conipris les élrangers et les mili
taires , 4764 doniestiques 2 — 3000 garcons ouvriers et autres. 
Dcpuis dix ans , cette ville gagne tous les jours de plus en 
plus en beauté et en régularité. La contrée est belle et 
iertile en vins. Vieux château; archives, cabinet de mé- 
dailles, celui d’histoire naturelle et do raretés. Chateau 
neuf derésidcnce, d’un gout tout-â-fait distingué , ancien 
batimcnt de l’académie avec la cbapelle du château; palais 
du prince royal, dit Prinzenbau; hibliothèque royale avec 
des collections considérables d’objets de l’art et de la na- 
ture; école polytechnique, école royale pour les jeunes 
Hiles, (â la collégiale de Sainte - Catherine). Etablissement 
pour 1 éducation des enfants des pauvres (la sollicitude de 
Pauline, Pa ul in en pflege) Caisse d’épargne. Institution reale, 
société d economie rurale, qui possède les biens du cou- 
vent de Denkendorf. Salle de l’opéra , ccuries royales, 
palais des Etats, église collcgiale avec la sépulture dts 
princes, la Monnaie, les orphelins , l'hopital bourgeois et 
d’autres établisSements de bienfaisance. De grandēs casernes, 
1 antique hotel de ville, gymnase considérable avec un ob- 
servatoire et des collections d instruments de mathéinatiques 
®t de physique. La célèbre galerie de tableaux Boisserès, 
qui était précédcninicnt â Heidelberg. Collections parti- 
culières interessantes. Musée. Grande réunion remarquable 
par son aménité; cabinet public de lecture. Jardin bota- 
nique, jardins particuliers arrangés dans le dernier gout; 
U ci-devant Orangerie de Louisbourg, qui maintenant se 
trouve au château. Nouveau cimetière hors de la ville; la 
Plānie et 1 Allée qui sont deux promenādes publiques. Com- 
nierce important. Bcaucoup de manufactures et dc fa-

19
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briques: tabac, chapeaux, boucles , étoflcs dc coton, Ion- 
derie de cloches, teintureries de grand, teint. Diverses es- 
pèces d'habiles artistes, surtout Dannecker (y, sa salle des 
antiques); la collcction d’histoire naturelle et de vases du 
sieur Matthison. Musée, opéra, comédie , concerts , hals. 
Aub. au Roi d’Angleterre; au Roi de Wurtemberg; au 
Cor de Chasse; au Cygne Blanc. V. Description de Slut- 
gard et de Louisbourg par Memminger.

Dans la conlrée, les bains de Kcenigsbad (ci-devant 
Hirschbad) et les maisons de plaisance: Hohenheim (landen 
parc qui est devenu une pépinière; le château doit etrc 
dénioli); la Solitude avec des jardins jadis magnifiques; 
Ludwigsbourg ou Louisbourg; Scharnhausen (oü est le nio- 
nument de Zollikofer). Weil, petit château de plaisancedu 
roi actuel, avec un haras magnifique et la inétairie Klein 
Hohenheim. Les 5 bains: Liebenzell, Deynach, source mi
nerale Wildbad, Canstaedterbad , et le Bollerbad. Vue du 
Kahlberg (le mont-chauve) près de Canstadt avec la nou- 
velle résidence estivale du roi actuel (Bellevue) les prome
nādes s’étendent de lâ jusqu'â Stutgard; (en général, 1 
pace entre Canstadt et Stutgatd ressemble â un parc niagni*  
fique). Superbe temple sur la montagne rouge (Rothenberg) 
près de Stutgard , sépulture de la reine Catherine, par §a' 
lucci; Silberbourg, Gaisbourg, Canstadt, Waihingen.

Suhl, Alâi'ksulll, V ille industrieusc dans les montagnes de 
la Thuringe. iooo ni. 5 â 6ooo h. Fabriques d armes 
très-importantes ; célèbre haras. Grandes montagnes. Ccl,e 
de Bern (Bemberg) est-plus élevée que celle que 1 
noinme Schneekoppe (téte de neige). Aub. a la Couroune.

Sulzbach. V. du Haut-Palatinat. 3ooo h. Chateau sur un« 
hauteur. Gymnase catholiquc et luthérien. Bons aquedue^ 
Beau couvcnt des Salésiennes avec une inaison d’édncati“” 
pour les jeunes personnes du sexe. D’excellentes truites a 
Rosenbach, Exploitation des nrines de fer. Ermitage et 
chapelle de pèlerinage au niont Saintc-Anne (Annabcrg/- 
Aub. au Bttuf; a la Poste.
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V. de Boheme sur la montagne du méme nom.
Elle doit son origine â Ziska , qui s’y était campé avcc ses 
Hussites; 400 niaisons. Eglisc qui nieri te d’clrc vue. Cha
teau. Les hahitants fabriquent du drap.

Tangermunde. V. de i.a Viertle-Mprche Je Brandchourg, 
a 1 embouchurc du Tanger dans I’Elbe.’ 600 m. 3ooo h. 
Péage , commerce de bois, brasscrie. Aub. â l’Aigle Noir. 
II n y a pas de cliaussécs.

I ^rnowitz. V. clever de la Haute-Silésie« 260 m. 1600 h. 
Brasserie. Poste. Lc mcilleur fer de torte la Silésie. O au 
Roc d'argent.

1 emplin. Jolie v. de la Marche-Ukraine sur lc lac Tul
pen. 33o ni. 25oo. Tisseranderie et drapcric. Commprce 
de bois. Canal dc Templin.

1 Cnnstacclt. V. prussienne dc l’ancicn ccrcle de Tburingc.
5oo m. 3ooo h. Manufacture. Eaux minerales snlfureuses. 
X. â l’articic des bains.

Thal-Ehrenbreitstfein. V. Cobl ence.

ville, sur la rive gauchc de la Moscllc. Pont. Departement 
de la Moselle. .
IlOrn. V. commercante dc fa Prusse-occidentale, sur la 

»istule. looo ni. 8 â 9000 h. Savonncrie. Pains d’épicc 
renommés. Cymnasc. Patrie du célèbre Copcrnic >4/3. 
La ville cst aujourd'hui fortifiée. □ a la Ruche.

ilsit. V. sur le Mémel, Prussc - (jriental?: 800 m. 8 â 

9000 h. Commerce et navigation. Fabriques et nianufac- 
turcs. Chateau. Célèbrc par les traités de paix, conclus le 
7 et lc 9 Juillet, 1807. C2 Louise au Caiur Sincèrc. 
S. L. Frédéric-Guillaume a la Fidélité.

V. du Brabant. Draperie. Bière, huile, sei,
salpètre. Eglise paroissiale. Champ de bataille dc Ner- 
vinde 1697, 1794.

Tirscherireith. V. sur lc Nab, dans le Haut-Palatinat 
Château délabré. Lainage et drapcric. Les chcmius sont 
très-mauvais jusqu’a Egra , c’élait au nioins le cas, l’an »ß??.

19 *
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Tittmanning. Jolie pctite v. appartenant â la Batitue. 
Château fort. Couvcjit de Capucins. Dujenné, église cul- 
légiale ; 2200 h.

ToeplitZ. V. de Boheme; au cercle de Ļeitmeritz, dans 
un beau vallon sur la rivière de Tcepcl. Bains céleb’■ s 
très- frequentes et très-agi^cables. Chateau et jardin su
perbe, Théâlre (dans un corps de logis du chateau), S” 
perbe salle dc jardin, bains de la commuae, hötcl de xilL’- 
église de la ville, église du chateau, chapclle - Lo rette avn 
bdpital, nouvel bdpital etc. Trois toinbeaux et nioaumcn« 
de Seume, Wirsing et Mérosino. Bcaucoup d industr 
parnii les babitants: •drapiers , gantiers, arinuriers. 1 
village de Schcenau cst tout près de Tceplilz: on y troir’ 
deux bains cxcellents, le Schwefelbad (Bains sulfureux) et l« 
Steinbad (Bains pierreux) et un nouvel bdpital pour les s 
dals malades. Divertissements: coiuédies, bals, piquc*  

’niques; conccrts , jeu de l’arquebuse, promenādes aux en*  
virons et dans les jardins, surtout « cclui de la Faisan- 
•deric, au Kuhbousch (hallier des vachcs) , au Doppcrlbourg/ 
au beau jardin de Dorna, Lixnci. Le Wachholderberg 
ou Mont-Genièvre, les ruinēs du fort Dobrowskahora , de 
l’aspcct le plus roinantique.• Plus loin , Douxe oü se voieut 
des restes de l’intéressante époquc de Wallenstein. Les 
écuries , le jardin de plaisance, la bibliothèque, le cabiuct 
d’histoire naturelle etc. Le monastère d’Osseg. Marien*  
schein. Oberleutesdorf. Bilin et Biliner Stcinfels. Théâtre 
de la balaille de Coulm (Kulm) oü le general Vandanniie 
fut batlu et fait prisonnier, le 3o Aoüt 1813. On a 
â celte place un monuinent <*n  fer. V. Le Baigneur 1 d' 
degas t) de ToepUlz f Manuel médico - topographuļue, Präget, 
1816. /lies de Tocplils, par Pucher ai, 1816. 4- *’

figurēs coloriées. Aub. le Vaisseau d’or, l’Etoile Bleue, 
Salle de Jardin (Garlensaal), le Cerf d’or, l'Arbre No,r» 
l’Aiglc Noir. Appartements gārnis: â la Roue d 'or ; â 1*  
Salutation Angelique; au Raisin d‘or. On fait par eau des 
pārlies agréablcs depuis TapliU, jusqu’â Drcsdc. Voycz Au$s,g-
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Tondern Oll Tündern. V, du duché danois dc Slcs- 
Vvick. 5oo in. 35oo h. Commcrce. Pèche d'huilrcs. Fa- 
brication considérable dc den lelles.

Fongres ( Fongern). V. vieille du royaume des Pays- 
Bas, aulrcfois a l’évcque de Liege. Ruinēs romaines dans 
la conlrée. F.aux minerales. Collection d’antiquités ro
maines. 3ooo h.

• Ol’gau. V. prussienne sur l.’Elbe. Place forte. 600 m. 
3<’>oo h. Pont de l’Elbe. Commerce. Fabrique de cuir, 
d étoffes de laine etc. Eglise paroissiale avec le tombeau 
de Catherine de Bora, épouse du docteur Luther. De 
grands étangs dans la contrée. De bons Haras a Gradilz 
pt a Dohlen. Victoire de Frédéric second, en 1760. La 
veille de la bataille, le Crand Frédéric ecrivit ses ordres 
sur les degrés de lautet -de l’église d’EIsing. «\ la facc du 
Dicu des armées. Siége de 1813. ZZ aux Trois Guirlandes. 
Frédéric Guillaume â la Croix de fer. Aub. au Lion d’or.

I Oft orte. V. fortifiée. Chateau fort. Dans le royaume
Lombardo-Vénitien , sur la Scrivia. 8000 h.

'Foul. V. forte de Lorraine, sur la Moselle (dép. de la 
Méttrthe). 7000 h. Commerce de vin , fabrique dc faYence. 
Grande catliédrale qni est fort belle.

1 OUrnay (l)oornick). V. forte sur l’Escaut, en Flandres. 
38oo ni. 20,000 h. La cathédrale et 1 eglise Saint-Martin 
avec leurs collections. Manufactures et fabriqnes considé- 
rahlcs: tapis dc Turquie, tapisserics, étofles de soie et de 
Colon, camelot, toile, Batiste, faYence, porcelaine etc. 
Divertissements: bals, concerts, spectacles; promenādes: 
le Canal dc l’Escaut, les Remparts , la Tombe; le mont de 
leTrinité, les Faubourgs. Aub. â l’Impératrice.

1 raun Stein. V. de Bavière, avec des salines très-remar- 
quables. Aqueduc venant de Reichenhall. Route percéc 
dans le roc. Bains aux environs. Chateau. Aub. â la
Poste.

I rautenau. Jolie v. dc Boheme, au 
grssz. 3oo m. Manufactures considé

cercle de Koznigin- 
rabl.es de toile, blan-

rabl.es
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chhseries, teintureries, commerce de fil et de toile, cul- 
ture du lin.

TraVCnilinde. P. v. â l’emboucbure de la Trave dans la
Baltique, appartenant â la ville anséatique de Lübeck. 
Fort. Le havrccstbon ; ily a un fanal excellent pour éclairer 
les vaisscaux. Aub. Lübeck*  Herberge ou Hotel de Lübeck; 
la Aille de Haiiibourg. Société des pècbeurs (Fischergesell- 
schafTt avcc un très-beau point de yjuc. Bains de mer, 
avec les bâtimënts et ious les arrangenients requis pour les 
Baigneurs. Belle vue sur la mer du haut de la terrasse, 
qui est garnie de vitres. Depuis 1824, il y a un bateau 
â vapeur avec un restaurant entre Lübeck, Travemünde, 
Dobberan et Copenhague. Depuis la meine année, il y a 
des voitures nommées voitures anglaises , qui attelées de six 
chevaux.vont regulierendent toutgs les semaines de Lübeck i 
Ilambourg, en passant par Oldeslce.

I'reilte. Capitale de la prinCipaulé de Trente, qui élait 
aulrefois soumise â un évéque souverain sous la protectiou 
de l’Autriche. Gelte ville cst sur la rive gauche de l’Adige, 
dans une vallée ferlile du Tyrol. 8000 h. Eglise cathé- 
drale j celle de Sainte-Maric ou se tint ce fameux concile cecni»«' 
nique, qui comnienra l’an 1645 et ne finit que l’an »563- 
Celle église s est écroulée. depuis »8o5. L'anciennc rezi
dence du prince - éveque et d’autres*  beaux bâtiments. Cul- 
ture de vers â soic et de tabac. Commerce de vin. Aub» 
â I Aigle d or, â la Couronne , â la Rose , â l’hotcl d £u- 
rope.

1 rcucnbriezcil. v, de |a Moycnne-Marche de Braiide- 

bourg. 3üoo h. Manufacturc dc drap et de toile. Aub» 
â l’Ange; au Priuce Blücher de Wahladt; au Cornet dc 
postillon.

I rCVCS. Sur la Moselle, au départemcut de la Sarrc; p*  
dis capitale de larcheveché du meine noni, niaintenaut siege 
principa! du ciiilon du gouvei Lernen t prussicn; 1100 »»• 
12,000 h. Fabriques ul inanufadu res: tapisseries, élolT^ 
de lainc, tabac, porceTaine, savon, cuir, conslructiou de
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bateaux. L’antiquc église de Saint - Siniéon, la Porle- 
Noire (amphithéâtre, les caserncs et le pont de la Mo- 
selle). Les ruinēs du palais de Constantin; les Therines , 
vraisemblableinent uu bain pour l’empereur; la Halle au 
blé, dont plus tard on fit un palais, qui après fut trans
formē en couvent, c’est maintcnant l’hopital bourgeois. 
Aqueduc, tous ces objets sont des ouvrages romains. I ’é- 
glise'de Notre- Dame est un chef d’ccuvre de l’architccture 
allemande, lequel date du treizième siècle. Cetle cathé- 
drale , bālie de pierres de taille enormes en grosseur, étonne 
par sa mässe. Bibliothèque urbaine , riebe en viertle» édi- 
tions. Gyninase et séminaire épiscopal dans le mènie bâti- 
inent, ou l’on trouve aussi une bibliothèque considérable 
et de grande valeur. Chapitre de la calbédrale. Collec- 
tions de la société des Amis des recberchcs avântageuscs. 
Stile de spcctaclcs élahlie dans l’cglise d’un ci»devant cou
vent. Beaucoup de fondations de bicnfaisance, qui, pour 
la plupart se trouvent réunies dans le ci-dcvant chapitre 
des Dames nobles de Sainte - Irmine (vulgairemcr. Oehren). 
Hospice pour les pauvres du pays dans le ci- devant cou- 
rent des Augustins, pour ceux qui n’ont point d’ourrage 
ainsi que pour ceux qui n’en veulent point avoir. Casino. C’est 
peut-ètre après Solcure, la plus ancienne villc de l’Europe. 
Collection d’anliquités de la contrée. Z2 Réuuion des Phi- 
lantropes. Aub. la Maison Rouge; la Ville de Venisc; 
la Cour de Trèves; le Cheval Blanc.

Excursion dans la contrée qui est très-romantique. Allez 
voir le beau jardin â l’anglaise de M. de Nell, les lieux de 
plaisance: au Berceau ; Saint-Barbel sur les bords de la 
Moserte. La belle église de Saint-Paulin, dont le loit fut 
consumé parlafoudre, en i <317; il cstvraisemblablement ré- 
labli. Sur la r.oute de Luxembourg, un vieux monunicnt ro- 
inain, â unclieucct deinie deTrèves, près d 1 village d’lgel. Bon 
vin. Les ancienne» abbayes de St. Maximin et de Saint- 
Mathias. Le hcau domaine de cette antique abbaye a été 
transformē, par M. <1« Nell, A une belle éconourie rurale
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et des cultures très-interessantes. Les bains de Bertrich â 
dix lieues de Trèves, dans une contrée romantique et re- 
niarquable. Bonnes chaussées conduisant â Coblence, Metz, 
Strasbourg, Luxembourg et Liege. V. l’histoire de laville 
de Treues par Wytlenbach. Description des antiquités 
gauloises , romaines et germaniques a Trèves , par Qued- 
now 3 V.) Un livre insiructif et interessant, c’est le Ma
nuel de Schreiber peur les uoyageurs des contrées rhé- 
nanes: Von y trouve un voyage de la Moselle entre Co
blence et Treues, troisième édition i8ž3. Koyez page 190 
— 217. Panorama de Treues par Haupt. L’on .trouve 
Voiture accélérée, on vélocifère de Trèves a Coblence, trois 
fois par semainc en un jour, et Ton en revient de meine. 
II y a la méme occasion pour aller â Metz en un jour.

ll’évise. V. forte du royaume Lombardo-Vénitien. a5oo ni- 
20,000 h. Académie. Evéché. Eglise 'cathédrale et d autres 
helles églises. Palais, qui appartiennent â des nobles du 
pays^ lls y sont en grand nombre. Comnierce. La 
Marche-Trévisane est belle et fertile. Elle appartenait au 
trefois â la république de Venise. Aub. â l’Aigle.

I rieste. Sur un golfe de la mer Adriatique. i5oo nn 
29,000 h. Cette ville de l’Istrie appartient â la maisoti 
d Autrichc. Le quartier , »appelé Ville-Neuve, se comp<’?e 
de larges rues qui se diriģent du coté de la 111er ; il coni- 
prend les maisons des plus riches négociants, la plus 
grande partie des ddifices pulJics, les niagasins etc. Le 
Corso est la plus belle rue : c’est la qu’on voit le plus de 
caffés; la plus grande place est celle dito, Piazza della 
Borsa, parceque lc beau bâtimcnl de la Bourse s’v trouve 
ainsi que le Casino. Piazza granda ; Piazza de Teatro. Cette 
ville maritime est considérable. Foire annuelle depuis le 
1. Aout jusqu au 24. Bon port. Grande raffinerie de 
sucre: dix fabriques de liqueur, savonncries considérables, 
fabriques dc chandelles , blanchisscrics dc circ, nianufac- 
tures d étoiTcs de coton et dc soic, teinturerics dc fil dc 
coton garancé, niajolica ct poteric â i anglaisc, huilc de
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laurier, fabriques dc pipes A fumcr et beaucoup d’autres*  
Le mole, les dcux lazarets, l’hospice des pauvres ct des 
enfants trouvés, le palais Caroiotti, le plus benu de Tricstc; 
la cathédrale (avec beaucoup de bas-reliefs, d’inscriptions 
et le tombeau de Winkclniann, leglise des ex-Jésuites; 
les antiquités romaines. Musée. Cabinet de Minerve. La 
nie Chiozzi et le pont rouge. Belvédère. Passe la ville, sur 
une eminence, il y a un château ruiné ; d’oü Kon a une 
helle vue. BiLliothèque publique qui donne sur la grande 
place et un cabinet de lecture. Douze sociétés d’assurance. 
Huiires et sardines de bonne qualité. . Divertissements: 
Théâtre, hals, casino, promenādes dans le port, courses 
«’n voiturc sur le grand mole. Grotte remarquable de 
Corgnale A un niille de Trieste, belle vue sur la cimc du 
niout Polis o, marais salants a Za ule et a Scrvola, Prosseck 
ct ses exccllentes vignes; Duino et ses friands escargots 
noirs ; charmante perspective du haut du vieux chatcau de 
*>rff, sur une niontagne oü croit d’excellent vin. Excur- 
sion a Pola oii sont des ruinēs romaines. Une grotte très- 
rcmarquable qui en 1323 fut découverte A Saint - Kanzian 
â deux lieues et demie de Trieste, près de la chaussée qui 
conduit â Corgnale en passant par Bassowitz; a cc que 
l’on rapporte eile doit Tcmporter de beaucoup en étenduc, 
cn beauté sur celles de Corgnale, de Nekla et d’Adclsbcrg. 
V Bevilaqua Descrizione di Trieste, Ven. 1820. Bateau 
â vapeur de Trieste a Venise en 37 heures. Auberges ; Os- 
teria Albergo grande, excellentc auberge ebez Monsieur 
Maier, la complr.isance meine. AuB. Osteria Crande, la 
Doagna Vccchia , la Citta di Londra (oü sont un théâtre, 
Mn caffé et une salle de redoutc) , Aquila - Imperiale, l’Au- 
berge Franchise. Les restes de Winkelmann se trouvent 
aujourdTiui dans l’ossuaire d une confrairie ecclésiastique. 
Monsieur dc Rosetti est occupé â son monument dans la ca- 
thédrale. 11 faut aussi voir le nouvel élablissenient des 
bains dc mer du banquier Renner.

i roppau. V. sur l’Oppa , dans la Silésic - Autrichicnnc.
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9 a 10,000 h. Directoire Je cercle: vieux château, ancien 
College des Jésuites, Hotel de ville, gymnase, muséc depuis 
1814. Manufactures de drap, savonnerie, fabrique d armes. 
Aub. â la Couronne d’or.

Troyes. V. sur la Seine. 25,000 h. C’était avant la ré- 
volution, la capitalc de la province de Champagne. On 
y voit encore les restes d’un château ou résidaient les an- 
ciens comtes , dans le temps que cette province leur était 
souniisc, cest-a-dire jusqu’â l’an 1274. Aujourd’hui, 
c’est le chef-lieu du département de l’Aube. II y a de 
fort beanx édihces ; la cathédrale, dédiée a Saint-Pierre, 
est une superbe basilique. Les églises de Saint - Nicolas 
et de Saint-Jean dans le quartier haut sont aussi fort heiles. 
Le vandalisine révolutionnaire pn a détruit quelques autres. 
Ļa bibliothèque centrale; l’hotel de ville: on voyait autrefois 
au-dessus de la porte la statue pédestre de Louis XIV par 

‘Girardon, célèbre sculpteur de cette ville, mais eile a ete 
rcnversée pendant le règne du jacobinisme. Troyes a beau- 
coup d’industrie : fabriques de toiles de coton, basin , 
mousseli nettes, futaines, brillants., piqués, draps de co 
ton; commerce de draperie, niousselines, toiles, bonne- 
terie", rouenncrie, épiceries; tanneries. (Les eaux de la 
Seine out, dans cette ville«, la propriété de tanner les cuirs 
aussi bien que le sont ceux de la Hongric); charculene 
renommée : saucissons, cervelas f hures, fromage de eo- 
chon, supérieurs â tout ce que l’Europe peut fournte 
de nieilleur en cc genre. II y a dans cette ville, unC 
chambre consultative, de manufactures , fabriques, arts et 
niétiers, une société d’agriculture et deconoinie rurale, I-c 
Paraclet était dans le voisinage; il a été vendu et démoh « 
les cendres d Abailard et d’Héloise ont été transportécs a 
Paris. Troyes a donné njtissance a plusieurs honimes ce- 
lèbres: le Pape I rbain IV, Francois Girardon , Pierre 
Mignard , le Pèrc le Cointc, Pierre et Jean Pithou, 
Noble, l’Abbé Maydieu etc. Aub. au Mulet; â la Croi*  
d’or; au Bougelol.
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Tubingue. V. du royaume (le Wurtemberg située sur le 
Danube, dansune contrée charmante; l’on y comptc 7000 h. 
II y a unc surintendance, une hante-cour dejustice royale et 
une université. Institut théologique auquel est réunie une 
bonne bibliolhèque; hospice catholique ou la fondation dite 
Wilhelmstift pour commensauxcatholiques. Bibliotheque pu- 
Llique. Laboratoire cliniqne de chimie; jardiu botanique 
cabinet d’histoire naturelle, observatoire et diverses autrcs 
établissements 4>cienlifiques. L’cglise collégiale oü se trouvc 
la sépulture des princes. Sur la niontagne du chaleau 
(Schlofsbcr^ d’ou l’on a un point de rue sur le Neckre et 
1 Ammerthal, est situé le fort de Hohentubingen (le Haut 
Tubingue. Dcpuis l’an 1826 , l’on a fait la decouverlc 
d une source d’eau sulfureuse d’un jet très • abondant dans 
un eniplacenicnt nominé auf dein W ort. Dans la ville, 
deux bonnes librairies, cinq iinprimeries. Aub. au Rai- 
sin ; â l’Agneau; â la Couronne; au Lion.

Dans la contrée, se trouve le bain ISiederneu et celui 
dit Blaesibad. Louslnau A'. Description de la ville et de 
l'universilé de Tubingue , avec carte et plusieurs plandies 
8, par Eisenberg, chez Osiander.

Turin, sur le P6. Superbe capitale du Piémont, et rési- 
dence du roi de Sardaigne. 79’°°° h. Forlificanons con- 
sidérables et citadelle. L’ancicn palais royal, la magnifiquc 
šalle de l’opéra , le bei höpital Saint-Jean, 1 aisenaļ et
divers autres palais. La calhédrale et plusieurs autres églises; 
de Lelles cascrnes. Siege d’un archeveque, plusieurs acadé- 
inics, College pour l’enseignenient des Humanités. Musée, 
tout récemment enrichi par la collection d antiquités égyp- 
tienncs du Sieur Drovetti. Monnaie. Fabriques de soieries 
et cominerce considérable de soie. Bel élablissement, ou 
600 enfants sont occupés a la confeclion d’éloffes de soic, 
sous la dircctiou d’habiles mailres. Plusieurs auties manu- 
faclurcs. TLéâlres Italien et fran^ais . opera buffa. Pro
menādes . les remparts, L esplanāde, le Corso, les jardins 
près du pafais royal et ccux des conites ^alculino, la \ignc
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de la Reine, le mont des Capucins avec une belle vuc, 
f’erniitagc des Camaldules^ la Superga du dumc de laquelle 
vous avez une vue étendue et magnifique et qui est la sepdlture 
des rois de Sardaignc; le château Stupiniggi, leglise de 
Saint - Sauveur, la maison de cliasse Moncaldieri etc. Aul». 
Hutei d'Angieterre; Hotel de France.

Tuttlingen (Dutlinge). Jolie ville sur le Dannbe, au 
royaume de VFurtemberg. 3oo m. 4000 h. Coutcllerie, 
charmants petits ouvrages en nacre de peries, filature; tis- 
seranderie. Surintendance. Exploitation de mines de fer â 
Loudwigsthal, qui n’en est pas éloignc. Aub. la Poste, 
l’Ours, le Ba'uf, le Cerf, le Brochet. Ixi village voisin de 
Schamberg.

Twer. Capitale d’un gouvernement russe du meine noni, 
a la jonction de la Tvcra avec le Wolga. C’est après Pé- 
iersbourg et Moscou, la plus belle ville de la Russie. Elle 
compte i5,ooo âmcs. Forteresse, coinnierce, can-iux nia- 
gnifiques , séminaire ecclésiastique pour 600 étudiants en 
théologie , academie pour de jeunes gentilshommes. Taii- 
nerics, fabriques d’huile de térébenthine; émail de talc de 
Russie ou Mica de Moscovie.

Udine. V. industrieusc et peuplée du. Frioul. (Capitale dc 
l’ancien Frioul vénitien). 16,000 h. Siége d’un archevèquc; 
beaucoup deglises, de couvents , d’hupitaux, église cathé- 
dralc, palais de l’achevcque. Belle perspective du palais 
de l’ancien gouverneur. Superbe salle de spectacles. Beaus 
reliefs de Torrelti dans la cliapelle de la Maison Torreani- 
Aub. a la Croix de Malte.

Dans le voisinage, est Campo Formio , avec une terre, 
nominée Passcriano ; ect endroit est fameux par le traité 
conclu en i/97 • la France et l’Empereur dAlle-
niagne.

Uberlingen. V. sur lac de Constance, dans le ccrcle du 
lac badois, jadis ville libre et imperiale. 2600 h. Grande 
cathédrale, gymnase des Piaristes, bote! de ville avec bi- 
bliothèquc et archives, quelques couvents, hupital, arse-
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na!, magasin dc blé. C.ommercc considcrable et expédi- 
tion sur le lac de Constance. Vignobles. Bains renomniés. 
C’est dans celle contrée que se trouve la superbe abbayé de 
Salzmansweil. Aub. au Lion d’or; bonncs chaussées.

Llz.cn. p. V. du pays de Luncbourg. 35o ni. 2000 h. 
Cullure de bon liii, tisseranderics et conimerce de toilcs. 
Deux hdpilaux. L'on voit suspendu dans leglise le pelit 
vaisseau dont les anglais lirent jadis présent â la ville, avec 
laquelle ils claient en gründe rclation d’aflaires. Fabriques 
de draps; papclcrics. Chaussee conduisant â Lunebourg, 
Brunsw ick et llanovre. Fischerhof est un lieu de divcr- 
tissement tres-frequente. Aub. â la Ville de llambourg, 
cbez la veufe Radack; au Lion d’or.

Uff.Hl heim (Oflcnheim). Jolie p. v. du pays d’Anspacb. 
200 in. 1600 ni. Chateau. Gyninase. Tanncrics, marchés 
aux bestiaux et a la laiue. Contrée agréable.

Ulm. Ville ci - devant libre et imperiale très-impor
tante, devolue mainlcnant au royaume de Wurlcmbcrg, au 
conlluent de l’Iller et du Blau dans le Danubc; eile est 
siluée sur la rivegauche de ce fleuve, qui recoit Filler â sa 
rive gauche â un quart de lieue au dein de la ville, ainsi 
que le Blau au Sud, après avoif traversc la ville qu’il divise 
en deux parties. II y.a cinq porles , 1600 ni. i3,ooo h. 
C’est le siege d un gouvernement de ccrcle royal (Kreisre- 
gicrung). Gyninase, salle de spectacles; les bâtiments du 
duc et du gouvernement, nouveau bâliment. La superbe 
cathcdrale, conslruilc en 13?7, édifice d’un style gothique 
et d’un aspect des plus niajestucux. (Voyez Description 
de la cathcdrale de la ville d’Vbn avec (ļuatre plandies, 
I Im i8a5, chez le libraire Ebner. De la tour qui est 
élcvée â la hauteur de 33y pieds, Fon jouit d’un point de 
vue magni/iqnc, il y a de très - fortes cloches , la voute en 
est de toute beaulé, le porlail est superbe, Forgue est con- 
sidérable-et . compte 2902 tuyaux, Fon y trouve de jolies 
peintur^ L’hulcl dc ville avec unc horloge qui passe pour 
un chcf-docuvre dc niccaniquc; cbâlcaux d cau parfaile*

I
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ment arrangés, casernes, maison de travail, fonderie de 
cloches et d’objets artistiques ; .un très-vaste hopital; bi- 
bliothèque urbaine, celle de Krafft et de Schermar, cabinet 
de lecture a la chambre supérieurc (zur obere Stube) et â 
la Couronne; casino; établissements de bienfaisance pour 
les indigents. Lieux de diverlissement; jardin de société , 
Friedrichsau, Rouhethal, Steinheil, Bloumenschein, Schutzen, 
Ocrlingen , Sceflingen , oü se trouve une tréfilerie considé- 
rable, Thalfingcn, Weiblingen et Elchingen , dans ces 
deux derniers endroits qui sont catholiques, les cgliscs sont 
superbes et méritcnt d’ètre vues , promenādes autour de la 
viile. Le Griesbad dans la ville, dans les environs, les bains 
d’Ucberkingen et de Kroumbach. Fabriques considérables 
surtout en toile, cuir, tabac, tetes de pipe â fumer, 
blanchisserie, pâtisserie croquante, meubles, .fleur de farine 
de froment, ma^tinets et forges, amadou fait de l’écorce 
de tilleul ; très-grande construction de bateaux, navigation 
èt commerce d’expédition. Engrais d’escargots , asperges 
excellenles. Les forlifications sont démolies depuis 180 «• 
Description d’Ulm avec dix gravures, Ulm löaS, ehe: le 
Ubraire Ebner- Aub. au Cerf d’or, h la Roue d’or, a'1 
Breuf Noir, au Baumstark, a la Croix d’or, auSolcil, au 
Griffon d’or.

Chaque semaine, il part d'Ulin pour Vienne un bateau se 
chargeant de marchandises et de passagers. V. Uofa§e 
du Danube depuis Ulm justju’a Kienne avec et sans gra' 
Ttire j Ulm 1819, c^cz Hbraire Ebner. II y a sur I« 
Danube un pont de pierres qui conduit â Neu-Ulm , pd'1 
endroit appartenant â la Bavière, et limitrophe.

Unna. V. du comté de la Mark. 5oo m. 2000 h. D* 5' 
tillerie^ brasserie, saline.

Unzniarkt (llundsinarkt). Bourg de la Haute-Stirie. Forģes 
considérables, salpctrière, hopital. Cavemes remarquable» 
dans la contrée.

Utrecht, Capitale de la province hollandaise d*̂hrecht,  $ur 
le Rhin. 33 ,ooo h. Universilé avec observatoire et jardin
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botanique. Plusicurs collcctions de livres, d’objcts de l’art 
et de la nature. Manufactures de dentelle, de soierie et 
de drap noir: fabrique d’armcs et de dés h coudre. (Paix 
de 1713). Commcrcc. Cathédrale; vue magnifique du haut 
de la tour. Chateau de Loo ; maison des enfants trouvés. 
Filature de soie. Le mail, grande promenāde. Maison 
de ville. Fpndation de la Dame Rcnswoude. Aub. Pans*  
Huysen, Château d’Anvers.

On va voir dans la contréc le joli Zeist, qui est une 
colonie de Frères - Moraves ; l’ile de Mark, remarquable 
par sa Situation et les mceurs de ses habitants'; la maison 
de 1 illustre amiral Tromp â>Gravclande, (en forme de 
vaisseau) au niilieu de l’eau.

acha. (On prononce dans le pays Facti). N. appart. au 
grand - duc de Weimar, située’ sur la grande et principale 
route de Francfort a Leipsig â 1 ’embouchure de F As ter dans 
la Werra. Pont de picrres. Tannerie et drapcrie. Promenade 
agréable jusqua Weidenheim. A deux lieucs de lâ, Boutt- 
lar (Relais). Bonne auberge â la Poste.
alenciennes. V. grande, forte et bien bâtie sur l’Escaut, 
au département du Kord. 18,000 h. ' Bcaucoup de com- 
nierce et d’induslrie: manufactures de toiles, linoiis ba- 
tistes, gazes, fils, porcclaines, camclots, étofles de laine, 
dentcllcs connues sous le nom dc alenciennes etc. Assié- 
gée et prise en 1794. On voit du baut des tours le champ 
de Bataille de Faniars , sur lequel sc trouve le inonument 
du général Dampierre.

arei. Bourg considérablc avec un château dans le pays 
d Oldenbourg. 1900 b. Non-loin de "Varel, l’on trouve 
le l;ain marin dans l’ile dc Wangerroge. Voyez Varticle 
des bains de vier. Z2 Guillaume â la Croix d’argent.

arcSC. Pctite ville dc la Lombardie, en Ire lc lac de Como 
et lc Lac Majcur. Situation extremeinent interessante. 
Point de réunion dc plusieurs routes, de Bellinzone, des 
bords <fu Lac Majcur, du lac de Como et de cclui de 
Lugano de Milan, ct par terre, du Piémont par Novarre.
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Varsovie (Warschau). Dans unc belle plaine sur Ies bords 
Je la Vistuie. Capitale du fOyaume de Pologne. 45oo m. 
104,000 h. Partiellement belle; jointe par un pont de 
Lateaux avec le faubourg de Praga (Prague), situé sur la 
rive droite du fleuve. Chateau royal, palais du gouvernc- 
ment; l’ancien palais Krasinski; Ies batiineuts dc l uni- 
vcrsité ; superbe templc luthérien; Ies Carrriélites, ou 
Stauislas et Charles douze contractèrent une alliance; k 
colldge des nobles; les palais Brühl, Potocki, Zaniovski 
(en general environ quatre - vingts palais et maisons , iolw 
pour la plus grandc parlie); la société des aniis de la litte- 
rature (le général DMnbrowsky lui légua sa bibliothèque et 
d’autres collections, parnii ces livres &e trouve un exeniplairc 
de la gucrre de trcnte ans, par Schiller cet ouvrage est 
percé d une balle qui,- sans cet obstacle aurait coülé !■*  
vie & ce général). Le grand hupital, les casernes Casimir, 
le palais de justice, l’arscnal, la comédie, la monnaie, 
la cathédrale, l’obscrvatoire, la statue de Sigisniond H« 
on doit ériger uue statue équestre au princc Poniatovrsky 
sur une des jolies places de Varsovie; le quartier Mellwill 
qui est pour Varsovie ce qu'est le Palais - Royal pour Paris. 
Bel aspect du faubourg de Cracovie. Un peu de conimerce 
et de manufactures. (Principalement une célèbre fabrique 
de voituresl On trouve dans la contrée qui est belle, do 
niaisons de plaisance dont les plus considérables sont 
katro, Wiasdow, Willanow etc. Les bains. Dans ia 
ville, plusieurs bcaux jardins ouverts au public. Le •*  
Mai, promenāde ou pèlerinage au couvcnt des Camaldules a 
Biclani. Wola, lieu oü l’éleclion se faisait. Ressource, 
Harmonie, spectacles polonais et frangais; chasses au* 
bèles fauves. Durant le carnaval, des bals masqués ef 
autrcs divertissements. CZJ Au Candélabre d’or: â la Co»' 
rönne. Elles sont fermécs, cornhie toutes les autres de 
lcmpire de Russie, par un ordre supérieur éinané en 
1822). Aul», â l’hutel d’Aliemagnc; au Rosengarten, 00 
â 1 hu Lei dc Vilna; â l’hutel de Pologne; a l’hutel d An-
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gleterre; 
â l’hötel 
toutc la
Guide du voyageur en Polo^ne. Varsovie

Forges et usines , magasin 
Monument dc la peste 

On a de la plate-forme

â l’hötel de Dresde; a l’holel de la Lithuanie; 
de France. Un très-bon guide pour parcourir 
Pologne est l’ouvrage de G. Krasinsky intitulé, 

„ ______o.._. . --------i, 1820.
V aucouleurs. V. dc France en Champagne, ainsi nom- 

niee de sa charmante Situation sur lc penchant d’une col- 
line, au pied de laqnelle est une prairic â perte de vue, 
et arrosée par la Meuse qui passe auprès de la ville; eile 
est du département de la Meuse; 2,3o5 h. Elle est fort 
connue par la célèbre Jeanne d’Arc, surnommée la Pu 
feile d'Orleans, qui naquit â Domremy, village qui était 
alors de sa dépendance. On voit encorc non - loin de 
' aucouleurs de grosses pierres que lempereur Albert et 
Philippe-le - Bel firent planier pour servir de bornes â 
leurs empircs, lorsqu’ils s’abouchèrent â Vaucouleurs.

Olt (Saint). V. de la Basse - Carinthie , bien bâtie et dans 
une contrée charmante, sur la rivièrc de Glane. 5ooo h. 
Puits reniarquable, d’un bloc de marbre blanc, antique. 
Grands marchés aux chevaux. 
dc fer. Couvent de Franciscains.
de 1715. Aub. chez
de cet hdtel, une fort 

olden. Château Air 
dans la Carluthie.

enise. v. magnifiqnc sur la mer Adriatique. (La ville 
aux sept - collines est bâtie sur terre , Venise seulc l est sur 
Hier) â deux lieues du contincnt â des places qui ont été 
formées par des pilotis dans les lagunes ou dans des lacs 
niarécageux; les rues sont forniécs par des canaux qui les 
traversent. 100,000 h. i5,ooo ni. La place de Saint-Marc 
avec 1 eglisc de ce nom , c’est la scule grande place de cette 
ville. Au - dessus de la porte principale, on voit main» 
tenant comnie autrefois les 4 superbes chevaux de bronzē 
doré. Landen palais du Doge, que l’on nomme aussi 
le palais dc Saint-Marc , oü l’on admire ce qu on nomme 
1 Escalier des Gvants, les cares dc plomb etc. Bibliothèque

20

Markofer. 
belle vue. 
les bords du lac, dit Wcerdtsée,
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remarquable, grand clocher des plus curieux ; un arsenal 
célèbre; le palais Trevisani qui appartenait autrefois a 
Bianca Capello ; le palais Pisani ; le pont de Palladio 
Rialto, la grande maison des Enfants-trouvés, 23 hopitaux, 
72 églises dont plusieurs sont admirables, surtout Saint- 
Roch et son école, degli Scalpi avec ses richesses en 
marbre, Saint-George le Majeur, le Rédempteur; ces deux 
derniers sont des chefs - d’oeuvre du style vénitien pour les 
églises, 69 couvents , gymnase et iniprimerie pour le grec. 
Grands et superbes bâtinients de l'ancienne république» 
murailles gigantesques. Tresors de peintures dans les bâti- 
roents publics et les églises. La niagnilique galerie de ta- 
bleaux Manfrini; des ouvrages de sculpture dans plusieurs 
cgliscs, ceux de Ganymède et de Léda dans la salle de la biblio- 
thèque, des copies d’antiques a l’académie des arts; une 
Hébé par Canova etc. Manufactures considérables: soicries. 
draps , dentelles, galons d’or et d’argent, fleurs artificielles, 
broderies d’or, corail; Sucres raffinés; borax ; camphrc; 
céruse; térébenthine, et differentes autres raffineries; savons 
parfumés ; eaux distillées ; fabrique de vernis; atleliers 
pour les ouvrages en or et en argent; beaucoup de jolie® 
imprimeries et de fonderies de caractères; célèbres f»‘ 
briques de miroirs, glaces , peries et de cristaux dans l’il« 
de Murano (cependant elles ont perdu aujourd'hui beaucoup 
de leur ci-devant vogueX Grandes opérations de banque • 
commerce toujours important. Divertissements : 3 opéra« 
et 3 théâtres pour la comédie. De superbes maisons de 
Campagne; promenādes de la ville : la Place Saint-Marc, 
la Digue-Neuve et les jardins du couvent de Saint-George 
le Majeur et de la comtesse Savorgnano; les casini, 
Carnaval, 1 Illumination de l’église de Saint-Marc le Ven- 
dredi-Saint, la Regata (mot véniticn) ou Combat des go°" 
doles; la navigation nocturne, aniusement national. Ua’ 
teau â vapeur entre Venise et Trieste. Foresticro istruct**  
etc. f'enezia 1819*  Fenise t par Jaeck. Weimar 1012- 
Kovage d'siulomna a ļ'enise par Baumer, Berlin 1
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Mnemosjme etc. par J. Keil. Leipsig 1817. Albergo d’Eu- 
ropa, non-loin de la place Saint-Marc, mérite d’etre re- 
commandée. La Granda Bretagna, au palais de Farsetti 
entre Ies colonnes de Fescalicr des corbeilles â fruit, premier 
ouvrage de Canovas, â l’Ecu de France (Scudo di Francia); 
â la Reine d’Anglclerre et autres. Une ordonnance de sa 
Majesté l’Empereur et Roi, en datē du premier Novembre 
1023 a determinē le pied de l’argent pour le royaume de 
la Lombardie vénitienne de la maniere suivante. L’unite 
des monnaies qui seront frappées est une pièce d’argcnt, 
‘jui aura la déiiomination de Lire autriehienne} valeur 20 
creuzer de Convention ou 87 Centimes, jusqu’ici c’etait un 
argent au cours d’Italie. Outre les pièces d’or et d’argcnt 
autriehiennes, on frappera d’après ce pied; en or, un 
Souverain , 13 florins 20 creuzer, ou 40 Lire«: demi-
Souverain 6 florins 40 creuzcr, ou 20 Lires. En argent, 
un Scudo, 2 florins, 6 Lires; un demi, selon la pro- 
portion 1 Lire, Lire, 10 creuzer ou 5o Centimes, 
4 Lire, 5 creuzer ou 25 Centimes. En cuivre, 1 Soldo, 
1 creuzer ou 5 Centimes, pičces de trois Centimes 
Kreuzer, 1 Centime, Kreuzer.

erden ou F'erden. Capitale du la principauté de ce 
nom en Westphalie. 4080 h. 5oo m. Catbédrale (par 
Kühner, style gothique) avec quelques antiquilés. Expedi
tion de marchandises sur 1’Aller et le Weser. Fabrique 
de vernis; maroquin. Orgues et autres instruments de 
musique; potteries. Collection des portraits des homnies 
célèbres de Matlbaeis. Bonne école publique: eaux mine
rales d’Uhlemull, â trois quarts de lieue de X erden. Belle 
perspective de la contrée du Wéser, du haut du vieux 
cbâtcau. Aub. chez Hanne, dans la Bruckstrafse , ckez 
Schneider, chez Schombourg. 11 y a trois chaussécs qui 
conduisent jusqu’a une lieue de la ville, â travers la con- 
trée sablonneusc. Chaussee neuve de Verden a Achim et 
Brèmc.

' Crdun. V. considérable dc la Lorraine, ou plutot des

20 *
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Irois évéchés , et forlifiée sur la Meuse qui commence a y 
«•Ire navigable; départenient de ce nom. 10,000 h. Cita- 
delle. La Roche; le palais épiscopal. La sous-préfecture 
dans la ci - devant abbaye des Prémontrés de Saint-Paul, 
cathédrale près de laquelle se trouve l’escalicr qui conduit de 
la ville-haute â la ville-basse, l’église de Saint-Vannes de la 
ci - devant abbaye de ce noni, sur lc local de la citadelle, 
chcf-d’oeuvre d’architecture golhique avec des vitraux en 
peinture d’apprèl très-curicux. La Congrégation ; les deut 
ci-devant abbayes de Saint Maur; l’église des Jésuites. 
Hdpilaux niilitaires et bourgeois, parfaitenient bien tenus. 
Le bcau faubourg Saint-Nicolas , avec ses jolies casernes 
pour la cavalcrie ; lc faubourg Dupré ; le Pavé, faubonrg 
d’une seule rue longeant la Meuse. Glorieux, lieu de di- 
vertisscnient des Verdunois. Le bcau pré l’Eveque, remar- 
quable par la quantité des canards que l’on y prend en 
hiver ; les écluscs ; le inout Saint-Michel. Siege épiscopal, 
deux séniinaires, le grand et le pelil; un College pour 
toutes les classes dans le ci - devant couvent des Jésuites*  
II règne dans toute cette ville une aménité rare. Le com- 
merce reprend faveur, les foires y sont lèr3 - fréquentées. 
Tanneries, chapelleries ; quantité de fabriques de liqueurs 
et de dragées que l’on expédie dans toutes les pārlies du 
jnonde , ainsi que les conClures qui y sont très-délicates. 
Non-loin de lâ, Varcnnes, connu par 1 ’anestation de 
Louis XVI. Aub. a la Poste; â la Bannière, aux Trois 
Maures, près du Pont Sainte-Croix.

CrOnC, Ancienne capitale du Véronèse, dans le royaußie 
Lonibardo - vénitien , sur l’Adige. 5;,000 h. (Congrès tenu 
en 1822). Comnierce considérable surtout en soie. Ma*  
nufaclures de soieries; tanneries, draperies. Grand am- 
phithéâtre reinain. Cathédrale, églisc de Saint-George , 
celle de S. Charles avec de beaux tableaux , Sanela Maria*  
Aiitica, eil sont les tonibeaux des Scaliger, Saint Hazaire, 
de la plus haute antiquité. Musée et plusieurs aulres beaux 
hâlirncnt« ; Gas lei vecchio, Porta nuova et Porta stuop» i
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l'hutel de ville avec Ies statnes remarquables de Catule. de 
Cornélius-Népos , de Pline Fanden et de Vitruve, qui sont 
nés dans cette ville; le pretendu tombeau de Julie, d’après 
les aventures de la vie de Romeo et de Julie dont le 
théâtre fut â Vérone. Maison des Capellets, c’est aujourdhui 
l’auberge des vöituriers. Font d une seule arche qui a 14$ 
pieds d’ouverture. Beaute des femmes, â laquelle le costume 
des Falzolettos Vénitiens donne cncore du relief. Uni-
versité , sociétés savantes, l’une connue sous le nom d’lta- 
Hana, l'autre sous celui de GH Philarmonici; galeries de 
tableaux de Bottaria; Collection de poissons pétrifiés, 
trouvés au mont Bolca qui est â six lieucs de Vérone : le
comte Gazzolo qui possède cette collection , en a fait la 
description dans un ouvrage intitulé : Ichthyologie Ve
ronese, Foire sur le Chainp de Mars. Course de chevaux
sur le Corse; spectacle au superbe théâtre des Philar- 
nioniaues, Casino a la Camera de la Conversazione. Vue
inagnifique du jardin Justi. Aub. au Trois Tours (Tre 

par Jaeck. 1822.Torre). Vèrone et ses Alentours ,
On trouve dans cette ravissante contréc, de beau niarbrc

ct une terre verte qu’on einploie en peinture; des eaux 
minerales â Caldiéro (Chanip de bataille en i8o5); le pont 
de VéjÄ; des produclions volcaniques aux environs roman- 
tiques de Ronca.

Vévay (whm), petite ville située sur le lac de Geneve et 
dans la position la plus charmante de cette contrée. Quelques 
jolis bâtiments ; la fontaine publique; la eathédrale (oii 
sont enterrés Ludlow etBrougton qui ont condamné Charles 
premier â mort) avec un point de vue magnifique. Pro
menade le long du lac, ayant les Alpes en face. Jardins; 
jolies maisons de Campagne: séjour agréable pour les 
étrangers ; pensionnats ; établissements scienlifiques; beau- 
coup d'aflabilité. ZZ La Silencieuse. Dans le voisinage, 
les scènes de la nouvelle lléloise de Rousseau : le château 
Ghillon, c’est â présent un magasin â poudre. Les rochers 
de Mcillerie ont Leaucoup perdu par la chaussée que fit 
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construire Napoleon pour aller au Saint-Bernard. Le vil- 
lage de Montreux, l’Hyères du pays de Valais, denieurc 
du doyen Bridel, auteur de plusieurs ouvrages sur la 
Suisse. Le parc de Haute-ville, les salines de Bei; 1® 
cataracte de la Pissevache près du Simpion et de la route 
du Saint-Bernard. L’ancienne fète des Vignerons, qui avait 
été interrompue pendant quelque temps, se célèbre de 
nouveau depuis 1819. Aub. a l’hotel de Londres; aus 
Trois Couronnes.

"V icence. V. du royaume Lombardo-vénitien. 27,000 h. 
Manufacture considérable de soieries avec des Clatures re- 
marquables. Théatre olympique de Palladio (oü s’asseinble 
la Société Olympique), plus de 20 autres édifices de ce 
fameux achitecte qui était de cette ville; le pont della 
Bacchie; beaucoup d’antiquités. Devant la ville, la pro
menāde de Canipo-Marzo ; et le couvent de Madonna del 
Monte, d’oü l’on a une superbe vue. (Une vue plus belle 
encore, c’est celle dont on jouit â la Villa Salvi). La 
rotonde ou le casin du marquis Capraii; Pare de triomphe 
d’André Palladio, natif de la ville de Vicence; les palais 
della Ragione, Capitanale, del Monte: Sto. Vicèhzo; 1® 
cathédrale avec une église de Saint-Laurent et de Saint- 
Michel ; dans la prcmière, le beau mausolée de Leonard 
Porto. Fabrique de fleurs dans les nsonastères, surtout 
daus celui de Sta. Maria-Nova et chez les Convertites 
Jardin du Comte Valmarana. Le champ de Mars avec l arc 
de triomphe; le lycée, academia agraria, la grande biblio*  
thèque publique. Le labyrinthe, ou la Grotte de Cavali, 
Bette Comuni ou les Sept Villages, habités par des descen- 
dants des Cimbres et des Teutons etc. Aub. â l’Etoile d’or 
au Chapeau de Cardinal (tout â coté, la maison de P®' 
ludio). Le Scudo di Francia.

Vienne. Dans une agréable Situation, sur la rive mé' 
ridionale du Danube et sur la petite rivière de Vienne, 
qui donne so» nom a la ville , et qui la sépare des 
Lourg». Capitale de tout I’empire d’Aulriche, et rés« 
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dence des Empereurs. La plus grande de toutes les vilies 
d’Aliemagne. La ville de Vienne proprement dite, est 
encore en partie fortifiée; Ton y compte 37 faubourgs. 
7,000 m. pour toute la population : près de 3oo,ooo h. Lo 
Bourg (le palais imperial) est la résidence de FEmpereur, 
ce bâtiment est vaste, ancien et irrégulièrement construit; 
l’on y trouve la trésorerie (ainsi que les insignes de FEm- 
pire qui en »796 y furent transportées de Nuremberg et 
d’Aix - la-Chapelle); Collection d’histoire naturelle; cabinet 
de médailles : et d’antiques ; en avant du Bourg, la jolio 
place de parade et a droite de ce palais un parc pour I« 
public, oü se voit le conibat de Thésée avec les Centaure*  
parCanovas; â gauche, le jardin du palais imperial, dont la 
porte est degranit d ’unebeauté et d’une grandeur extraordinaire, 
la statue de Francois, empereur romain ; non-loin de lâ , 
la porte neuve du château , nommé die Bourg, qui se 
trouve au milieu des deux jardins. L’ancienne Chancellerie 
de FEmpire, un des plus beaux bâtiments de FAllemagne 
oü sassemblait jadis le Conseil Aulique Germanique; la 
belle bibliothèque de la cour imperiale , composée de plus 
de 3oo,ooo volumes; beaucoup d’autres bibliothèques; la 
bibliothèque particulière de l’empereur, du prince héré- 
ditaire, de Farchiduc Charles, öü se trouve une superbe 
Collection de cartes géographiques; c’est aussi â ce prince 
i qui appartient maintenant aussi la bibliothèque du duc 
Albert; celle de Funiversité , de Facadémie des langues 
orientales, celle de Fâcadémie de Joseph, celle de l’acadé- 
mie de la Culture des arts, de l’académie des Ingenieurs; 
celle des archives de la guerre, de Finstitut polytechnique , 
de FObservatoire, de la Société des amis de la musique ; 
celles des princes Metternich, Esterhazy, Lichtenstein, 
Bazoumowski, Schwarzenberg etc. II est rare de voir quelque 
chose de plus interessant que les cabinets réunis d’histoire 
naturelle de S. M. Imperiale, dans la maison du comte de 
Harrach , les collections de Facadémic de I’Empereur 
Joseph et diverse*  aulres, la magnifique galerie de tableauz 
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au château de Belvédère ; les batinients du départcment de 
la guerre, l'excellenl cabinet dInstruments de pliysique de 
Bürten ; les collections d’objets des arts du duc de Saxe- 
Teschen , maintenant ßdéicommis du prince Charles, ceux 
du prince de Lichtenstein, de Kaunitz et des comtes Schern
born , Lamberg et aulres seigueurs Autrichens. Le grand 
arsenal imperial et celui des bourgeois. Les bâtiinenls de 
la Banque, de la Banque Nationale, de la Douane prin
ci palej les bâliments des Etats de S. M. I. et R.; les su
perbes batiments ncufs de l’université (avec des collections 
physico • mathématiques, un observatoire et un excellent 
jardin botanique) ; l’acadéuiie des arts, du dessin ; la 
Collection d instruments de l académie chirurgicale; l’acadé- 
mie orientale pour l’enseignement des langues vivantes de 
rOrient; l’école technilogique et commerciale ; depuis I an 
1820, institut de théologie pour les protestants; institut 
polytechnique; institut pour les aveugles; un hospice pour 
les aliénés , non - loin de Fhopital general; établissenient 
particulicr pour les pauvres hypocondres par le docteur 
Coergen â Goumpendorf. L académie noble, appelée Thé- 
résiane, dont la tendence est la nième que letablissement 
des commensaux de Lcewenbourg; un institut des sourds et 
muets ; une école vétérinaire. Hupital général avec Ia 
salle des accouchemeuls ; hupital bourgeois ; Lei hdtel des 
Invalides, excellent hupital pour les juifs ; nouvclle salle 
de spcctacles sur la Vienne. Excellents établissements de 
bienfaisance, très-bonne police. Le beau palais du prince 
de Schwarzenberg, situé dans la ville et sur le chemin a 
courre, celui du prince d’Esterhazy dans la ville, celui du 
prince d Esterhazy , autrefois le palais deté du prince de 
Kaunitz et son jardin â Mariahilfe, ceux du prince de 
Lichtenstein dans la ville et dans l’eniplacement hodiB*  
Rohrau; celui du prince Charles sur le Bastion, autrefois 
c’était celui du duc Albert; celui de larchiduchesse Béatr’* 
sur la chaussée, ceux des princes Lobkowitz, Lubowisky, 
Minsky, ßathiany, et Palfy dans Ia ville et beaucoup 
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dauīres■, (car l’on compte plus de 122 palais. Dans les 
faubourgs, le beau bain de Diane, salle de spectaclcs dans 
la Léopoldstadt et le couvent des Frères de la Miséricorde : 
le couvent des Salesianes avec un pensionnat, leglise cst su
perbe ; les palais du prince Lobkowilz. • La magnifique 
eglise de Saint-Charles avec le mpnuņient de Collin. L eglise 
metropole, consacrée a Saint-Étienne esL’d’un beau style 
gothique: 38 statucs de marbrc, plusieurs tombeaux, un 
trésor dignc de l’attention des curieux, une tour de 425 
pieds (Elle penche un peu vers le nord; Saint-Pierre, 
Saint-Michel, leglise des Augustins ,(c’est depuis l’an i63o, 
leglise de la Cour; l’on voit le monuņient de Leopold II 
par Zauner, celui du conite Daun et celui de l’archi- 
duchesse Christine par Canovas qui est un chef-d’oeuvre en 
cette espèce); leglise des Capucins., ou sont les caveaux de 
la Familie imperiale, â commencer par Matthias: dans le 
cours de cent ans , l’on y a déposé 74 cercueils ; 1 eglise 
supérieure des Jésuites (finalement celle de Sainte-Marie 
Reine des Anges), ou sera placé le monuinent de Schwar
zenberg exécuté par Thorwaldson. Léglise des Ecossais 
avec le nionuilient du comte Stahremberg , qui en 1683 
défendit la rille de Vienne contre les Tures. L’église des 
Rcdemptoristes dénommée Maria - Stiegen , antique, eile 
fut total em ent renouvellée en 1820. Deux tempies pour 
les protestants. Une jolie synagogue nouvellcment construite 
dans la villc. Superbe manégc: tout près, les salies de 
redoutes et salle de spectacles du Bourg: le joli palais de 
la Garde Hongraise noble au faubourg Saint-Ulric; les 
magnifiques écuries imperiales au Spittelberg; au Schot
tenfeld, la salle d’Apollon et leglise de Saint-Laurent; 
dans la Josephstadt, le palais et les superbes jardins du 
prince Auersberg; nouvelle salle de spectacles ; casernes pour 
la cavalcrie, 1'Augarten , le Prater, alenlours du Belve
dere. La statuc de Joseph II. Sur la place Joseph, 1) 
le superbe pont du Danube tout neuf, près de la Ixropold- 
stadt, il reposc sur des piliers en pierre du poids de
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40,000 quintaux (on l’appelle le pont de Francois et d’après 
un autre calcul le poids des piliers n"est que de 27,585 
quintaux; 2) le pont neuf de Ferdinand, sur le canal du 
Danube, sur des piliers du poids de 3o,ooo quintaux 3.) 
Le nouveau pont de chaines tout près du palais du prince 
de Razpumowsky, ce pont établit la communication entre 
la grand" route et le Prater. L’on a le projet d’établir 
deux autres ponts de chaines pour établir relalion entre le 
bain de Diane et l’Augarten. Les bâtinicnts de Mr. le 
banquier Riller, de Geymuller et ceux de Messieurs J. E. 
Schiffen , tous les deux situés dans les faubourgs , sont les 
palais les plus magnifiques que les particuliers de la rési- 
dence possèdent. Le château de plaisance de Schcenbrounne 
dont le jardin est remarquable, sous le rapport de la 
botanique, la ménagerie etc. Flore de Schoenlrounne, 
par Boos. Vienne, 1817, bon guide. Laxembourg oü
est la fauconerie impériale, voyez Farticle de Laxembourg- 
Hetzendorf château de plaisance, oü la famille imperiale 
se rend quelquefois pour y jouir de l’air salubre que l’on 
y respire; ce lieu mérite de fixer lattention des curieux p«r 
le beau jardin du baron de Prowy qui en cst très-près et 
contient quantitc de plantes exotiques. Saint-Veit, jardin 
du dernier goüt, appartenant â monseigneur Farchevéque . 
dans un site vraiment enchanteur. Le grand canal du 
Danube. Le jardin près de Dornbach, Erian, Haders
dorf (oü sont le tombeau et le monument de Laudon). 
JS'ufsdorf, Enzersdorf oü Fon voit le monument de l’in*  
fortuné Werner, poëte etc. Les jardins particuliers de 
FEmpereur et de la famille imperiale d’un grand intérèt 
botanique, 1 ancieu jardin du comte Harrach, appartenant 
aujourd’hui â FEmpereur est le plus grand, ainsi que 1« 
plus beau verger de l’Europe; jardin pour la Flora antri- 
chienne, appartenant au Belrédère; le jardin de Farchiduc 
Charles , oü Fon ne roit que roses; il est vendu, depuis b 
nouvelle acquisition dans le Val-Hélène (Helenthal, près 
Baaden, le jardin du comte Razonmowsky avec des serre^ 
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du style le plus distingué; les jardins du comte Palfy, 
des princes de Lichtenstein , Schwarzenberg, Esterhazy ; 
le cabinet de curiosités, dans le faubourg de Mariamilfe ou 
Ne*  *e*Danie  de Bon Secours : tableaux , dcssins , gravures ;

vres et minéraux. Outreles collections des objets de l’art 
dont il est déjâ fait menlion , les collections particulières 
de l’Emperenr et du prince héréditaire, celle du prince 
Charles, du prince Lichtenstein, celle des conites Czernin 
Cludenzith , Harrach (oü Ton voit des caricatures choisies.) 
Le musée Brésilien dans la ville et la collection d’Ambraser 
qui se trouve dans le belvédère inférieur, une chambre 
avec le magasin d armes et pour les objets de l’art d’un 
avantage inappréciable pour plus ample connaissance de la 
nature du seizième siècle , sollt Tun et l’autre très-remar- 
quables. La collection d’Ambraser renferme aussi les re- 
cueils infiniment intéressants de James Cook et de Gieseck. 
Le Kahlenberg avec les culturcs du prince de Ligne; et 
son tombeau. Hernals, oü se trouve la maison d'éduca- 
tion pour les filles des officiers. La Campagne de Palfy et 
le jardin. Au Friedhöfe (la Cour de la Paix) le monu- 
ment de Clairfait. Medling, l’église paroissiale, les ruinēs du 
château , la source d’eau minerale; les vallées romantiques 
de Clausen et de Bruhl ; l’on voit près des chateaux Alt et 
Neu Johannstein (l’ancien et le nouveau rocher de Saint- 
Jean) situés â Sparbach, de très-grands viviers et de su
perbes promenādes montagneuses. Dans la proximité des 
montagnes nommées Kahlen et Lcopoldberg, oü l’on jouit 
d’un point de vue admirable, se trouvent aussi les deux 
autres montagnes connues sous le nom de Himmel et Co
benzlberg , et non-loinde lâ, l’on voit Hermannskobel, 
qui, sous tous les rapports, est digne de l’attention des 
curieux; on y trouve des parcs établ's sur les montagnes , 
oü l’art n a rien négligé pour embellir la nature et le 
temp le magnifique dans lcquel gisent les cinq militaircs 
qui , dans la journée d’Asperfi sacrifièrent leur vie pour 
sauver celle du prince de Lichtenstein. Lichtenstein ancieu
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fort et cliâteau neuf; Penzing, oü Ton voll dans leglise le 
monument de Rottmann par Canova. Meidling , avec ses 
eaux minerales et une salle de spectacles ; Hitzing, oii se 
trouvent des bains et une jolie maison de Campagne ; Kalks- 
hourg avec des caiupagnes magniliques ; château et parc: 
Radaun avec des bains d’eaux minerales; Neuwaldeck, avec 
un château et le célèbre parc du prince de Schwarzen
berg, superbe point de vire et les monuments de Lascy et 
de Browne; outre cela , il y a encore beaucoup d'autres 
contrées embellies par l’art et la nature. Commerce infini- 
ment étendu, manufactures et fabriques: porcelaines, 
fabriques et tuiles d un genre adniirable; beaucoup d’or- 
fèvrerie, de joaillerie , soieries ; mosaique de Kopp; den- 
telles d’or et d’argent , fleurs artificielles, broderies de 
touie beauté, chapeaux fins, galons d’or bon trait et faux 
trait, cuir, gants , argent haché et marchandises de nioire 
niétallique et autres, cinabre; crayons, éventails, toutes 
sortes de marcbandises de métal ; grande manufacture 
dar nies et fonderie de Canons; tapis de laine, étoßes de 
coton, draperie considérable â la maison de force; de 
grandēs machines a l’anglaise dans la vilie et aux environs; 
fabrique pour raffiner le chanvre, teinturerie de fil de 
coton garancé ; etc. Opérations de banque et de finance. 
Billets de banque. Souverain d’or 13 fl. , ducats 4 fl. 1» 
couronnes 2 fl. 16 creutzers, écu imperial 2 fl. cou- 
ronne, -y écu ou florin, -Ļ florin, zwanziger, siebzehner, 
zehner (20, 17, io er), gros d’argent (3 er.); pièces de 
6 et 3 creutzers en cuivre. Mesures 1) pour les matières 
sèches : 1 Mouth = 3o metzes, = 120 viertels = 24°
achtel. 2) pour les liquides : 1 foudre = 3a einicrs :=-" 
>28 viertels = 1280 Maafs ou Achtring = 2240 Kcepfe 
= 5376 seidels. Divertissements: spectacles, 1) Au ßourg 
pour les tragédies, les dranies et les coinédics : 2) théâtre 
de la Cour près de la porle de Carinthie, pour les grands 
opéras - ballcts; dans les fauhourgs 3) le théâtre neuf et nia« 
gwifique situé sur la Vienne, pour les grands opéras,
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■panlominies, les mélodrames el les pièces <le grand éclat; 
4) dans la Léopoldstadt pour les pièces patriotiques amu- 
santes ; les contes enchanteurs , les paritomimes coniiques, 
en un mot pour tout ce qui prete â rire 5) la salle de 
«pectacles tout récemmcnt construite dans la Josephstadt 
pour le mcnic sujet, pour les pièces de Conversation , pour 
les pantomimes et le comiquc. Fcux d’artifice, danses 
(salle de rcdoutes au Bourg, Mehlgrille), académies de 
niusique, salle d’Apollon , casino, bains du Danube; pro- 
nicnadcs du Prater, de l’Augarten , de la Brigittenaue, 
reniparts, ou boulevarts , edles des boulevarls Lrewcl et 
Rothenthurni sont les plus fréquentées ; les glacis : place 
libre, couverte d un joli gazon qui a plus de 600 pas de 
largeur, avec une plantation d’arbres , entre la ville et les 
faubourgs; l’on aime beaucoup â diriger ses pas dans le 
voisioage de la porte Caroline, oü sc trouve un cafle et 
de l’eau minerale, pour aller au jardin du Belvédère , qui 
-â la vérité est dans un style golhique , mais d’oü l’on a un 
point de vue de toute beauté sur la ville ; le jardin du 
prince de Schwarzenberg sur les fossés , le marché aux lé- 
fiumes , laCour etc. Les ZZ O ne sont plus en activité, 
<lepuis le décret imperial qui en ordonna la cloture. 
Caffés, dans la ville, celui ditthe Nenne, ceux de Wagner, 
du Hugelmann, de Jüngling, de Steinbock et de Krammer 
près du pont Ferdinand, ce sont les plus joiis. Les auberges 
princi paies (NB. on löge fréquemment dans des maisens 
particulières): L’Impératrice d’Autriche, l’Archiduc Charles , 
l’Empereur Romain sont des hotels gārnis; les auberges les 
plus connues sont pour la ville, le Roi de Uongrie, la 
Ville de Londres, l’hotel Matschak, le Cygne,le Salut, la 
Sainte-Trinité , le Sauvage, le Cerf; dans la Léopoldstadt, 
1 Agneau d'or, l’Aigle Noir, sur lachaussée, laPoired’or.

La description que nous avons donnée de celle villè 
marquante de l’Alleinagne n est cocore que très-incomplette 
pn coinparaison de toutes les bcautés que renfcrine rette 
»die remarquable. On n’a qu a consuller ' / irnne, ton
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histoire et ses curiosités, par Hormayr , 1818; surtout
la sixi'eme édition, l'excellente description de Vienne par 
Pezzl »823- Format d’un inanuel avec un plan ; le second 
volume traite des environs, Ses esijuisses sont pour Vienne 
ce (ļu’est le Tableau de Mercier pour Paris. En 1824» 
il parut chez Armbruster un petit ouvrage unique dans son 
cspèce par Weidmann, traitant des environs de Vienne. 
Un ouvrage important pour l’arliste et l'érudit surtout est 
celui de B<ßkh intitulé; objets remarquables de Vienne et 
de ses plus pro dies alentours 1822. L’on pcut reconi- 
mander pour Vienne et pour tous les états impériaux Ma
nuel de Jenny pour ceux qui voyagent dans les Etats 
d’utriclie • Vienne 1822 — 23. Un ouvrage récent est 
aussi celui qui a pour titre, Vienne et ses alentours par 
Jaeck, Weimar 1822. Pour les amateiirs de la nature 
l’on ne peut assez. recommander le nianuel de J. Gab. Leidl, 
1826, sous le titre de Environs de Vienne. Ce que nous 
avous de plus rccent sur la monarchie de cet enipire, est 
le voyage par poste dans tous les états d’_4utriche par 
Thielens, par ordre alphabétique et topographique. Depui» 
1823, il y a une voiture accélérée qui en un jour va Je 

Vienne â Brinn, et un bâteau â vapeur qui va de Vienne 3 
Peslh.

A illacll , sur la Drave. Capit. de la II. Carinthie. 3ooo h- 
Commerce d’expédition, bonnes forges ,*  fabriques de clous , 
de fil darchal, d'aeier; sources minerales, prés du viliagc 
de VVarmbrounne. Ploniberie considérable. Dans le voisinagc > 
le lac pittoresque dit Werthersée et la Campagne du prince 
de Rosenberg, sur les bords de ce lac.

A illingen. Jolie v. du Brisgau. Abbaye de Bénédictins, 
avec une belle église ct une bibliothèque. Aub. â la Cou- 
rönne d’or.

A ilshofen. Petite villc de Bavière au conßuent de la Vils 
dans le Danube. L’on y fait une bière très-célèbre, et 
qui autrefois s’expédiait au loin (la grande brasserie royale 
«ituée hors dc la ville est aujourdhui évacuée). Pont ®ur
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le Danube; joli cimetière bors de la ville. Eglise collégiale 
(supprimée) Tuschl en etait le fondateur; c’est de ce Tusch! 
dont le peuple raconte tant d’avenlures. A une lieue de 
Vils, Fon trouve Fürst, c’est lâ oii l’on voit l’habitation et 
les plantations en arbres fruitiers du rédacteur de la Ga
zette pour les paysans et les cultivateurs. Chaussee neuve 
de Vils â Passau, longe le Danube, eile est faite avec 
beaucoup d’adresse, mais eile a aussi couté beaucoup de 
peine , l’on gagne deux licues de eben» in et l’on évite le détour 
désagréable par Fürstenzell et Ortenbourg. Le nionument de 
cet ouvrage si avantageux se voit sur la partie saillante du 
rocher le plus élevé , c’est un Lion colossal en granil près 
de cette chaussée neuve. Aub. Au Bceuf; a la Pinte 
(Kanne) â la Poste.

A lotliO. Petite ville prusienne sur le Weser. L’on en tire 
du savon, du tabac, de la cire d’Espagne, de la chicorée, 
du papier, de l’amidon , du vinaigre, de l’eau de vie, de 
la chaui. Un peu de navigation et de commerce. Ecole 
bourgeoise. Source sanitaire. Ruinēs du château. Beau 
point de vue et pélrifications remarquables sur le Horst, 
près du chemin de Lemgo. Aub. â l’ancienne poste. Chaus
see conduisant ä Herford et Minden.

\ olders. Village du Tyrol, sur Finn. Couvent de Servites 
Eaux minerales.

' Orchheim. Voyez Forcheim.
abern*.  Village de Hesse. Maison de chasse. Aub. â la 
Poste.

V\ aging. Au pays de Salzbourg , près du lac dit Tachenséc. 
I^e chateau de Lampoding au de lâ du lac.
altlau. Grand et beau village de la Haute - Lusace. Der
nier relais, en allant en Silésie. Commerce de fil, buan- 
derie, carrière.
aldenbouscJl. V. du Wurtemberg, près de la forèt dite 
SchcEnbouch. Vieuxf château. Intendauce des eaux et 
forèts.

iu cerclc de l/cip-
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sig. i3oo h. Manufactures: étofles de laine, drap, toilc, 
futaine. II y a, au château a la proximité de la ville, 
une niaison de correction, de travail et d’orphelins. Savon 
de bonne qualité , connu sous le noni de Saigon de Saxe. 

Wandsbeck. Holstein. Village près de Hanibourg. Cha
teau et jardin app. aux comtes de Schinimelinann. Toiles 
peintes , blancberies de cire et autres manufactures.

Wanfried. V. de Hesse, sur la Werra. Comuierce. Châ
teau. Autrefois la résidence d une ligne collatérale de la 
niaison de Hesse-Rothcnbourg.

WtlllgQll. V. bavaroise en Souabe; jadis v. imperiale« 
2000 h. Forgerons , arniuriers.

W areildori. V. florissante de la principauté de Munster, 
sur l’Eins. 5 â 6oo ni. 3ooo h. Comnierce de toile, 
blanchisserie, manufacture de bonibasin. Manufactures. Or- 
phelins. Gymnase. C2 â la Porte Défendue.

W'artCJlbcrg. P. v. dc la Basse-Silésie. Vieux cliâteau ■ 
et clxateau neuf; église de Saint-Pierre, église de Saint' 
Paul, l'n peu de coinmerce. Contrée agréable.

WaSSerboUl’g. V. de Bavière sur Finn. A ieux cbâtea’J*  
Saunage. Belle Situation. D’cxcellents poissons dans lloo» 
ainsi que dans le lac dit: Wallersée. (Waller).. Aub. 1« 
Poste.

Waterloo, petit village sur la chaussée de Bruxelles, a I*  
sortie de la forct: ce lieu est rcmarquable par la batail^ 
qui se, livra le i8 Juiti 1815. C’est lenom que les Angla’* 
donnent â ce lieu; les Francais le nommeut Mont Saiot • 
Jean, et les Prussiens La Belle-Alliance. Ces trois lieu*  
se trourent décrits dans le manuel intitulé Bruxelles & 
ses environs (Brussels und ils Environs). Von ne rerra 
bientot plus ricn de l’arbre de Wellington, ni de la table 
de La Belle-Alliance. Depuis quelque temps, les os et 
surtout les beiles dents de ceux qui ont péri dans celle ba- 
taillc sont devenus des objets de spéculalion. A Planchcnon , 
on voit en fer le monument des Prussiens.
eicleil. Jolie V. siluee dans le duché de Soulzbacb, $ur
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le Waldnab. 3ooo h. Manufacture de drap et d’étoffes de 
laine. Eglise paroissiale, hospice des Capucins. Ressource. 
Aub. â la Poste, au Fossé, chaussées partout.

Dans la Vettéravie sur la Lahn. Autrefois ré-
sidence du prince de Nassau-Weilbourg. 1800 h. Chateau 
avec des jardins agréables. Bailliage, Gymnase, pont de 
la Lahn. Draperie. Aub. chez Kretschmar.

' eilmunster. Bourg situé dans le pays de Nassau. Mines 
d ou l’on tire de 1 argent, du cuivre et du fer.

' eimar , sur l’Ilm. Capitale du grand - duché de ce nom, 
€t résidence du grand-duc. 10,000 h. 1000 m. Très-joli 
chateau de résidence et un beau parc; bibliothèque ducale; 
galerie de tableaux, tout récemnient ctablie; bibliothèque 
inilitairc et collection de cartes géographiques, cabinet de 
monnaies et de médailles. Institut lithographique du grand- 
duc; le chapitre de Saint-Charles (neuf); le gymnase; les 
bâtiments de la uouvelle école bourgeoise; séminaire pour 
les maitres d’école de Campagne, vraiment dignc d’étre 
imité. Ecole gratuite. Maisons deducation, celle pour 
les jeunes anglais sous la direction du professeur Melos, 
l’institut de Falk de la sociélé des amis dans le besoin. 
Concerts d’amateurs; école de dessin. Cathédrale avec la 
sépulture des princes , et des tables d’autel de Luc Cranach, 
et le monument de Herder. L’ancien cimetière avec le mo- 
n uni ent de Luc Cranach, Jagemann, Musaeus, Bode, du 
général de Schmettau etc. etc. Le nouveau cimetière avec 
le caveau grand -ducal, non-loin de lâ, Vécole centrale pour 
les bâtisses. Salle de spectacles; botei de ville, maison Ber- 
touch, son jardin et son comptoir d’industrie. (Ce fon- 
datcur, célèbre par son activité, est euterré dans son jar
din). La maison de Luc Cranach appartient actuellement au 
libraire Hofmann, qui tient une libraire d’assortiment. Fa- 
brique d’essences ; de cartes â jouer. Lainage, fabrique de 
marchandises métalliques, fabrique de pompes a feu etc. 
Collection dc Goethe, consistant en minéraux, dessin« faits 
a la niain, caniécs etc. Divertissements: spectacic, hals

21
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masqués, le Pare (ou il y a concert et assemblée tous les 
vendredis après - niidi). Ressource, Z2 Amélie. Aub. au 
Prince Héréditaire; â l’Eléphant; â l’Hotel d'Alexandre.

Dans la contrée, Belvédère avec un parc et une Orangerie; 
une riebe Collection de plantes méridionales. La montagnc 
dite Ettersberg et le château de chasse Ettersbourg, ou il 
y a une Collection de tableaux et un musée; OsmannsUedt, 
qui fut pendant quelque temps le séjour de Wieland ; son 
tombeau et son monument. A Obenveimar (une brasscrie 
et une branderie â l’anglaise). Lützendorf et Tieflburth, 
trois métairies du grand - duc vraiment admirables, Von y 
voit des races d’animaux étrangers, des Merinos etc. Les 
chaussées sont bonnes dans toutes les directions ; celle qui 
va de Weimar â Jena en passant par la vallée dite Muhl
thal est toute neuve. NB. La petite ville de Berka, non- 
loin de Weimar, est remarquable par ses Lains sulfureu*  
et la source ferrugineuse tout récemment découverte. C’est 
par erreur que ces bains sont annoncés dans cet ouvrage â 
l’article de la petite ville de Berka du pays d’Eisenach.

Weinheim. V. du comté Palatin de Bade sur la W’esch- 
nitz, dans une des plus belles contrées de la Bergstraße*  
600 m. 4400 b. Hotel de ville, chateau grand-ducal» 
celui des comtes de Lehrbach, l’église de Saint - Pierre, re- 
marquable par son antiquité; le chosur est, dit-on,>de 
Charlemagne. Le pays est enchanteur, surtout les vallées 
de Birkenau et de Gorxheim. Ruinēs du chateau Wind' 
eck. II y a dans le vallen de Birkenau, un chemin q“i 
conduit â la forèt d’Odenwald et au mystique Rodenstein, 
théâtre des merveilles d’un noinmé Lindenschmitt, Lorsch 
ou Fon voit les restes de la célèbre abbaye de ce nom- 
Lagrande étendue du point de vue du Wachenberg (montagnC 
de la garde); Geyersberg (montagne du Vautour); Hirsch 
köpf (la tète du Cerf) et de la Tour Rouge, un ouvrag® 
du quatorzième siècle. Voyez V ouvrage d'Engelmann sl,r 
Heidelberg etc. page 173, Francfort. Aub. la maison de
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poste, lo Prince Charles, le Bosuf, la Rose, le Carlsberg 
ou Mont - Charles. (Charlemont).

8 > en Franconie, dans le Nordgau. Jadis
V, imperiale, aujourd’hui bavaroise. 75o m. 6000 h. Fa- 
briques, orfévrerie, épingles. Eaux minerales. On trouve 
dans la forét voisine des restes d’un ancien rempart du 
temps des Romains. (Les habitants du pays l’appellent la 
Muraille Diabolique). On y voit aussi les traces d’un canal, 
au moyen duquel Charlemagne voulait joindre l’Altmuhl 
avec la Rednitz. Aub, â la Rose.

Weissemhourg ou Wissembourg, p. v. de la Basse- 
Alsace, au pays de Wasgovie, sur la Lauter, département 
du Bas*Rhin.  Les lignes de Wissembourg qui s’étendent 
depuis celte ville jusqu’â la Lauter, ont été plusieurs fois 
prises et reprises pendant la guerre de la révolution fran- 
$aise. Cette ville, autrefois libre et imperiale, fut cédée 
â la France, et Louis XIV en fit démolir les fortifications; 
sa population est de 4000 b. L’on y engraisse beaucoup 
de bètes A cornes, dont il se fait un assez grand commerce. 
II y a dans les environs des mines de fer et de charbon da 
terre.
eissenfels. Jolie v. de la province prussienne de Saxe, 
sur la Saale. 700 m. 5ooo h. Pont de la Saale, pècbe du 
saumon, canal. (fabriques : empois, orfèvrerie, étoffes 
de coton), Séminaire renommé pour les futurs maitres 
d’école: un inspecteur, 3 professeurs, 5o élèves. Cabinet 
de lecture. Spectacle d’amateurs. Ancien chateau de resi
dente de la ligne ducale de Saxe- Weifsenfels (bien en- 
dommagé pour avoir servi de lazareth aux arme es des puis- 
sances belligérantes en 1813). On montre â l’botel de 
rille des vestiges du généreux sang de Gustave -Adolphe que 
l’on y transporta après la bataille de Lutzen. Le portrait 
de ce héros. On avait d’abord déposé son cosur au-des- 
sous de la chaire; mais on le transféra dans la suite en 
Suède. Entre Weifsenfels et Naumbourg, les ruinēs de 
Schcenbourg, chateau de Louis-le-Sauteur. Lieux de di-

21*  
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vertisSement: dans la ville, Fharmonie; hors des murs, la 
Faisanderie. Dans le voisinage, les chanips de bataille de 
Bofsbach, de Lutzen et de Grofsgcerschcn. O'le Cercle de 
F Union. Les Trois Bochers Blancs. Aub. aux 3 Cygnes; 
a l’Oeilleterie (Nclkenbousche).

Weisskirchen. P. v. dela Moravie. Château. Eaux thcr- 
triäles. Directoire provincial, intendance du saunagc et 
des douanes.

Wels. Autriche. v. da pays au-dessus de l’Ens. 460 ni. 
33oo h, Les châteaux Polhcini et du prince d'Auersberg > 
höpital. Tanncries et diverses fabriqnes.

VVcmding. Haute -Bavière. Petite v. Chateau. Aux en- 
virons, eaux minerales.

Wendel (Saint-). Sur la chaussée de Worms â Trete«, 
endroit principal de la principauté de Cobourg Saint*  
Wendel.

Werten, sur la Salza. Bourg avcc le fort de Hohen*er-  
fen , silué sur une hauteur. Forgcs et martinets. Orpa‘1*  
lcurs qui tirent les paillettes d’or du Sabie de la Salza , pa' 
peteries, et poudrières; ltoo h. O'n fait dans les chaleU 
des Alpes environnantcs des fromages acéteux.

Werl. V. au duché de Westphalie. Chateau. Salines. CoO' 
vent (supprimé ?)

Wermeskirchen. Village au pays de Berg. Forgcs, 
aciéries.

w ermsdorf. Bourgade au cercle de Leipsig , royaume de 
Saxc, au bout des landes de Mutzschène. Dans le vci<»*  
nage, le château d’llubcrtsbourg. Paix de 1763. Aub. lß 
Boeuf Rouge.

Werneboiirg. Bourgade bavaroise. Château sur une énu*  
nence.

Wcrneck, Village da pays de Wurzbourg. Château, jaP* 
dirt et faisanderie : séjour actuel du prince évèque. H<od" 
lière. Aub. la Poste.

Wertingen. V. bavaroise en Souabe. Chateau.
W esel (Vesalia inferior). La plus grandc ville du duche
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de Cleves, au confluent <]e la Lippe et du Rhin. i5oo in. 
10,000 h. La porte de Berlin. C’est une fprtercssc du 
premier rang et la clef du Bas •'Rhin. Elle communique 
au fort Blücher aulrefois fort Napoleon par un pont sur 

x le Rhin. Citadelle. Casernes neuves pour l’infanterie et la 
ca Valerie,; arsenal; aospice pour les orphelins. Draperies, 
toi les et tanncries. Fabrique de tapis pour les pieds, établio 
en 1823 pour l’cntretien des pauvres qui sont sans ouvrqge. 
Comnierce. Port pour les bateaux du Rhin. Gyninase. Ins
titut de commerce. Salle de spectacles , deux sociétés, con- 
ccris, réunion musicale. Lieux de divertissement dans. le 
voisinage, Lilien-Veen, Bromer-Hof oü se trouve Tarque- 
buse. Dierford. Chateau et jardin botanique. Furstcnberg. 
23 au Claive d’or. Aub. Le Roi de Prusse; l’Empereur 
Romain, le Sceplre. Chaussee qui conduit de Geldern â 
Munster.

Wetzlar, au confluent de la Dill dans la Lahn, dans |ine 
contrée des plus magnifiques. Jadis V. imperiale, aujour- 
d’bui appart. au roi de Prusse. 4400 h. Vieillc et mal 
bâtie. Siege de la,Chambre Impéridle depuis i6q3 qu’elle 
y fut transfére'e de Spire. Les membres du conseil, les 
cmployés et les personnes attachécs a leur Service se mon- 
taient â environ 800 individus. Gymnase, calhédrale, 
liouvel hospice des pauvres. On pense bien que cette ville 
a beaucoup perdu depuis 1806, que cette Haute Cour'de 
justice n’existe plus. C’est la raison pourquoi le «6j«ur 
dans cette ville est a très-bon marché et pourquoi Fort y 
trouve des étrangers. La ville et les environs sont rentar- 
quables par les souffranccs de Werther, elles se fowdrnt 
sur les avenlures de sa vie qui y ont eu lieu. Tombeau 
de Werther. Aub. au Lion d’or; ü l’Etoile; â FEiiip. 
Romain; au Prince Royal; au Roi de Prusse.

W ienerisch-Neustadt. (c’est-a-dire: la Nouvelle Vienne). 

Très-jolie ville au pavs au-dessous de 1 Ens, â la distance 
de 6 milles de Vienne. 65oo h. La cathédrale (epitaphes 
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«les rebelles Hongrais Zrini et Frangipani) l’abbaye de 
l’ordre «le Citcau avec sa bibliothèque et ses collections 
d histoire naturelle. Gymnase. C’est dans la jolie chapelle 
en style gothique du château que repose la cendre de l’eni*  
pereur Maximilien I, et a ses pieds, celle de son fidèle 
Dietrichstein. Vitraux en peinture d’appret du quinzieme 
siècle. L’on voit devant la chapelle, la statue en marbre 
du duc Leopold qui périt près de Sempach, ce fut lut 
qui fonda cette chapelle. Dans le château, une académie 
militaire parfaitement bien tenue et digne d’ètre vue sous 
tous les rapports. L’hotel de ville sur la place, remar- 
quable par ses äntiquités. Grands dépols de fer et d’acier, 
provenant des forges de la Stirie; commerce de grains; 
inanufactures de velours et de rubans de soie, au sieur 
Andre; fabriques de figurēs en plâtre, raffinerie, fabrique 
de tole vernissée et de moiré métallique, de porcelainej 
papeteries. Droit d’entreput pour les marchandises venant 
d'Italie. Lieux de divertissement, en été , Schlegelmuhle; 
Schiefsstaette, moulin sur la Leitha; en hiver, théâtre et 
redoute. Dans le voisinage, Thérésienfeld et Nadelbourg, 
ou se fabriquent quantité d’aiguilles a coudre et de mar« 
chandises en laiton. Les châteaux Katzelddorf et Eich*  
buhel avec les jardins« Froschdorf; le châtcau et le parc 
de Madame Murat. Sebenstein, château sur une montagne, 
c est de tous les châteaux du temps de la chevalerie, le 
plus interessant et le plus remarquable de toute la mo*  
narchie. Thernberg, le château et le parc de l’archiduc 
Jean. Buchberg, au pied de la montagne dite Schneeberg 
(montagne de neige), l’on a de la cime de cette montagne 
de superbes points de vue sur le lac de Neusiedler jusque 
très-loin dans la Hongrie, sur Marschefeid et les Alpes 
septentrionales. Une excursion , qui dédotnmage bien du 
temps que l’on y a employé, est celle de Neustadt (fina- 
lernen t de Sabcnau) â Catenstein. Le Calvarienberg (Mont 
Calvaire, élevé non loin du couvent des Serviles, notnmé 
Maria Hilf (Notre- Dame de bon sccours) est vraisemblable*
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ment celui de tout cet empire qui soit le plus digne de fixer 
l’attention des curieux. Aub. le Lion d'or; lc Cerf, 

Wilbelmsbad. Voyez Hanau.
Windsheim. V. jadis imperiale, aujourdliui bavaroise au 

bas pays de Bareulh , sur l’Aisch. 4600 h. Maison de ville, 
paroisse, hopital. Aub. a l’Oie d’or; au SoleiL

W lntcrthur, V. du canton de Zurich. 3ooo h. Riehe
bibliothèque avec un cabinct de médailles et d’antiquilés . 
fabriques, imprimeries de toiles dites indiennes , d’autres 
etablissenients de ce genre d’industrie, machines pour la 
filature, commerce considérable de vins. Plaine agréable 
et fertile. Eaux minerales de Loehrli et de Goldbad. On
trouve dans la contrée, des anliquités roniaines, le châ- 
teau Kybourg. La ville de Winterthur est située sur les 
grands passages de Zurich, Frauenfeld, Constance etc. 
Aub. le Soleil; le Sauvage.

i isbad. Capitale du duché de Nassau. 570 m. plus de 
6000 h. Ses eaux thermales étaient déjâ renommées du 
temps des Romains. Délicieuse contrée. Hopital avec une 
maison de bains, fabrique de maroquin. La superbe «alle, 
nommée Coursaal, avec ses alentours. Les restes de thermes 
Romains et d’un fort du temps de cette nation. Biblio- 
thèque publique très - remarquable, 25 â 3o,ooo volumes, eile 
est au palais neuf; il y a un cabinet de lecture , ou l’on 
trouve ce qu’il y a de plus nouveau en fait de liltérature; 
il y a aussi un musce d’antiquités iudigènes; beau théâtre, 
oü pendant la saison des bains, la troupe de Mayenco vient 
jouer. La Couronne, la salle verte <1 l’hdtel de l’Aigle, 
le inont dit Geifsberg , la métairie Hafslocb. Dietenmuhle 
(le tnoulin de la Diéte) il y a une jolie promenāde qui y 
couduit â partiy de la Coursaal. Collection minéralogique 
de Stifft et de Zimmermann (on trouve aussi chez ce der- 
nicr des coquillages et des médailles). Bonnes chaussées dans 
toutes les direclions. Les auberges et les maisons de bains 
principales sont; les Quatre Saisons (neuve et très-jolie) et 
1 Aigle, J^es maisons de bains les plus commodes sont le
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Schutzenhof, (l’hutel des Arquebusiers) Rcenierbad (bain Ro- 
niaiu) la Rose, l’hutel d’Angleterre ; lâ seconde classe, le 
Bouc; l’Ours ; l’Ange; le Cygne et les deux bains ju- 
daiqöes; la Perdrix; et le Croissant. Les auberges les 
plus fréquentées sont, Friedrichsbourg (le Fort Frédéric), 
la Licorne; l’hutel de Nassau. Curiosités de Wisbad et 
des environs, par Ritter, Mayence, chez Crafs , 2 v. 
Ilistoire et description de la ville de Wisbad, par Eb- 
hard. L’ouvrage le plus récent est celui de Peez intitulé, 
Sour ces sanitaires de Wisbad et leur efficacitè 182 3; 
bien fait et rempli de nouvelles idées dont il résulte un 
aper$u nouveau et particulier. La nouvelle édition de 1823 
soignée par Roullmann intitulée, Essai d’une description 
de Wisbad et de ses sources sanitaires par Lehr, Quant 
aux antiquités, consultez l’ouvrage de Dorow intitulé, 
tombeaux et lieux des sacrifices des Germains et des Ro
mains sur le Rhin. Wisbad 1819 et 1821 deux cahiers.

Des ruinēs germaniques et romaines dans la contréc, 
Adolphseck, le Pfahlgraben, la Platte et l’agréable Biberich, 
avec un beau chateau de résidence. Promenādes â Son
nenberg, â la Faisanderie, au Klarenthal, â l’Adamsthal 
ou Vai d’Aam , au Foulon ou Walkmühle, au Nérosthal 
ou Val de Néron.
ismar. Ville du pays de Mecklenbourg au fond d'un 
golfe qui forme un des meilleurs ports de la Baltique. 
1000 m. 5 â 6000 h. Commerce de mer et de terre. Cette 
ville a cessé d’ètre â la Suède en i8o3 et lui appartcnait 
depuis 1640*  Dobberan est dans le voisinagc (v. Bains). 
m â 1 Amour de la Patrie. Aub. au Touneau d’or; chez 
la veuve Garz ; chez Luggert.

Wittenberg. Saxe Prussienne. 4000 h. Université ou 
«lébuta le réformateur Luther, Fan 151;. et ou Schakes- 
peare fit étudier son Hamlet, supprimée. On voit unc 
iuscription de la main de Pierre-le-Grand dans la chambre 
qu occupait le docteur Luther. Sur le niarché sc trouve 
depuis 1Ö21 la statue colossale en bronzē de Luther par
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Schadow, un graniten fait la base. Dans l’églisc, les tom- 
beaux de Melanchton et de Frédéric-le-Sage. Séminaire 
pour les ministres. Siege en 1813. On a rétabli les for- 
tifications. Aub. a l’Oie, â l’Ours Noir, â l’Etoile, au 
Raisin , a l’Aigle, au Palniier, au Lion , au Loup.
'lttStOCK. V. de la Priegnitz, sur la Dosse. 3ooo h. Dra
perie. Bataille de 1636. Coutrée marécageuse.

V. de la principauté de ce nom, appart
au duc de Brunswick, sur l’Ockre. 1000 m. 7000 h. Les 
bâtiiuents de la bibliothèque sont jolis et forment une ro- 
tonde commeâRome. L’observatoire est en haut et forme 
une galerie de deux étages} ou se trouve la plus grande 
partie de 180,000 volumes. 800 Bibles , 10,000 manuscrits. 
Le duc Auguste qui en est le fondateur, et était un hoinnie 
extrèmement actif, en écrivit lui-méme trois calalogues, il 
niourut l’an 1666, a l äge de 80 ans. Maison des or- ✓ 
pbelins et séminaire pour les jeunes gens, de^tinés aux 
fonctions de maitres d’école» Fabriques: papiers de ten- 
ture, coutil, ferblanterie et poterie d’étain. Ancienne rési- 
dence des ducs de Brunswick-Wolfenbuttel. Chateau avec 
Uianége. Cathédrale avec la sépulture des princes de lan
gen ne maison de Wolfenbuttel. Cymnase. Monument de 
Lessing, bibliothécaire de cette ville. Clubs, conccrts 
d’hiver. Promenādes au Lochloum et au Kammerholz. Sa
liņos près de Salzdahlouni. Ruinēs de l’Assebourg, Rich*  
niond. Aub. au Lion d’or, â l’Ange d’or, au Prince Héré- 
ditaire, au Forsthaus.

On va voir dans la contrée, Salzdahlouin qui était jadis 
une superbe maison de Campagne, avec une galerie de 
tableaux et une collection de porcelaines rares. Le châtcau 
est maintenant détruit.

Wolgast. V. de Poméranie, sur la Péene. 700 m. 4,o°h. 

Commerce et na viga tion , brasserie, distillerie; une fabrique 
de chjcorée, qualre de tabac. Aub. a la 5 ille dc Ber
lin; au Prince Uérédilairc de Prusse. Les chemins ii’y 
»ont pas des nieilleurs.
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Worms. Non-loin du Rhin, dans une plaine très-ferlile*  
Jadis v. imperiale, maintenant appart. au grand-duc de 
Hesse-Darmstadt. 900 ni. 7000 h, Cathédrale superbe dans 
le style Byzantin. Les murs de la ville et les tours sont 
jolis et solides. L’église de Saint-Martin qui date du on- 
zièine ou du douzième siècle. Les restes remarquables de 
l’église Saint-Paul. L’église luthérienne de la Sainte-Tri- 
nité , avec un tableau représentant Luther devant FEmpereur, 
Ä la Diète de 1521. par Seekatz. L’ancien palais épiscopal, 
détruit dans la guerre de la révolution. Gymnase. L’ins- 
titut des sourds et muets de Roller. Antiquités Romaines â 
la Gemeindehof (la Cour de la Commune). Etablissement 
pour les bains du Rhin. Fabrique de Sucre de Saturne au 
Kirchgarten (Jardin de FEglise) fabriques de tabac. L’Egli«0 
Notre-Dame hors de la ville, auprès de laquelle croit lß 
vin connu sous le nom de Liebfrauenmilch (Lait de Notre- 
Dame). Le Bousch, ou Bosquet inférieur, le moyen et le 
supérieur; le petit bois. Le château et le jardin du duc de 
Dalberg a Hernsheim (auberge â la Couronne). Près <lß 
Piflligheim Forme de Luther, sous lequel il se reposa avant 
son enlrée â Worms. Le jardin aux Roses (Rosengarten), 
une ile du Rhin avec les traditions que Fon trouve dans un tr&' 
ancien poëme intitulé , von den JX’iebelungen; c est ici q“e 
Sigourd ou Siegfried' tua le Dragon (Lindwurm). L’on a 
rcontré pendant un très-long laps de temps le tombeau <lß 
Siegfried â Worms. Théâlre d’amateurs, société musicale« 
Concert, cabinet de lecture. O Au Temple réédifié <lß 
l’Amour Fra lernet Aub. au Cygne, oü est la Poste, 
Romain , au Cheval Blanc, â FAiglc.

Wrietyan ou Brietzen. V. de la Moyenne-Marche d« 
Brandebourg, assez près de l’Oder. 400 m. 4500 h. Co®*  
merce de poissons salés. Arquebusc oü sont de jolies pro
menādes. Auxenvirons, le marécage de FOder, dont on 
a fait un beau paysage fertile. Dans le voisinage, Thaersi 
Institut d’ëconomie rurale â Mregel in. Les superbes jardin5 
économiques de Monsieur dl tzen blitz , faits pour ètre ind-
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les. C3 a l’Union. Aub. au PrlnOB Blucber, au Prine« 
Royal, au Cheval Blanc.

Wurgau. Petit endroit avec un relais sur la chaussée qui 
conduit â Bareuth. Non-loin de lâ, les ruinēs du châ- 
teau Giech; l’église Gugel avec un joli tableau au maitre- 
autel, et un joli point de vue. Bonnes truites. Aub. â la 
Poste. Etablissement i Feffet de secourir les cultivateurs, 
cet établissenient se trouve â Scheslitz. et mérite bien d ètre 

imitē.
Wurzbourg. Belle capitale du grand - duché bavarois de 

Wurzbourg, sur le Mein. 1900-2000 m. 17,090 h. Lan
den château du prince-évèque (peut-etre le plus beau châ- 
teau de toute l’Allemagne). Le fort de Marienbourg, sur 
Une eminence près dela ville: On y voit une yieille église 
avec cette inscriplion: Prima Ecclesia Francorum, une 
cave très - spacieuse, un puits profond, un arsenal; on a 
du donjon une vue magnifique. C’est au pied de la mon- 
tagne que croit ce bon vin de Franconie, connu sous le 
Dom de Leistenwein (vin de la Eigne,') On a de 1 autre 

’cAte du Mein, le Steinwein ou vin de la Boche, et celui 
noninié Harfner (de la Harpe) Prise de la citadeli« par 
Custave-Adolphe; résistance contre les Gallo -bataves en 
1800; le court siege de 1813. La place ou 1 ou voit une 
cbapelle dédiée i Sainte - Marie, et une fort belle fontaine. 
Cathédrale avec d’antiques monuments, des inscriptions et 
une belle chaire d’un style gothique. L église collégiale de 
Sainte - Marie (Stift Mariae Kirche). Le chapitre et l’église 
de Neumunster. Bel höpital, spacieux et bien administrē, 
nommé Juliusspital, avec un jardin botanique, un cabinet 
anatomique et d’autres collcctions ; on y trouve aussi nne 
cbapelle d’une elegante simplicité. Les couvents des Ecos 
tais et de Saint - Etienne (supprimés). L’église de ce dernier 
lnonastère et celle du grand -séminaire sont ornécs de fres- 
ques. Vous voyez auprès de la ville, le couvent de Hini- 
mclspforten (supprimé) sur la montagne. Saint-Nicola«, 
vis-â-vis de la citadelle, l’hospice de*  Capucins, nonirné
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ordinairement la Koeppèle ,ou Capucinière. Les bâliinents 
de l’universilé avec une bibliothèque, instruments de phy- 
sique et un observatoire. Pont du Main , orné de stalues. 
Université etgymnase, inaison de travail. Trois réuuions 
pour les divertisscnients; l’Harmonie dans un très-joli local 
qui lui appartieut , et ci-devant noniniè Guttenberger Hof. 
Tableaux cn mosai'que faits de mousse et d’ailes de papü*  
Ions, au professeur Plank, maintenant â la bibliothèque; 
Collections de tableaux d'Oberthur, de lloutten , de Gut
tenberg, de Hartmann. Théâtre. Promenādes-au beau jar» 
din du château : A la Place d armes; nouvelles promenādes 
autour de la ville; bors de la ville, le jardin de Houtten; 
Aumuhle, non-loin de lâ, le jardin de Platze les jardins 
Moscou, Smolensk et Talavera. Veitshöchheim (ancien 
château et jardin du prince-évéque) , Werneck. Bains de 
Kissingen et dc Bocklet. Commerce et navigation. Quel- 
ques fabriques et manufactures t étofles de laine, chapeaux: 
tartre, couleurs, miroirs, cuir, instruments de chimie et 
de Chirurgie, fonderie de cloches. Etablissement de Heine 
pour le redressement des tailles contrefaites ou hasardées. H 
laut aller voir une presse d’imprimerie de la uouvelle in- 
vention des imprimeurs König et Bauer. Aub. â FHotel 
de Bavière; au Cygne; â l’Aigle; â la Croix d’or; au 
Prince Héréditaire déßavière; â l’Autruche. Tableau typo- 
physio -graphigue de IV. par Oegg, 1812.

XX UFZCT1. P. y. du royaume de Saxe, au ccrcle de Lcipsig- 
400 m. 3ooo. Chateau, čathedrale. Brasserie. Quantité 
de brocheurs qui tricotent des bas. Tisseraoderie et bla«*  
chisserie de toile. C2 Frédéric Auguste â la Fidèle Al
liance. Aub. â l’Aigle d’or; â la Croix ?ioire; a la Croix 
Blanche.

Excursion : Machern , belle Campagne avec château, jardin 
et bains. V. Promenade u Machern, Xeipxig, chez Vofs- 
C'est en treLeipsig ei Machern qu’est situé levillagede Borsdor ff 
qui a donné son nom â une sorle dc pomnics bien connucs. 

Xanten. X, prussienne du duché dc Clèves; sur les bord«
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<tu Rhin. 5oo in. 3ooo. Hotel Je ville, église collégiale. 
L’agricullure est I’industrie dominante de ce lieu, cepen- 
dant il y a aussi des fabriques et des nianufactures. Négöce. 
Plusieurt restes de monuments d’antiquité roniaine. Aub. A 
l’Hotcl du Bas-Rhin (dont les jardins aboutissent A ce 
qu on nomine le Heerkamp: Caslra vetera Romanoriim), 
On a encore trouvé les restes d’un aqueduc au Vorstenberg, 
proprenient au Starisberg A un quart de lieue de la ville, 
oü Varus avait son prétoire avant de passer le Rhin ; Fon 
a de la un joti point de vue.

Ypr es. V. forte et considérable de Flandre. i5,ooo h. Ma-
nufactures de soieries, de sianioiscs de serges, de rubans, 
de dentclles, de toilcs. Comnierce. Cathédrale, ci-devant 
le College des Jésuites. Canal Boesing. Très-Crand Hotel 
de villc. Situation basse, marécagcuse et insalubre.

Zabern. Voyez Saverne.
Zcdcnick. P. V. de la Marche Uckraine, sur la Ha'vef. 

23oo h. Tncendiée en i8oi. Chapitre noble, composé 
d unc abbesse et de six conventuclles de la religion luthérienne. 
Bureaux de poste et de douane, sur les frontières du Meck- 
lenbourg. Dans le voisinage, forges considérables.

Zeitz. V. de la Saxe prussienne sur l’Elster blanche, 7 A 

800 m. 4700 h. Château de Mauricebourg. Coinmercc; 
manufactures et fabriques: toiles de coton , étofles de laine’, 
drap , cuir, bougies, boutons de inétal. Eglise collégiale: 
beau tableau au-dessus du maitre - autel. Bibtolhèque du 
chapitre, avec quelqucs raretés littéraires. Hotel de ville, 
douane, maison et jardin du sieur Albrecht, orphelins, 
école pour la garnison, école gratuite, école pour les 
pauvres, hospice de charité avec un établissement d'in- 
dustrie, école du chapitre. Maison d’instruction et d edu- 
cation. On trouve dans la contrde, un lieu de divertissement 
nommé le Pare ou Thiergarten , le château Haynsbourg què 
l’on prétend avoir été bâti par les Vendes, lors de leur 
vtablissemcnt en Saxe. Aub. au Lion Rouge; au Raisin.

Zelle. T. Celle.
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Zellerfeld. ». Clausthal.
Zerbst. V. de la principauté <1'Anhalt - Zerbst, dans la 

parlie au duc de Dessau. 1570 m. 7500 h. Orfèvrerie, 
fabrique de cire et de fa’ience. Chateau considérable près 
de la ville. Maison de correcliou et de travail forcé, 
nouvelle école pour les jeunes Alles, école gratuite, bâli- 
ment neuf pour la grande école. On vpit sur la belle 
place du niarché , le chène de Roland et la Fille au beurre 
(Butterjungfer). II faut deniander â voir au vieil hdtel de 
ville une Bible très-rare sur parchemin, avec des peintures 
de Luc Cranach et des inscriptions de Luther, Mélanch- 
ton et autres docteurs de la réforme. Bonne bière et fa- 
ineux fromages. Bien des améliorations et des cmbellisse- 
ments, depuis que cette ville appartient au duc de Dessau. 
Divertissements: réunion sociale et redoutes au jardin Koeh
ler , promenādes au Friedrichsholz (Bois Frédéric) au Vo
gelheerd (â rOisellerie), au mont dit Friderikenberg. Fète 
annuelle du Papegai â l’arquebuse. Nouvelles promenādes 
autour du château: près de la porte, source minerale. 
Voyez les sources salines et ferrugineuses près Zerbst, }>ar 
Uerning , 1818. E2 a l’Arche d'AlIiance. Aub. l’Hoiel
d'Anhalt, le Lion d’or, l’Aigle Noir, l’Ancre Grise, l’Ancre 
d’or.

Zielenzig. V. de la Nouvelle-Marche de Brandebourg- 
Cour de justice civile et criminelle. Bureau de douane. 
Drapier«.

Zierl. Villagedu Tyrol, sur Finn. C’est dans cette con- 
trée que se trouve la Muraille de St Martin (Martinswand), 
cclèbre par I histoire de Maximilien Premier: on y a placé 
une croix, en mémoire de sa délivrance miraculeuse. L’or 
qu on exploite dans ces mines est peu de chose. Bois de 
sapin et de mélèze.

Zittau. V. du royaume de Saxe. dans la Haute - Lusace, 
sur la Mandau et la Neisse. 1100 m. 7 â 8000 h. Traces 
du Bombardement de 1757, qui détruisit 600 maisous. Ce- 
pendant le tout est reconstruit et joli. Gymnase, école
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bourgeoise gratuite et industrielle; séminaire pour le« 
maitres d’école, bibliothèque considérable, cabinet d’histoire 
naturelle et d’antiquités. Toiles peintes , excellentes blan- 
chisseries, chapellerie, papeterie. Commerce considérable, 
surtout en toiles qui se fabriquent dans les lieux circon- 
voisins ; les contrées sont charmantes et agréables. On a 
unevue, magnifique du haut de la tour de l’église Saint- 
Jean. Les bâtiments neufs de lecole, de beiles niaisons 
particulières, la šalle de concert d’Egner est de toute 
beauté; la nouvelle salle de spectacles, la maison de force 
avec des machines pour la filature, la maison de bains du 
sieur Knispel, connue sous le nom de Augustusbad, l’ar» 
rangement en est très-bien entendu. Les salies du jardin 
Schabei, la Ressource, le Pare Reidcrsdorf oü Fon voit 
un beau château et la -bibliothèque du comte Einsiedel. 
n Frédéric - Auguste aux 3 compas. Aub. au Soleil d’or, 
ä l’Ange, au Lion d’or. Voyez, Zittau et ses environs ; 
manuel pour les f^ojageurs, par Peschek. Zittau, 1821. 
II peut aussi servir de guide pour aller voir Oybin situé â 
une lieue de la rille; c’était un chateau qui servait de 
repaire aux brigands. Couvent, merveilles de la nature; 
Herrnhout.

Znai’m. v. bien bâtie, dans la Moravie, sur une mon- 
tagne, aux bords de la Taya. 800 in. 6000 h. Gyninase, 
école principale, vieux château des anciens princes de 
Moravie, avec un vieux temple. Manufacture de drap. 
Près de la ville, le riche chapitre de Lanka, ou de Brouck. 
Auberge sur le Marché.

Zuckmantel. P. v. montagneuse dans la Silésie autri- 
ebienne. Couleurs minerales ; autrefois beaucoup d or et 
d’argent.

Zullichau. V. de la Nouvelle-Marche. Importantes ma- 
nufactures en laine. Commerce. Célèbre maison d orphelins 
et pedagogie, avec une petite bibliothèque et une Collec
tion d’histoire naturelle. Ecole urbaine gratuite pour filles ; 
château. 600 m. 6000 h. Club. Aub. â 1 Arbre Aert, a
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la Maisön Teutonique; an Cheval Blanc. Les routes ne 
sont pas niauvaises, niais il n’y a poiut de chaussées.

Zurich Chef-licu du canton de ce nom, la plus grandc 
ville de la Suisse alleinande après Bâle, dans une charmante 
contrée, â 1 endroit oü le lac de Zurich dégorge la Lim
mat, qui partage la ville en deux parties, 1200 iu. 
1 1,000 h. Cette villc est Située sur le passage principa 1 
de l’Allcmagne pour aller dans la Suisse occidentale et 
méridionale. Grande et vieille église qu’on noninie le 
Grofs-Munster; hötel de ville, arsenauX; institut médico- 
chirurgical et politique; anatonüe; plusieurs collections de 
livres, d’objets des arts et de l’histoire naturelle; bibli'> 
thèque urbaine considérable; bibliothèques pour abonnc- 
ment, hospice pour les orphelins, très - bien distribué, 
grand magasin au blé, académie, plusieurs bons établisse- 
nicnts d’utilité publiquc; Sociélé physique et économique , 
qui tient ses séances au Poële de la Mésange. (Manu- 
factures considérables de soieries, d’indiennes , de mou$- 
sei in es, papeteries etc). Commerce considérable: (aflaires 
de banque, librairie, objets de l’art; commerce de grain 
et de soie). La toür de Wellenberg (Mont - des - Flots) 
dans le lit meine de la Limmat, prisons pour les cri mittels; 
établissements pour les bains. Nouveau casino ; jolirs 
maisons de Campagne sur le lac et sur la Limmat. On 
trouve dans les cabinets de curiosités, beaucoup de paysage5 
d artistes Suisses. On aime a voir aussi les tableanx du 
poete Salomon Gessner, dans le bâtiment de la société de*  
arts. Ecole célèbre de inusique vocale de Htegeli. E*p°*  
eition des oHjets de l’industrie bolvétique, au mois de 
Mai de chaqüe année. Beiles promenādes, points de vuc 
cnchantcurs : la Nouvelle ou la Haute Promenade, sur lc*  
reniparts , le Lindenbof ou la Cour des Tilleuls, les oc- 
phelins, les ponts, Tarquebusc 011 l’on voit le monument 
de Gefsner, le Sihh«drehen (Bosquet), le Burgli, le lleck- 
ler etc. Parties de plaisir sur le lac: par exeniple au 
Niedclbad et â Aufnau, Rielitersweil , Rappers weil au
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Seefels (roclier du lac). Combats et scènes sanglantes, 
surtout en 1799. Plan de la ville et des environs de 
Zurich. Cet ouvrage est excellent. □ â la Concorde. 
Modestia cum libertate ou ä la Modestie. Aub. le Glaive, 
le Corbeau , Rcefsle, la Cicogne.

Zweibrücken (Deux - Fonts). Jolie v. de la Bavière 
Rhénane. 5ooo h. Chateau; tribunal d’appel. Le ci-de- 
vant châtcau des ducs des Deux-Ponts. Manufactures 
d acicr, de lainagc. Gymnase. On trouvc dans la jolie 
contréc, des forges et des niines de vif-argent. Aub. au 
Viehhof (a la Cour du Bétail) 011 est la poste; â la 
Cbarrue; â l’Agncau.

Zwickau, V. de la Saxc Royale sur la Mulde, dans ITrz- 
gebirg. 1000 ni. 7 â 8000 h. Ecolc scientifique avec une 
hibliotbèque. L’on voit dans l’église de Sainte-Marie un 
superbe tableau de L. Cranach et sur la tour qui a deux 
cents pieds de hautcur, la place ou Luther avait coutunie 
d aller jouir du bcau point de vue qu’on y a. Fabrique 
d’ohjets chimiques. Excellenté maison de correction et de 
travail-forcé au château d’Osterstein. Tanneries, draperie, 
fabriques et commerce, surtout en grains. IVouveaux ma- 
gasins civils et militaircs. Belle contrée. Houillières considé- 
rables. Couleurs minerales très - célèbres et très-recher- 
chées. Etang ou l’on peche d’excellentes carpes. Aub. â 
la Poste, a l’Ancre. Au Sapin.

Zwittau. V. de Moravie, sur les frontièrcs de la Boheme 
et prds des sources de la Zittawa. 400 m. i5oo h. Dra
perie et tisserandcric considérables. Comnicrce de lin et 
de laine.

Zwoll. Belle V. de la province d’Obcr-Yssel, daus une 
agrcable contrée, sur la rivière d’Aa. 12,000 h. Com- 
nicrcc d’expcdilion , ferroneric. Citadelle. Vechte, canal 
qui réunit l’Aa â la Vechte et au Zuidersce. Eglise avcc 
un orguc niagnifiqne ct unc belle chairc. Hotel de villc. 
Aub. â rilutel de Ilollande.
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Bains et voyage pour s’y rendre.

Comme nous avons en Alleniagne beaucoup de bains ou il 
n j a point de retais, et que ces bains niéritent cependant 
d’clre nientionnés dans le manuel du voyageur , nous allons 
eiter ceux qui sont les plus importants : quatit aux autres 
qui ne sont pas tout-â-fait sans quelque considération , on 
les trouvera a leur ordre alphabétique. Descriplion
systématitjue de toutes les eaux minerales et de tous les 
Lains des pays connus, principalement de l’AUemagne etc. 
2 E. a Jena, 1802. ze édit. Apercu systematique et ex- 
position des rèsultats de 242 recherches chimir/ues d’eaux 
winérales et medizinales des pays de la Confédération Ger- 
inanitļue, par le prof. Hoffmann ä Weimar. Berlin, 
1815; les plus récents sont Iains et fontaines sanilaires 
de l’AUemagne et dc la Suisse par le docteur Mosch avec 
5o planches et une carte. Leipsig 1821. N. A. Sous le 
point de vue de la niédecine et de l’cflacicite. Bains les 
plus importants de l*  Europa et recommandation de ces 
Lains pour les personnes bicnportanles et malades» Berlin 
1822. Au reste presque chaque bain â sa propre descrip- 
tion. Almanach des eaux et Lains, lère année. Darm
stadt 181G. (Si cet ouvrage se conti nit*  encore fpielt/ucs 
annees, il pourra par la suite jorvner une biblioth'e<ļuc 
portative, <jui sera du plus grand inlérét pour les preneurs 
de bains et les Luv cur s d’eaux.}



342 Bains Aix-la-Chap. — Alexanders!,.

1. Aix-la-Cliapelle et Burtscheid. Voy. ces noms.
2. Alexandersbad. Eaux et bains près de Sichersreuth.

Relais, Wundsiedel dans le district de Bayreuth dans les 
montagnes du Fichtelgebirge (mont-des-pins). Beiles cul- 
tures , le Luxbourg (depuis i8o5, Louisenbourg); environs 
roniantiques. L’eau bouillonne et pétille avec force, eile 
a de l’aiTinité avec les eaux d’Egra. Elle a surtout des 
parties ferrugineuses , alcalines et salines , de terre argileuse 
et de gaz fixe; on en fait des envois dans les pays les plus 
éloignés. Edulcorée avec du vin et du sucrc, eile est plus 
agréable â boire que l’eau de Selters. Les prix des vivres 
sont assez modérés, on y est bien traité et â un prix fort 
raisonnable; aussi beaucoup de personnes préfèrent - elles 
le séjour d'Alexandersbad â cclui d'Egra, d’oü elles fout 
venir des eaux pour la boisson, et prennent les eaux d’Ale- 
xandersbad pour le bain. On s y rend d'Egra par Thiers
heim , (4 milles) de Hof par Mccnchberg et Weissenstadt# 
ou de Hof, on s’cn va traversant une conlrée ronianlique 
du Fichtelberg, ce qui fait gagner un bon niillc de cheinin« 
En partant de Bayreuth, on passe par Berneck et Weissen
stadt. En partant de Hof, le chemin est inoins long et 
plus romanlique. Hof. Wundsiedel, lieu natal de 
Jean Paul et de Sand, beiles parties au Hussein, â Ep' 
p rechts te in , â la Tète de breuf (Ochsenkopf) etc, Société, 
harnionie. Dans les montagnes de granit qui ne sont paS 
loin, Dolomit et les jolis colonnes d'Andalousit. V. Stebeu. 
Alexandersbad und die Hohenbergcr Mineralquelle, vom 
Medecinalrath JKetsler (Alexandersbad et les sources mi
nerales de ses montagnes, par Wetzler, cotiseiller en n»é- 
decine) uremberg, i8a3. 8. Coup d'oeil sur /’Alexan
dersbad et Louisenbourg, par le comle de Lagard-e Mas- 
sence. Munic, >819. Les eaux d Alexandersbad sont ex-
cellentes poyr les bains , niais sont un peu Iourde’ 
pour l'estoniac, raison pour laquelle on n’en peut pa« 
prendre fréquennnent. La source de 1 ungenau non • lo»rt 
de Hof et de Stehen donue une eau qui approche teile-
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ment de celle de Seilers que souvenl on en fait des envois 
sous ce noni.

3. Alexisbad. Bains d’eaux fcrrugineuses dans les mon- 
tagnes du Harz, contrde très • romantique. Ces bains sont 
bien frequentes. Vous avez â la proximité la vallée dite 
Selkethal, le Msdchensproung (saut de la fillette), le Fal
kenstein (le Roc des Faucons) etc. II ne faul que 4 jonrs 
de vojage pour aller voir le Brocken, aller et revenir. 
C est au duc d'Anhalt - Bernbourg que l’on doit la bonne 
distribution des bâtiinents et des bains. Relais, Ballen- 
steedt. Exccllente fabriqne de fer de fonte. V. Alexisbad 
de Gottschalk et Kuuz} 1819 avec carte.

4. Aich. Bains très - fréquentés , près de Kempten. Beiles 
promenādes, environs agréables.

5. Altwasser. Dans la Basse-Silésie, k 2 millcs de Schweid
nitz. 3 sources minerales. Relais, Friedland.

6. Bade et Baden. Cherchez ces noms.
7. Badenweiler. Dans une vallée romantique du mar 

graviat supérieur de Bade. Bains d’eaux thermales. On a 
découvert, en 1784, dans ce nième endroit de grands 
bains du temps des Romains, lesquels élaicnt encore bien 
conservés. On voit dans la contree qui est très-mon- 
tagneuse , les ruinēs de l’antique château de Badenweiler; 
des mines de fer et d'argent. C’est lâ qu’on recueille le 
Markgraefler (rin du Margrave), qui est le ineilleur de tous 
les préscnts que fait Bacchus aux sujets du grand-duc.

8. Bahlingen. Cherche. ce nom.
Ö. Bardensleben. Près d'Hclmstaedt. Deux maisons ou 

l’on se rasscmble; »alle de spectacles, toutes les commodilés 
possibles. Relais, Helmsta’dt. V. Bad et Brounnen, près 
d'Helmstaedt. V. Lichtenstein 1818.

Berka. V. Weimar.
9. Bibra. près N aumbourg, eaux fcrrugineuses pour bain 

et boisson. Relais.
10. Bilin. En Boheme, non loin de Torplitz. Eau mé- 

dicinale anière, dont on fait le sei de Seidschutz. Contrée
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pleine de basalte. Vestiges volcaniques. Vuc très-étenduc 
sur la cime du rochcr de Bilin. Relais.

11. Bohlet; Voyez Kissi n gen. Relais, Münnerstadt.
12. Bruckcnau. Chercbez ce noni.
13. Bunte. V. Ilerfort.
14. Carls bad. Voyez cc noni. La Fontaine du château qui

s’était perdue depuis 'l’an 1809 a reparu le i5 Octobre
1823 avec toute sa force et son cfficacilé primitive.

15. Cudowa. Dans le comté de Glatz. 11 y vient an- 
n uel lernen t 1000 jusqu’ a i5oo étrangers, pour boire les 
eaux et prendrc les bains, quoiquil n’y ait guèrcs que 20 
ans que ces bains soient arrangcs, Fontaine oii l’on va 
boire, niaison de bain, beau jardin. Voyez la descrip- 
tion du docteur Mogalla. Breslau, 1799- Les ocuvres du 
docteur Mosch sur la fontaine de Henri (Heinricbsbroun- 
nen). Relais, Reinerz.

16. Charlottenbrounne. V. Schweidnitz. Relais.
Friedland.

17. Dobberan. Voyez l’article: Bains de mer.
18. Driboiirg. Dans le pays de Paderborn. Ces bains 

sont très-estiinés dans la contrée; on en trouve les eaux 
ferrugincuses et acides carboniques, sein Mahles â celles de 
Pyrmont. Les bains y sont bien arrangés; I on est par- 
faitemcnt bien dans les tnaisons de bain , et dans le voi*  
sinage; ces maisons peuvent contenir au de lâ de ccnt 
baigneurs. Gallerie de 25o pieds de longueur pour ceux 
qui prennent les eaux. Hotel de charité pour les indigents 
qui vicnncnt prendre les bains. Bon caffé, table d'hdtc 
dans la salle â danser, â la Maison Teutonique tout près 
de la Fontaine et chez Madame Kothe, ces deux auberges

. sont très - bonnes. Dans la proximité ies ruinös de l’an- 
cienne forteressc Saxonne Ibourg. Forgcs , verreries, po- 
terie. Les chaussées vont ètre mises en. bon état. >Relai«« 
Dissertation de Sundicani dans la mèdecine d'Huje land 
Journalf i^me volume.

■ 9, Eilscil. Dans le pays de Scbaumbourg, auprès de
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Buckebourg. Bains sulfurcux, gazeux et limoneux 
les vertus sont reconnucs en médecine. Ces bains

dont
sont

adossés â la colline boisée, dite, la Hari, dont le
soniniet ct la pente douccmeut arrondis , forment de char
mantes promenādes. La Situation est des plus rianles, 
les baliments sont bcaux, surtout celui qu’on nomme Ic 
Logis et oü l’on a toutes les coinmodités. Jolie galcric 
de la salle â danser et a manger, <jtc. Sources medizinales 
d’Eilsen et ses environs, par le D. Heinecke, Hanoyre: 
1808. avec un plan. Sous le rapport sanitaire : les nou- 
veaux bains gazo - limoneux d’Eilsen , par le D. Gebhard. 
Berlin, 1812. Relais, Buckebourg.

-0. Ems. Chcrchez ce noni. Relais.
21. Ems. Dans la seigneuric d'II oben - Ems , près du lac 

de Constance. Bains sulfurcux. Dans le voisinage, on 
voit sur la montagne, le vieux châtcau dHohen - Ems en 
ruine.

22fc Eppenhausen. V. Hagen.
2v4 hHellingen. Dans le pays de Nassau, sur la Lahn. 

Ces eaux sont excellentes : on en fait sculcment des envois 
a l’étranger (jusqu'en Russie, jusqu’aüx Indes). ’ II y a un 
chemin roir.antique entre Geilnau et Fachingen qui coriduit 
â Katzen eil en bogen. L’eau est agréablc; dun grand secours 
dans beaucoup de maladies.

24. Frankenhausen. Ville dans la principautr de Schwarzb. 
Rudolstadt, avec saline ct bains froids muriatiques, un 
bain de mer sur le continent que l’on frequente de plus 
on plus, ig bains â seringue. Voyez-cn la dcscription par 
Yanike, dans son oeuvre imprimé a Weimar.

■ -5. Franzbad. V. Ègra.
*■6. }< rcudcnthal. Basse - Seigneuric cn Silésie. Eaux- 

mincrales ct salubrcs. Relais.
h reyen Walde. A 7 milles et -5 dc Berlin. Ixs bains 

sont â une demi-licuc de la ville, dans une contrée riebe 
c» jardins ei en superbes campagncs , p. ex. Quilitz , Cu- 
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nersdorf. On troiive dans ces bains toutes les coinino- 
dites qu’on peut désirer. Relais.

28. Friedericlisbrounn. V. Neisse.
29. Gastein. Bains. renonimés dans le pays de Salzbourg; 

ces eaux minerales , jetlent 5 source« au pied du Grauvogel- 
La chaleur de cette eau est de 33° du tbermomèlre de 
Réaumur; et eile conserve très-longlenips sa température. 
Les niilitaires blessés, les homnies blasés, les nières aflaiblic*  
recouvrent ici leurs forces; les fibres, l’estomac, les 
entrailles s’y corroborent. I*a  goutte , les nialadies arti- 
culaires , les paraly&jes se guérissent; il n’y a pas jusqii'au 
virus des niaux véncriens qui ne cède, d’ordinaire, â I*  
vertu de celle eau. Les baigneurs passent la plus grande 
partie de leur séjour dans ce lieu â observer la force et b 
vertu de l’eau, ils se foul quelquefois un plaisir d’observer 
l'influence de cette eau sur les fleurs et les fruits. On 
suspend au - dessus de la source des boutons, et ils s’épa- 
nouissentj on y plonge des fruits qui ne sont pas encore 
dans leur maturité ; ils murissent; des lleurs dont la co- 
rolle n’est pas encore forinée, on les voit éclore. Thé- 
op liras te Paracelse a déjä recomniandé cette eau, dont la 
découverte date du septième ou huitièine siècle. Les source« 
minerales de Gastein bravent les analyses ordinaires de I» 
chiniie; et aucun indice visible n’en annonce ni le mérit« 
ni la substance. L’eau reste toujours liinpide coinme de 
leau de fonlaine« Le linion qu’on rcniarque dans la source, 
ainai que la niousse, que l'on trouve dans cette eau est u” 
phénomene; 1 eilet qu’ils produisent Tun et l’autre sur le*  
blessures et sur les maux invélcrés, tient du prodige. b 
y a une grande niaison fort spacieuse que l’Empereur 
d’Autriche, le bienfaisant Francois, fit ouvrir, en löo?» 
pour l’usage du public. Les auberges ne sont guère <lnö 
des habitations seinblablcs a des maisons de paysan«. On 
y coinpLe 1000 jnsqua i5oo baigneurs, tous les ans. H 
y a une bonne auberge cbex Straubinger. Des mines d'o«*.  
Chu le de l'Aachc de la bauleur de 63o pieds. Excursion«
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par lc Kessel (chaudron) qui est très-riche en cataractcs, 
il est situc au Nafsfeld (la Campagne humide); les per- 
sonnes faibles (mais non-malades) peuvent montcr au Flug- 
kopf et au Tisch. Les guides que Fon pent recomniander 
coninie tres -expérimentés dans ces excursions , sont Rath
hausberger et Unkogels. L’on y a établi un bain a vapeurs 
en 1826. Ce que nous avons de plus récent sur ce bain 
est, Manuel pour ceux qui vont a Gastein, par Emil. 
I ienne 1827. Le docteur Zondarotti est l’auteur le plus 
moderne qui ait écrit sur ces bains, en 1814. On a des 
descriptions plus anciennes du doctcur Eckhl et de Bori- 
«oni. V. la vallée de Gastein ct ses sources salutaires , 
par le chevälier de Koch-Sternfeld. II existe maintenant 
un ouvrage nommé Gastunia qui remplace tous les autres. 
Almanach pour les baigneurs de Gastein par Mitterdorfer. 
Salzbourg 1820. Relais.

O0. Geilnau. Entre Nassau et Seilers. Site renipli d’amé 
nité. L’eau, semblable â celle de Fachingen , est recher- 
chée pour sa saveur et son usage en mcdecine; on en fait 
des envois au loin. Relais, Limbourg.

31. Giclshubel. A trois milles de Dresde, sur la route 

de Prague. II y a deux sources minerales, qu’on nomme 
la Frédérique ct la Ceorgienne. II y a des fontaines pour 
les buveurs, et des bains pour les baigneurs. La vertu de 
ces eaux et la beauté du pays dcvraient bien y altirer plus 
d étrangcrs. Rabcner et Gellert ont souvent visité ces bains; 
il y a un sentier dans la forèt qu’on appelle encore au- 
jourd'hui l'Allée des Poétes , parceque c’était leur pro
menāde favorite. Vous trouvez assez près de lâ , l’agréable 
maison de Campagne de nionsieur le général de Leyser. 
Helais , Pirna.

32. Gunlhcrsbad. Dans la princ. de Schwarzbourg, 

peu de disLance de Sondershauseu. EuUX sulfureuses, dé- 
pendantes vraisenihiabiement de l’embranchement qui nour- 
rit, cgalement dans le voisinage, les bains sulfureux de 
Eangeiisalza , de Tennstxdt et de Tonna. I^e prince a fait
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clever de beaux hatiments commodes pour les étrangers, 
dans une contrce fort agréable au niilieu des bois. pour 
ces bains et en mente temps pour la source saline d 
Stockhausen : VAnalyse chimii/ue de la source sulfureusc 
de Gunthersbad près Sondershausen, ainsi <pie sa descrip- 
tion sous le rapport topograph'upie , économique et médici- 
nah A titre de Supplement: les recherches ehimi<]ues de 
la source saline de Stockhausen, par le prof. Bucholt- 
Sondershausen. 1816. 8wo.

o3. Hermannsbad. Près de Lausigk dans le royaume de 
Saxe. Le« bains ne sont arrangés que depuis l’année 1621» 
Voyea Pahls ffcrmannsb. Leipsig 1822.

34. HcinricllsbrOUlin. Près de Neisse dans le Comté de
Glatz, source ferrugineuse dont on se sert pour boire et 
pour baigner. L’on en fait aussi des expéditions en cru- 
chons. Mosch sources sanitaires de la Silésie et du
comté de Glats , j 82».

35. 1 lolgaisinat’. Non-lorn de Cassel, bains salins muri- 
atiques , bains de vapcurs et de douche. Contrée très- 
agrvable. Les restaurateurs soignent tout ce qui est relatif 
â la table, le Burggraf cst Charge de la partie des löge*  
inents, et l’inspecteur des bains dirige tout cc qui es1 
relatif aux bains. Relais.

36. Hub. Au grand-Üuché de Bade, â trois quarts de 
lieue de Buhl, oü est la inaison de poste. Bains chauds. 
Site romantique. Arrangements qu’ort ne sanrai t trop 
loncr. Cest Ic génic de Weinbrenner qui dirige les dessin« 
des promenādes et ceux des maisons de bain. 11 y a une 
des salies qui porte le nom de IVindeker - Bergmanns-Saal 
en 1 honneur d une ligue danianls chevaleresques qn’on ar 
pelait Windeker Burgmannschaft, et qui tenait ses asseni- 
blées dans les redes du vieux château de Windel, dont le 
garde-chasse a les clcfs. Quand on est aux fenètrcs des 
chanibres , qui sont au haut de la tour de ce vicux châtcau 
qui doiuine une contrée niagnifique, l’.ril se porte snr des 
iuontagnes boisées, on plnnge avec volupté dans des vallée*
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ombreuses. V. Avis sur les bains de Hub par le D. Schulz. 
Carlsrouhc, i8i3. 8» Dans le voisinagc est silué Safsbach, 
lieu famcux par la inovt du marcchal <lc Turcnne,, cn 
1675. 11 laut aller voir lc monument <lc cc grand Ca-
pitaine.

37. Ininau. Village sur le Danube, cn Souabc (llohc.i- 

zollcrn - Sigmaringen). Eaux minerales et bains. Quelqucs 
1 promenādes. Relais , Tubinguc, Haigerloch.

Kissingen et Roklet. Kissingen â 5 lieues dc Schwein
fort et de Bruckcuau dans le pays dc Wurzbourg. Petile 
villc, située dans un agréable vallon sur la Saale frauco- 
menne. Beiles promenādes. Sur la montagne, un châtcau 
détruit; dans le voisinagc, sont des saliņos. II y a devant 
la inaison des bains trois sortes dc s »urces , la source d’caux 
minerales, la source dont on prend les eaux ou Pragozzi et 
la .source ou l’on prend les bains, ou Pan der. Logements
ehe» lleilmann, les frèrcs Philippe Goldmann. On prend 
les bains dans les appartemenls, table d’butc cbez les 
restaurants. Daus les environs, se trouve encore un autre 
bain , non-loin dc Wipfeld. Ces eaux sont bonnes pour 
la gouttc, les maiadies ncrveuscs, les ébullilions de saug, 
la carie des os , les obstructions, etc. A deux lieues do 
la, vous trouvez Boklet , oir l’on va de Kissingen pour y 
prendre les bains, qui sont plus forti fiants , alten du qu’ils 
out plus de pārlies ferrugineuScs. 9 sourccs ; 3 bâlimcnls
considérables , belle et riantc contrce; l’eau est d un goüt 
piquant, mais qui n'cst pas sans agrémcnl. L'orx csl servi 
dans une belle šalle a nianger; lc vin, le Service, Ies 
chainbres étaient très-bien conditionnés, en 1822. Relais 
Münnerstadt.

Kreuth , gor le lac dc Tegcrn v. Kreuth.
0. Lailiieck. Daus le comté de Glatz. "V oyez plus haut 

a 1 article Heiurichsbrounn, l oeuvre du docleur Mosel». 
Le chemin qui conduit â cct endroit passe près de 1 obé- 
lisque- érigé â la reine de Prussc. Relais, Glatz.

rL Langensalza. Dans la Saxc prussienne, â 4 licue*  
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de Gotha, a la méme distance de Mühlhausen. Bains 
salins et sulfureux, ouverts et établis dequis 1810. Hès 
1'instant de leur découverte, on les a employés avec succes 
dans plusieurs nialadies. Les batiments et les bains , éle- 
vés et entrelenus aux dopens de la ville , sont â une denn 
lieue de Langensalza. On n’a rien négligé pour procurer 
aux étrangers toutes les commodités, tous les agrémenB 
qu’on peut désirer. On dit toutes sortes de bien de la 
manière dont on y est traité et de la vertu des bains. I ■ 
Hains salino-sulfureux nouvellement découverts a Langen 
salza et Tennstaedt , la description est du conseiller-au- 
litļue Tromsdorf. Erfurt 1812. 8.

Tennstaedt , que nous venons de nommer, est egale- 
ment renommé aujourd’hui par ses bains sulfureux â 3 
lieues de Langensalza, éga lernen t dans la Saxe-Prussienne- 
La source est encastrée ; et le bain est maintenant très-fre
quente. Beaucoup de personnes pretendent meine qUÄ 
l'eau sulfureuse de Tennstaedt est plus iniprégnée que célle 
de Langensalza. Mais il n’y a pas dc maisons de bain; 
les malades sont logés dans des maisons particulières , ®u 
Ion est obligé de porter les eaux. Toute cette contrée p4' 
rait traversée d’une veine de soufre; car on a encorc dé- 
couvert, depuis Ian 1817 â quelques lieues de Lange” 
salza et de Tennstaedt une nouvelle source â deux lieues de 
la , dans un bourg du duché de Gotha , nomine Tonn3, 
I.a source est encastrée et les eaux sont parfaitement l^ 
memes que celles dont nous parlons ci - dessus. 11 J 1 
trois ans que la source est encastrée; mais jusqu’â préseb‘ 
on n a pas encore pris d’arrangements ultérieurs pour & 
faire des bains. Tonna est également célèbre par ses 
ment« d'éléphant et dautres que l’on rapporte â lepoff®' 
qui précéda le déluge; on les trouva â differentes <’P® 
ques, dans des couches horizontales de pierres sablon 
neu «es.

42. IjJIlichstnedt. Petitc ville dans la contrée de Halle e 
de Merscbourg, sur une plaine. 2 Sources et un bain P
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douche. Les mcillcurs logemcnls sont ceux de la place du 
marché; la grande allée et la salle des eaux sont le rendez- 
VOU4» des étrangers qui affluent dans la saison des bains. 
Les promenādes établies dans le jardin du cjiâtcau, sont 
très - agréables , ainsi que celle qui conduit â Saint - Ulrich. 
Depuis 1023 , les améliorations et les commodilés ont pris 
beaucoup d accroissenient. Le propriétaire de l’ancien châ- 
teau a arrangé ces bâtiments tout-k - fait pour la conimodité 
et le plaisir des étrangers qui y viennent: bains artificiels, 
arrangés sur le meine pied que ceux de Reilschen â Halle. 
Lau minerale artificielle de Struve. Relais, Mersebourg; la 
nouvelle salle de spectacles est jolie. A 3 lieues de lâ , le 
charnp de bataille de Rofsbach; la colonne comméinorstive 
de bois, enlevée par les Fran^ais en >8o6, a élé remplacée 
par une de fer, en 1814, par les soins du 3 ine corps 
d’armée prussien. Descriptiun de Lauchstaedt, pur le 
docteur Koch, 1791.

'13. Liebenstein. Près du village de Sauerbrounn. Dans 
la plus belle et la plus ferlile conlrée du comté de Henne
berg â la maison de Saxe-Meiningen. Ruinēs du vieux 
château de Liebenstein (Rocher d'Amour). Grolles qui 
n eu sont pas éloignées, principalement celle dite, la 
Grange Creuse (Hohle Scheune) lAschenberg, contrée ro- 
mantique d Altstein , ruine, la maison de Campagne ducale, 
le grand parc , la chapelle en i'honneur des chiens de 
VVenkheim, le pont du diable. La caverne de Glucks*  
brounn et le Rocher crcux (llohle Stein). Promenādes â 
pied , â cheval et en voiture â Steinbach , Barchfeld (oü 
sont de beaux jardiiis). Les salines de Salzungen â 2 
lieues ; Rouhla , renommé par ses teles de pipes d ecume 
de mer et ses fabriques , est égalenient â 2 lieues de Lie
benstein. On y a découvert, en i8a3, une source dont les 
eaux que se transportent et s emploient dans le lieu mème 
sont très - salutaires contre l’ophtalniie et autres maladies 
des yeux. Eisenach a 4. 1. (La route est superbe; on voit 
en passant le romanliquc "Wilhelmsthal) lluselbcrg (1«
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plus haut somnict des mont. thuringienncs)’ est a 2 1. et 3. 
Gothâ â 7 lieties. Gest au feu duo% George de Meiningen 
que l’on doit ces ravissantes cultures, ces bâtiments coin- 
modes , la belle šalle de spectales : l’auberge, la salle des 
eaux ou la Fontaine, le salon. On est bien logé, bien 
servi; et les prix ne sont pas exorbitants. L’cau rcssembic 
a celle de Pyrmont. D’après la décomposition faite par 
lc docteur Goeltling, il se trouve dans 3 livres d’cau’de 
)a vieille source, 69 pouces cubes d’aeide carbonique ga- 
zcux, 6 grains de chaux ferrugineuse carbonée, 8 grains 
de terre calcaire carbonée, 16 grains d’alcali minéral acide 
carbonique et acide sulfureux. les Iains de Lieben-
•stein et les environs par Fr. Mosengeil. Meiningen, 1816- 

41. Lieb Werda. Pros de Goerlitz, en Boheme. C’est 
une eau ferrugineuse dont on vante beaucoup l’efficacite 
pour les douleurs rhumatismales , les faiblesses de nerfc, 
les maux arthritiques, les cranipes, les paralysies, les 
spasmes, etc. Lc comte Clani Gallas, possesscur de Lieb' 
■yverda, n’a rien négligé pour rendre ces bains comniodes 
ct agréables. On a découvert deux nouvelles sources en 
i8o5. Salon de réunion. Promenādes oü l’on voit l’obé- 
lisque du duc Charles. Promenade qui conduit an cou- 
vent de Heindorf. L’ermitage , le Val de Caroline, 1» 
chutc d eau de Weisbach , le château de Friedland oü lc 
duc de Wallenstein faisait sa résidcnce, ct oü l’on voit de 
superbes colonnes de basaltc , sont des objets bien dignes 
d exciter la curiosité, et1 qui ne sont qu’â quclqucs pas de 
ces bains. Dans le voisinage est aussi situé Flinsberg , 
dont l’cau acidule et ferrugineuse passe pour ètre cricore 
plus fortifiante que celle de Liebwerda. Cc lieu est aussi 
très-frequente. On a également toulu mettre Flinsberg cn 
état de rccevoir les élrangers; niais les arrangements qu’on 
a faits ne sont guère satisfaisants. Relais.

45, Marienbad. Ķn Boheme, a 5 milles de Franzbrounnen.
11 y a que peu d’années que ces bains sont connus ct 
cependant ils sont déjâ tr£s - célèbrcs, et très - courus. Ce
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licu formant une cspèce d’cntonnoir entouré dc montagnes 
boisées , possèdc un assez grand nombre de sources assez 
remarquables, malgré le petit espace qu’il occupe i°. La 
source de Sie. Marie (Marienquclle) la plus rcinarquable par 
son enceinte et par scs parties consituantes; l’on ne se sert 
pour se baigner que de ses bouillons, de son écume et 
de son atmospbère sulfureuse 2°. La source de la Croix 
(Kreuzbrounnen) fournit des eaux que l’on prend par pre
ference; cepcndant Ton en reconimande encore 3 â 6 autres, 
la source de Ferdinand et de Kolowrat, celle de Caroline 
et d’Ambroise. L’on y trouve beaucoup d’aflabilité, de 
simplicité, et d’agréments; les logeinenls sont bons et ele
gants et les prix niodérés. V. Description de Richter, 
Sartori , celle des bains gazeux du docteur IJeidler , 
Flenne 1819. Pour détails plus satisfaisants. F\ Marien
bad sanitairement traité d’apres de propres observations. 
Flenne 1822. 2 parties. Cet ouvrage traile le mieux 
cette matière, mais le style en est niauvais. Voyez aussi, 
renseignements précis sur Marienbad et spécialement sur les 
sources de la Croix et de Ferdinand, 1823. La terre
fangeuse de ce licu est très -bienfaisante contre les membres 
paralysés et les indurations. A un quart de licu de lâ,
1 eau salée d’Ausabrvitzen. La source de la Croix a de la 
ressemblance avec lc Strudel, est froide et fournit de grands 
envois. Les relais les plus voisins sont Sandau et Plan. 
Si la chaussée, dont on a forme le projet a licu, la 
distance de Carlsbad â Marienbad qui est â présent de huit 
lieues , se réduira â quatre ou cinq.

Nenndorf. Dans la partie hessoise du comté de 
Schaumbourg, â 15 millcs de Cassel, 10 de Breme, 6 de 
Pyrmont, 3-^ de Minden, 2y de Buchebourg, 2 de Reh- 
bourg , 2-5 d'Hanovre. C’est une source sulfureuse froide 
des plus abondantes que l’on connaisse, cnrichie et ornée 
dans ces derniers temps, de bâtimcnts beaux, comniodes 
et de cultures du dessin le plus agréable. Voici les paTties 
substantielles de l’eau. Sur 8 livres : alcali mineral salin
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•7 grains, sei dc cuisine amer 9 gr., bitume 3 gr., magnésie 
vi tri oli que 27 gr., alcali mineral 12 gr., sélcnite 63 gr., 
terre calcaire, acide aérien 23 gr., terre sali ne cathartique, 
acide aéricn 4 gr., silice 4 grains. Prise en boisson, l’eau 
de Nenndorf est résolutive, apéritive, bonne â purifier le 
sang; comme bain, eile est purgative, émolliente, adou- 
cissante , sécrétoire, phlegmagogue; c’est un excellent re 
mède contre lft nialadies cutanécs, les inaladies arthri- 
tiques, teile« que la goutte, les rhumatismes chroniques, 
le durcissement des glandcs , l’bypoconderie, les vertiges, 
la surdilé , laparalysie, etc. Riant paysage, jolie ran- 
gée d’arbres, le long de la route ornée de pyramides de 
peupliers; vue étendue de la cime du Mont - Patibulaire, 
ebute d’cau près Langenfeld, Felsenberg*  Hohenstein, cercle 
de bâtinients superbes autour de la fontaine, l’édifice, la 
galerie, los arcades , le temple, la remise, 13 maisons de 
bain etc. la pbarmacie, l’ancienne niaison de Campagne, 
ou ost mort le conile Guillaume de Lippe Schaumbourg, 
en 1777» ll'urzer sur les Lains salins de Nenndof'J 
Leipsig 1818. Description des vērtus du Lain salin de 
Nenndorf, par Hombourg, Hanovre 1801. Relais.

Norderney. Voyez ce nom parmi les bains de nier
47. Northeim. Petite v. a 2 milles de Gcrtlingue. II J a 

tout près de li, depuis 1804, un bain sulfureux très-fré- 
quenté, mais il y a peu d etablissements.

48. Oldeslohe. Petite ville dans le Holstein sur la Trave 
avec des bains salins et •sulfureux et avec unc saline. Poste 
particulièrc pour les bains qui va de lâ â Hambourg. ’ 
les bains salins et sulfureux d'Oldeslohe avec sa nottv eilt 
rnaison pour les baigneurs, Lübeck i8a3.

49. Pllllon, pres dc Brix en Bdhième , eau sahne am‘“’‘c> 
dont on fait des envois depuis quarante ans, parcequclle 
conlient bcaocoup plus de sei dc Ciauber et de sulfotc de 
niagndsic que toutes les autres de ce genre qui se trouvent 
en Boheme.

50. Pyrmont. Voyez cc nom. Relais.
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51. Radeberg, on Augustusbrounn (Fontaine d’Augusle) â 
2 milles de Dresde et â i demi - lieue de la ville de Rade
berg. II y a plusieurs sources dont la nouvelle, décou- 
verte en i8o3, conticnt bien plus de pārlies volatiles, 
ferrugineuses et salines. Cette eau pénètre dans les vais- 
seaux les plus subtils, reniédie â la Stagnation des humeurs, 
fortifie les parties solides quand elles sont rclâcbées , etc. 
II y a 5 bâtiments : la vieille niaison dè bain , celle de la 
Galerie, la vieille et nouvelle maison seigncuriale. Dans 
chacune, il y a des chambres pour les baigneurs; niais on 
préfère celle du nouvel Herrnhaus; puis la maison ncuve 
avec 15 bains et 20 baignoires. A. Augustusbad pr'es de 
Radeberg, etc. par le D. Fritzsche. Dresde, 1808. 8. Le 
fameux vallon de Seifersdorf n’est qu’â une demi-licue de 
lâ. Relais, Dresde.

52» Rehbourg. Dans le royaume de Hanovre, â peu de 
distance de la capitale. II se peut que ces eaux mine
rales ne 8oient pas des plus fortes; mais les heureux rt- 
sultats dont plusieurs personncs ont eu â se loucr, et 
l'aménitc du paysage dans renfoncenient d une bauteur cou- 
ronnée de bois, y attirent bcaucoup de moude. Ce qui 
caractérise ces bains, c’est un doux repos, un silencc qui 
plait et fait du bien aux personnes qui chcrcbent la Iran- 
quillité au sein de la belle nature. C’est ce qu’on trouve 
ici : rien de mieux entendu que les promenādes, tout y a 
élé si bien calculé, si bien niénagé, qua chaque pas, 
on rencontre les objets les plus surprenanls, les avenues 
les plus pittoresques. A la faveur de toutes les percécs 
du coté du Nord, on apercoit le grand lac , nommé dans 
le pays la iner de Heinhude avec son petit fort de Wil*  
helinstein ; éprouvé en 1784, etau-delâ, la wer terrestre, 
connne l’appclait Lessing, c’est-â-dire le pays-plat qui 
se déroule â perte de vue. Relais»

53. Rippoldsau. Monastère, eaux et bains dans la Forét- 
Noire , dans la seigneurie de Hausen, app. au prince 
Furstenbcrg. Les bains de Kniebis, Petersthal, Autogast, 

23 *
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Ceisberg nicritent d’ctre aussi mentionnds ici. Le plus 
frequente est ccpendant toujours Rippoldsau.

54. Ronnebourg. Au duché d’Altenbourg, â 3 lieucs de
Céra , 5 1. d’Altenbourg sur d’cxcellcntes chaussées. Eau 
ferrugincuse pour la boisson et le bain. On n’a ricn 
épargnc pour em belli r la contrée: jardins , fabriques dans 
Ic gcnre anglais , tout a été mis eil ceuvre; et les prome
nādes de Ronnebourg peuvent aujuurd’hui rivaliser avec les 
plus helles de l’Allcmagne. On en peut dire autant du 
nouveau Restaurant (Traiteurhaus} ou letranger est bien 
logé , bien traité , bien nourri , jouit en un mot de toutes 
les commodilés qu’il peut désirer. Les bains sont on ne 
peut pas plus propres; on en a de toutes les especes ; aussi 
sont-ils très-courus. 11 n’ya pas long-tems que le docteur 
Sulzer médecin de ce lieu y a fait arranger les bains sul- 
fureux. Vous avez â la proximité plusieurs helles maison« 
de plaisancc, enlrc autres. Labigau , appartenant â Ma
dame la duchcsse de Courlande. f '. Dissertation sur les 
eaux minerales de Ronnebourg et sur la maniere de ies 
prendre, ainsi tjue d'autres eaux ferrugineuses dans lf*  
maladies opinidtres et de longue duièe. Par le D. Grimm, 
conseiller aulique privé du duc de Gotha, xlltenbourg, 
1770. 8. 11 y a foule les Dinianches. Relais, Géra.

55. RohitSCh. Eli Styrie, eaux minerales non-loin de 
Craetz , très - fréqucntées; l’on y trouve aussi des bains fer- 
rugincux , très-bien arrangés et très - coinmodes, et surtout 
recommandables par la modicité des prix de tout ce dont 
on a besoin.

Sagafd. V. bains de mer. Putbus.
56. SalxbrOUlinCll. Dans la vallée de Sudeten â deu*  

Heues et demie de Schweidnitz: plusieurs suutces minerale« 
dont on fait usage, tant pour Loire que pour se baigner. 
V. Salslrounnen et ses sources minerales avec la descrip- 
tion de Fürstenstein par Zemplin, deuxi'eme édition, 1822. 
Rreslau.

57. Schlangenbad. V. Schwalbach.
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58. Schnicckwitz. Bains sulfurcux cntre Bautzen et Cn- 
men*,  trèa-fréqucntés dcpuis l’an 1817: deux rnaisons de 
bains. V. source sulfureuse pr'cs Schmeckwitz pur Fi ciņus t 
Dresde. 1818.

59. Schoenebeck, on Elm. V. Schoencbeck«
60. Schwelm. V. Schwelm.
61. Sch Walbach. Cl.crcbez ce nun».
62. Sedlitz et Seidschilz ) en Boheme.

Bains de ni e r.

(L’établisseincnt des bains dc 111er n’cst conuu en Altemague 
que dcpuis peu de temps.)

63. Apenrade. V. ce mot.
64*  Cuxhaven. A l’enihoucbure de l’Elbe dans l'Océan 

Germanique. C’est le plus jeune des bains niarins ; maw 
il ne le cèdc a aucun ; et il se niaintient dans son rang 
non - seulement dans l’ordre alphabétique, mais aussi par 
rapport â la bouté et â lelendue de ses établissenients. 
On prend ici les bains niarins de trois manieres ; 1. dans 
des baignoires; 2. dans des carrioles baignantes â l’an- 
glaise, et ce sont les nieilleurs bains; 3. dans ce qu’on 
nomine les bains dc bassin. Deux bonnes aub. Au Roi 
d’Angleterre, â la Ville de Hambourg. Outre ccla, vous 
ave*  â choisir parmi ccnt vingt autres logements ou Ton 
est on ne peut mieux. Le Badeliaus, ou vous trouve*  
aussi un restauratcur, est situé sur une hauteur â une 
petite distance du pliare ou fanal. Vous ave*  de la salle 
et de la galerie des perspectives marines qui sont ravis« 
tantes. Celt? niaison qui a été incendiée l’an 1323 , est 
rebâtie, eile est très - jolie et l’on y a maintenant tout ce 
qu’on avait soubaité d y trouvcr auparavant. Outre cela , 
il y a une niaison de société nommée l’ßi&moiue > de 
charmantes promenādes dont l’une s’appejle Brockèswald 
(bois de brockès) du nom d’un poele allemand qui aimait 
a y exercer sa Muse; l’autre est sur le rivage, et presente
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aux obscrvateurs les scènes les plus sublimes. II y a deux 
médecins pour les consultations. Neumeister et Louis aux- 
quels on peut aussi s’adresser pour avoir des logemenls. 
Deux paqueLots â l’anglaise sont toujours sur l’Elbe de 
Cuxhaven a Ha^ubourg et réciproqucment. Tout a des prix 
fixes sur ces petits bâtinients de correspondance. On a 
aussi des bateaux a vapeur pour le trajet. Les noticēs les 
plus récentes Concernant ces bains, se trouvent dans un 
petit livre intitulé: Kitzebuttel et les bains marins de 
Cuxhaven , par le sénateur ^4bcnroth. Hambourg } i8i8.
planches et cartes et dans Cuxhaven par 2V eumeister et 
Pruge 1820. Relais, Ritzehuttel.

65. Daenisch - Neuhof, près de Kiel. La maison de 
bains forme un denii cercle, et cst arrangée avcc bcaucoup 
de goüt et d elegance. Bains froids sur la mer dans une 
carriole baignantc. Bains chauds dans des appartements très- 
jolis. Les prix sont fixes et nullemcnt outrés. Le ton y 
cst hon et social. Parties de plaisir sur l’eau ; belle» 
promenādes; Schreveborn ou Kitzeberg. K. Le bain de 
mer de Kiel, par Pfaff,, K. 1822.

66. Dobberan, sur la Baltique, â quelque distance de 
Rostock, au duché de Mecklenbourg. Le bourg a une 
superbe église dans le vieux style gothique, de jolis jardins 
anglais, une belle vue sur la mer. Les bains sont â de 
mille de la. Belle maison pour les baigneurs, DiguC 
Sainte. On voit presque toujours des navires â cause du 
voisinage des ports da .Travemünde , Warnemunde et V5 >s‘ 
mar. C’est au mois de Juillet, saison des bains, que cC 
séjour est le plus brillant. Dcpuis 1821 on y a découve^ 
trois sources sanitaires, 1 0 source d’eau su^ureusc pour bain 
et boisson, 2° source d’eau minerale avec sei neutre sein- 
blable â edle de Seidschutz, 3° sources d’eau ferrugineusc 
pour bain cl boisson : il y a qualre places pour prendre 
les bains. Beau théâtre. Promenādes â Warnemünde (°‘l 
1 on trouve de hons poissons de mer frais au Brachrof»6/ 
et â l’ile de Rügen, oil Ion trouve Sagard. V. plus bas-
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ouvelles annales des Ļains mar-ins de Dobberan , pur 
Ķp.ļel. Rostock ghfiz Stiller. 1807. Altona, i8o5. 
Jlisloire de Koeper et anecdotes de Dobberan f avec la 
description des bains. JX'eu-Strelitz , 1801. On löge â
la maison de poste et au Logierhaus. Relais, Rostock.

^7. J otlll , bains de mer sur une ile située sur la cote 
occi dentale de Schleswig, dans la mer de Nord. Auster- 
brucke. le bain marin de L'oehr, dans la mer occi
dentale. Husum 1819, par Colditz.

Kianz, près de Königsberg, établi depuis 1821, par 
les Soins de JMonsicur de Czudnochovsky, au bord de la 
nier se trouve un joli bâtimcnt avec une superbe salle et 
toutes les coinmodités imaginables.

^9. Norderney. Petite ile de l’Ost-Frise dans la mer du 
Nord. La saison des bains dure depuis la iui-Jujllet 
jusqu au premier - Scptembre. L’eau de la mer du Nord 
est bien plus salubre que celle de la mer Baltiquc. Trajet 
par eau de la ville de Norden en trois uuarts d’hcure, et 
en une heure et dcinie par la plus haute inaree. On peut 
de cette meine ville faire- le voyage en voi,ture ou â cheval 
en deux heu res, quand la marée est basse, en passant par 
1 écluse de Hilgeuried et le guc qui s’étend de lä jusqua 
1 ile. Maison de bains. Les bains de mer ebauds sc trou- 
vent au Logier haus ; carriolcs baignanles a l anglaise, l’on y 
trouve ainsi d’autrcs bains ebauds« On a .Lieu amylioré, 
dans les derniers temps , tous les ct^blisscnients destinés â 
procurer aux étrangers les connuodilés et les agrémenls 
qu ils pourraient ddsirer. Uu voyageur de notre connais- 
sance qui a passé l’élé de löiG â Norderney, nous a dit 
y avoir vécu â très • hon niarcbé : par exemple, pour une 
chambre a deux lits, 3 â 4 risdales par semainc; un cou- 
vert a labie d’hute â la maison de conversation, 12 gros
(2 Franc) etc. Dans la gründe maison de conversation, 
toute 1 économie s administrē pour le comple du gouverne- 
ment. Plantations , logemcnts et carriolcs baignantes sur le 
pied anglais. £n trois heures et demie, on peut faire le 
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tour de l’ile. Kirchdorf N. compte 700 habilants qui, 
pour la majeure partie sont marins. On fait aiscinent et 
proniptement lc trajet d’IlcJgoland , Holland etc. Sur les 
bains marins de Norderney , par le D. Halem. n. e. 
»822. Relais, Norden.

70. Près de Travemünde, Situation agréable, arrange- 
ments convenables, beaucoup de baigneurs. On a aussi 
des bains marins chauds. Bonnes aub. â l’hötelleric Lubé- 
coise, et A la Ville de Hambourg. Beiles vucs marines 
de dessus le fanal et de la terrasse vitrée ainsi que de l’aile 
principale du bâtiment dit: Logierhaus. Le prix ordi- 
naire d’une voiture pour aller de Lübeck â Travemunde, 
est de six marcs. Relais, Lübeck.

71 et 72. Putbus et Sagard. Bain marin et la dernière 
source sanitaire de l’ile de Rügen , h Putbus nommé aussi 
Nevendorf, se trouvent des logements et des maisons de 
socicté. Le prince de Putbus dont lc château touche aux 
bains, veille avec soin â tout ce qui est nécessaire pour les 
baigneurs et surtout les salies de réunion. Putbus est le 
centre d’oü la vue se portc sur tout I'étendue de la belle 
ile de Rügen , avec les forèls des moutagnes d’Ossian 
(ossianlsche Gebirge);, ses monuments- qui nous sont restés 
du temps des héros du Nord , sur les bcaux ehern ins- 
Pour plus de renseignements sur ce bain et sur la source 
ferrugineuses de Sagard, dont on tire grand parti déjâ de- 
puis la» >797 » voyez voyage pitloresque dans l’ile de 
Rügen Berlin 1821 avec huit planches. Et coinnie 
nouveau guide, compagnon de voyage dans l’ile de Rügen, 
Berlin 1823. Relais, Stralsund.

73. Wangeroge (oeil <lc la Wangrie). sur l’ile de ce no«1 
du ressort d’Oltenbourg. Ce bain n’est connu que depu’* 
quelques années et cependant déjâ très-couru, il est «itue 
sur l’Océan on l’estimc autant que celui de Nordnev. Gn 
y vient par eau par Varel ou parterre par Javel qui c* 1 
situé â deux milles des cotes. Dcpuis l’année >82.3 , o° 
y a établi un paquebot très - connnode qui, au mois de
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Juillet et d’Aout part »de Hainbourg par Wangcrogc. II 
ii’y fait pas eher. Un Logierhaus et trentc six maisons 
dout les habitants sont propres, ofTicieux et prévcnants 
iournissen t des logements aux étrangers. Maisou de bain , 
salle de réunioti , 18 carrioles baignantes. Voyea File
IF'angeroge et son bain marin avec cartes par le capi- 
laine Las ins arcbitecte. Wangeroge et son bain de mer, 
par le docteur Chemnitz de Jever.

74. Zoppot , a un niille et demi de Danzig, dans une 
contrée ön eh an ter esse. Depuis l’année 1822 , Ion a arrängc 
tout ce qu’il faut pour un bain.marin. Dans un bâtiment 
principal oü se trouve une tour, il y a des cabincts pour se 
baigner, des bains d’embrocation , de douche, depluie, de 
seringuc et de chute, le tout distribuc au plus petit soin. 
Vu la hauteur de ce batimerit, le baigneur plonge , de son 
cabinet, la vue très-au loin sur la mer. L'on peut avoir 
les bains froids ou cliauds â volonté ; outre cela. on trouse 
sur la cute des cabinets i.pour bains dans la nicr et des 
carrioles baignantes. Les bains pour Dames et pour cava- 
liers sont separés. A Zoppot et près de lâ, on trouve des 
logeinents grands et petits, table d’hute et une restauration. 
II y a une voiture journalière qui passe deux. fois par jour 
entre Danzig et ce bain. La chaussée de Berlin traverse 
cet endroit. Le médecin de ce lieu est le docteur Hafner.

** ♦

75. Scarsine. Village â 3 milles de Breslau. Sources 
minerales.

76. Schandau. Dans la Suisse-Saxonne, sur les confins 
de la Boheme, dans un vallöfi , et situé sur LEIbe. La 
source est au milieu d’une prairie. C’est en 1730 quelle 
fut découverte. On a trouvé en t8o3 une nouvelle veinc 
de la source principale, encore plus pure. Les ingrédicnts 
que la nature y a »nis, sont du foie de soufre, de l’air 
acide carbonique , du fer acide carbonique, de la chaux 
acidc sulfureuse, du talc acide salin , et un peu dc ter re
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silicée. La grande source rend , en 24 heures, 4365 pieds 
cubes d’eau â 10 degrés de chaleur. Cette eau est cxcel- 
lente pour les faiblesses de nerfs, les indigestions, les in*  
commodités héiuorroidales , la goutte, les crampes , ainsi 
que pour rétablir le cours des règles. La maison ren ferme 
3 bains doubles et 6 simples, 20 pièces avec cabinets, 
une grande salle et plusieurs autres commodilés. On peut 
aussi loger en ville. La bcauté de la contrée, les prome
nādes , la superbe terrasse de M. Saupe, marchand de 
bois , et la vertu de cette eau, font que les b ins de 
Schandau obtiennent, d'année cn année, un succès plus 
complet. P’. nouveau guide par le pays haut de Alisnie, 
ou la Suisse Saxonne aveC une carte de voyage par 
et Lindau. Dresde. n. e. Relais, Dresden.

77. Seilers. Les eaux minerales de cette source froide, 
situce daus le duchc de Nassau, se boivent dans landen 
et le nouveau munde; elles font des voyages du plus long 
cours. Lexportatiun de l’an 1811 a été de plus d’un 
million de cruchons. D’après un calcul ofllciel, il est 
constant qu’on einploie annuellemcnt plus d’un million et 
deiui de bouchons , 25o quintaux de résine pour ies coiffcr, 
15oo livres de corde pour Ies ficeler, etc. II ny a rien 
de comparable a la saveur, aux vērtus toniqucs de cette 
eau, surlout lorsqu'on la prend â la source mente, Ies 
Dimauchcs et Ies jours dc fete ou l’eau a toute sa limpi- 
dité, parccqu alors le puisage ehome. Bunne auberge «*  
1 botei de Nassau. K, Description des eaux dc Selters ,
par le L>. Westrumb, Marbourg , i8i3. 8vo. Relais,
Limbourg.

Sichcrsrcutll. V. Alexandersbad.
7J. Soden« y. Francfort sur le Mein.

Lennslaedt, et 1 Oliņa. V. plus haut Langensalza*
7J. J. harandt 9 a 3 lieucs de Dresde, dans la vallée de 

Plauen. Les sources, découvertcs cn 1790, sont au nombre 
de 2, la source de Sidonie et celle de Ileuri. Eil« sont 
sulfurcuscs ct résolutives et par conséquent b un nes pour
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tous les genrcs de goutte. II y a deux mâison de Lain, 
la vieille et la ncuve. Uno académie potir la partie des 
forèts. Tharandt et ses bains ; Dresde , Qvo,

1 oeplitz. Voyez ce noni.
öl. Thermales (caux) d’Hirschberg en Silésie. Excel- 

lent baiu sulfureux beau sitc roniantique. Château; cou- 
vent, église catholique, dcux bains. Slohrsdorf. Aub. â 
1 Aigle Noir, bons logements dans la niaison ecclésiaslique. 
Relais, Hirschberg. t

Ö2. Wiesenbad, près Zscbopa et Anna berg dans les nion- 
tagnes du Harz. Deux niaisons sie bains, une aubcrge. 
Contrées roniantiques; bonne société. Relais, Annâberg.

83. Wiesbaden. Voyez ce noin.
84. Wildbad. Au roy. de W'urteniberg , près de la F oret- 

Noire, très-frequente. K. Wildbad par Kerner, 1820, 
seconde edition. Relais , Calw.

85. ilhelnisbad. Voyez Hanau.
Ö6. Zerbst. V. Zerbst.
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Voyage du Danube.

Ce voyage présente beaucoup de beautés naturelles qui, 
pour la plus grande partie, sont très-niarquantes, sauvages et 
romaptiques : sous ce rapport il le cède peii au voyage du 
Rhin , car il est meine aussi interessant. C’est domniage que 
nous n ayons point de nianuel pour ce voyage, qui put entrer 
en parallèle avec le manuel de Schreiber pour les voyagevrs 
du Rhin, De celui du voyage du Danube par Schultes > manuel 
pour les voyageurs etc. Vienne 1819, il n’y a que le preniière 
partie, encore ne traite-t-eile ce voyage que jusqu’aux cou- 
trées de Passau, sur les frontières d’Autriche. Pour la con- 
tinuation de ce voyage par l’Autrrche et la Hongrie, on peut 
se servir du : Manuel de Jenny pour les voyageurs dans les 
Etats impériaux autrichiens. Pienne, Doll 1822__23. V.
aussi, voyage par eau de Ratisbonne jusqu’a k'ienne , 13«3.
chez Geistingcr,

On voyage sur le Danube , ou sur des radeaux , ce qui 
se fait très-lcntenient, ou sur des bateaux dont la construc- 
tion et Varrangement ne sont â beaucoup prés pas si parfaits*  
que ceux des bateaux du Rhin. Le préjugé est tel, que 
meine ils n’ont point de voiles — Ni les bateaux ni les cordes 
ne sont goudronnés.

La navigation d’amont; c’est • â - dire en remontant ce 
fleuve, dure de Vienne jusqua Ulm huit a onae semaincs, 
c’est pourquoi eile ne peut convenir au voyageur. Toutes l«8
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semaincs , il part dc chaque villc importante du Danube pour 
Menne un balcau au moins que l’on nomine l’Ordinari 
(l’Ordinairc)*  Le prix est très - modéré , mais on y trouve 
peu de commodités et d’agrémcnts. L'Ordinari part régulière- 
>nent le Dinianclie ou Ic Lundi de la ville d’Ulm et arrive 
*’il y a assez d’cau et si l’on a bon vent, en huit et neuf jours 
â Aicnne. Le prix inonte de 4— i5 fl. par personne. selon 
que 1 on a peu ou beaucoup de bagages , ou selon la place 
que l’on deinandc. De Ralisbonne, l’Ordinaire part le 
Lundi et le prix par personne nionte dc 2-y — 8 fl. L’on 
est en route pendant 5 — 13 jours. Les bateliers de Stadt am 
Hof sont moins chcrs; une personne paie 1—6 fl. Ceux 
qui veulcnt faire le voyage du Danube pour leur plaisir, 
louent ordinairement un bâtimcnt particulier, cc qui â la 
'crilé est très-chcr, mais le voyage en est plus cjpédilif, 
plus r.gréable ct beaucoup plus commode. Pour les bateaux 
qui vont â Vienne, l’on paie ä proportion de la grandeur du 
bâtiment, nommé (Plätte, Zille, Nachen); â Ulm, l’on paie 
de i5o — 3oo fl.; ä Ratisbonne, de 90— 180 fl.; a Stadt 
am llof, de 80— 175 fl. On mange ct l’on coucbe le plus 
ordinairement dans ces bâliments. Pour voyager dans les 
Etats Autrichiens , on a besoin d’un passe-port signé par un 
ainbassadcur autrichien ; le voyageur est obligé de le donner 
a Engclhardszell , et lorsqu’il est arrivé ä Linz, ou le lui 
rcinet sans les moindres frais.

La douane des fronti eres est établie ä Engclhardszell; 
°n y est visité aujourd’hui ; aulrefois c’était â Aschau. La 
douane est très-sévère, il est très-prudent dc ne pas cacher 
la moindre chose; cependant les douaniers sont passablement 
polis et raisonnables. Les livres sont soumis â la censure et 
°n ks obsigne. C’est â Aschau que l’argent en papier com- 
nience ä avoir cours, l’on peut changer dans cet endroit, 
' argent comptant que l’on a contre du papier.

D’Ulm i Gunzbourg, il n’y â qu’unc petitc journéc — 
I lm V. cet arlicle daut l’état alphabétique des posies.



366 Voyage du Danube Ulm a Gunzb.

A peinc pcrd - on Ulm de vue, que Fon voit a l’ein- 
bouchure de 1 Iller, non-loin du pctit village d'Offenh&usen 
la ci-devant riche abbaye de Bénédictins Waiblingen ou Bib- 
lingen , bâtie dans le douzième siècle. Sur la rive gauche, 
1 ou voit Boefjingen sur une colline; c’est un petit château 
appartcnaut a la famille patricienne Besserer d’Clm, l’on 
aper^oit aussi tout près Obcrthalfingen avec son château et 
sou bain. 11 y a aussi une source minerale près Üntertbal' 
fingen. C cst ici oü se terniincnt, les Alpes orieutales de 1® 
Souabe. Peu après, Fon passe près de l’ile de Tbalfingen et 
près des vastes bâtimenls de la ci-devant abbaye d’Elchingcn i 
situés sur une montagne, et près du village du meme noiu 
situé au pied de la montagne. C’est près de cetle ci-devant 
abbaye si riche et si considérable autrefois, que Sainte-Bertha, 
qui la fit reconslruire dans le douzième siècle, doit avoir 
banni les oies sauvages , de tontes les contrces du Danube, 
mais ces animaux, peu obéissants et emportées par l’esprit de 
1 incrédulité, reparurent pourlant. Cc fut près de cette cé- 
lehre abbaye que le 14 Octobre i8o5, Ney se couvrit de 
gloire et ihérita le titre de Duc d’Eichingen, — Jusqu® 
Leipheim , 1 on voit â droite et â gauche l’embouchure de
quelques petitus rivières; l’on passe aussi , devant quelques 
villagcs parmi lesquels se distinguent Ober et Unterjallheim 1 
par leur position pittoresque sur une colline. Les auberge5 
y sollt bonnes; il y a de Findustrie (grand commerce de 
lima^ons que Ion porte a Vienne). C’est ici ou l’on arrive ® 
la langue de terres formée par les grandēs sinuosités que 1° 
Danube y fait, 1 on y voit plusieurs iles et le bourg Langen^ 
qui coniplc presque une lieue de longueur. — Leipheim 
Belle Situation sur une colline; du château, l’on a un superbf 
point de vue sur quatre - vingts villages. Cette petite vill« 
n’est ricn moins que jolie; 1200 h. Bonne culture de houblon- 
*— Gunzbourg. Noyez ce niot. L’on compte cinq lieues depui*  
I lm jusqu’â Gunzbourg, Ic voyage est agréable et prompt, 
il sernble que l’on traverse un parc, tant on y rencontre de 
variélés; de lâ jusqu â Elchingen, la rive gauche est plus 
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riche, q«e la rive drohe, mals a partir de Fallheini jusqu’â 
Gunzbourg , la rive droite jouit du meine avantage.

Dans le voyage de Gunzbourg 'n Dillingen (5 lieues) Oil 
arrive très-vile aux cbâtcaux de Reisenshourg et Landstrost, 
a Offingen { oü ia Mindel se jette dans le Danube. A Peters- 
wosrth, qui en est près, se presente â l’oeil, jusqu’a Dilt 
lingcn et plus loin encore, un long ampbilhcâtre de vilies et 
de villagcs. Au-dessus de Lavingen (3,3oo h. vraisemblable- 
ment le Lavinia des Romains, l’on voit un chemin romain et 
d’autres traccs qui ältesten t que ces guerriers ont élé dans 
ces contrécs) la Brenz töiube dans le Danube. C’cst le lieu 
natal d’Albert le Grand. Belle inaison de ville, très - vaste 
église paroissiale; les couvents sont supprimés. De Lavingen 
jusqu’a Dillingen (V. ce mol). Le chemin par terre est 
beaucoup plus court et plus agréable, quoique le voyage sur 
1q Danube soit niaintenant raccourci par une percée que l’on 
y a faite et par le nouveau canal nomine Canal de Caroline.

De Dillingen a Donauwerth (v. ces mols) sur une dis
tance de six bonnes lieues, le Danube décrit beaucoup de 
sinuosités et rcc.oit les petites rivières l’Egge, la Clcetl, la 
Zusam et la Wernitz. Déja de loin , l’on apcrgoit le châ~ 
teau et la petile ville d’Hochslett, avec ses lieux environnanls 
(Blindheim, Schwenningen, Glauheim , Loutzingen) oü le sang 
coula si souvent â grands flols. Ce fut ici oü en io83, 
Henri IV remporta la vicloirc sur les Ducs Welf et Frédéric. 
Eh 1634 , les Croates y commirent des abominalions. En 
>7°3, l’Electeur Maximilien vainquit ses ennemis et I an- 
néc snivante, il y fut vaincu par Marlborough et le prince 
Eugene. En 1800, les Fran^ais y batlirent les Autrichiens.

De Donauwerth a Ingolstadt (voyez ce niot) le Danube 
parcourt un espace de huit lieues et prend la Schniuthcr, le 
Lech, l’Acb, la Paar et l’Usel. Dans la proximité du 
Premier village, que l’on rencontre a droite, INordheim , se 
finit le Lechfeld, c'cst ainsi que l’on nomnie une grande 
plaiue qui, pour la plus grande partie. est encore très-déserte. 
— Ce fut prés de Rain sur lè Lech que Tilly fut tue. — Le« 
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contrées de la rive gauche du Danube sont ici plus agréablcs, 
Zirgesheim , sur la pente orientale du Schcllenberg, Neffend , 
Altesheim, cnlre Leitheini et Lechscnd (oü il y a une jolie 
tour antique) et l’embouchure du Lech , dans le fond obscur 
d’une vallée entourée de rochcrs, les ruinēs de château de 
Graisbach. Près de Marxheim, le château Schweinsbeint. 
Le couvent des Religieuses de Niedcrschoenfeld. C’est ici que 
le lit du Danube s’élargit et forme quelques lies. A droile, 
l’on voit Staudheim, Bourgheim, Strafs (avec un château). 
A gauche, Berchtoldsheim ou Berthtolsheim , grand châtcau, 
agréable et charmante position. De mème, Step berg, oüsontles 
pierres si connues sous le nom de pierres de Solenhof} re- 
niarquables par leurs pétrifications, les emprein les de plantes 
et d’animaux et si excellenlcs pour la lithographie, elles se tirent 
a six lieucs de lâ sur l’Altmuhl, et on en fait de fortes expédi- 
tions. Le voyage est très - agréable depuis Stepberg jusqua 
Neubourgt l’on trouve aussi un beau chemin de traverse, 
pour aller a picd depuis Stepberg jusqu’â Neubourg; l’on 
passe près de Riedelsheim devant la chapelle Saint - Antoine 
ou par la rive droile, au-dessus des deux iles , par la forèt 
pour aller a Oberhausen (mon innen t de l’illuslre Latour d’Au- 
vergne) et prC*s  des ruincs de deux castels Romains (Cala- 
tinum et Attilia). Voyez Neubourg. Le voyage de lâ jusqua 
Ingolstadt que l’on a faire pcndant trois â qualre lieues, 
est nioins agréable. Depuis Grunau jusqu a Ingolstadt, 1« 
Donaumoos ou Donaumoor, est desséché depuis Ian «790— 94'

D’ Ingolstadt a Kellheim (8 lieues) la grande Paar, llhn 
et l’Abers se jettent dans le Danube. Jusqu’â Vohbourg, 
peu interessant. Près de ce dernier lieu, les ruinēs du châ- 
teau Vohbourg célèbre dans l’histoire. Le pieux paysan de 
Vohbourg, l’Juagfraupreis. Le château Wackerstein et son 
site pittoresque sur les rochers. Au-dessous de Münchsmün
ster, I’anciennc fronlière de la Bavière supérieure. Pfcering» 
surement du temps des Romains. Près de Maerching• 
source minerale rcmarquablc, nommée der Stinker (le puant). 
A gauche, passe par ces deux licux une antique chaussée
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romaine ou un retrancheinent (Pfhaigraben en allemand , en 
franks le fossé du poteau), Teufelsmauer en allemand , et en 
fran^ais le mur du diable. On passe devant Mauer (oü Ion 
voit le lac de Goldau et deux images miraculeuses de la 
Sainte-Vierge; et on arrive â Neustadt, petite ville, très- 
antique, de lâ â Goeggingen ou il y a un bain sulfureux froid 
(1 on en trouve plusieurs autres encore dans cette contrée). 
Au-dcssous de Irnsing, d’Arresting et de Sittling, la con- 
trée devicnt plus interessante. A droile, près du petit village 
d Eining, les ruinēs d’un castel romain, d’un temple de Ju
piter et de profonds souterrains. Depuis le couvent nommé 

eltenbourg jusqu â kellheim, l'on passe entre des mon- 
tagnes calcaires, trés escarpées et groupées l'une près de 
lautre d une ntanière très-grotesque. C’est la plus jolie partie 
du voyage du Danube. L’isolé Harrhof (W’ipfelfnurth). La 
inagnifique et sublime Solitude de Wcllcnbourg , avec des 
ruinēs du temps des Romains. L’ermitage -â gauche dans la 
^allée des fcnimes (Frauenthal), ost maintenant le heu de la 
r<-:création des habitants de Kellheim.

Dans spn cours depuis Kellheim jusqu a Hatisbonne 
v* ce mot) stir une distance de cinq lieues, le Danube prend 

I Altmuhle, la Laber, et la Nab. Kellheim est situé d’une 
■Saniere tres-fromantique près des vallées de rochers du Danube 

de 1 Altmuhl. Le Danube s elargit alors et coule â l’Est d une 
Saniere beaucoup plus librc. Cette petite ville ne compte 
'{ue 26 2700 âmes, elle est connue par les bateaux qui
‘y construisent. C’est dans cette contrée que se trouve le 
fameux Schulcrloch (trou d’écolier). Très-agréable voyage 
usqua Ratisbonne, par la variété des foruts et des mon- 
'•gnes, des rochers et des champs, des prairies, et des ruincs 
** châteaux, et de beaux villages. — Près du petit village 
•e Postsaal, monument en l’honneur de Riedl qui rendit 
'«re et solide la chaussée qui autrcfois en cct cndroit elait 
S1 dangereuse. 11 entreprit cette Operation si utile entre Seng» 

et Abach ; oü il y a une pierre de marbrc portant une 
,fKcription et deux grands lions en pierre de sable ou gr<i 

24
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Abach jouit d une belle Situation, l’on y voit une ancienne et 
haute tour romaine, les ruinēs d’un cbâteau , et un bain 
minéral qui est digne de la plus grande attention et nitrite 
d’ètre frequente. Oberndorf, église pittoresque , superbe 
partie de forets et de rochers. C’est ici que Otto de Wit
telsberg fut tué par le maréchal de Pappenbeini — Sinzing a 
l’embouchure de la Laber et â l’entrée d une vallée roiuantique. 
Les châtcaux Scbcenliofen et Eichhofen. Le moulin de Beut- 
ling ou de Weichsel, dans une vallée boisce, c’est la pro
menāde favorite des habitants de Ratisbonne. Prüfening, ci- 
devant couvent, qui niaintenant forme une agréable niaisen de 
Campagne. Maria - Ort*  (le lieu de la Sainte-Vierge) une église 
niagnifique avec 1 iniage de Notre-Dame. Vis-â-vis sur la 
rive gauche, le pctit village nonimé Ort avec la belle vallée 
de Nab. La caverne d’Eteritzhaus. Superbe point de vue sur 
Ratisbonne et ses contrées.

Straubing (voyez ce mol) est â douze lieues de Ratisbonne, 
on a besoin de huit heures pour faire ce trajet, parceque 
l’eau coule très - lentement. Le trajet n’est pas un des plus 
agréables , cependant la rive gauche est jolic, et parliculiè- 
rement près de Donaustauf (bourgade et beiles ruinēs du ch'- 
teau. On y voit des cultures établies par le possesseur, 
prince Turn et Taxis) non-loin de Woerlh. La rive droite 
est platte, ennuyeuse et exposée aux inondations, niais 
cependant eile est très - fertile ; c’est lâ oü se trouve le célèbre 
sol foncé {Dunkelboden) les superbes Campagne? qui fourois*  
sent tant de blé, et en rertdent les habitants riches, prodigucs» 
et orgucilleux. — Pendant cet tspace, le Danube prend I*  
Regen, la Wisent, la Pfaetter, la grande et la pelite 
ber — Sossau oii l’on trouve une célèbre iniage de N<>lr<' 
Dame, et le couvent Windberg; la célèbre digue de Sossau» 
mérite d’ètre cilée ici.

De Straubing u Bogen , il y a quelques lieues, le 
voyage en est peu interessant. L’embouchure de l’Aitrach , 
la Kinzach , de la Engen et de la Mennach. Ober-Altaich 
qui autrefois élait une richc et célèbre abbavc de Bénédicti»-*
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se trouve â une place oii étaient autrefois des autcls dc Druides. 
Le Bogenberg avec unc église ou se fait un pèlerinage, les 
ruinēs du château de la famille des ducs de Bogen, autrefois 
si puissants.

De Bogenlerg a Nieder - Altaich, le voyagc est bcau- 
coup plus long (cmbouchure de la Schwarzach et de l’lsar) 
niais beaucoup plus agréablc*  La rive droite est encore platte 
mais la gauchc presente a l’fleil beaucoup de charmantes vue< 
sur les niontagncs. Parmi les six â huit premiers en droits , 
a gauche, le plus rernarquable est Pfelling par son grand 
commerce de bois avec Vienne: â droite, le village Erlbach, 
avec le châleau et les beaux jardins du cointe Debray, qui 
est aussi rernarquable dans son genre botanique. A partir de 
Maria et dc Stephan-Poscbing, les contrécs deviennent toujours 
plus jolics; c’est â Deggendorf oü elles sont les plus interes
santes et les plus jolies. A droite, le magnilique Nattern
berg, tout isolé dans une plaine immense, dont la surfacc
brüte parait n etre qu’un schiste nricacé , presente au voyageur
un superbe coup d’oeil , avec les ruinēs de la Natternbourg; 
â gauche, la forét de Boheme avec ses cinies gigantesques et 
immenses; les deux Ossa, la Rachel, l’Arber et le grand 
Bogen. On est tellemcnt occupé de ces beautés enchan-
teresses, que l’on remarque â.peinc, la ci - devant aLbayc de 
Bénédictins de Metten. Pros de Deggendorf, (2800 h.) le 
Danube est très - large , il y a un grand pont ; c’est une belle 
petite ville, et un pèlerinage très-fréquenté; nouvellc ct 
superbe chaussée de Maximilien pour aller en Boheme. Belle 
nie du inont Greising — le magnilique et antique château 
Eck, cncore habité, â une lieue et demie nord - oucst dd 
Deggendorf dans une superbe contrée. — Le confluent de 
1 Isar rempli d’iles et de prés. — Plalting oii les radeaux qui 
’iennent sur l’lsar sont formés m plus grands pour étre con- 
duits â Vienne; lc voyage sur ces radeaux est plus agréable 
que sur lOrdinaire — Moos, village avec le châtean et les 
jardins du cointe Prcysing. A gauche, -A ieder - A Itaich , 
une ci - devant abbayc de Béncdiclins , dans une superbe posi-

24*
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lion, h une demie lieue plus loin, le château et la Bourgade 
Hengersberg.

Depuis Nieder - Jlltaich, jusqua Passau, (cherchez ce 
niot) les environs deviennent inscnsiblement plus jolis; au 
Commencement, ils forment encore une plaine; le vicux Osler
hofen avec ses tours et un ci - devant couvent; les beiles ruinēs 
du chateau Noch - PUinzer ; Hofkirchen avec les superbes 
ruinēs du chateau ; â droite Kinsing ou Kinzen, les castra 
quintana des Romains. Le beau site de Pleinting â droite, 
les ruinēs pittoresques du chateau Hilgardsberg (vulgairement 
Ickersberg) a gauche , annoncent l’enlrée de la charmante 
vallée par laquelle le Danubc coule pendant plus de vingt 
lieucs. —Le magnitique P ilshofen, â droite, â I’einbouchure 
de la Filz ,* I Vindorf, ou Ton construit quantité de bateaux; au- 
dessous du petit village de Hanshach ; Sandbach que l’on redoute, 
parcequ’il v a plusieurs rochers dans le fleuve. Les mon- 
tagnes deviennent toujours plus liautes. Près de Gaishofen, 
la Gaisbach se jette a gauche dans le Danube, Dobelstein ā 
droite, la nouvelle chaussée lonqe presquc toujours les bord« 
du Danube. De Straubing â Passau , l’on compte vingt- 
quatre lieucs.

De Passau a Engelhardszell, lieu ou se trouve la douane 
des fronlières antrichicnnes , il y a encore quatre lieues. — 
Vues très-étcndncs et très - pittoresques. Le souibre Felsen
berg avec les lnurs de l’Ober et Unterhaus , â droite sur l’It*  
— â gauche, le bout d une forèt, derrière laquelle se voit l«1 
niontagne Mariahilf; les deux superbes vallées du Danube c® 
de Finn etc. les beiles vues se succèdent l’une a lautre. 
rive droite de V.lchleilen appartient â l’Autriche. — Le châ- 
teau Kranpenstein sur une paroi de rochers â pic (vulgaire- 
ment appcléc le Schneider- Schlcessel) Hafner ou Oberzell avec 
des produits importants en graphit (surtout en creusets). ^e 
chateau Fichtenstein, et le chateau neuf â cöté. A gauche, 
les villages . d’Ober-et d' Unter - Grün au situés au niilieu <1« 
grands vergrrs , â culé d’ari des parois de rochers. Le 
ehe ns fein au niilieu du Danube. — Non-loin dc lâ, les
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frontières autrichiennes de la rive gauche près du ruisseau 
Diaehndl, oü se voit la ruinē du vieux Ried. Engelhardszell 
d après le cours du Danube est situé â soixante - dix - sept 
lieues de la ville d’Ulni et a quarante lieues de Ratisbonne. Ln 
beau trajet de quelques hcures conduit A Linz, (Voycz ce 
Heu), Outre ce qui est dit a cet article, il est encore a 
rcmarquer qu’il y a un superbe point de vue sur le pont du 
Danube. La place. La promenāde. L’Arhof ou l’on arrive 
par un charmant chemin. — Il est difficile d’exprimer la 
belle vue de l’auberge tenue par Jiegcrmeyer; le jardin de 
Hagerstackeis. Les pārlies plus éloignées sont, leglise du 
pèierinage au niont de Paestling; le château Wildberg j le 
liaselgraben oü le Roi Wenzel fut emprisonné, l’an 1394 i 
le bain Kirchschlag; on passe par le château Tillysbourg 
pour arriver au chapitre des chanoines de Saint - Florian. De 
Linz , on arrive a Vienne en un ou deux jours par cau. Les 
occasions pour ce trajet sont très - frequentes. L’Ordinaire 
pari le Mardi et le Vendredi de bonue heure. L’on voit 
Spielberg â gauche, château; superbes ruinēs, sur un rocher 
dans le Danube. — Matthausen. Dans le petit jardin dc la 
niaison de eure, superbe point de vue sur le fleuve et les nion- 
taghes. Niederwallsée h droite , villagc et château , dans la 
contrée, avec des traces d’antiquités romaines. A gauche

, petite ville et château sur une montagne avec toutes 
*ortes de curiosités et de superbes vues, entre autre , sur la 
place oü l’eau du fleuve tournoie en forme d’entonnoir; cette 
place qui est un vrai remole, est nomniée en allemand, M'ir- 

et Strudel (on le nomine aussi, Greiner Schwall) ceux qui 
*ealent inettre pied n terre ici , trouvent un charmant chemin 
de traverse jusqu’a la petite maison au-dessoys du remole 
’ür le balcon de laquelle on peut le contempler très-com- 
111 od ém ent. L’Artacker, â droite, avec vue sur la belle 
Montagne dite Ottilienberg. Auprès du bourg Melk , une 
'üperbe et riche abhaye de Bénédictins qui s’occupent avec 
fdcur et zèle â faire des collections de livres , de médailles , 
d*  conchylcs et de minéraux. — A gauche > le bourg et 1«
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château Persenbeug — Marbach oii l’Ordinaire de Linz a 
coutume de passcr la nuit. L’on voit tout près le célèbre lieu 
du pèlerinage Mariataferl sur une montague; les châteaux 
ll^eiteneck et la demeure favorīte de l’empereur, Lubereck. 
Entre Schwallenbach et Spitz, se voit le niur nommé Teufels
mauer (niur du diable) une cuiiosité géologique et près de 
Spitz, l’on voit les superbes ruinēs du fort. Hinterhaus, avec 
un béfroi enorme. tPasendorf et ICeifskii chen , ont de beiles 
églises en style gothique et quelques ruinēs pittoresques. La 
petite ville de Durrenstein, rcniarquable du cdté du Danube, 
par une belle tour et quelques superbes bâliments. Ruinēs de 
château très - pittoresques derrière cette ville: ce fut la prison 
de Richard Coeur de Lion. Superbe vue des ruinēs. — A 
droite Schcenbuhel , viliage avec un couvent de Servitcs et les 
superbes ruincs du château Schcenbuhel. A gauchc, Stein 
et Krems qui n’en est séparé que par une allée, oü est l’éghse 
de Saint-J^ eit. On voit en Ire ces deux vilies , non-loin du fleuve, 
le nionuinent du quartier - niaitre Schmidt. — A droite, 
près de Klein - Aggsbach dans une gorge de montagnes, les 
ruincs du ci-devant couvcnt des Chartreux, Porta Mari«- 
Daus les environs, le couvent des Servites Langeck , avec une 
des plus beiles églises d’Autrichc avec de beiles peintures * 
fresque. — Aggs t ein avec une des plus heiles ruinēs des cha 
tcaux d Alleniagne (traditions du Chevalier Schreclenwald. A 
gauche , hornenbourg avec des églises remarquables, et tout 
près, le chatcau Kreuzenstein. — A droite, près St.-Je®* 1» 
le 7I achau prend son conmiencement; ce Wachau est un 
pays célèbre par les vignes qui s’y cultivent depuis un tcrop5 
iminémorial. Mautern, lieu qui coiumunique â Stein par 
un pont et qui par cette réunion seriible ne former avec Steh 
et Krems qu un seul et mème rndroit. L'on trouve non - lein
de lâ, le riche et brau couvcnt de l'abbaye de Bénédictin« de 
Goetlweih avec une bibliothèque importante et d’autres collec- 
tious. Bcaux jardins, vue inconiparabte. __ Greifenstein
vicux châtrau rcconstruit par le prince Lichtenstein ; de 
dersfeld qui a derrière lui la inontagne la plus élevéc, 5U*
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laquelle mène un joli chemin, Von Jouit d’un superbe point 
de vue sur les environs de Vienne, sur le Schneeberg et le 
temple de Briel. Depuis Uadersfeld, le chemin par la forèt 
est très - pittoresque jusqu â Mauerbach. Klosterneulourg, 
ville et célèbre chapitre de Chanoiaes. Vienne. (Voyez ce 
mol).



Voyages par les Montagnes.

Quel intéret n’ont-ils pas pour l’ami de la nature! Nou« 
croyons faire plaisir â nos lecteurs, en lcur présentant 
l’aperju de ceux que l’on peut faire en Alleniagne.

1. Harz, Brocken. Qu’on ne s’attende pas â trourer 
dans les niontagnes du Harz les grandēs scènes qu’offre 1» 
Suisse. Ces deux contrées ne sauraient se coinparer. Né' 
aninoins cctte excursion est une des plus interessantes. On 
a quantité d ecrits sur le Brocken et sur le Harz en gene
ral : quiconque a dans sa poche le Manuel des vojageur*  
au Harz {Gottschalks Taschenbuch für Reisende in den 
Harz, Magdeb. nouvelle édition mit Ansichten und einer 
Karte et le Unentbehrlichen Führer für Harzreisende, 
Quedlinbourg 1808, peut se passer de tous les ouvrages qu* 
pourraient servir de guides. Les cartes de Gusscfeld et 
celles lithographiées de Lasius étaient jusqu’alors les pl“’ 
connues : la plus récente et la plus jolie en deux éditions 
(1 une est purenient géographique et l’autre géognostique (* n' 
diquant uniquement les niontagnes) est Carte des montagnes 
du Harz r par Brose. Berlin chez Schropp i8s2. 
voyage le plus récent des niontagnes du Harz est, voj'tf*  
de Gleim au Brocken. Quedlingbourg, 1816.

Nous partons de Ccettingue, Sans mentionner ici tous 
les lieux qui se présenteut dans notre régistre alphabétique J 
nous quitlons la chaussée de Nordheim pour nous porter 
sur Cattlenbourg qui a une belle Situation et une charmante 
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vue, surlout du haut du châtcau et du hailliage. Osterode, 
Clausthal.

Gittelde (666 picds de roi au-dessus du niveau de la Bal- 
tique, selon Aillefosse). Forge remarquable pour la gra- 
nulation du fer. Nous allons voir dans la contrée , le 
Staufenberg avec les ruinēs du château de Henri I’Oiseleur 
et le Heinrichswinkel (Coin de Henri), étroit vallon, ou 
1 on dit qu’il était occupé â prendre des oiseaux, lorsqu’ou 
vint lui offrir la couronne imperiale. Goslar. Saline â 
Neustadt. Belle perspective non-loin de Stapelnbourg sur 
la route de Goslar a Ilsenbourg.

Brocken (3486 pieds de roi au-dessus du niveau de la Bal- 
tique, selon Villefosse). Le temps le plus favorable pour 
entreprendre ce voyage, est depuis la Saint-Jean jusqu’en 
Autumue. Les chcmins les plus commodes pour s’y rendre, 
sont ccux de Wernigerode, Blankenbourg, Elbingerode. 
(En partant des dcux premières vilies que nous venons de 
nommer, on peut mencr sa voiture jusqua lhotellerie que 
1 on voit au sommet du Brocken. On trouve â "Wernige
rode des mulets que I on peut nionter et des voitures qui 
peuvent vous y trausporter commodément). Le sentier, a 
partir d’Ilsenbourg, est plus penible a cause des niarais; 
mais c’est le plus interessant, ainsi que le grand chemin 
d’Altenrode, d’Ilsenbourg, etc. en passant par le vallon 
dit Iisenthal. Vous trouvfz â Ilsenbourg une bonne auberge, 
dont l’enseigne est la Truite Rouge. Le lac des sorcière« 
(Hexensée) a disparu â force d’y aller chercher de la tourbe, 
En partant d’Elbingerode et de Braunlage, par Schierke, 
lieu élevé , peuplé de mineurs, et bâti en 1768, avec 
une auberge médiocre, on passe devant le Wormgraben 
qui est un vieux canal. Schrader propose de monter au 
Brocken par Schierke (2 lieues), et den dcscendre après 
par Ilsenbourg. Le sentier le plus court, le plus inte
ressant, mais aussi le plus penible, en partant de Wer
nigerode, passe par Hasserode, Domkouhlenthal, et ce 
qu’on nomine die IJoelle ou l’Enfer. 11 y a aussi un 



378 Voyages par les montagnes Le Harz.

sentier qui mene en peu de temps â la cime du Brocken, 
a partir d Elbingerode, ainsi que deux autres en passant 
par Oderbruck et le Brockcnkroug. On conipte en tout 
cinq sentiers, ou faux - fuyants. Ne niontez janiais au 
Brocken sans guide , surtout jamais de nuit.

La surface du Brocken a une denii - lieue de circuit: 
eile est couverle de bois rabougri scmblable au pin ; on y 
trouve la mousse d'Islande et l’Anémone du Brocken que 
les gens du pays nonimeut la Fleur des Sorcières. Montagne 
de granit. Les pointes de rocher les plus remarquables 
sont le Hirschhörner, l’llsenstein qui a plus de 3oo pieds 
de haut, le Schnarcher! déclinaison de l’aimant; croix 
de fer érigée en 1815 en l’bonrieur des guerriers morts 
pour la délivrance de la patrie ; les Renecken qui , selon 
Villefosse, out 1458 pieds delévation au - dessus du niveau 
de la Baltique; et le Hohenklippen (haut - écueil). Hexen- 
brounnen (la Fontaine des Sorcières), source limpide qui 
est voutée; l’autel des sorcières et leur chaire a prècher qui 
ne sont que des ruinēs de granit. Belle vue portant fort 
loin, quand le temps est favorable, ce qui ne se rencontre 
pas toujours. La vieille Hotellerie du Brocken était jadis 
sur la Heinrichshöhe (Hauteur de Henri) 3168 pieds, 
selon Villefosse; il y avait aussi une niaisonnette pour la 
cour du comte regnant de Stollberg; sur le Brocken 
mènie â trois quarts de lieue plus loin, la niaisonnette 
des nuages (Wolckenhaeuschen) et, depuis 1800, une 
nouvelle auberge (Friedrichshothe ou la Hauteur-Frédéric) 
oii 1 on est bien traité d’après une taxe fixe. On y trouve 
tous les agrénients des vilies, table d’höte, lits, cabinets 
commodes, et méme un bon télescope, ouvrage de Schnö
der , des albums. Deux mulets apportent tous les jours 
les provisions de bouchc nécessaires. On distingue parnii 
les rivières qui prennent leur source au Brocken , et il J 
en a plusieurs , celle qu on noninie la Bode : eile a une 
belle chiite près de ce groupe pittoresque de rochers ap
peld Rofstrappe ou le Pas du Cheval (1464 pieds). H 1
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a un sentier nouveau , commode et sur qui conduit jusque 
très-loin au Bodethal, au bord de la petite rivière jusqu’au 
delâ du Rofstrappfelsen. L’Oderbrucke (2382 pieds de roi 
d’après Villefosse) le fossé Rehberg. On s’en retourne a 
Gffittingue par Andréasberg (Anithaus ou Bailliage 1884 
pieds de roi, selon Villefosse et Herzberg oü l’on voit une 
nianufacture d’armes; niais bien des personnes aiment en
core mieux faire un détour, et passer par Wernigerode 
(oü sont des promenādes a l’anglaise, et oü l’on voit avec 
plaisir l’antique château de résidence avec toutes sortes de 
collections, parmi lesquelles se trouve l’herbier le plus 
complet du Harz ; hauteur du château, selon Villefosse 1 11 o 
pieds de roi. Aub*  au Cerf) Blankenbourg et Ballenstedt. 
Une feuille périodique, (Ze Afagasin IJanovrien, Aīo. 16, 
année i8o5), propose le plan suivant pour un voyage de 
sept jours , en partant de Go?ttingue : 1) au sortir de cette
ville, on passe par Harzberg, et l’on va coucher â An- 
dréasberg (inont-Saint-Andre) (la mine Samson est main- 
tenant la plus riche du Harz); 2) par le Rehberger Graben 
et 1 étang dit l’Oderteich jusqu’a la niaison du Brocken. 
(II faut prendre un guide; parties agréables et interes
santes); 3) 011 passe la nuit au Brockenhaus (gite du Bro
cken): on se lève d’assez bonne hcure pour assister au 
Iever du soleil ; après le déjeüner, on s’en va voir â Rübe*  
land les grottes de Baumann et de Biel (stalactites); le 
moulin de marbre: la carrière; Blankenbourg; voyez le 
château et le magasin de marbre; 4) Rofstrappe; retoumez 
â Blankenbourg et â Wernigerode (oü il faut voir le châ- 
teau et le parc ; 5) Goslar oü vous visitcz en chemin les
usines, les martinets remarquables, les diverses tréfileries ; 
6) les antiquités de Goslar, le Rammelsbcrg, Clausthal 
(les conduits de la mine George et la monnaie) Osterode, 
Leerbach oü l’on voit deux Aicinos : d Osterode a Ga?t-
tingue. Lorsqu'on est avec plusieurs autres compagnons de 
voyage, il n’cn coute guère plus de deux ou trois louis 
pour les frais de toute lexcursion.
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2. Le Riesengebirg (niont des Gewita) Schneekoppe, Tète 
de neige. Nous dirons ici ce que nous avons dit au sujet 
du Harz pour la quantité de livres et de descriptions qii on 
a faites de ccs montagnes. Nous en excepterons cependant 
louvrage classique de Hoser; La montagne des Géants 
sous le rapport statistique 3 topographique et pitloresque 
ct ia carte du mème auteur qui a paru â Vienne, en 1806. 
Cependant on peut se passer de tous ces ouvr2ges, lorsqu’on 
a celui qui dit tout : Manuel des Loyageurs a la mon
tagne des Géants, par le Grand-Aumonier Fritsch. Leip- 
sig, 1816. 8. Deux cartes réccnnnent levées d’après les
moyens les plus nouveaux et d’après de propres observa- 
tions augmentent l’utilité de cet ouvrage. Un autrc aussi 
nouveau et aussi très - utile et d’un bon secours est; le 
Guide pour ceux qui voy Agent a la montagne des Gèants, 
avec une carte de cette montagne et une autre de poste et 
de voyage par Schlesien. Glogau 1821. 12. ♦ Nous con- 
bèillons aux voyageurs de faire usage de ces livres , comniä 
étant les nieilleurs guides pour parcourir ces montagne«. 
C’est de ces ouvrages que nous allons tracer le plan de 
voyage que Fritsch recomniande de suivre comme le meilleur.

On part de Meflersdorf ou de Wigandsthal. Au château 
du sieur de Gersdorf â Meflersdorf, d’excellentes collec- 
tions de livres, de dessins, de modèles etc. L’auberge de 
Wigandsthal est excellentc, et on y trouve de bons guides 
de profession dont T'auteur fait une mention extraordinaire 
dans son ouvrage, page 111. 1. On passe sur la Tafelfichte 
(36oo pieds) et l’Iserdamm, et l’on va coucher au nouveau 
chalet silésien , au pied du Reiftraeger. 2. On passe sur le 
Reiftrajger, le Spitzberg, Schnéegrouben, grofse Rad fgrande 
roue) grofse Sturmhaube (grand pot en téte); â niidi au 
chalet dit Poudelbaude (baude en Silésie est ce qu’on nomme 
chalet en Suisse). Après midi, l’Elbfall et Pantschefall; 
grofse Kesselsberg et Kcekorosch ; on descend dans I'Elb
grund (Val de l’Elbe) au Ma*delsteig  (sentier des Demoi- 
sellcs) et a la chute du Weifswasser (Eau • Blanche), (la
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veritable source de l’Elbe) cnfin a Friedrichstbal ou aus 
cbarmants chalets Krausebauden, ou il faut passcr la nuit. 
3. On voit l’Elbefall ou chute de l’Elbe; dcpuis Friedrichs*  
tbal jusqu’â Hohenclb et Arnaii oii Fon visite le mont dit 
Heidelberg. 4. D’Arnau â Tratenau. 5. De Tratenau â Frei
heit. 6. Excursion de Freiheit (Liberte) aux bains de Saint- 
Jean ? au Schwarzenberg et au Schwarzenthal. 7.. Excursion 
â Schretzlar, et retour par le Rehhornberg. 8. Dans la 
vallée dite Aupenthal jusqu’au Pelzkértscham, de lâ, passcz, 
dans 1 aprcs-niidi, par le val Zehcgrouud et sur le Bronn*  
nenberg pour vous rendre â la Wiesenbaude de Boheme.
9. On gravit le Schnéekoppe (49. o p.) on va voir l'Aupen-
ground et l Aupenfall. On
(Chalet - prairial). so. Sur

aux 3

rclourne â la Wiesenbsttde 
le petit Sturmhaube (4500 
Roes et â la Hempclsbaude.

ii.Delââ Schmiedeberg par Krouninihubei et Steinseifen
(séjour d’habiles graveurs en bois. (Dcniandcz â voir les 
insectes de Kahl fils ; il peut vous faire voir le preniier 
modele de la inonlagne des Céants par son père). 12. 
On parcourt les beaux environs, Bouschvorwerk , Bouch- 
"ald , les Frisentein etc. 13. Un veyage en voiture â 
Landshut, Crussau et Liebeau. 14. Voyage de lâ â Koup- 
ferberg, également en voiture. 15. De Koupferberg â 
Fischbach: nous faisons halte, nos chevaux se reposent.
pendant que nous gravissons les deux Falkenberg, et uous
rem on Ions dans nolre voiture qui nous mène â Hirschberg. 
»0. On s’arrète a Hirschberg, on va voir les superbes 
contrées du voisinage ; le Cavalierberg, l'Hélicon etc. 17« 
Excursion â Rohrdorf, au Sprudelberg, au Stangenberg; 
Retour â Hirschberg. Excursion â Warmbrounn; dans 
l’après-midi, au Kynast; on passe la nuit â Hermsdorf. 
19. De Hermsdorf a Schreiberhau â la fabrique des vitriols 
et aux cascades du Zacken et du Kochel. On passe la 
nuit au Kretscham a Schreiberhau. 20. Par les Höchstem 
(llauts- Roes) qu’il ne faut pas négliger , â Fiinsberg. En 
partant â 4 heu res du matiņ de Schreiberhau, on peut 
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fort bien ètre vers niidi a Flinsberg (V. parnii les Hains). 
On fait la visite des bains , on se repose ; et de 6 â 8 ou 
de 7 â 9 h. du soir, pendant la fraicheur, on passe â 
Wigandsthal.

Ce plan de 20 Jours de niarclie coupe la cbaine de 
niontagnes dans toules les directions: il réunit toutes les 
curiosités, celles meine des alcntours. Le minéralogiste, 
le géologue pcuvent l’étcndre selon leur bon plaisir. L’histoire 
de Rübezahl, dout les scènes ont eu lieu au Siebcnground , 
au Teufelsground , au Schwarzekopp se trouve dans un 
ouvrage intitulé , Rübezahl ou tradition vulgaire de 
monta^ne des Grants. Jauer 1821. 12.

L'auteur de ce plan reconiniande conime un excellent 
guide dans ces niontagnes, le nonimé Gottfried Fiedler de 
Petersdorf, deineurant No. 104. On lui donne par jour 
environ 24 Bcchmes qni font la valeur de 12 gros de Prusse 
ou 2 Francs ; pour un porteur envivon 8 â 10 Brehmes oU 
4 a 5 gros. Pour les guides extraordinaires , tout au pl<’s 
6 a 8 gros de Prusse. Quel prix niodique, quand 011 le 
conipare â celui qu’on vous dtinande dans d’autres région*  
alpeslres ! La dépense peut etre d’un écu et tout au plu' 
de deux dans le Kretschams , ainsi, la dépense ne saurait 
etre considérablc.

3. l<es bornes que nous nous sommes prescrites , ne nous pcr* 
niettent pas de donner une dcscription coniplcttc de la nia*  
nièrc de voyager dans toute la Suisse. C’est pourquoi nou*  
recommanderons au lecteur l’excellent ouvrage vrainu’111 
classique qui a paru a Zurich. Instruction sur la maniere 
la plus utile, et la plus agréable de voj'as'er en Suisse- 
Nouvelle èdition de 1808, par Ebel a Zurich, 4 /r» 
on en attend une nouvelle édition encore plus enrich,e« 
On en a fait un abrégé fran$ais en un seul volunie: n* al* 
nous nous croyons obligés de recommander de »en
II sera it â souhaitcr qu Ebel lui meine eut fait un parcil 
extrait de son grand ouvrage pour la coiuniodité des p* e” 
tons, que quatre volumes â porter doivenl naturellement 
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gener. On peut aussi recommander, Manuel pour les 
Voyageurs en Suisse, avec une carte, par Gloulz - Boz- 
heimer, Zurich» On peut consulter; Dictionnaire géo- 
graphiipie et statisti/ļue de la Suisse avec un guide {aussi 
imprimé a part) de 52 2 roules, Lutz. Ar au 1822. Vous 
trouvez une cxcellcnte colleclion de vues, de paysages et de 
petits panoraiuas dans un ouvrage de Keller, intitulé 

piltoresfpie etc. jusipi’en 1823. 27 feuilles in folio 
niédiocre , avec un texte francais. La meilleure carte qui 
est indispensable â ebaque voyageur est la carte itinéraire 
de la Suisse, dessinée par Keller, gravée par Scheuer
mann. Zurich, 1819. Si peu de cartes peuvent rivaliser 
atec celle-ci en fermeté du burin et enexécution, il n eu 
est pas moins de son exactitude et de sa précision. Une 
carte plus réccnte est celle qui a pour titre nouvelle carte 
itinéraire, pour servir de guide dans les vingt - deux 
Cantons, par Weifs. Berne, 1820. On la re$oit aussi*  
tot avec le guide le plus nouveau et parfaileinent bien 
arrangé pour les 22 Cantons: Nouveau Guide du voyageur 
dans les XXII Cantons Suisses, B. 1822.

Dans l'impossibilité oü uous somnies de parier de 
tonte la Suisse, nous mentionnerons du moins les deux 
voyages qui sont ordinairenient le but et l’objet de la plti- 
part des pèlerins de la Suisse, savoir: 1) Le voyage du
haut-pays de Berne et 2) celui de la vallée de Chamouny. 
1) voyage dans le haut pays du Canton de Berne. Tout ce 
qu’on en a pu dire et qui peut ètre adniis coninie guide et 
boussole, se trouve épuisé dans un nouvel ouvrage, intitulé 
Foyage dans le haut-pays de Berne , par T. B. Wyf*  , 
Prof Berne, 1816. 2 v. in-octavo, avec de helles cartcs 
noirrs et un alias, dessinés par Scheuermann. Avec ce 
livre, on peut se passcr de toutes les aulres descriptions ; 
avec cet alias porlalif, on peut se passer de toutes les 
autres carles ; d'ailleurs il est accompagné de courtes no
ticēs qui indiquent ce qu'ii y a dc plus curieux; ce petit 
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volume est un guide süffisant et par la l’on peut se passer 
des deux gros volumes in 8°.

C est ordinairenient de Berne que l’on part, pour faire 
ce voyage qu’on terminc ordinairement en 4 ou 5 jours, 
quand on est presse et qu’on ne veut voir que Lautcr- 
nrounncn , Grindelwald , Hafsli ou Griinscl , et que I on 
entre par Thoun et le lac, pour resortir par Brienz et 
Thoun. On y peut aussi employer 8 jours et plus , seien 
qi.e l’on veut donner plus d’clendue â son voyage. Le 
parti le plus sage, c’est de prendre son guide a Unterseen, 
oü l’on trouve a la douane, dans la personne de M. Blatter; 
un hole coniplaisaut el un conseiller prudcnt. On distingue 
parini les guides, Michel et principalement» Jacques ou 
Jacob Michel; les plus recherchcs après ceux - ci} sont 
Roth, Ritter, Huber. Celui que l’on m’a donné â Thoun 
et dont j’ai été fort content, lors de mon voyage en Suisse, 
1817, s’appclle Tscbckeslar. Pour aller sur le Wengeralp 
et le Scheideck, il laut prendre des chevaux de seile d<J 
Lauterbrounnen ct de Giindevrald, ils sont accoutumés s 
ces niontagnes, et non comnie on a coutunie de la con
seiller, les chcvaux de char-ä-banc. Les auberges sont 
bonues partout. Celle du Capricorne (Steinbock) â Lau
terbrounnen , est celle que j’ai trouvée la moins chère et 
la nieilleure. On n’a qua consulter VVyfs pour les autres 
détails. La plus grande partie des gravures et d autres ob*  
jets de l’art sur ce pays de niontagnes si fréquemment visite, 
surpasse en bcautés l’ouvrage de luxe édit â Paris, l’an 
1822 , sous le titre de voyage pittoresque de VOberland 
Bernois, par Lory fils. Cinq cahiers, chacun de six 
planches avec le texte. Une édition coute 15 Louis d’or, et 
l’autre 2 5. Le guide le plus réccnt et le plus conforme au 
but que l’on se propose pour Ze voyage au Mont-Blanc est 
du professeur Ritter de Berlin, Geographisch - historisch
topographische Beschreibung des Mont - Blanc und seiner 
Umgebungen 1824. 8. (description géographique, historique 
ct topographique du Mont-Blanc et de ses environs). Rum« 
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nicr termina cctte année A Berlin son beau Stéréorama, 
ou la carte du Mont-Blanc en reliefs, Parmi les excur- 
«ions les plus interessantes, qni auparavant n’arrivaient que 
rarement, et parmi les plus satisfaisantes, qui existent, 
1 on peut avec raison donner la preference â eelle du 
Mont-Blanc. L’on voit de 1A la nature des Alpes dans 
tout 1 cflroi de sa niajesté, Voyez Alpenrosen , l’an 1824. 
En descendant du St. Bernard â Aosta par le col des 
I’enetres, le col de Ferret, le col inajeur, par l’Allèe 
Blanche, par le col de la Seigne, a Glacier, par le Bon
homme, Contamines, le col de Forclaz, Ouchcs, Cha- 
mouny (ou l’auberge la plus fréqucntée est maintenant 
1 hotel de l’Cnion). II y a 36 a 40 lieues de chemin 
parmi les Alpes, et pour cela il faut, etre hon pieton ; 
cependant on pcut aussi faire usage de mulets. Celui 
qui parvint le plus récemment a la cime du Mont-Blanc 
au mois d’Aoüt 1822, esi l’Anglais, noinmé Tissold dont 
nous avons déja parlé. Oslerveld a, l’an 1824, commcncé 
un voyage pittorcsque en six cahiers, il contient l’enccinte 
du pied du Mont-Blanc dont nous faisons mention. L’on 
trouve maintenant a Chamouny l’arrangenient de Martigny, 
arrangement par lequcl les guides , les mulets et chars-â- 
baue sont nuniérolés , ils ne peuvent ètre emgloyés qu’A leur 
tour et pour la taxe fixée pour Icurs peines : cependant le 
▼oyageur a aussi la libcrté de choisir son guide, sans égard 
au numéro, mais alors il est oblige de payer davantage. 
2) voyage dans la vallée de Chamouny. Zn vallée de 
Chamouny, guide pour les voyages. 1811. 8. par Gott
schalk. C’est un guide fidele et bien expéri menté. La 
carte y relative a le meine niérite. L'interessant petit 
ouvrage de Hammel contient une nouvelle carte t Deux 
voyages sur le Mont- Blanc, en Aoüt 1820. Fienne 1821.

On a coutume de partir de Genève pour entreprendre 
ce pclerinage. Si l’on veul seulement voir la vallée et la 
mer de glace, ou la Flégière, 4 jours suffisent: alors votre 
voiture vous conduit le prrmier jour a Sallcnche ou â

25
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Saint-Marlin; la voilure que l’on a prise a Genève, attend 
ici; le second jour, en char-a-banc, â pied ou sur un 
mulet, jusqu’au prieuré oü vous ètes bien logé chez Gou- 
teron et Terraz. C’est Pierre Palma qui est le doyen de 
tous les guides; ensuite viennent Cachat -le-Geaiit, lt>s 
frères Payot, les frères Terraz, Coutet, les Piccards ctc. 
tous honimes dont la probité est généralement reconnue et 
qui ne sont pas »ans instruction. On consacre le tioisièoie 
jour â la mer de glace et â l’Arveiron, ou bien l’on gravit 
le col de la Flagière qui fait parlie du Buet, niais dont 
l’accès est plus penible que celui du Montanvcrt; cependant 
on en est bien récompensé, car il dominē le Montanvert, 
les sept glacicrs du Mont-Blanc, et vous montre ce géani 
des montagnes dans sa forme imposante; volre teil parcourt 
toutc la vallée, â parlir du col de Balme, et en revenant. 
on y joint celui de l’Aveiron. Quant â la vue la pluS 
réccnte du Mont-Blaue, voyez l’ceuvre de Hammel, lascen- 
sion la plus récente au Mont - Blanc le 19 Aout, 1822 
par Tissold, anglais , avec six guides. Les Boses 
yllpes, Berne 1823, donnent le résultat d’un voyage inte
ressant autour du Mont-Blanc en 7 jours. Pour la route 
du Simplon , l’on recommande; la route du Simpion. Bote 
1823. Le quatrièine jour*  on peut, en faisant diligence, 
regagner Genève; mais il faut pour cela quitter ChamounJ 
dés la pointe du jour; on remonte ensuite dans sa voil 're 
qu’on a fait attendre a Salenche. L'ne teile course da«1,4 
cette vallée avec les barrières gigantesques, sur un cbeni* 11 
qui serpente entre des palissadcs, offre des scènes maj<s' 
tueuses, surtout de nuit, quand la lune vieni répandre svr 
les monls sa lumière argentée. Ici la poësie inanqu< 
d’images, la peinture n'a puint dc couleurs , pour rendre 
le magique tableau qui , dc toutes parts , se déploie â TO* 
yeux avec tant de magnificence. Lecteur, si le hasard 
vous seconde aussi bien que je l ai été, ne manquez pa* 
d en jouir. Laini dc la naturc peut bien alors eonsaerer 
un jour de plus au plaisir de contempler tant de beautes-
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Plusieurs voyageurs s’cn retournent par le col de Bahne 
et par Martinach , et vont voir encore le grand Saint-Ber
nard, (d’après le calcul le plus rëccnt de la hauteur de 
cct hospice, les religieux après une obscrvation de trois 
ans, ont trouvé j663 pieds de France) Bex et Vevay etc. 
L on part de Martinach pour faire â pied le voyage autour 
du Mont - Blanc comme nous venons d’cn parier, selon le 
plan du voyage retracé dans les Roses des Alpes, 1823. 
Je dois encore observer que le haut-pays de Berne et 
la vallée de Chamouny ont des caractères distinctifs, et 
qu’il ne s’ensuit pas de ce qu’on a vu Tun, qu’on puisso 
se passer de voir laut re. Dans le haut-pays, on voit 
les Alpes plus â partir de lcur base et dans toute lcur 
forme gigantesque; â Ch-’.mouny, les glaciers sont bien 
plus prochcs et plus imposanls. J’ai trouvé, en général, 
que la grande majori té des voyageurs et surtout de ceux 
qui parcourent les inontagnes, étaicnt plus portcs pour la 
vallée de Chaniouny. Outre 1" vallce de Chamouny et le 
haut-pays, les voyageurs actuels n’oublient pas datier i 
la montagne de Rigi. Outre le grand panorama par Kel
ler, il y a encore le panorama par le colonel Louis Pfyfler, 
de W’yher, auquel se trouve atmete le guide pour aller 
au Rigi Kulm ; son exactitude mcrite qu’on le recommande; 
il est d’aulant plus commode, qu’il se trouve collé sur une 
toile et dans un étui , raison pour laquclle le voyageur 
peut facilement avoir en poche le guide le plus sur pour 
s’orienter; cet ouvrage est d’unc exéculion nette et elegante. 
Pour aller au Rigi, il faut partir ou d’Art, en venant de 
Zurich et de Zug, ou de Woggis et de Kufsnacht, par 
Luceruc; ce cheniin est le plus incoinmodc. Il a paru a 
Zurich en i8ž3 une charmante petite gravure, Souvenir 
d'Ernestine, rcprésentant cctte montagne. Quand on sc 
propose de faire un plus grand voyage en Suisse, on peut 
non-seulement se procurcr la satisfaction de voir l’Oberland 
ou haut-pays et Chamouny, mais on peut encore voir les 
curiosilés les plus interessantes de la contrée : il faut pour

25*  
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cela 4 ou 5 semaines, et suivre la route que nous allons 
indiquer. Après la chüte du Rhin, près Schaffouse, il 
laut se porter sur Zurich, Albis; Zug, Rigi, Loverz et les 
ruinēs de Goldau , Schwitz, Altorf, Tellenplatte, Grutli, 
oü l’on trouve unsentier conduisant au Saint*  Gothard; Lu- 
cerne, Sarnen, Brunig, Ilasli , Grindelwald; Lauler- 
Lrounn , Thoun, Berne, Hofwyl, Murten, (oü depuis 
1822 se trouve le monument de la bataillc de 1476), Fri
bourg, Vevay, Bex, Martin ach, le col de Bahne et Cha- 
mouny , Genève, Yverdun (Pestalozzi), Ncufchatel, Locle, 
La Chaux - de-fond , Soleure, Weiscnslcin , Bâle. Depuis 
que, par l’éboulement du glacier Gelroz, les eaux du lac 
Mauvoisin ont pénétré par le val des Bagnes en 1818, ce 
val mérite d èlre comparé aux ruincs de Goldau et d’ètre 
mis au rang des curiosités de la Suisse. II est situé sur 
le cheinin du Grand Saint-Bernard , il fut de tout temp» 
renonmié par sa sublime beauté, et est devenu aujourd’hui 
encore plus digne de piquer la curiosité et les recherches 
des voyageurs. On y trouve maintenant des guides, d^ 
auberges, des mulets, des chars - a-banc. 11 sera facile de 
réunir le val de Bagnes, coninie les ruincs de Goldau, 
ces deux modernes pliènomènes de la nature, au plan de 
voyage â ce lieu. Cqmme on ne peut pas transporter 
beaucoup d’eflels dans les montagnes, on adresse son bagag'- 
de Zurich ä Lucerne â son banquier ou â l’aubergiste, par 
exemple, â celui de 1’Aigle d’or, excellent hotel, et de 
Vevay a Genève. L’adresse du banquier est toujours la 
plus sure. Nous terminerons cette feuillc de route par 
une remarque importante pour les personncs qui aiincnt 
leconoinie. Quiconque a sa propre voiture, et reut par*  
courir la Suisse, feia bien, vu la cherté des chevaux <’« 
poste Ct la néccssité de payer le retour, fera bien, dis-je, 
de prendre, dans les pays allemands adjacents, un loucwr 
de voitures, avec lcquel il aura conclu son marché; cette 
maniere de royager est bien moins dispendieuse et beau- 
coup plus cominode; en trouve aussi des voitures a un 
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cheval. Un autre nioycn d'économie, c’est celui des dili- 
gences; mais souvent toutes les places sont prises; on 
trouve aussi quelquefois des chaises de retour. Depuis 
1822, les diligences de la Suisse sont en conimunication 
avec celles des voitures accélérées de Francfort et du pays 
de Bade. En partant de Francfort le Lundi â midi, on 
arrive le Mercredi avant midi â Bale, après midi du inème 
jour a Berne et le Vcndredi avant midi â Genève. Le 
temps le plus convenable pour les voyages de Suisse, c’est 
celui des niois de Juillet, d’Aout et de Septcmbre; le mois 
d’Aout dans les montagnes, celui de Septerobre dans les 
contrécs méridionales et dans les vignobles. De toutes les 
especes élrangères , ce sont surtout les pièces de 20 francs 
(Napoleon ou Louisd’or) et edles de 5 francs, qui ont le 
plus de cours dans tout le pays ; les écus de six livres ct 
les couronnes de Brabant de meine; cependant les première*,  
dans le pays de Berne, pourvu qu’elles soient de poids , ce 
qui se conlirme par l’empreinle de 1*0  urs, emblème du 
Canton.

Roules les plus récenles et les plus courtes 
entre l’Allemagne et Vitālie.

La première
par le Splügen et par Bernhardin.

•
Cette route, qui commence près de Coire, passe sur 

le Splügen, par Bernhardin et sort près de Bellinzone, offra 
Qne courte et prompte communication entre l’Allemagne et 
Italie. En 1824, un voyageur qni Za parcourut y trouva

de bons arrangements pour les posies et des voitures parti- 
culières. Si l’on veut de bons renseignements détaillés , outre 
c«ux qui se trouvent dans le nouvel ilinéraire de Coire , indiqu« 
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ci-bas, Ion pcut consultcr la Descritione della Valtelina e 
delle grandiose Strade di Stelvio et di Splügen. Milano 
i8a3. 8.

La seconde
â partir de Worms sur la crète du Bragli° 

et du Stilfer-Joch.

Gelte superbe route qui va de Worms dans la Valtelioe, 
passe sur la crète de ces deux montagnes, plonge dans le 
Tyrol et sc reunit â la chaussée d’Inspruck dans les plaines 
de Pradt, donne encore une plus courte conimunication enlre 
1 Itālie et 1 Allemagne ; c’est en meine temps la chaussée la 
plus élevée de l’Europe, car la cime du Stilfer-Joch sur 
laquelle eile passe, compte 8400 pieds au - dessus du niveau de 
la mer. Elle fut terminée et ouverte au mois de Septembre, 
1824. Des difficultés de tout genre surmontées avec hardiesse • 
des ponts â travers des rochers , des galeries solides et ccu- 
vertes , surtout dans la contrée de ce qu’on appelle vulgairc*  
ment Langerwand (la longue paroi) lèvent tous les obstacles et 
inettent â 1 abri des chutes des avalanges. Six vastes aubei^e» 
construites au lieu le plus élevé de celle route, oflrent des 
asyles au voyageur, qui, â chaque heure, y trouve du secours, 
des rafraichissements et âssistance. L’ouvrage en iinpose pa«*  
son elegance et par les grandēs beautés des sites elTrayants des 
Alpes. I, Adda se précipile du haut d’un rocher, et l'Oerlter 
porte jusqu aux nues sa tete altière, couverle d’une neige 
éternelle. Litincraire mentionné plus haut sous le titre: 
Descritione etc. etc. donne aussi les renseigncments nécessaire» 
«ur cette route. Conime tous les itinéraires, meine les pl“5 
récents ne présentent aucune donnée sur les postes de la 
nouvclle route sur le Splügen, nous ne manquons pas <15 
suppléer ici d après un livret officiel iutitulé: Neue Pest- 
und Handels • Strafse durch die sudoestliche Sehweite, als 
kürzester Verbindungsweg zwischen Deutschland und Italien 
(nouvelle route de poste ct de commerce par la Suisse Sud- 
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est , comme le chemin le plus court ent re l’Allemagne et 
I Italie. Coire 1824. 8). II émane de la direclion des postos 
dans le pays des Grisons, dont il porte l’estampiUe. Les 
distances sont en lieues de Suisse, dans la proportioo avcc 
les milles d’Allemagne, comme 5 â 3^ jusqu a 3 â 2. De 
Coire â Plugen 11 lieues, et alors 15g de St. Bcrnhardin et 
Bellinzone, total 26^ lieues. L’on compte de Coire â Chia- 
venna 18^ lieues.

Auberges : Coire, a la Cruche Blanche, oü sc trouve 
la poste; au Bouc. Thusis , â la poste. Andéer, â la 
Couronne ; a la Cruche Blanche. Splügen, a la Maison dc 
Bain; â la Poste. Hinter. Rhein , â la poste. St. Bernhardin , 
au Nouvel Hotel. Misocco, â la Poste. Roveredo au Canon 
d’or (Canone d’ors). Bellinzone, Aquila Cervia. Le meilleur 
argent sur cctte route sont les couronnes de Brabant ou les 
Couronnes, nonni^cs ici Kreuzlhaler (écus â la Croix).

Voyage5 alpestres dans les Alpes de l’Allcmagne, le 
Tyrol , le pays de Salzbourg. Nous pouvons rccominandef 
comme guide les voyages de Schult (Schultes Reisen) i° au 
Schneeberg. 2® au Grosglockner, 3° par le pays de Salz- 
Lourg et Berchtesgaden , chacun de deux volumes. — Voyage 
de Sartori en Autriche, en Styrie et en Carinthie. Guide 
dans les courses en Autriche, la Styrie et VOestreich. Salz
kammergut par Wiedemann ; l’on en sera très - content. Ma 
nuel du pays de Salzbourg et de Berchtesgaden , pour les 
voyageurs et les amis de la nature. Vienne chez Beck, 
«821. Pour le pays de Salzbourg. etc. Courses dans le pays 
de Salzbourg, Berchtesgaden et Autriche. Vienne, chez 
Gèrold 1816, avec une carte. Pour les montagnes méridio- 
nalcs de la Bavière, Manuel pour ceux qui voyagent dans 
les montagnes mèridionalcs de la Bavière, avec une carte. 
Munic, 1820. (.La topographie y est juste et précise, cepen
dant il faudrait plus de renseigmmenls pour les voyageurs).

On trouve dans ces montagnes presque toutes les beautés 
de la Suisse; on y trouve dc plus des inincs , des forges, des 
uiarlincls, et des vcrrcries.
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Ce n’est pas comme la Suisse ou l’on a des guides de 
profession; niais, en tout temps, tous trouverez des homnies 
qui connaissent le pays, et qui pourront vous guider dans ros 
courses. Le meilleur temps pour ces voyages, c’est celui des 
mois de Juillet, d’Aout, et de Septembre; alors le temps est 
asscz constamment beau. Trois mois suffisent poür visiter les 
Alpes du pays de Salzbourg et du Tyrol. Si vous voules 
apprendre a connaitre les Alpes Suabcs avec leurs niontagnes 
pittoresques, leurs vallées, les ruinēs de leurs châteaux, les 
traditions populaires, prenez l’ouvrage de Gustave Schwab, 
intitulé, Le cdté du Nèckre dans les ^Llpcs Suabes, guide 
et description de vujage. Stutgavd 1023 avec planches et 
cartes.

L’Odenwald, niontagne boisce entre le Nèckre et le 
Mein, mérite bien d’étrc recommandé â l’attention du voyageur 
pour ses beautés naturelles et ses curiosilés historiques, Un 
cxcellent guide, c’est l’ouvrage du Madame de Chezi: Manuel 
pour les voj ageurs a Heidelberg et aux environs , dans 
T Odenwald etc. Aussi sous le titre de Tableau de Heidel
berg, Manheim etc. Section : Tableau de TOdenwald. On 
y trouve la description détaillée des antiquités interessantes et 
<1 autres collections qui sont a Erbach. Comparez aussi ’ les 
Monuments romains de V Odenwald, Heidelberg, i8i3. On 
peut tirer avantage de ce que Grimm a écrit sur la Berg- 
■ trafse, le Nèck re et l’Odenwald. Darmstadt 1023. Le petit 
plan de voyage que nous allons tracer, est tiré de l’ouvrage 
d Engelmann, intitulé ancien et nouveau temps de Heidel
berg. ^.1/7 PaSe- Si 1 on ne veut donner que trois ou quatre 
jours A une course dans l’Odenwald, il faut partir de Hei
delberg, passer par Weinheim, se rendre au Weschnitzthal 
jusqu a Rimbach ; il faul ce jour encore aller par Hammel*  
bourg et Mossau â Erbach, ou aller tout-Ä-fait en voiture 
jusqu a Erbach en passant par Furth. Le sccond jour, il 
faut voir les collections extrcmement interessantes d'antiquilés 
allemandes, romaines ct égyptiennes qui se trouvent dans le 
château dc résidence du cointe; il faut faire une promenāde 
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par le riant Mumlingthal pour se rendre A Michelstadt 'flu 
chateau rcmarquable de Furstenau sur une montagne) et la 
Eulbacher Hof (chateau de chasse du conite; grand parc avec 
beaucoup de gibiers; jardin avec des antiquités ro in ai nes). 
On se repose au Forsthause (la niaison du chasseur) et le soir 
1 on rcgagne Erbach. Le troisième jour l’on retourne a Hei
delberg, en supposant que l’on parte de bonne hcure d’Er- 
bach , soit A pied ou en voitnre, afin que vers midi Fon atteigne 
le IS’èckre en passant par Bcrfclden el Gammelsbach , oü Fon 
prend une barque qui , en six â huit heu res, arrive â Hei
delberg. 11 vaudrait bien mieux encore ajouter un jour de 
plus â cette course, rester la sèbönde nuit au Eulbacher Hof, 
parcourir pendant la troisième joübiée encore toutes ces jolies 
contrées , passer la nuit A Erbach, et le quatridnie jour, re- 
tourner A Heidelberg par la route que nous avons indiquée. 
Entre Erbach et Eberbach: i) le Kraebcrg ou il y a un chA- 
teau de chasse, les alentours sont très-riants, et Fon y a le 
plus beau point de vue, surtout dans l’agréable Mumlingthal; 
2) les ruinēs de Freienstein , chAteau fort très «antique. — De 
bons piétons vigoureux peuvent aussi en six A sept jours faire 
le chemin suivant: Fon passe par “Weinheim pour aller A Er
bach (comme nous Favons indiqué ci-dessus) A FEulbacher 
Hof, Amorbach, Miltenberg, sur le Mein jusqu’A Obern- 
bourg , au confluent de la Mümling; le beau Muinlingth’al en 
remontant, au Breuberg, avec son chateau considérable et 
d origine romaine, continuer A longer le vallon jusqu’A 
Hoechst; de 1A prendre A 1 Ouest, pour aller A Otzberg, 
fortcresse sur une montagne (superbe point de vue; Fon passe 
la nuit A Heering, petite ville dans I^proximité, ou plutot A 
Neustadt qui n’cn est qu’A une lieue plus loin). Le lcndeniain 
niatin, passant par Brensbach et Crumbach en Franconie , 
Ion va voir les ruinēs de Rothenstein ou Rodenstein d’oü
’ armée bruyante se reud A Schnellerts (château en ruinēs sur 
Jne montagne) situé A deux Heues de 1A A FEst, lorsque la 
rjuerre doit avoir lieu; la hautcur de Neukirchen (Fon voit 
daus les alentour» beaucoup de blocs de granit, le Wild- 
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weibchesstein avec ses traditions), Ic point de vue y est bien 
plus étendu et plus interessant ; passant par Brandau et 
longeant Beedenkirchen, l’on arrive au Felslerg, Ton gite 
<lans la maison du chasseur (Jaegerhaus) et l’on commande la 
guide d’Alsbach , pour le lcndeniain matin aller au Matchen 
(Melibocus), ce guide a la clef de la tour et du télescope. 
Von observe le Iever du soleil â la maison du chasseur, 
de lâ voir le Riesensaeule (colonne des géants) , dans le voisinagc, 
le Felsenmeer (la mer des rochers), après le Malchen, et 
passant par les ruinēs du chateau d’Auerbach: l’on arrive â 
Auerbach , pour diner â la Couronne. Après midi, I on va 
voir les promenādes de la source minerale (surtout Altanberg; 
de lâ passant par Schamberg) (le chateau et les promeuades 
du jardin) et par la superbe vallée de Schamberg, l’on arrive 
â Bensheim. De lâ, il y a encore 6 â 7 lieucs â faire par 
la belle Bergstrafse, pour arriver a Heidelberg. Le Spessart» 
essai dune topographie de ces contrées boisées, indiquant 
surtout les traditions du peuple, les montagnes, les forèts- 
et I’espèce de terre. F. Etienne Bohlen. i8ž3 ; c’est ce qul 
y a de mieux et de plus complet sur ces montagnes.
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*s ouvrages sur les voyagcs du Rhin deviennent plus nom- 
breux chaque année; chaque foirc, des compilateurs ano
nymes noui fournissent quelque chose sur ce point; s'ils 
peuvcnt trouver des éditeurs. Nous avons aussi des bommcs 
célèbres et doués de talcnts, tels aue Gerning et Meyer qui 
ont décrit les célèbres environs de ce lleuve majestueux. 
11 vient de paraitre (au mois de Mai 1825) un surcroit 
de richesse â la litlérature du voyage du Rhin, sous le 
titre, das Ponorama des Rheines und seiner naechsten 
Umgebungen, von Mainz bis Koeln von Delkeskamp. 
Frankfurt bei Fr. JFilmans, (Panorama du Rhin et de 
ses environs depuis Maycnce jusqu’â Cologne par Delkes
kamp. Francfort chez Fr. Wilnians). L’explication en 
est concisc, claire et précise. Le voyageur y voit la carte 
et les paysages formant presque un ensemble, y trouve 
chaque objet très-subtilement et a, par lâ en main, un 
guide commode et infaillible, qui le rend attentif a des 
Souvenirs agréables. Chez I’éditeur de ce manuei, se trouvent 
les trois ouvrages de luxe suivants. 1) Malericke Ansich
ten des Rheins, von Mainz bis Düsseldorft mit 3a 
nach der Natur von Schütz aufgenommen und von Gun
ther gestochenen Kupfer ; und 1 Karle, Frankfurt 1806 
(vucs piltoresques du Rhin , de Mayence â Düsseldorf, avec 
3a planches lcvées daprès nature par Schutz, et gravées 
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par Cunllier et une carte. Francfort 1806). 2) 12 Rhein- 
landschaften , gleichfalls von Schütz (12 paysages du 
Rhin t égal em ent de Schulz). 3) Ansichten von Frank
furt , a. M. und den nahen Quellen (vues de Francfort 
s. M. et des Sources sanitaires voisines) qui ne laissent rien 
â désirer par leur exactitude et leur beauté. Ces graviires 
qui peuvent servir d’ornement dans un apparleinent, ne 
peuvent nianquer delre une reminiscence trés > agréable â 
ceux qui ont fait le voyage sur ce fleuve. L’on ne pcut 
s empècher de reconimander comme guide dans ce voyage, 
I’ouvrage classique intitulé, Manuel pour ceux qui fonl 
le voyage sur le Rhin depuis Schaff house jusqu’en Idol
lande f par Schreiber} troisième édition, 1823 avec deut 
cartes, II est aussi en frangais sous le titre, Guide pour 
faire le voyage sur le Rhin. L’auteur, un homnie de 
mérite, a lui-meine fait un extrait de cet ouvrage qui 
contient aussi le voyage sur le Mein , l’on y trouve une 
carte et toutcs les conmiodités que doit réunir un inanuel 
itinéraire. Nous tenons aussi de lui le texte des diverse*  
gravures des paysages du Rhin, qui ont paru â Heidelberg, 
et qui sont des ouvrages de Roux, Fries, Kunz, Rott
mann, Xeller ; l’ensemble est de 72 feuilles , et le prix de 
36 fl. Ces ouvrages et une connaissance propre et exacte 
des objels dont il sera fait mention , sont les sources d’ou 
sont sortis les renseignements suivants.

1. Mayence. Cherch« ce mol. II part de cette rille une 
diligence pour Coblence, Cologne etc. (Relais sur la route 
ou nouvelle chaussée exéculée par ordre de Napoleon). 
(Voyez les routes des postes). Tous les matins , il part 
une diligence ou coche d’eau de Mayence ou de Castel. 
C’est un yacht, fort joli , oii l’on paie 6 francs par per- 
sonne jusqua Coblence, et le double jusqu'â Cologne. 
I.orsque le temps et le vent sont favorables, il ne faut 
qu’un jour pour aller â Coblence, il en faut deux, et 
jusqu’â deux et demi, pour aller â Cologne. Un jour da 
plus, pour le retour. Cette manière de voyager est bonn«
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pour des hommes, et Eon trouve souvent une société in
teressante. Nous n’oserions la reconimandcr aux Dames, 
vu que la société dépend du hasard. On trouve aussi des 
yachts â iouer. I,e prix varie selon la grandeur du navire , 
et dépend des circoustanccs : 6 â 12 louis; niais aussi
vous avez l’agrément de vous arrèter dans les lieux oii et 
aussi long-temps que vous voulcz.

2. Biberich. Beau château oü réside le duc de Nassau. 
Voyez le château neuf, bâti sur les ruinēs du fort Mos
bach et contigu aux jardins. On y conserve et on y 
montre, de la manière la plus obligeante, des monuments 
de diverses époques et de differentes contrées , surtout do 
l’abbaye supprimée d'Erbach, ou Eberbach. Excursion« 
pour aller voir les hautcurs d’Erbenheim et Wiesbad. 
Ruinēs des forts de Sonnenberg et d’Adolphseck aux princes 
de Nassau. Aub. a la Couronne. Schierstein oü cst nh 
beau jardin, jadis â la famille de Uolzhausc^, et, dans 
le voisinage, les ruinēs du château de Frauenstein. Wal- 
louf, avec une Campagne du comte de Stadion. C’est â 
partir d’ici jusqu’â Lorchausen que l’on a coulume de 
compter le pays connu sous le nom de Rhingau.

3. Eifeld OU Eltvill 5 (alta villa). Bourg considérable et 
chef-lieu du Rheingau. Maison du comte d’Elz, celles 
de M. M. Souchay, Knein et Langen. Aub. au Ccrf, a la 
Rose. Derrière Elfcld , Kiderich avec une église gothiqne, 
et.domaine de M. M de Ritter (Rittersruhe). Ruinēs pit- 
loresqnes du château de Scharfenstein. Erbach, belle Cam
pagne du comte de Westphalen; la maison ßirkenstock; 
derrière le village. (Aub. au Raisin) l’abbaye romantique 
d Erbach , supprimée et convertie en une maison de force 
et un hospice pour les aliénés. Devant Erbach, dans le 
Jit du Rhin, l’on voit la belle ile Weslphalienne, avec 
de superbes promenādes j le village de llallgarten. Vis- 
a-vis, sur la rive gauebe , â quelque distance du Rhin, 
Nieder - Ingelheim ou l’on voit les restes du palait de 
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Cbarlemagne, et sur la liauteur, l’une des plus helles vues 
de ce riant paysage. Voyez Ingelheim.

4. Hattenheim avec des bâtimeuts considérables. Maison 
de M. Mappes, Schcenborn. Hof. Au sortir de 1A, vous 
voyez les vignöbles oii l’on recueille le délicieux vin de 
Markebrounner. Reichardshausen, chateau et vignoble con- 
sidérable appartenant actuellement au conite de Schcenborn; 
collection de tableaux. De lâ, vous traversez Oestrich, 
Mittelheim et Winkel qui se touchent, pour ainsi dire, 
et vous avez devant les yenx, le superbe Johannisberg 
(Mont-Saint-Jean), dont le sommet et les Ilan cs produisent 
le plus estimé de tous les vins du Rhin; du balcon du 
châtcau , qui couronne la cimc de celte montagne , l’on a 
les plus jolis points de vue (c’est â présent la propriété du 
ministre, prince de Metternich). Inimédiatemcnt près de 
la possession du prince Metternich, aboutissent les superbes 
vignes de« Mumm, un des premiers marchands de vin de 
Francfort. De sa jolic maison , bâtie tout en neuf, on <» 
un joli point de vue, principalement , sur la partie supe- 
rieure du Rhingau. Ces vignes très - soigneusement tenue« I 
produisent du vin qui le disputē a cclui du prince en 
qualité et peut ètre compté parmi ceux de la première 
tele du Rhingau. L’on en a eu la preuve la plus récente 
en 1821. Au pied‘de la montagne, le château de Voll
ratz et le couvent de Clause, ou il n’y a. plus de religieuscs- 
Plus loin, le monastèrc de Gottesthal (Val-Dieu), sup- 
primé.

5. Geisenheim. Bourg fort beau, avec les maisons de 
Campagne des comtes Ingelheim , Metternich , Ostein etc. 
Dans l’église, le tombeau de l’électeur J. Philippe de Scboen- 
born; (au Service duquel se trouvaient Leibnilz et Rar- 
thélemi Holzhausen); ce tombeau est l’ouvrage de Rauch' 
muller. Aub. la Couronne , le Cygoc. Plus loin du cot‘; 
de Rudesheim, le couvent d’Eubingen fondé au douzième 
siècle, par Sainte- Hildegarde (d’abord sur lc Ruperlsberg 
(Mont-Saint Robert) silué près de Bingen); on montrait
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autrcfois dans l’église beaucoup de reliques, par exemple, 
le c<£ur, la langne de Sainte - Hildegarde, un des vases que 
l’on assurait avoir servi aux noces de Gana, lors de la 
transmutation de l’eau en vin par Jesus-Christ; plusieurs os 
de Saint - Robert, un petit pied de l’un des S. S. Inno
cents; des lettres , des heurcs de Sâinte - Hildegarde. Le 
monastère est maintenant supprimé; il a été en partie trans
formē en arscnal. Un cheinin vous conduit de Geisenheim 
au Niederwald, oü le comte d’Ostein y a établi des cul- 
tures que la nature a infininient favorisées (c’est maintenant 
la propriété du comte de Bassenheim. Ces cultures sont 
sur une montagne non-loin de la bourgade.

6. Rudeshcini , oü l’on trouve des ruinēs qui datent du 
temps des Romains, tout près du Rhin. Le possesseur ac- 
tucl, qui est le comte d’Ingelheim > a su cn tirer parti. 
Plus loin . dans le lieu niéme, la niaison patrimoniale des 
Chevaliers Bremser de Büdesheim, avec beaucoup d’anti- 
quités et de rarelés. 11 y croit dcxccllent vin. 2000 h. 
Aub. a l’Ange; ä l’Aigle; â l’hotel de Darmstadt; au Cvgne. 
Derrière Rudesheim , le couvent des Capucins et le pèle- 
rinage de Nothgottes , dans un site romantique. (Sup- 
primé).

7. Ringen. V. ce mot. Ici les montagnes se resserrent. 
sélèvent, le fleuve devient plus rapide; de Sorte que lon- 
geant la Tour aux Souris et passant par le Trou de Bingen 
(Binger Loch) passage p res que nullement dangercux , l’on 
fait, en une heure de temps, par eau , les 4 lieues qu il 
y a de Bingen â Bacharach (voyez ce mot). Vous avea 
jusque lâ vers la gauche, beaucoup de ruinēs (les châteaux 
de Pfalzbourg ou Bauzbourg) , Reichenstein , Rheinstein , 
Falkenbourg, Soneck, (Rheinstein et Soneck appartiennent 
maintenant aux princes de la maison de Prusse. L’église 
de St. Clément â moitié detruite, les villages de Dreieks- 
liausen , (Trajani castrum , le camp de Trajan) Heimbach 
oü l’on voit les ruincs du chateau Heimbourg et Rbein- 
dicbach, oü sont les ruinēs du chateau de Furslcnbcrg-et
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du couvent de Fursteuthal). Vers la droite, vous passcz 
devant les ruinēs d’Ehrenfels, près d’Asmannshausen ou l’on 
recueille de bon vin rouge; (plus bas, des pans de niurailles, 
restes de 2 thermes du tcnjps des Romains, selon loute 
apparence, presque totaleinent détruils, dcpuis 1806)$ 
près de Lorch avec les ruinēs de Fürsteneck et de Kedrich 
ou Kiderich , une paroi de rochers hardis et escarpés que, 
selon la tradition , Gilger de Lorch qui avait un pacte 
avec le diable gravi t â cheval, pour aller chercher sa futurc: 
(ou, en penetrant dans la Campagne, vous trouvez la val
ide romantique dite Wisperthal, et de Iâ, vous allez â 
celle dite le Sauvage Sauerthal ou sont les ruinēs de Wal
deck (Heppenheft?) et du Sauerbourg de Francois de Sie- 
Ringen); près de Lorchhausen, oü est une maison dite des 
7 Tures que l’on assure avoir été construite par sept Tures, 
prisonniers de guerre. Près de la, on voit sur la niontagne 
de l’Evèque (ßischoflsberg) les ruinēs de Sareck. Bacharach- 
V. ce njot.

8. Catlb. C’est lâ que, sous les ordres du prince Blücher, 
les Prussiens passèrent le Rhin, dans la nuit du nouvel 
an, .1824. Pelite ville, â une demi-Iieue au-dessous de 
Bacharach; sur la rive droite, i3oo h. Bon vin, riche 
ardoisière; peage du Rhin; navigation ; le châleau de 
Guttenfels, luaiutcngnt démoli. Devant la ville, sur un 
rocher au inilieu du Rhin , le château de Pfalz. Au Sauer
thal , Ies ruinēs du Sauerbourg. Bonnes auberges; la Ville 
de Heidelberg; l’Arbre Vert.

9. éscl Oll Obervvésel , avec les ruinēs du châleau 
de Schcenberg ou Schonibourg, (ce nora lui vient des sept 
jolics Baronnes) et la grande église gothique avec la ma- 
gnifique voule de son chceur. Allez voir dans Fan eien ne 
église des Minorites , un tableau au - dessus du maitre" 
autel : c’est une descente dc croix très - bien peinte far 
Dieppenbeck. Aus pieds des niurs dc la ville, tout 
près du fleuve , est une petite chapelle ronde, en I hon- 
neur de Saint- Werner, massacré en cet endroit, en 1287*  



Voyagc du Rhin Braubach 4oi

Celle ville qu’on nomine aussi OLerwesel, pour la distin- 
guer de l’autre Wésel qüi est plus bas, fut d’abord une 
ville romaine, ensuile une ville imperiale; puis eile a ap- 
partenu â l’électeur de Treves ; maintenant eile est â la 
Prusse. Saint - Goar avcc les ruinēs de Rheinfels. Voyez 
ce lieu. Vis-â -vis celle ville, Saint-Goarshausen avec deux 
châteaux nominēs ordinairement die Katz, le chat (Kaizen- 
eilenbogen le coude - du - chat) et die Maus, la Sotiris 
(finaleinent Thournberg). Ce dernier est situé près du 
riant Welinich, Hirzen ah est sur la rive gauche du Rhin. 
Ais-â-vis, c’est Ehrenthal, oü est une niine d’argent. 
Plus loin, les deux Frères, ou ruinös des deux châteaux 
de Liebenstein (Rocher d’Aniour) et Sternenfels (Rocher 
d’Etoiles). II y avait autrefois ä Bornhofen , un couvent 
de capucins; ou y allait en pèlerinage ; mais , depuis 
1813 , ce monastèrc a été suppriiné et transformē en une 
fabrique de cuir. Salzig , sur la rive gauche du Rhin 
(Cerises), a une source salée, de la son noin. Boppart. 
Voyez ce noni. Au-dessous de Boppart, â droite, I’on 
voit le charmant petit château Liebeneck, qui appartient â 
Monsieur de Preuschen.

10. Braubach. Sur la rive droite du Rhin , avec le fort 
de Marksbourg qui est encore habile , et qu’on vient d’ar- 
ranger pour y recevoir des invalides. La ville possède des 
mines de cuivre, d’argent, et des eaux minerales (Diuk- 
holder). Auberge , au Cygne. Près de Rhense la place oü 
se trouvait le Koenigstouhl (le siege du roi), l’on n’en 
voit plus maintenant le moindre veslige. A droite et â 
gauche de l’enibouchure de la Lahn , sont situés Oberlahn
stein et Niederlahnstein avec des ruinēs , surtout celles du 
Lahneck, oü le sieur Lassaulx de Coblence a de joiis jar- 
dins, et oü il a fait arranger quelques chambres. On est 
bien trailé chez Douque a Nieder-l^hnstein. C est dans 
cette contrée que croit uu joli vin clairet (Bleicheri) d’un 
goüt très - agréable. A gauche, le village de Capellen, 
et les ruinēs du château de Stolzenfels ou RochcrGlorieux.

26
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11. Goblence. Voyt-z ce mot. Avant d’y arrivcr , 1 ile 
charmante di le Oberwoerth et les villages de Horchheim et 
de PfafTendprf, renomniés pour leur vin clairet. On va 
voir dans le second de ces villages un jardin , on ne peut 
pas plus agréablement situé. II appartenait ä feu le baron 
d'Lmbscheiden. Au Thal Ehrenbreilstcin , on löge au
Cheval chez Groschop; â l’hotel de Nassau, chez Enz. Nie*  
derweerth. A droite Vallendar et la charmante petite ville de 
Bendorf avec ses forges ; a gauche Sebastian-Engers et Kalten- 
Engers près duquel sc voit le beau château de Kuno-Engers > 
(tout près un parc, un jardin botanique , une grande pe*  
pinière; un peu plus haut, sur la rive droite, de faibles 
restes d’un pont que les Romains avaient construit sur le 
Rhin). Rennerberg ou Friederichsberg (le mont Frédéric) 
avec de superbes cultures. Non-loin de lâ, Sayn: 1«$ 
ruinēs du château de la famille des ci-devant comtes de 
Sayn; la forge de Sayn avec une fonderie de fer très-re*  
nommée: la niaison de Campagne du conite de Boos- 
Waldeck avec une superbe collection de tableaux. C’est pr<» 
d'Urmitz que César passa le Rhin pour la seconde, et près 
de la Tour Blanche pour la première fois. Neuwied. Cher- 
chez ce nom. Andernach. Voyez ce nom. Auberge au Lys, 
A l’Arbre Verl; au Hartenfels (au Rocher Dur). Les ruinēs 
romanesques de Hammerstein et de Rheineck. Jusqu a 
Bonn â gauche de Namedy (oü ci-devant se réunissaient 
les petits radeaux pour en former de plus grands) Fornich, 
Brohl, Nippes, Sinzig, belle cathédrale, dans l'ancienne 
chapelle une momie naturelle que l’on appelle vulgairenient 
le bourg - mestre desséché. Remagen , renommé par lfl 
quantité des pierres a paver que l’on en tire (on löge chez 
Hoffmann). Apollinarisberg; a droite la petite ville de Linz, 
Unkel, d’ou viennent les pierres dites pierres d’Unkel, 
le Siebenberg (les sept- montagnes) aussi joli que remar- 
quable, Rnlandseck ; Rolandswerth. l,e ci-devant couvent 
des Religieuses de Rolandswerth (aussi Nonnenwerth) e* 1 
arrangé avec inliniment de goüt pour les étrangers qu*
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désirent passer une partie de la belle saison dans cette 
charmante posilion. L’on trouve dans la ci - devant abbaye 
de Siegbourg, près de Bonn, un Institut parfaiteinent bien 
entendu pour deux cents aliénés , les incurables n’y sont 
point adniis. Sur le, Bocher du Serpqpt (Drachenfels) au 
Siebenberg, l’on voit le monumeut de Gänger (bourgeois de 
Kcenigs winter qui s’^st si bien, ^istingué par son courage, 
lors du passage du Rhin, l’an 1814).. En s’eufon^ant dans 
le pays, l’on trouve les baliments, de la ci - devant abbaye 
de Laach avec un lac remarquable ; cette abbaye était aussi 
riebe que considérable: cette contrée est remarquable sous 
le rapport de l’histoire naturelle et est vraiment pittoresque 
et historique. C’est ici le théatre de l’histoire de Sainte- 
Géneviève, qui est inhuniée dans la chapelle de la métairie 
de Frauenkirch. Le lac a plus de deux cents pieds de 
profondeur, c’est probablement le cralère d’un volcan épuisé; 
il est rarement pris en hiver; l’on y troute beaucoup de 
brochets , de tanches et de.perches, l’écoulenient est un 
souterrein artißciel. Tout près se trouve une source d’eau 
minerale et um trou profond qui exhale une air irrespi- 
rable. Godesberg. Bonn. Voyez ces 110111s.

12. Bruel. P. ville, â gauche entre Bonn et Cologne, pa- 
lais qui, du tenip9 de la domination fran$aise, appartenait 
ā la légion d’honneur; il est beau et dans un site agréable; 
il appartenait autrefois aux électeurs de Cologne. Le Car
dinal Mazarin y trouva un refuge; a partir du Rhin, il est 
presque invisible. Dans le voisinage, le château de chasse 
Falkenlust, qui maintcnaijt est une propriété particulière.

13. Cologne. V. ce mot. Il y avait autrefois dans l’arse- 
nal beaucoup plus d’objets curieux qu’â présent. On voit 
dans la maison Ibach oü est né Rubens, un excellent ta- 
bleau de famille peint par Lebrun. A droite, Deuz. (Aub. 
au Prince Charles, 1 Image de Marie, chez M. Stéefing. 
I>e beau château de Bensberg; le Juli Muhlheini (fabriques, 
pont - volant) et Düsseldorf. (V. ce mot). On ne peut 
prononcer le nom de cette ville, sans se rappeler cette
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fameuse galerie transférée â Munic ct â Augsbourg. ba 
ville possède cncore un de ces tableaux, parcequ’il est pcint 
sur bois, et qu’il nest pas transportable! c’est une Assomp- 
tion de la Sainte • Vierge . peinle par Cignani (ou par 
Hubens ?). A dater de Cologne et meine déjâ depuis 
Cologne, le voynge du Rhin ne presente plus rien d in
teressant. Quant aux endroits insignifiants que I on ren- 
contre cncore plus bas, on peut consulter l’ordre alpha- 
bétique qui les indique dans cet ouvrage.

Suisse S u d - Orientale.

Cette partie de la Suisse, â partir du lac de Constance; 
par le canton de Saint-Call, les Crisons et leTessin, jusqu’au 
Lac Majeur, contient 21 niilles d'Allem agne, et 27 jusqu’au 
lac de Como. Depuis la construction des nouvelles routes 
par les Alpes Rhéliques et 1 etablissement bien dirigé des 
relais de poste, cette partie de la Suisse forme une ligne de 
voyage très- agréable, tant par l’avantage marquant de sa direc- 
tion qui établit et entretient la communication entre l’Allemagne 
et l’Italie, que par la diversité des beautés et des raretés de 
la nature , qui y attirent déjâ et par la suite y attireront 
encore beaucoup d'aniateurs infailliblement.

Milan Turin Genes
de Munic â . . . 66y ... 80 ... 861
— Augsbourg a . . 62 ... 75-J . . . 823
— Stutgard â . . 65*. ... 79 ... 651
— Bâle â .... 58y ... 72 ... 78J

Ce calcul ne présente que des milles d’Allemagne pour in
diquer la distance d une place a l’autre. L’on trouve deux 
bateaux â vapeur sur le lac de Constance, un autre sur le 
Lac Majeur, des poste« et des diligences reguliere« et parfaite- 
incnt bien servies. 11 est cependant â remarquer que les re
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lais de poste manquent «ur la ligne de Bâle jusqu aux fron- 
tières du pays des Grisons. Dans cette dircclioii 1 on ren- 
contrc grands nombre de villages et de bonnes auberges , cc 
qui fournit au voyageur pendant toute sa route toutes les 
rcssources, les conimodités , la célérité et la sureté qu il 
puisse désirer.

Le pclit apercu suivant fera voir au voyageur qu il vaut 
bien la peine de sacrilier quelques jours et meine quelques se- 
»naines pour parcourir les niontagnes du pays des Grisons.

Le cantbn des Grisons contienl 140 inilies quarrés d Al- 
leniagne et une populalion d’environ 80,000 liabitants. L édu- 
cation dubutail, l’agriculture , le transport des niarchandises 
et quelque exploilation des mincs , forment la partie prin- 
cipale des rcssources du pays. Mille et niille torrcnls qui 
arrivent des niontagnes , et quantité de ruisseaux scrpenlant a 
travers un grand nombre de vallons et de vallées, présentent 
a l’ceil une infinite de jolies cascades, dont plus de cinquante 
sont aussi remarquablcs par leur hauteur que par la quantilé 
d’eau qui les constitue. Diverses niontagnes coniptcnt jusqu â 
11,000 pieds de hauteur.

On compte 241 glaciers, parmi lesquels se trouvent 
ceux que l’on regardc coimne les plus étendus de toute la 
Suisse. De ces glaciers sortent les premières .sources du Rhin 
et de Vinn (qui finalement forment 1 origine du Danube). 
Dans toute l’étendue des Alpes, il n’y a aucun pays qui ren- 
ferme tant de villages et nourrisse tant de monde , â une éle- 
vation de 2000 â 5ooo pieds au-dessus du niveau de la iner.

L’histoire de ce pays est aussi interessante que l’aspect 
dc la nature. Pendant des siècles enliers , ce pays montagneux 
forma une république particulière et la langue romainc ou 
latine qui est encore propre â la plus grandc partie des ha
bitants. La diflcrcnce du peuplc qui hahite niainlenant le 
pays , est bien plus frappante actuelleinent encore ; la grande 
quantité de ruinēs que l’on trouve dans ce pays et toutes les 
traditions qui y ont rapport et datent de diverses epoques , 
fournissent une ainple matièrc aux historiens etaux naturālistes-
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A partir de ces Alpes si élevées et en partie les plu« 
désertes de ces contrées , Ton trouve une route commode et 
siire qui , transportam le voyageur dans une surprise aussi 
prompte qu’agréable, déploie a ses yeux les belles campagnes 
du canton Tessin , et ensuite les magnifiques rivages du Lac- 
Majeur et du lac de Como, lors qu’il est sur la chaussée de 
Bellinzone a Como.

Plusieurs ouvrages fournissent au voyageur des renseigne- 
ments plus circonstanciés sur cette partie de la Suisse, le plus 
digne de recommandation est celui qui a pour titre Ebels 
Anleitung die Schweiz zu bereisen (renseignements d’Ebel 
pour parcourir la Suisse).

D’après le sentiment unanime de tous les voyageurs, 
les points de vue les plus remarquables qui se présentent sur 
toutes les routes praticables des Grisons , se trouvent dans une 
collection en trente planches gravées a l’eau forte par Meyer. 
dont le docteur Ebel a donné le texte d une manière très - dé 
taillée.

Au reste, il faut encore observer que dans un voyage 
fait par la route ci - dessus indiquée, soit en poste, soit par 
les diligences publiques, l’on a l’agrément que la direction de 
cette route, séante â Coire, s’est imposé le devoir de procurer 
tous les renseignements et toutes les informations possibles â 
tous ceux qui ont recours â ces moyens de transport. (Voyez 
les articles : Arone; Bellinzone; Saint-Bernard; Les Iles Bor- 
romées; Coire; Como; Gais; Saint-Gall; Lauis; Magadino 
Oleggio ; Pfeffersbad ; Rorschach et Splügen).

Impression et papier de C. L* Brxdk â Offenbach.






